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La  première  page  apres  laprefacefumantevous  enfeignera  plus 
exaLlement  le  contenu  en  cefï  Euure . 


AV  ROY. 


Omme  les  gens  de  bien  taffihent  le  plus 
qu’ils  peuueut  par  Pieté  &  Religion  à 
foulleuer  leur  Elprit  àD  I EV,  eftimans 
lafouuerainefelicité  eftre  &  repoferen 
la  coniondion  delAmeaueclbnCrea- 
teur:  ainfi  tous  bons  &  loyaux  ffibieds 
pouffez  &  prefièz  d’vn  zele  &  inftind 
de  nature,  fefforcent  tant  qu’en  eux  eft, 
par  humble  ffiruice  &  office  à  s’approcher  de  leur  Roy, 
caries  Rois  font  les  enfans  &  images  du  grand  Dieu ,  lefi 
quels  non  feulement  il  eflit  &  referue,mais  auffi  il  conferue 
au  Troffie  Royal,  quelque  rage  que  les  vents  d’enuie  &  ré¬ 
bellion  puiffentfouffler  &  attizer  au  contraire.  Orcom- 
mêla  terre  veufu e  de  la  lumière  du  foleil,  refte  froide  &  fte- 
rile, toute couuerted'vn  obfcur&  ennuieux  ffience:  ainfi 
l’homme eflongné  de  la perfonne defon Roy , na chaleur 
ny  vigueur  quelconque,  abied&  abruti  àfon  profitparti- 
culier:  l'œil  Royal  luy  inlpire  vn  cueur  braue  &  hault,  Iuy 
fournit  vne  Ame  genereulè  &  pleine  defrudueux  def 
feings,  de  laquelle  agité,  s’applique  &  eftudie  à  profiter  au 
public,&ffirpaflè  le  commun  des  hommes, qui  nefèruent 
qu  a  eux  melmes  .  CescaufesSlRE,  tantpourlegencral, 
eftant  voftre  fubied,  que  pour  le  particulier,  eftant vo- 
ftre Chirurgien  &penfîonnaire,  m’ontincitéàmeprelèn- 
teràvous,  nonles  mains  vuides&pendentes, comme  on 
did,ains  garnies  d’vn  prefent, duquel, comme  i’aulè  dire,  la 
valeur  ffirpaffe  le  volume:  carilfagit  eniceluy  de  lade- 
feription  du  corps  humain  ,  laquelle  bien  entendue 


E  P  I  S  T  R  E. 

enlèigne^à  nous  cognoiftre  nousmelm.es,  car  recongn  oif- 
lànslavilitéde  lamatieredont  noftre  corps  elt  fai  bt,  nous 
fommes  inftruiéts  à  toute  modellie  &  temperance:enlèm- 
ble  à  laprudence,  pour  la  conlèruation  de  choie  fifreffe: 
mais  difoourans  lïirl’excellence  des  aétions  des  parties  de- 
ftinees  pour  le  miniftere  de  l'Ame,  qui  eft  toute  diui- 
ne&celefte,  nous  fommes  inftrui bis  à  la  force,  genero- 
fité&  magnanimité,  pour  ne  rien  commettre  d’indigne, 
quipuiffe  fouiller  celle  diuinité:  comme  à  la  iullice,  ren- 
dans  à  vn  chacun  lèlon  là  qualité,  vlàge,  funblion  &  opera¬ 
tion.  Tel  prelènt  S I R  E,ie  vous  lùpplie  en  toute  humili¬ 
té  vouloir  receuoirdebon  cueur, comme  venant  de  celuy 
qui  nourri  &  arroufé  de  voz  liberalitez,  vous  eftredeuable 
&  du  germe,  &  du  fruibt  de  ces  prémices. 


Voflre  T  ref humble  &•  trefobeiffant  fubiett 
(y'/ermteur  GVILLEMEtAV. 


T umarches  librement /ur ladocte campagne  • 
Dunjertueuxtrauailquitoufiourst'accompagne} 

Sans  te  laijfer  aller  au  Repos  otieux 
6>ut  s’endort  &  s’ arrejle  aux  efcrits  des  pim  : vieux t 
cAins  ctvn  louable  effort  tuproduù  en  lumière 
Ce  qui  efloit  caché  en  la  faifon première. 

tAuflipourleloyerquetuasmerité 
T oufioitrs  loué  fer  as  delà  Toferité. 

Ambroifc  Parc  Confeiller  &  premier  Chirurgien  du  Roy. 


lAdD.GuUlcmtumiAnatomifticœ  F 'amiliee 
C  ondum-promum. 

i  Am bene  qui  quafuis  humanoin  pedore  partes, 
■  Tarn  bene  confufis  diftindas  quâfve  numcllis, 

‘  lncifascidis,proprio,cisafquc reponis 
5  Ordine,vtIapcti  foboles  opus  iftud  adopter. 
Nimirum  hoc  mirum  eft,  oculis  imperuia  noftris 
Totmira  expromens,  niiîncmpcProfflethea magnum 
Qui  patulas  cælivcrbo  moderatur  habenas, 

Vidêrisex  illofine  temporc,tempore,  quando 
V  erum  agitans  molem,&  magno  le  corpore  fundans^ 
Artifici  humanum  dudabat  pollice  mundum. 

SciliceteiufdcmMartifque,  artifquefolutum 
Nedere,&î  adnexum  ferie  diifoluere  tali 
Qua  vcl  iurecadat  cenforis,Momus  accrbo. 
Guilma:c,vniis  is  es,  Momæum  effidusad  vnguem. 

Qui  meliore  luto  fidus  præcordia,fingis 
Ipicluto  meliore  hominem,quam  forte  Prometheüs-, 
Mirer  ego.Illectcnim  ftellantcm  clepferat  ignem, 

At  tibi  quicquid  id  cft  ftellantia  contulit  ignis 
Iuppiter,vt  ioboli  fobilis  Phœbique,Dcxque 
Haibgerx,  quibusaufpicibus,tumentereuoluens 
Ærerna  æternis  iïnuantia  fascula  feclis, 

Deliaci  argucris,  magnum  patrisincrcmentum. 

Cumque  Deomolem  liane  fœcunda  voce  creanti 
Aftitcris,  propè  nullius  es  tibi  confcius  ortûs, 

Tam  longé  humanas  æterno  femine  cunas 
Æternus  præiens,xterno  vt  iurc  proberis 
Falcigeroprior,&  Lethzoannolioranno. 

Finge  licèc  te  cœca  fuo  Libi  tina  ferctro 
Obruerit,  pullans  ®quo  pede  iingula,caflùm 
CÙm  tulucehomincm,  diasinluminisoras 
Elicias-,  fuperis  arcana  femine  iundus, 
Exanimataanimans,mirum  !  recreânfquc  creata. 

Tu, tibi  non  xquus,vitah  luminc  caflum 
Tenon  lanifica:  redimas  èforeipe  turbæî 
Ântè  fui  immemorem  luftris  labentibus  a:tas 
Arguet  vlla  Iouem,fanda  vt  compage  foluta 
In  Chaos  antiquum  vaftus  le  condat  Olympus, 

Quando  tibi  hic  animus  cognato  affinis  Olympo  cft. 

fanas  Edoardus  du  Monin. 

pp.  • 


S  0  N  N  ET. 


\’tAudatieux  larron, dont  la  main  criminelle 
\Embla  fecretement  lefeudiuin  des  Cieux, 
*Pour fon  mure  animer, languit  en  fes  bas  lieux 
CD’vne  cternelle  "vie, en  douleur  eternelle. 

jfldonnoitrx>ieaux  corps:ta fcience  immortelle 
Les y2i«#£,GViLLEME  AV ,  du  cercueil  oublieux: 

T on  crime  efi  donc  fins  grand, qui  ojfence  les  Dieux , 

D  autant  que  conferuer  fur  le  donner  excelle. 

eAuffi  ie  crains pourtoy  quelque  plus  dur  malheur. 
Et  que  celuy  qui  tient  fous  les  pieds  le  tonnerre 
Sur  ton  tantdoSle  chef n c/lance  fa fureur. 

Et proye  a.  cent  vautours  defftts  cent  rocs  te  ferre-. 

Que fi  tu  refies  faufiie  voy  par  ta faueur. 

Qu  immortels  nom  aurons  de  nouueaux  Cieux  en  terre. 

C.  D.  T. 


SON'N  ET. 


V fais, G v I L M  E A Vj/w fecrets  demonflrer 
T)u  corps  humain,  du  grand  monde  mode  lie: 
T u  fixais  auffi  d’vne ftruClure  telle 
T  outes  les parts  finement  pénétrer. 

Puis  que  tu peux  dans  ce  Chaos  entrer. 

Prenant  vers  toy  pour  conduitte  fidele 
De  la  raifonf Expérience  belle,] 

Heureux  Vrayment  on  te  doit  bien  chanter: 

Mais  s'il falloit  dijfequer  les  parties. 

Pour  Voiries  dons  &  grâces  infinies 
De  ton  offrit  qui fè  monfïre fi  grand. 

Le  contenu  de  fon  effien  ce  ronde 
Excéder  oit  le  grandes  petit  monde. 

Car  leC ompru  cede  a  ce  qùtl  comprend. 

I.  Megnier. 
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A  IAQVES  GVILLEMEAV 

CHIRURGIEN  ORDINAIRE  D  V 

ROY,  &IuréàParis. 

Omme  celuy  quia  quelque  faiSl commencé 
Pour  le  conduire  d  chef, tant  qu  il ait  nuancé  : 
*A  la  fin  qu  il  prétend  de  rendre  fin  ouur âge, 
N e  donc  aucun  repos, ni  trefue  d  fin  courage: 
De  mejme  Gmllemeau,te propofiantle  but 
Ou  ton  efprit gentil apliquer  fe  uoulut, 

T u  choifis  la  S cience  entre  tous  honorable. 

Dont  Æficulape  fut  le  Prince  •uenerable. 

Mais  pour  fuiure  tant  mieux  la  trace  &  la  façon 
De  ce  dieu  quife fit  difciple  de  Chiron, 

Tu  meprins pour  ta  guide & fidelle  conduitte: 

Moyuoyant  ton  emprified  ce poinff  là  reduitte, 
le  te  confeillay  lors  te  retirer  au  lieu 
Qui  dans  cegrandParis  fe  nomme  l’Hoftel  Dieu , 
Oufilonleprog  rez.de  tes  dignes  efiudes 
T u  verrois, retiré parmi  tes fiolitudes, 

L  experienc e  naraye  en  maints  corps  tourmentez^ 

De  duterfes  langueurs  mille  infirmitezy 

Et,fiigneux,apprendrois  les  traiffis  d’Mnatomie 
Sans  laquelle  on  ne  peut faire  la  Chirurgie. 

'I  u  me  creus:Et pourtant, diligent, tu pajfas 
Quelques  ans  en  celieu,ts*fibien profitas 
Qu  encelîart  tutefaisadmirer  en  nofire  âge, 

C  omme  ton  œuure  aujfi  en  rend  bon  tefmoignage. 

T outesfois  ne  fentant  ton  efprit fatùfaill, 

Deffoubs  moy  tu  njoultts  te  rendre plus  parfaiH,  \ 

Tde forte  quauec  moy  confommant  hui  fit  années 
Tes  ejlude  tuas  dextrement  façonnées. 

Mais  tout  awfi qu’on  voit  •-un  Leurier genereux 
Qui  fa  que  fie fuy  liant, ne  cejfe  courageux 
Depofi er  courir,iufques  à  ce  quilvoye 

En  fa  poffe ffion fa  defiree proye: 
eAmfi  n  e  fiant  content  de  tes  premiers  exploits. 

Tu  Voulus,fiudieux, fréquenter  les  endroits 
Ouïe  furieux  Mars  exerce  fies  alarmes 
Par  le  feu, par  le  fer, par  le fang,par  les  armes: 

•Mux fieges,aux  combats,auxprifes,aux  affaux. 

Des  ^villes, des  ch  amp  s, des places  &•  cha fléaux. 

Tant  en  France, qu ailleurs, aux  efirangeres  terres: 


Si  que  durant  le  cours  de  nus  i 

tAs  toujours  fi  bien  fceu  à  ta  charge  pouruoir. 

De  f  enfer  lesbleffez.fi  bien faire  deuoir, 

Que  pour  mieux  ton  trauailis*pcme  recognoijlrc 
De  rParis  as  cflé  en  Chirurgie  M  afin, 
tAuffi  la  Maieflé, honorant  ta  vertu. 

D’ordinaire  en  F efiat  dignement  i a pourueu: 

Me  fine  pour  de  ta  part  rendre  la  recompenfe 
De  tel  honneur, T  u  viens  de  prompte  diligence 
Eflaller  en  public  la  richeffe&le prù 
Que  contient  la  valeur  de  tes  doEles  eficrits , 
Ouparofile fècretje  poinfit  &  l’indujlrte 
D’vnebien  recherchée  eÿ*  njraye  Anatomie: 

Lors  que  par  le  menu  tu  déchiffrés  &  dis 

Les  infinies  parts  de  l’œuure  que  iadù 

Les  Grecs  plus  anciens  Microcofine  nommèrent , 

Qui  dans  ce  petit  Mondeheureufementtrouuerent. 
Que  laproportionja forme  e>  la  rondeur 
Du  Monde  uniuerfel,raportoit  fa  grandeur 
cAu  compas  de  ccmonde,Admirablc  chefd’œuure, 

O  u  de  Dieu  le pouuoir  pleinement fe  decæuure. 

Mais  ceux-là  ri  ont  laifféfeulement  que  des  mots, 
Toyde  nouueau, ayant  enrichi  tes  propos 
Devifibles  ~PortraiEls,tdilles  ingenieufes. 
Défigurés ,&  traiils  de  mains  induflricufes 
S  ans  y  ricneipargner:ën  cclabeaucoup  mieux 
T  u  contentes  l oreille,^  l ef'prit  &  le  s  yeux. 

Or  iaçoit  que  l’honneur  bien  fouuent  on  ordonne 
cAux  efcriuains premiers ,  cela  pourtant  neflonne 
Ceux  qui fuyuent  apres, ains  d’vn  hardiproieil 
Choififfent  brauement  njn  notable  fuicFf, 

Tour  monfrer  aupublic  la  rvertueufepreuue 
Qui  dedans  leurs  eficrits  par  lesfiauans fe  treuue 
Or  que  tel fiuieB fait  par  autres  ia  traidé: 

Vn  auis  auec  ï autre  e fiant  bien  raporté , 
Troduit  de  chaque  cas  <-vne  droiCle  fentence, 
Vormantle  iugement,aiguifantla  prudence: 

V  rayem  ent  c’eft faire  tort  à  toute  muent  ion 
S i  Ion  ne  l’enrichit  de  quelque  addition: 

On  doit  tenir  celuy  de  couarde  nature 
Qui  les anteceffeurs  de  furpaffer  ri 'a  cure. 

Mais  toy  do  Cl e  Guilmeau,fms  te  donner foucj 
N  i  de  ceux  de  deuant  ni  ceux  diaprés  auffi 


ÀV  LECTEVR. 


yPi  I^ifMiutude  de  ceux  qui  far  le  pafié  ont  eferit  de  t '«Anatomie  de- 
uott  de! errer  aucun  de  i  racer  choje  dauantage  de  ce  ftbied:  te  deuoy 


premiers  quitter  laplume,&pludoHlaijfertclle  entreprifè,  que 
feulement  en  nen  defigner  en  mon  eSfrit.  Car  entretoutes  les  parues 
L*  delà  Medecine,  ilnyena  peut  ejire  mneqmait pluseflé  elaboree 
Ww|  cultiuee  par  les  doïïes  efent s  des  anciens, que  celle  qui  concerne  la  cte- 
-^ffcription  du  corps  humain.  Et  de fait f  nous  commençons  par  le pere 


lames 


,  de  tous, Hippocrates,  noustrouuerons  que  tant  de  fois  quel’occafion  sefiprefentec  d’en  parler 
il  en  a  eferit jî  docilement,  briefuement  e> facilement,  quily  auoit  affezjequoy fe  contenter 
pour  ce  qui  eflneccjfaire  à  la  pratique  delamedecine .  MaùGalien  qui  l’afuiuy  comme fi- 
delle  interprété  defes  efcrits,a  tant  amplifié  ce fubieFl par  fies  liures  des  Os, du  momèmet  des 
Muf clés, des  adminiflrations  <• Anatomiques, de  fies  Hymnes  de  Imfagedes  parties,quilfem- 
ble  abon  droitl auoir  ofé  a  la  pojleritétoute  occafion&  moyend'enrien  méditer  d’auanta- 
ge.V  ne  grande  trouppe  de  Médecins  e>  C hirurgiens  par  apres  eft  menue  de fiecle  en  ficelé 
qui  mefnageant  le  riche  herit âge  & fuccefjion  delai jfee par  leurs  deuanciers-n  ont  rien faiSi 
dauantage quobferuer  quelques  particularité^  qui pomoient  auoir  fuy  la  cognotjfance 
despremiers  :  Car  commela  'variété des  corps  humains efl  infinie  enlineaments &traiflls 
de  vifiage,  ainfiefl  incomprehenfible  la  compofition  des parties  intérieur  es, ce  quia  efineu  plu - 
peurs  de  nottre  aage  à  reprendre  lemefine  fubieél,  entre  lefquelsfemble  tenir  tzrmeriterle 
premier  rang  André  Ve  fiai,  qui  non  content  du  difiours  curieux  /&• élaboré ,  qmfufffoit  à 
endoSh  mer  l  efpnt  amateur  del  <Mnatomie,a  dauantage  le  premier  moulu  mettre  foubs 
l  œil  ce  quel  efpnt fieul  ne  fournit  bonnement  imaginer,  fans  l’aide  du  cor  fs .  Toutes  fois  il 
femble  que  l  Italien  de  Z.erbis  Médecin  de  Veronne  parfis  dolles  eferit  s  publiez^  dé  s  l’an 
isoz.  luy  euf  tracé  le  chemin  a  cefie facilité .  feux  qui fontvenuzjar  apres,  comme  Charles 
EfienneDoEleur  Regent  en  la faculté  de  medecine,  &  Efhenne  de  laRiuiere  Chirurgien  du 
Roy  luré  a  Paris,  I arques  G  rcum,Louys  Z Jaffee,  auffi  D  odeur  s  Regens  en  la  faculté  de 
medecine,  c diuin  lacquesSyluius Médecin  O  Ledeur  ordinaire  du  Roy,  Realdus  Co- 
lumbus, V alu erda  Médecins  e>  Profeffeurs  à  Rome  en  l’ iAnatomie,  Gabriel  Fallopius 
de  Mutinenfe,  treffubtil obferuateur  des particuiaritezjLu  corps,  Félix  T3 Utérins  de  Rafle 
Mcdecintrefirenommé<z ÿ*  fort  laborieux,^ pour  la  grande  méthode  dont  il avfé  en fes  tables 
e Anatomiques .  Leonardus  Fucbius  Medccmes'Profeffcur  de  Tubinge.  Outre  quelques 
recherches particulières  &  indiuidualesfemblet  n  auoir  euautre deffein,ouque  dabregeret 
que  leurs  deuanciers  auoient  dilaté  plus  au  large, ou  réduire  le  tout  en  quelque  meilleur  or¬ 
dre. Or  comme  lesfciences  nefontaÜraintesa  aucunes  langue  s, tins  comme  indifféremment 
elles  font  necejfaires  à  tous  les  hommes,  de  quelques  contrées  régions  qu’ils  fioient:  ainfi 
mentent d’efire publiées  entouteforte de flyle& idiome.  AmbrofeParé ConfeillereM pre¬ 
mier  C  hirurgien  du  Roy, amateur  de  la  Republique  &  défit  patrie  a  voulu  premier  commen- 
c er  aux  F rançoù  ce  que  tous  les  a  utres  auparauant  luy  auoient  referué  pour  les  Grecs  &La- 
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P  R  EF  tAC  E. 

celle  de  Vefialp eut  tenir  entre  les  Romains:  confédéré  que  n  épargnant  nylinduftric  ny  le 
trauailnyla  defipence,quipouuoitfiembler  excefifiiued  telle  entreprifc,  afacilité  &ennchy 
fin  dfi cours  de  pourtraits  qui peuuent  rajfiafiier  les  plus  ajfamezjle  cefle  cognoijfiance .  Cela 
deuott fiembler  ajfez&plns  qu  affez.:  n  ejloit  que  Nature,  comme  admirable  aufji infinie  en 
fies  œuures,ne fiait  ïamais  fin  de  produire  tout  les  tours  quelque  chofie  de  nouueau.lomt  aufiji 
que  le  corps  humain  ejl  fi excellent  ^parfait, ejlant  le  chef d  œuure  de  cegrandDieu, appelle 
des  anciens  Nicrocofime,c ejl  adiré  petit  monde,qu  il  eflimpofliblc  qu  il  ne  fie  trouue  quelque 
chofie  qui  n’aye  ejléobfcrué  &  cogneu  parlespremiers  :  qui fiera  caufie  que  la  deficriptioiAna- 
tomique fieratoufiiour  s  quajî  comme  dan  en  anraieunie &renouuellce par  quelques  eficripts.  i 
Parquoy  comme  ainft fiôit  que  long  temps  parauant, accompagné  de  Michel  defiamt  ‘Pierre 
Chirurgien  de  Monfieigneur  le^Duc  de  Lorraine,  i  eujfie  mis  en  lumière fix  tables  generales 
vAnatomiques,dont  la  première  tr ai  clou  des  os,  la fieconde  du  ventr  e  infier  leur  ,la  troifiiefime 
du  y  entre  moyen ,  la  quatnefime  du  ventre fuperieur,  la  cinquiefime  des  Veines,  Mrteres  &> 
Nerfis,&  lafixiefime  de  tous  les  Muficles, qui fiemblerent  bien  recueillies  parles  teunes  Chi¬ 
rurgiens  de  mon  temps:pné  derechef &  importune  de lesreuoir ,ie  me fuis  enbardy  nonfiu- 
lement  à  les  rama [fier,<&  en  faire  corps, mais  aujfiî  a  reprendre  ce  bafihment  du  corps  hu¬ 

main,  dés fies  premiers fondements  tufiques  au fiommet  defidperfellion,  fans  rien  obmettre 
(  entant  qù dmoy  a  efié  poffble )  decequciauoy  leu  es  hures  anciens  &obferue particuliè¬ 
rement  en plufiieurs  dijfeShons, par  moy  curieufementf aides,  non feulement  al  hosîel  Dieu 
deParù,mais  aufii  en  publicisa  chezjnoy  en  particulier ,  illuflrantletout  par  pourtraiffîs 
conuenables ,  mis  chacun  en  fion  ordre  &  heu,auecvne  ample  déclaration  cÿ<  illustration  d  i- 
ceux,lefquels  pour  laplufipart  iauoy  fait  tirer  fur  les  planches  &  defifcin  de  V  efial.D  auan- 
tage  iay  inféré  fur  la fin  Vn  dénombrement  de  la  plufpart  desmaladies, tant  internes  qu  ex¬ 
ternes  qui/ furuiennent  au  corps  humain,(ejquellesi  ay  recueillies  des  anciens  Grecs,  Latins 
&<Mrabes, comme  d’Hippocrates, Galien, Aéce,Oribafi,Aretee,Æginete,Auicenne,Rbafiis, 
Celfie  autres:  enfemble  des  modernes, comme  de  GorrœusMcdecin  trefidocle  en  grande 

réputation  de  nojlre  temps,  de  Manardus  de  Ferrare,medecinfiort  renommé  par  toute  l  fi- 
talie:  nayantmù  ce  recueilpour  autre  intention  quepour  efiguillonner  quelque  homme  de 
bien, CM  edccin  ouChirurgicn,quipar fesdoEles  eferits puififiefiuppleer  ce  qui  defauara  en  ice- 
luy,  afin  que  les  teunes  Chirurgiens  qui  n  ont  la  cognoijfiance  des  langues  Grecques  &  La¬ 
tines, ayent  moyen  de  cognoifire  ce  que  les  anciens  e>  modernes  nous  ont  laijfié  d’icelles  ma¬ 
ladies.  T dûtes  lefquellcs  ebofes  confeillé pour  leprofifiit  du  public  eÿ* principalement  pour  les 
ieunes  Chirurgiens  de  les  mettre  en  lumière  je  leur  ay  permis  de  courir  fortune  :  par  le  vent 
fauorable  de  laquelle, (i guidées  à  bon port ,  donnent  quelque  fruiolaux  ejludtans  de  la  Mé¬ 
decine  Chirurgie, faudra  en  rapporter  le  tout  d  la  gloire  de  Dieu, lequel  ayant fiouuent  tfi- 

gardplusà  la  bonne  fincere  volonté,  qud  la puijfiance, exauce exalte nozjentreprifcs  d 

quelque  plus  haut  comble  dl  honneur,  que  neuf  ions  aufié,  attendre  ny  tfiperer » 

Candidus  imperti  meliora.vel  vtetenoftris: 

Carpercvel  nolinoftra,velede  tua. 
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LES  PORTRcAITS  ET  FIGFRES  DE  CHtACVNE  ' 
des  parties  :  Et  déclarations  d icelles, 

Diuifecen  feptliures. 

Par  Iacqv.es  Gvillemea v,Chirurgien Ordinaire duRoy.&Iuréa Pari:-. 

CE  Œ’Jl  r*4VT  consTdzrer  '  EM  I'JnJYomTT. - 

f  Aw»»»: Cat  comme dia  PU„»mTbeem;Sc  Ariflm au  pre- 

'  Ufremim  3  "T  r ''ff ***$»”  Dcflors,  ?“'<«■  *  commencé  d  admirer,  on  sert  mis 
tpremere x  a  philofopher:  ainiîpouuonsdirequcles  Anciens  .admirai»  la  diucrfitê 
r  des  mouuemens  qui  font  au  C, rf<  H«w»,  ont  elKmé  iceuxprouenir  des 
I  parties  intérieures  de  t Somme ,  ce  qui  les  a  incitez  de  les  voir ,  decouppans 

(_leCe)jsH<WM,»,pouren  ffauoir&cognoiftielarérité. 

f  C’eft  la  -SiM* des  canfes  de  la  dinerfité  des  partions  :  comme  il  appert 
J  par  Htppoc. en  /  ëpïfire  qu  il  aeferite  a  aK^comiue  ilauoittrouuézir- 
/  9”f  elloit  retire  à  part,  decoupantplufieurs  Animaui.pourcher- 

v.  c“cl'-Ics  conduisis  de  la  Melancholi t  Sc.  2?>/e  &  autres  fecrcts  de  nature. 


Nouscon- 
fîderons 
en  l’ana¬ 
tomie 


"La  Caufede 
fin  i/mentio: 
qui  eft  ! 
double. 


Seconde 


Sa  Défini¬ 
tion. 


*  TÇotionale 


_  UJfentielle 


f  Eft  le 
LeSubiet  J  (fiorpsHumain 
d'icelle.  )  entier  &  par- 
£  faiét. 

Tremiefc 


y  Expliquant  le  nom  feulement  ou' 
1  Ethimologie:  parce  moyennous  di- 
1  fons  Anatomie,  n’eftrc  autre  cho- 
[,  fe  qu’rnc  diuifion  ou  diflè&ion 

Par  laquelle  nous  definiflons  l'A- 
1  rntomie  cftrc  rnc  diuifîpn  ou  difle- 
.  étiodu  Corps  Humain-,  ie  dis  Secftion 
(  artificielle ,  qui  fepare  fidexrremct 
|  les  parties  qu’il  n’y  a  rien  de  def- 
^chiréjiiyriende  confus. 


En  chaque 
partie  nous 
Sdeuons  con- 
fiderer  neuf 
choies,  la 


’  Subfiance. 

Quantité  ouMagnitude. 
Figure. 

Compofition. 

Nombre. 

Connexion,  ou  Colligen - 
ce,  8c  Situation. 
Tempérament,  ou  Com- 
Aélien.  [plexio. 

Vtilité. 

Le  Nom  de  la  partie 
qu’on  peut  adioufter 


Ses  ytilttex. 
quifontqua5) 


'  Qui  nous  conduit  &  donne  entrée  à  la  cognoiflancc  de  D  r  e  v ,  con- 
)  templant  l’admirable  ftrufture  &  compofition  du  £orps  Humain:  ce  qui 
)  nous  fai&iuger l’Howwen’auoir  elle  nay  fortuitement,  mais  parvnedi- 
L  uinite  Eternelle, corne  tefmoigne  Galien  es  liures  de  l’vlàge  despartics. 

Seconde  \  Par  laquelle  nous  cognoilfons  nous  mefmes,  nous  contemplans  com- 
t  m  c  en  yn  miroucr ,  regardans  le  domicile  &  demeure  où  l'Ame  eft  logée. 

p  Ceft  que  nous  nous  conformions  aux  bonnes  T  Apporter  la  'viande. 

V  meurs,confîderans  la  grande  affinité  &  amitié  V 
Troifiefme  qui  cfl;  entre  les  parties  du  Corps  Humain ,  Ce  fer-  ÿ  La  Cuire. 

I  uants  les  vnes  des  autres, fans  s’offenfer  aucune- 1 

^mét-come  aucunes  parties  font  dcdices,oupour  difiribuer  çr  départir. 

I  Juger  de  la  fanté  ou  de  la  maladie. 

f  Paflecs. 

Vredire  les  chofes  x  Prefentes. 

{_  Futures. 

Ordonner  &  appliquer  remedes  félon  l’exi¬ 
gence  du  maljComrae  la  partie  le  requieçr. 

Ofier  de  chaque  partie  ce  qui  eft  contre 
fon  naturel. 


n  T  Compofit 


f  Quand  nous  commençons  aux  parties  Simples  ou  Similaires ,  corne 

htion  qui  efl:  ^  aux  Os, Nerfs, Veittes, Sec.  Et  delà  venons  aux  plus  Compofies.  Telor- 


L  dre  efl:  le  plus  propre  pour  enfeigner  &  apprendre  ï  Anatomie. 


L'ordre  cjn 
doit  tenir,  J 

double  de  )  \  Quand  nous  diuifons&refoluons  le  Tout  en  quatre  principales 

,  ^  Refilution  qui  cfl:  J  parti  es.  Ceft  ordre  eft  propre  pour  la  diflctftionrEt  encor’  en  tiaidât 

J  ces  parties, nous  deuons  commenccràccllcsqui  font  plusfubiedtes 
La  pourriture, comme  eft  le  Ventre  Inferievr. 
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DES  OS  LIVRE  I. 


Le  Corps 
Humain 

cftdiui- 
fè  en 
deux  in 
lignes  - 
parties, 
qui  font 
le 


Tronc , 
pat  lc- 
quclno* 


Supérieur ,  qui 
ftla  ^la¬ 
quelle  eft  fi- 
tuee  lur  tout 
le  Corps,  con- 
tcnantdepuis 
le  Sommet  d’i¬ 
celle,  iufqucs 
a  la  première 
yertebre  du 
^o/:iaçoitquc 
Gal  y  côpren 
ne  le  fol 
Icelle  a  plu 
fleures  par¬ 
ties  exrerieu 
rcslefquelles 


S  PARTIES  EXTERNES  DS  LA  TESTE. 

Elfc  celle  partie  de  la  Tejle,  qui  cil  en  deuant,  au  deflus 
des  fourcils  fànspoil, polie  aux  ieunes  ,  &  rideeaux 
Frond  ^  vieilles  perfonnes  ,  fîniflant  près  la  Suture  Coro - 
nale. 

Eft  ceftc  partie  qui  eft  au  deflus  du  Frcnd ,  vers  le  haulc 
Sinçiput  ^  delà  Tey?e,  fîniflant  à  la  .£«/«>•  e  Lambdojde,  eftantcou- 
LeT'xiVqui  C  î/erte  de  poil. 

eft  propre  C  Sont  celles  parties  firuees  a  chafquc  collé  du  deuant 

met  celle  Temples  £  de  la  Telle, entre  le  petit  Angle  de  l’œil  &  l’oreille 

partie  qui  J  L  montant  eu  hault. 

contict  le  1  C  Eft  lîtuec  au  deflus  du  deuant  de  la  Telle,  tirant  vers  le 

ferueau,  J  derrière  d’icelle ,  a  fçauoir  entre  le  Sy»ciput8c  Oc- 

ayatpour  Sommet  “j  ciput  ,  cftant  comme  le  Rentre  de  la  Tdsle  &  du 

Tes  parties  (.  Ccrcle,qui  borne  le  commencement  des  cheucux. 

le  C  Eft  la  partie  poftcricurc  de  la  Tejle  ,  comprenant  dc- 

Occiput  J  puis  le  Sonnmet  iulques  à  la  Foffette  tde  forte  qu’il  cil 
C  borné  parla  Suture  Lambdoide. 

,  Fofettt  \  Eft  celle  partie  qui  cil  entre  l'Occiput, &  le  Chignon  du 
L  Col. 

Ç  Sont  ces  parties  qui  touchent  à  l’in  fer icure  partie  du 
J  Frond,faits  en  forme  de  croiflàns,fîtuee  fur  la  droi- 
La F<fcf,eft  f*  Sourcils  de  ligne  de  l'Orbite  fupcrieurc  de  l’Oeil,  bornées  de 
ceftc  par-  (.  leur  poil, allant  depuis  le  Nez, iufques  vers  la  Tcplc. 

tiededeuat  C  Sont  lituees  au  deflouz  des  Sourcils ,  il  y  en  a  vnc  fu- 

laTe/?e,qui  Paupie-  )  perieurefl’autre  inferieure  ,  defquellcs  leurs  extre- 
eft  depuis  res  j  mitez  font  nommées  Tarfes,  eftaus  reueftuz  de  petis 
le  Frod  iuf-  L  poils  nommez  Ci/*. 

ques  au  C  Sont  les  colles  de  l’aflemblage  des  'Paupières  dont  il 

Menton ,  El  Angles  J  y  en  a  vn  ,  qui  eft  le  plus  petit ,  près  de  la  Temple, 

le  contiét  L  L’autre  plus  grand  qui  eftioignant  le  Are*. 

* - 1  glandes  f  Sont  péris  morceaux  de  chair  glandulcufc,  lituez  an 

Uchry-  grand  Coing  de  f  Oeil  fut  vn  trou  qui  va  au  JV>*,misen 

males  (,  ceflendroid. 

r  Placez  dedans  deux  Trous  ou  Orbites ,  couuerrs  des 
\  Paupières  ,  au  milieu  defqucls  s’apparoift  la  Pru- 
Y  eux  X  neiie  s  qui  eft  vn  trou  rond,  enuironné  d’vn  Cercle 
/  nommé  *y1rc  ou  Iris  :  Autour  duquel  sapparoiftlc 

Blanc  de  l  Oetl. 

C  C’eft  ce  qui  eftelleué  entre  les  deux  Y  eux  ,  ayant  deux 
NeZ>  q  ouüerturcs  nommées  Narines  ,  feparecs  parvnen- 
t  tredeux.lc  deflus  cftant  nommé  Najiau • 

Pommet  <jont  ces  deux  partiesqui  fontaux  deux  collez  du  Nexs 
tes  t  rouges  &  arrondies  en  façon  de  Pommes. 


ladiuerfe  ap¬ 
parence  :  Gé¬ 
néralement 
toutesfois 
nous  les  re- 
duifons  en 
deux  princi- 


enten-  J  pales,  qui 
dos  les  font 
trois  Ve 
très ,  qui 
font  le 


ont  diuers  en  general 

noms, félon  lesi  .Ma 

choueres  :  la 
fuperteure 
qui  eftde- 
puis  les 
Sourcils  iuf¬ 
ques  aux 
Dents  de 
defl’us,&lc 
relie  qui 
eftplain  ’ 
Barbe  aux 
Hommes, 
eftdift  la 
Machouert 
d’erobas. 
Pour  les 
particula- 
rifer  nous 
yoblcruôs 
ces  parties 
qui  sot  les 


Le  Moyen,  qui  cd  le  Tho¬ 
rax  ou  Coffre ,  ou  Peitrine 

Jnferieur,  qui  fc  nomme 
Ventre  Inferieur  »  ou  Epi- 
■gajh' 


,  Et  les  Extrémité ^ 


Oreilles 


freux  de 
la  face 


Bouffe 


fâche  L 


Bouche 


Menton 


rouges  &  arrondies  en  façon  de  Pommes. 

[Sont  ces  deux  parties  canilagineufes  &  tendronneufes 
larges, pliees&  entortillées  au  collé  des  Temples, 
ayant  pour  leurs  parties  vn  trou  qui  eft  au  milieu,  die 
c oecum  Foramen  ,  leur  partie  fupericurecftdidc  Pin- 
na,  comme  l'inferieure  Filra,  qui  eft  le  Mokt ,  auquel 
on  pend  les  Bagues. 

S  Sont  ces  parties  enfoncées,  lituees  vn  peu  plus  bas  que 
\  lesPo»)»»e;wr,tirantvcrsleiV^. 
r  Sont  ces  parties  que  nous  enflons,  au  milieu  defquelles 
J  il  s  apparoift  quelquefois  vn  petit  trou  (  quand  nous 
(_  rions  )  nommé  Gelafins. 

C  La  fupericure  eft  ce  morceau  de  chair,  quipendaudef- 
\  fus  du  Nez,  vermeil  en  fon  extremite. 

K  L’inferieure  eft  fcmblable  ,  lîtuec  au  deflus  du  Men- 
£  ton ,  ayant  vn  petit  trou  au  bas. 
r  Eft  vn  petit  rayon  ou  fente  qui  eft  en  la  lcurc  fupe¬ 


ricure  lituce  fouzle  Ne*. 

f  Les  Dents. 

Les  Genciues. 

entre  les  deux  Lettres  J  La  Langue. 
laquelle  eftantouuerteO  Le  Gauion. 
de  fc  o  u  urc  |  Les  ^MmigdaUs. 

'•La  Luette  . 

C’eft  le  bout  de  la  Mafehouer*  inferieure  lequel  a 
quelquefois  vnc  petite  Foffette,  qui  faiâ:  le  Menton 
fourchu. 
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Des  parties  externes  du  Ventre  Moyen.  Des  parties  externes  des  Bras  &  ïambes. 


Le  VENTRE 
MO  Y  EN,  dit 

IcTborax  ou 
Coffre  ou  Poi 
trine,e(ï  tou¬ 
te  ccftc  par 
tic  du  Tronc 
du  Corps^m 
edenuiron- 
hcc  des  fo¬ 
lies  :  ayant 
pour  fes  par 
ties  Extéri¬ 
eures 


Î Laquelle  s’apparoidau 
deuantjdontle  haut  ed 
le  Neud  de  la  Gorge  ou 
Sifflet  &  le  bas  cille  Go- 
fier» de  chaque  collé,  a- 
yâc  deux  cauitez,  nom¬ 
mées  Salières. 

au  Chi-  f  Eft  la  partie  de  der- 
non  ou  J  riere,côtcuue  depuis 
Nucque  j  la  FoffettcfiuCqacs 
(.  haut  du  Dos. 

Les  f  Lcfquclless’cftendcnt  depuis  le 
Çlauiculesd  Gofier  de  chaque  collé  iufqucs 
C  aux  Efpaules. 

La  5  Edtoute  cede partiequi  edaude- 
X  (fine  2  uantdu  Coffre di£tThorax. 

C  Sonrfituccs  fur  la  Poitrine,  vne 
LesMa-  )  de  chaque  colié,ayant  au  milieu 
mtlles  *\  vn  petit  bout  diftj^lrfwwe/o^cn 
(uixonncd’vn  cercle  noirallrc. 


Le  Qol ,  fi- 
tué  entre 
la  Te  fie  &' 
les  Clauicu- 
les, Ce  diui 
fane 


Le  Srecbet 


‘  EU  le  milieu  de  laPoitrinc,cô- 


Le  VENTRE 
Inferievr 
dit  ordinai 
rcmcntEp*- 

gaïlre,  ell  le 
relie  du 
Tronc  du 
corps,com- 
mençàt  de 
puis  la  For 
ebettt  ,  iuf- 
ques  à  l’Os 
Barre' ou  Pu- 
Ji«ayâtpour 
fes  parties 
Extérieures 


L 'Epi 


Le  No 
brtl 


La 

Verge 


La 

Beurfè  * 


L’Entre-  ' 


Reins 


Sttrnon  ^  tcnanP depuis  les  ÇUuicuUs,iuC 
C  quesau  Xipboide  Cartilage. 

La  For  Ç  ^’eftee  Cartilage  qui  eftfufpen- 
/  «  du  au  SternonoH  Brechet,  celle  partie 

C  >e  e  l  cnfôccc  fc  ditlc  ereux  de  Vzfiomacb 

Le  Dos  ou  Ç  C'cftt°ut  L  derrière  du  coffrt, 
SJcbine  *)  compicnant  depuis  le  Cbinon, 

,  C  iulques  aux 

Desparties  externes  du  Ventre  inferieur. 

T  Qui  ell  ce  fie  partic"\  L ’Hypocondre 
l  du  Ventre, qui  ell  au  f  dextre. 

!  défions  de  la  Forcbet-  x 
/  te  fînifiant  ïï  Ombilic,  \  L 'Hypocondre 
(^lyât  aux  deux  codez  J  feneftre. 
f  C’ell  celle  partie  fi 
t  ruce  au  milieu  du 
)  Vétrc,dcfous  ÏEpiga 
f_/?re,ayâtëfcs  z.  colt. 

L 'Hypoga  C  Eli  celle  partie  fit uee  ~)  Le  Flanc 
fireou  pe  )  fous  le  Nombril, finiC (.  dextre 
tit  Ven-  p  fantà  \z  Motte,  ayant 
tre  L  cu  deux  collez 
f  Eli  celle  partie  fitucc 
Le  P enil  J  lous  le  petit  ventre, 
ou  Motte  p  ornée  de  poil ,  ayant 
L  en  fes  deux  codez 
f  Ed  fitucc  plus  basque  la  Motte,  fon 
extrémité  citant  nommee  GUnou 
'Balams ,  percé  au  milieu,  couuert 
d’vnc membrane  nommée  Prepi 
Edcedcpeau  ridée  qui  couuieles 
Testicules» pendante  fous  la  "Verge,  fe- 
parec  par  vne  ligne  qui  en  fon  ex 
L  tremité  s’appelle  Raye. 

La  Natu  f  Ed  cede  fente  fituce  plus  bas  qui 
re  de  la  x  le  Penil, laquelle  de  chaque  codé  a 
Femme  f  vne  Leure,corc\mc  chair  peaufine. 

Ed  contenu  depuis  les  ’Bourfes  aux 
hommes:  oubiendepuis  la  Nature 
f  de  la  Femme, iufques  au  Fondement- 
Le  Fon  Ç  Edl’entrccdu  Boyau  Droit,  fituc 
dément  ~  T  cntrc  ^cs  ^ effes  >  orne  de  poil  aux 
C  hommes, &  non  aux  femmes. 

C  C’cd  la  partie  de  derrière  le  Ventre 
inferieur,  comprenant  depuis  la  fin 
du  C°ifrt>  ou  Th°r*x  iufqu'aux  F  effet. 


Les 

Extre 

MITEZ 
du  corps 
Humain, 
font 
deux, 
:’ed  à 
Içauoir, 
les 


Bras; 


Auant  bras 


conte 
nans  de 
puisl  'Ef 
p4»/<riuf 
quesaux 
Ooigts  : 
ayaus 
pour 
leurs 
parties 


ÏAMBES 
conte - 
nantde  ^ 
puis  les  I 
Hanches 

iufqucs 
aux  Or¬ 
teils  ,  a- 
iâspour 
leurs 
parties 


f  Ed  cede  partie  quied  eflcucc, 

L ’£/-  J  &fort  apparoiflàntc  au  codé  du 
paule  y  Co/,fînilTantàla  ioindturc  du  P<i/- 
(,  lero»,&c  haut  du  Bras. 

Petit  5  C’ed  c«*qui  ed  depuis  la  iointure  de 
Bras  f  l’SJfaule iulques  au  Coulde. 

FrfJtÀ  C  e^  cc^c  cau”é  qui  ed  foubsla 
“  \iofinutcâic\Efpaule. 

Coude  $  ^d  cede  rondeur  quied  au  derrie- 
^  \  re  de  la  iointure  &  ply  du  Bras. 

Ed  cede  partie  qui  ed  cotc- 
nuc  depuis  le  Coulde  &  ply  du 
£r<w,iulqu’àla iointure  dn  i>o»- 
[£“'• 

jÆdccqui  ed  contenu 
depuis  Auant-bras  iuC- 
ques  à  V Auant- poignet. 

'  Ed  cede  partie  quied 
fituec  entre  le  voignet 
&  les  Doigts. 

Ed  le  dedans  de  l’AM4«d- 
pcif»«,enuironné  de  pe¬ 
tites  montaguettes. 

C  Qui  font  y.  T  P oulce. 

•^cs  l  en  nombre  l  Enfeigneur. 

voiLv*1*™  cHtT- 

0  /  trois  Artl-  J  Médecin. 
L/dcs,  le  [^Auriculaire 

Lc9  C  Sont  ces  cmincnces  qui  s’appa- 
fJacbesJ  roilTent  fort  clleuecs  qui  font  au 
l  dclTus  de  la  (uiffe . 

Felfes  5  SolU  ^CUX  groflcs  ma^cs<ic 
"  \  fitueesauderricie  des  OsdcsHacbet 

r  Ed  cede  partie  quied  fituec  cn- 
(fropion  x  tre  les  deux  Feffes }  allant  iufqucs 
f  au  Fondement. 

C  Ed  cede  partie  qui  commcnccde- 
Cuiffe  x  puis  h  Hanche  &  continue  iulques 
f  au  Genoil. 

C  Ed  cede  partie  de  deuant,  qui 
Genoil  ^  faitd  la  iointure  de  la  cuiffe  &  de 
f  la  Jambe. 

f  Ed  le  derrière  duG«n>j7,  où  ed  le 
jarret  J  p/jd’iceluy, ayant  deux  cordes, que 
l  Ion  nomme  Corde  du  larret. 

iLc  deuant  cd 
nômê  or  eue  y  qui 
cd  décharnée. 

. 

Le  derrière  qui 
ed  fort  charnu, 
ellçi^tMo//er^rri* 
OU  Soubfgreue. 

T  Sont  ces  deuxenleucurcs  qui 
l  font  à  la  fin  de  laLtm&e,  vne 
£beuilles  ou  x  edant  au  dedans, diète  inter- 
m alleoles  )  ne ,  l’autre  au  dehors  nom» 

^mcc  externe. 

P«W,edcc  r7aion  \  ^  cede  emincccro- 
quiedeô-  \  7  de, qui  eftau derrière, 

tenu  de-  j  cowdu  \  Ed  cede  partie  qui 
puis  la  fini  Pied  7  c)ft  au  deflus  duPiW. 
delai <*»»-.],,  f  Ed  côtenu  depuis 

le  cofftdu  vied,  iuf- 
ques  aux  Orteils. 
f  Lcfquelsfont  y.ayat 
Les  )  chacun  trois  iointu- 
'Orteils  M  rcs  excepté  le  gros 
Ç  Oruilt  qui  uc  a  que  x. 
A  ij 


Ïambe  % 


teiufqu’au^S  E  A ««</•  ^ 
bout  des  /  ( 

Orteils, z-  I 
yant  pour  I 
•fes  parties  ' 
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DES  O  S  LIVRE  I. 

METHODIQVE  DIVISION  ET  DENOMBREMENT 

DE  TOVS  LES  OS  DV  CORPS  HVMAIN,  LIVRE  I. 
CONSIDERATION  GENERALE  DES  OS. 


C  Frontal ,  quelquefois"^ 
î  l'eparc  par  le  milieu,  i 


"En  la  tejle , 
qui  cftcom 
polce  de  60 
Os,  y  com¬ 
prenant  leSj,  - 

Vents&YOs)  côpofcc  de 


•  oeneralemen 


le'sdiuifons 


|  fepaicpar 

.  Au  Crâne,  l  Bregma  j.  dextrc 
compofédex  Feireus  J  Icncftrc 
huitt  Os.  j  Occipital 
|  Sphénoïde 
\Etmtide 


r  inous,  Enclume, 
t  ra  | 


(  Aufqucls  fc  doiucnt  ra  i 
j  poitcr  lixpetis  Os ,  qui  fc  l  Malleolus, 
jftcrouuent  aux  conduits*  Maillet. 


fUUUU\.Ai.  -  — - 

des  Oreilles  >  trois  de  cha 
i  1  que  colle,  nommez 


l 


Stapes ,  E fl  l  ier. 


Hjoide:  Elle 
fe  diuiie 


f  Trois  dias.^'^ri 
Ç  Qrbmms  y 

jcompoiee  ^  C  Va  Moyen 

I 


A  la  Face,  ^  jcompoiee  ; 

de  douze  Os  y. 

i  }  0s  ,  fans  1  «  fix  de  cha  J  r»  qui  contient  les  Pets 

compiédrc  )  Ma -  l  que  collé  j  Vn  au  Valais. 
les  Dents, ny  *  chouere  «d  \fn  qui  fait  le  Ne*. 

l'Os  H yoide:  V  # 

Elle  le  di-  »  fnferieure,  compolee  r  Tranchantes  4 

"uifccn  la  J  d'vu  fcul  0*,diuiië  aux  . 

jeunes  en  deux  .  En*  Çaninet  i 
chaque Machouere  font  / 

Jes  Dents  \^!iiol*ires  10 


Faut  adiouflcr 
1  Os  Hjoide  ,  le¬ 
quel  clt  coni- 
pofé  de  cinq 

Qs:  Iceluy  Os 

Cn’eft  ptopre- 

I  ment  de  la  Af* 
chouere  >  d’au¬ 
tant  qu’il  eft 
a  la  racine  de 
la  Langue. 


Ç  En  E Efihit 
j  pofeede  a 
1  bres, 

1  Au  Tronc,  lequel  cftcom-  | 
comme  «  pofé  défit- Or,  prenâtl’Os  ! 
quand  nous  jy  5 ttrnon  ou  Brer/»et,poui  * 

trois  Os  .  Iceluy  Tronc  le  i  Au  Thorax 
diuife  en  deux,  a  fçauoir  I  ou  Poitrine 
l  côpofee  ;de 
f  19  Os ,  ijui 
tc  diuifent 


bine,  com 
14.  Verte- 
qui  fon 


f*Du  Col 
*  Du  Dor 
Des  Lombes 
1  De  1  O*  Sacrum 
l^Du  (ox$s 


Les  Os  font 
les  parties 
les  plus  du- 
ics&lcichcs 
dcnollre 
Corps.  Lef- 
quels  font  y 
eu  nombre  I 
de  147.  D'i- 
ceux  nous 
acquérons 
vne  parfaite 
cognoiflàn- 
cc.cn  les 
confiderant 


Aux  Cojles  Ç  Vrayes^  7  ?  De  chafquc 
qui  font  14.  \  Faulfes  s  $  collé. 

|  Au  Stsrnon  ou  B»W>er,compofe  de  trois  Os. 

Aux  Clauicules, qui  font  deux, vne  de  chaque 
collé. 


"V Omoplate  ou  V aileron. 
Brachiumeu  Gxdu  B  ras. 
Radins  ou  Rayon. 

Cubitus  ou  Coulde. 


A  ux€xtremitex,\cCc[Ut\- 
Ics  fout  compofecs  de 
“114  Or.'quife  diuifent51 , 
aux 


Deux  Bntr,com 


Vn  en  chaque 


pofezde  61.  Os,  j 
quieft  pour  cha- ^ 
cun  jt.  qui  font 


{f  Au  Carpe  ,  compofc  de  huit  Os 
en  chaque  Main 
Métacarpe  ,  faiét  de  quatre  Os, 
en  chalque Main. 

Aux  Dogfc,qui  font  y.  en  cha¬ 
que  Main  ,  chacun  Doigt  c- 
ftant  compofé  de  trois  Os, 
qui  fait  le  nôbrede  iy.étouc 


Deux  lam 
fc«,compo 
fecs  de  6  2. 
Os ,  qui  efl 
pour  chacu¬ 
ne  }  1.  qui 
‘  font 


4 


L’Os  fans  Nom, diift  or¬ 
dinairement  la  Hanche,  > 
diuifé  en  trois  Os. 

Fémur  ou  Os  de  la  Çmjfe 

Rotule  ou  Patcle  ( 

r  ibta  ou  Os  de  la  Jambe  ( 
Vlna  ou  petit  Fojfrfe. 


•  vn  de  chaque  collé 


de  chaque  coflé  v 


Le  Pied,  —  . 
pofé  de  2y.  J 
Os ,  qui  fe  ) 
diuifent  au 


^Spécialement,  V oyez  la  Table  fuiaantc. 


CalxouTa10n. 
fljragal  ou  Noix 
Scaphoide  ou  Natdcn- 
Cyboide  ou  De.  (larre 

Trois  fans  Nom. 

Metatarfcjaii&dc  cinq  Os  en  chaque  Pied. 

f  Qui  font  cinq  en  chafquc  Pied, 
Orteils  J  chacun  côpofé  de  trois  Os,  exee- 
*  l  ptélcPoulc-e,  quiu’eltqucdex. 


s 


Specialt- 
mentj  en 
confide 
ranc 
leurs 
.  Diffère» 
ces  qui 
font  pri 
fes  ou 
de  leur 


DES  OS,  LIVRE  I. 

D’O  V  SONT  PRISES  LES  DIFFERENCES  DES 


OS. 


*  Génération, 
aucuns 
cftans  ou 


PW  “1  Lefquclsfeuls 

Varfaits ,  \  j  loin  engedrez 

r  comme  x  Stapes  Rentiers  dés  leur 
■  lout  V  \  cômenccmem 

[^Malieolus.  J  &  origine. 

PSe  forme  &en  f  LaTefe. 

I  gendre ,  corne  x  La  Ïambe. 
Imparfaits,  J  lonc  les  Os  de  (  Du  Bras. 
côfiderac  x 

ou  quand  1  Ou  eft  fait,  C  Carpe. 
VHomrae  i  &  procréé:  \  Métacarpe, 

1  corne  lonc  p  r arfe, 

(jes  Os  du  {  M.  état  arfe. 


C  Car  encre  tous  les  Os,  il  n’y  en  a  au- 
Sentiment  ^  cun  qui  aye  fcntimcnc  ,  linon  les 


f  Dents. 


Quantité,  d  o  n  t  X 

ils  fouedicts  / 


p  Grans, corne  I' 


De  la  Qtijfe. 
De  la  Ïambe. 
Du  fonde. 


r  f  Carpe,Metacarpe. 

J  MiüjCOrarac  J  Tarfe,Metatarje. 

I^Ies  Os  du  ^L’üj  Hyoïde, Sefamoides, 


Vnton 


ÇSc  ioignât 
I  cnlemblt; 
î  ne  faifaii. 
v  q  u’v  n  le  u  1 
j  Gsi  Telle 


les  Vertébrés. 


Ç  En  la  Machouere 
Tojî  l  inferieure, 
comme  X  En  Vos  f  Jlium 
U  appert  )  sas  Nô,  J  Ifchion 
^diui.e  3.  l  Pubis 


Ul^ 

telle3! 

j  vniou  fe  1 


f  Comme  és  O^dela 
Telle  ,  lefquels  par 

-  j  %  iuccclfion  de  temps 

I  faidt  ou  |  Tard  x  le  ioignent  li  exa- 
!  /  Jteraenc  ,que  les  S» 

'■*  \jnrcs  le  perdent. 

!Des  TLminen-  f  Pointues. 
cwdiëles^  d.  Rondes, 
popbyfes.  C  Crochues. 

Des  ^ Additions ,  nommées  Spiphyfis  qui  fe 
trouucnt  le  plus  fouuenc  aux  Ormouel- 
oac  ou  leux. 

Vn  f  l  \  Grand, comme,  au  Fémur. 

^ 0  \  Pft«,conimeau  Tiras. 

Vue  Te  fie. 

'-Vue  Ejpine. 


r  Le  Radius  ou  Ray  on. 
EJbroifl fjComme  J  Perom  ou  Petit  Fojsile. 
f  Les  Cojles. 


Amples 


"  L’ Omoplate. 

J  L’Os  ilium. 

)  L’Os  Sacrum. 

{_  Les  Os  de  la  Tejle . 


Figure 


Gibeux. 

f  Mouelleux 

Canes  ou  Creux  ellans  ^  ou 
f  Spongieux 

fonds 

Quarrez, 

Triangulaires. 

Profonds  aux  Articles, la  J  Cetile 
'‘•quelle  profondité  fc  nome  \  ou  g  Une. 


'  Pleins  de  f  L’Os  de  la  Cuiffe. 
mouelles  J  De  la  Ïambe. 
comme  f  Du  Bras. 


Decequi  !  Solides  a  1&  veuë,cn-  Çlncus 
eftcôcenu  j  corcquc  de  ne  cet  \  Stapes 
en  iccux,  j  licé  il  fou  belomgX  Rlalleolus 
car  aucüs  qu’il  y  aye  quelque  1 

font  cauité  comme  aux  j  Et  â  ceux  qui  font  au 
Os  ^grand  coing  de  Vail. 

Spongieux ,  C  Carpe, Métacarpe. 
comme  J  Tarfe,MetatarJi. 

«ceux  du  l  Et  vnc  portion  de  l’Or  Etmoide. 


Les  Os  du  Bras. 
Les  Os  des  ld- 
bes. 


fri  ornement. 
car  aucuns 


P  Mamfcïie , ;) 

f  Mouuement,  \  comme  [ 
qur  elt  oux 

\  J  Obfcur,  ^  Carpe, CMetacarpt 

V_côme  le  \  Tarfe,Metatarje. 

J  Autres  n’ont  nul  Mou  \  Delà  Tefe 
\jiementiCOiamc  ceux  \  Les  Dents. 


f  La  Chair. 
mSouJlenir  j  Les  Veines. 

p  Les  A rteres. 

{.Le  sNetfs. 

-SnimaU,  5  Çommc  font  tous  les  Os 

1  de  la  T efie. 

Defen -  !  f  Les  Vertébrés, 

dre ,  les  \  \  Les  Cojles. 


VfW 

qui  eft 
ou  de 


dre ,  les  î  J  Les  Cojles. 

parties  X  Vitales  P  Le  Sternon. 

LL  Erp, ne. 


IVZflin 

Ligamen -  Ç  La  Rotule . 

«  taies  \  Les  Os  Sefamoides. 

fendre  lc  mouuement  plus  alfeuré  de  toutes 
les  parties  :  attendu  que  tout  mouuement  le 
faiét  fur  quelque  choie  ferme,  comme  font 
les  Os. 

Faire  les  chofcs  plus  C  Comme  font  les 
petites  ,  &  d’aider  à*  Dents ,  attachées  aux 
former  la  voix  /  a Uteoles. 


Aider  d  l'Ouye  | 


Comme  font  les  petits  Os 
tenuz  aux  Oreilles. 


f  D’vn 

firconferiptio  j  De  deux  l 

qui  eft  ou  p  De  trois  i 
{ou  deplulîcurs  ' 


T uniques, 
qui  les  ep- 
ueloppent 


»  f  De  la  Ïambe, 

De  toutes  pars  j  Br^,&  autres:  ( 
comme  les  Os  p  Telle  mebra-  ( 
{  braneeftdi^lc  t 


P eriojtc 


Sn partie,  Ç  Les  Os  de  laTe$7e,&  tel-  1  P eri- 
eftans  en  î»  comme  \  lc  membrane  eft  diète  J  crâne 
uironnez  / 

f  Comme  fout  les  Df»«,lclqucl- 
J  les  font  toutes  nues ,  fi  ce  n’eft 
Nullement  ^  quelque  peuen  leurs  Racines, 
{  eftans  reueftucsd’vne  mebrane. 
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DES  OS  LIVRE  I. 


DE  LA  COMPOSITION,  OV  CONNEXION  DES  O  S. 


LaCoNNE- 
X  I  ON  des 
Os,  fe  faid 
ou  par 


Artrofe,qui 
eftnaturel 
le  conne- 

1,011  ‘MnîfcftT' 
Os  ,  auec>, 
mouue- 


D  iartrofe,' 
qui  eft  cô- 
nexiondes 
Os  ,  ayant 
mouue- 


menc  eut- 
dent  &ma- 


ment,  qui 
fe  diuilc 


Synartrofi, 
qui  eltcô- 
nexiondes 
Os,  auec 
mouue- 
ment  ob- 
feur. 


Ces 

deux 

CyÔt) 

(.trois  ^ 

Sefpc-  I 


Ç  Qui  fc  faid  quand  vnê  cauité* 
l  profonde  reçoit  vue  Tejleéle- 
Snjrtroje  x  ucc  &:  longue:  cômc  le  Fémur 
'  I  auec  l’o*de la Hanche,l'Os dit 
LA Jlragal  auec  le  N  au  ferme. 

Ç  Qui  eft  quand  vnc  cauitc  fu. 

I  periïcielle  &  non  beaucoup 
t/irtrodie  X  profonde, reçoit  vnc  Telle  a  - 
i  pianic&  dcpriméc.cômel  Oi 
J  du  Tiras  auec  l 'Omoplate,  les  Co 
liftes  âuec  les  Vertébrés. 


ÇQ* 


Symphijè , 
qui  eltcô- 
nexionna- 
turellc  des 
Os,  fans 
mouue- 
ment,  ayât 
trois  efpe  - 
ces,  qui  sot 


ifefaid  quand  les  Os  en- 
l  tient  les  vns~  dans  les  autres, 
Ginglyme  x  en  forme  de  poulie:  Cômc  le 
J  Qubitus auec  l’Os  du-BrWjl'Os 
Ldu  Talon  auec  le  Cyboide. 


Ç  Sçauoir  eft,quand  les  Ojcntrentles  vns  dans  les  au 
l  très,  en  façon  dentelcc  ou  crcnelee,  corne  les  dents 
X  de  lîc:Cc  quife  voit  es  Ojdu  crâne  ioints  enfemble, 
)  Ou  en  façon  ëfcaillet ,  comme  eft  la  Suture  des  Os 
\j?etreux. 


Gomphofi 


lArmonic 


QuandlesOscntrcntles  vns  dans  les  autres,  coin 
me  vnclou  ougonddansfontrou.de  telle  forte  cil 
la  connexion  des  Dents  auec  les  Mandibules  dedans 
leurs  jllueoles. 

Quand  les  Osfe  ioignent  par  vnefimple  ligne, cftâs 
appofcz& appariez  visa  vis  l’vn  de  l'autre  :  Comme 
font  les  Os  de  la  Mandibule  fuperieure,&  principa¬ 
lement  ceux  du  Ne*, 


m Syflkrcofe ,  c’eftàdirc 
(haïr  :  comme  les 
Dents  auec  Us  AL»»- 
dibules. 


/  nexi 
ons  ?| 


Ces 
Con 
ncx 
ons 
fc 
font 
par 
inter 
ue  li¬ 
rions 
oude 


Syncondroft, c’eft  adi¬ 
ré  Cartilage:  Comme 
les  Cofies  auec  les  Os 
du  S ternon  ou  Bro¬ 
chet. 


Syndejmojê ,  c’c  {ladi¬ 
te  Ligament'.  Comme 
il  appert  es  Articles- 
&  îointures. 


Pour  la 
Conne-  V 
xion  &co  * 

fnoifiance 
es  Os,  faut 
fçauoir  que 
c'cft  que 


dix,  en  Françi 
A  boutijf entent 
plonge. 


Apephyfi  en 
ctcc,Procef- 
Jitsen  Latin, 
en  François 
Enleueure 
ou  Saillie • 


pen-  \  eft  vr; 
ço'isx  queli 
, ou  / peut l 
Lvfagc 


Déclaration  de  certains  mots  obfcurs,qui  Te  trouucnt  en  ce  liure  des  Os. 

Epipljy/ê en  Grec,  Ç C’eft  vnc  addition  d’Os, qui  TSelon  Gd/.afïn  de  feruir  comme  de  couucrcleauxgransOs, 
en  Latin \jAppen-  ^  eft  vraye  partie  diceluy,  au-  l  craignâtque  laMoelle  côtcnueéiccux  ne  forte  &c  fcperdc. 

quel  il  eft  conioind,  qui  fex  Se  Ion  folumlus,  pour  plus  grande  feureté,dcs  ligamcns,qui 
fcparcrd’auecluydcur  j  iortent  d’entre  1 Os  &  l'£piplyjê, qui  fait  qu’ils  loutplusfennc- 
cft  double  Imcnt  attackez  entre  deux. 

"Pointues  &  deliees,  nommées  StyUides,  d’autant  quelles  reftcmblcnt  a  r- 
ncTo»f/;e,dequoy  on  elciit  fur  des  tablettes, nommceiiy/ai  en  Latin,  tel-, 
les  iont  appareil  tes  à  l’Os  Terreux. 

Rondes  &  aigues  &  retournées  comme  les  cornes  qui  font  au  boutd’vn 
Arc  où  s’attache  la  corde,  &fe  nomme  Qorone  ,  telles  s’apparoiflentàla 
car  'j  Machouerc  d’embas. 

Semblables  à  vn  Ancre  de  2 \auire,3c  fout  nommez  Ancher  aide  s, comme  il 
appert  en  ï  Omoplate. 

f  Deprimee,  icelle  Apophyfe eft  nommee  fondile  .  Ce  qui  fe 
Semblables  )  voit  a  la  partie  lupcrieure  de  1  Os  du  Bras. 
ivne  Telle  1  Esleuee 3c  cmiacntc,iccllcTefle  eft  nommée  Cephali ,  telle 
(,  fe  voit  en  la  partie  fuperieure  de  l’Os  de  la  Cuifle. 


“  C’cft  vnc 

production 
ou  partie 

Dijf' 

du  mefme 

r  en  ces 

Os,  auquel 

car  j 

il  eft  adlic- 

1  aucu 

K  rentlaqucl-^ 

ncs 

le  ne  fe  fe- 

font 

pare  d’ice- 
luy,oùvous 
obleruerez 

- 

leur 

Tachilos  en  Grec,c erttix  j  C’eft  vnc  partie  d’Os  qui  re-  5  Long, comme  à  la  Cuijfe. 

eu  Latin, Col  en  Fraçois  \  fpond  au  Coi  des  belles  citant  \  Qourt, comme  au  Bras. 

Cptyle  en  Grec, en  Latin  Acetabulum,Fyxis,  Ç  C  eft  vnc  cauitc  profonde  en  laquelle  vncT<7?i 
en  François  Enchajfeure  ©u  Emboiture  p  r/w/ws’infcre.tellecftlacauitéquicftcn  l’Osdi 


Glene 
en  Grec 


’e  efleuee,dide  Tra- 
Osdc  la  Hanche. 


J  C’eft  'ncçanitéfupcrfîciellcjcnlaqucllc  vneTeftc  dcprimcc  diae/"W*s'inrcrc,commc  eft  U 

7  cauitc  de  1  Omoplate. 

Ityes,Ophryes,Ambones8c  Qwle  en  f  Sont  emincnccs  efleuees  à  l’entour  des  creux  &  cauitezoù  s’inferent  & 
icc,  ta  m  ou  uperci  ta  enLatin.  J  emboitcntles  Os, pour  les  agrandir  &c  aprofoudir ,  a  fin  que  l'Os  11c  forte 
Lettres  ou  Sourcils  en  François.  £  li  facilement.  or  1 

Qondylos  en  Grec,  eu  Latin  C'a-  \  Sout Jcs  B°Jfts>TeJ}es, ou  Eminences  tant  internes  qu’cxtcrnes.qui  font  aux  cx- 
pitulum.  Gibier  ,  ou  Articulas  i  x  fS  SrosPs>comnic  ü  fe  voitpnncipalemcnt  en  la  partie  inferieure 

'en  François  Bo(îey  Cabochon  /  jl®s.  s^QuiJJe.WFc  preudqaelquefoispourle5iointures&  Articulations 
(.  des  Doigts.ou  pour  le  milien  de  leur  Article. 


DIFFEREN- 
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IûTeste, 
cfl  le  fiege 
des  parties 
Animales, 
foarce  du 
fentimct  & 
mouuemnt. 
icelle  cil:  ou 


DES  OS,  LIVRE  I. 

DIFFERENCES  DES  TESTES,  TROVS  ET  CAVITEZ  D’ICELLES. 


>NatureUe,dH 
celle  qui  a 
la  figurer© 
de  comme 
vne  boule 
de  cire  vn 
peu  compri 
mec  par  les 
coflez.Icel- 
le  (c  con- 
gn oit  par 
fes 


‘Sutures, c’ell  àlça-' 
uoir  lors  quelles 
(ont  fituees  natu¬ 
rellement,  repre- 
(enrant  la  figure 
d’vne  grande  H 
Françoife ,  ce  qui 
fe  faid  par  la  Su- 
ture  Sagitale ,  Qoro- 
nale,8c  Lambdoicle, 

''Anterieure, 
fituce  au 
deuantdc 
la  Tefie,  la¬ 
quelle  ell 
faide  de 
l'Os  F  rotai. 


£m‘~  J  P°fter*eure> 

neces,  X  mifeau 
Weux  derrière 
de  la  Tefie: 
eltât  faite 
desparties 
poflcrieu- 
res  des 
deux  Os 
l&rcgjna  o  u 
Varietanx. 


En 
icel¬ 
le  Te 
fie 

Cfaiit 
(  obfer> 
uer 
fes 


Non  Natu¬ 
relle  ,  e fiant 
ordinaire¬ 
ment  ronde' 
par  les  co¬ 
llez, &poin- 
tuc  au  Som¬ 
mer.  D’icel¬ 
les  Telles 
nô  naturel¬ 
les  il  y  en  a 
de  trois  for 
Ltes. 


'PREMIERE,  efl 
quand  l’Eminence 
Anterieure  le  perd  : 
lors  la  TV/?epcrd  la 
Suture  (foronale,ç^\n 
fait  que  les  cieux 
qui  relient  rcpre- 
lentcnt  la  forme 
d’vn  T  Capital. 

Sec  onde,  quâd 
l'Sminece  Voîiericu- 
rr  ell  o  liée,  &  lors 
laTelle  perd  la  Su¬ 
ture  Lambdoide,  qui 
laid  que  les  deux 
qui  relient  repre- 
fentcnt  aulfi  la 
forme  d’vn  T  Ca¬ 
pital. 

Troisiesme,  ell 
quand  l'Eminence 
Anterieure,  c£”  Po 
Jlerieure  font  per¬ 
dues  :  Lors  la  Sutu¬ 
re.  Sagitale  &  Lamb- 
doide  s’entrccoup- 
pcnt  en  forme  de 
X  Capital.  Telle 
Tefie  ell  ordinai¬ 
rement  pointue 
.par  le  Sommet.  « 


Ccttiitex  Olï 
Foffes  qui  le 
voyent  ,  le 


-  2>»#en  la  f  Lelquelles  sot  les  plus  petires,  fituees 
partie  Ante-  J  en  la  pairie  inferieure  de  l’Os  f  rotai, 
rieure  f  à  1  endroit  des  Alarmes  &  Sourcils. 

1  x  rZ)eu:c  C  Lelquelles  font  moyennes  entre  lys 

franecl lantj  en  la  partie^  anterieures  &  poiterieuies  ,  fituees 
r  ’~  T'"  r  Moyenne.  vers  les  Temples, 

z.êla  partie  5  Lelquelles  font  les  plus  grandes ,  fi- 
•P oflerieure,  \  tuees  en  Y  Os  Occipital. 


fié 

font 


Elles 

fix 


Trous 
ou  per 
fuis , 
lef 
quels 
font  * 
ouen  J 
la 


Bafè  interne 
du  crâne. 

Iceuxfont 
en  nombres 
de  14- dont 
le 


'Premier ell did  Ftmoide  :  ayant  pluficurs 
petits  Trous  par  lclquelsfe  purge  lemou- 
cher. 

i  Optique,  par  iccluy  palfe  le  Nerf  Optique  ou 
Vifuel. 

j  Motif,  par  iceluy  palTe  quelque  portion 
du  troifiefme  pair ,  cnlcmble  le  Nerf 
Motif qui  vaal œil. 

4  frotaphitf ,  par  iccluy  fort  vne  portion  du 
4.  pair  qui  va  au  Mufcle  c rotapbite. 

y  Tranfcolatoire,(\ tué  fur  l’Os  Bafilaire,  entre 
les  Apopbyfes  c Hnoid.es  ,  prefque  infenfi- 
ble  a  voir. 

G  Qarotide,  par  iceluy  entrêt  les  parotides  in¬ 
ternes. 

7  Jugulaire ,  par  iceluy  paflevn  rameau  de 
la  lugulatre  interne- 

8  Guflarif, lequel  baille  partage  à  vne  por¬ 
tion  du  troifiefme  &  quatricfme  pair  des 
Nerfs. 

9  Auditif,  iceluy  reçoit  le  Nerf  qui  va  â 
l’Ouye. 

xo  Çoecurn ,  eflantfitué  au  delfus  du  Qxcum 
Foramen,  failànt  partage  à  vne  veine  &  ar- 
terequi  va  cmceluy  trou. 

xi  'Defcbiré, qui  donne palfage  au  fixiefinc 
pair  des  Nerfs,  &a  vne  partie  de  la  Caro¬ 
tide  &  Jugulaire  interne. 

iz  Motif  de  la  Langue  ,  donnant  palfage  au 
lèptiefme  pair  des  Nerfs  qui  va  pour 
mouuoir  la  Langue. 

ij  Occipital, fitué  en  l’Os  Occipital,  par  iccluy 
fort  la  Spinalle  Medulle. 

14  Qerukal  par  iceluy  partent  les  Veines  & 

,  Artères  (fetuicales. 


Premier  cil  nommé  Sourcilier ,  fitué  à  l’Os 
Frontal, Cous  le  lourcil.par  iceluy  paffe  vn 
Nerf  de  la  troifiefme  coniugailon. 
z  Lacbrymal,  fitué  au  grand  coing  de  l’œil, 
dans  lequel  ell  poféc  la  glande  Lacbrymale. 
3  Orbitaire ,  fitué  au  delTous  de  1  "Orbite  près 
le  Nez, donnant  partage  à  vue  portion  du 
Bafe  externe  Nerf  du  troifiefme  pair,  qui  va  à  la  face  & 

du  crime.  aux  Dents  fupericures,&Mâdibule. 

Iceux  4  Inri/ÿiellantaucÔmencementdu  Palais, 
font  en  nô-  entre  les  Dents  încifiues  :  par  iceluy  parte 

bre  de  9.  y  J  quelque  veine  &  artere,quivôcau  Palais, 
comprenat  /  y  GuflatifCmk  au  fond  du  Palais  rdône  ifliie 
les  F  entes,  au  nerf  de  la  quatricfme  coniugaifon. 

dont  le  6  Refpirateur,  c’elliegrâd  trou  fitué  au  fond 
du  Palais, feruant  à  la  Refpiration . 

7  lougal,c'cl\  vne  fente  fituee  fous  l’Os  diél 
Zigoma  ou  Jougal 

S  m ajloide,  c’cll  vne  autre  fente ,  fituee  près 
ÏApopbyfe  Mafloide  par  où  palTe  le  nerf  du 
3.  pairqui vaauMulcle  Mafloide. 

9  Mammillaire  ou  Mafloide ,  c’ell  vne  autre 
fente  fituee  en  la  racine  de  ÏApopbyfe  Ma¬ 
floide  ou  Mdmillaire,  par  icelle  parte  vn  ra¬ 
meau  de  la  Iugulairequi  va  dans  le  Torcular. 
A  iiij 


8 


DES  OS,  LIVRE  I. 


DIFFERENCES  DES  SVTVRES  DE  LA  TESTE. 


Situcc  en  la  partie  antericu  «■ 
pQoronule  Jre,  delcendant  du .Synciput, 
*  ttanlucrfalcmcnt  vcis  le 
milieu  des  Temples. 


pUrtyi  trois 


ES  SVTVRF.S 
de  la  Tesit, 
faut  confi 
derer  leur 


'Nombre,  qui 
eft  de  dou 
zc:  Qui  ap 
parciénct 


Au 

crâne 
le¬ 
quel 
en  a 
neuf: 
qui 
font 


■s 


Sagitale 


'Propres  ,  &  , 
font  au  nô 
bre  de  fept, 
qui  font  ou 


\ 


Située  à  la  partie  fuperieure 
félon  la  longitude  üc  la  Te¬ 
lle, quelqueiois  îulqu  au  Nez. 

Eftantcn  la  partie  poltcri 
cure ,  commençant  vers  la 
Baze  du  franc,  fcnillàntà  la 
Sagittale. 


f  De  clialquc  cofté  vne, fuuee  aux 
Tetreufes,  *  parties  laierales,dites  les  Temples 
deux  i  lur  l’Os  J  ou  gai. 


|  5 

\~Lambdoide  H 


r  Située  à  la  Baze  du  Qraue ,  au 
bout  de  1  Os  Occipital ,  palfant 
Taulfi Spl,tmIJeJ  foubs  l’Os  I ..al ,  finillàni  pics 
4uatrc  /  les  extrenutez  de  la  Suture  f  ore 

\j,alc. 

Ç  Qui fepare l’Os  Stmoide dauec  l'Os 
mStmoide  \  /  oronal. 


Qommunes , 
aux  Os  du 
(reine,  &  de 
la  Face 
-font  deux 


«de  \ 
,qui>( 

euI  (. 


f  première  x 

I 


Outre  lefdiftet  Su¬ 
tures  qui  fèparent 
les  Os  de  ta  Telle 
les  -cens  des  autres'. 
Jl faut  cbjiderer  en 
chacun  Os  vne  fi- 
paratio  n  qui Je fai  fl 
d' sc élu j ,  en  deux 
Tables  ,  ou  La¬ 
mes  :  dont  la  fupe¬ 
rieure  couucrte  du 
l-'cricrane,fj}/'/«< 
forte  ,  ejpeijj'e  & 
L  polie  que  l'inferteu- 
I  re ,  qui  ejl  celle  qui 
regarde  la  Du  ré¬ 
méré  ,  ejlantplut 
mince ,  tanure,  &• 
inégalé.  Telle fepa- 
ration  fe  faiél  par 
le  moyen  d'vne fub- 
Jiance  fpongicujè, 
nommée  Diploc, 
dans  laquelle  sin- 
Jcrent  pluJitursAr - 
teres&  Ve  uses  qui 
pajfent  entre  les 
aeuxfujdifles  Ta- 
blés. 


Première 


Aux 
Mandi¬ 
bules,  lef 
quelles  ■ 
en  ont 
cinq, 
c’cll  à 
Içauoir 


Supérieure,^ 


quatre 


Ç Commence  à  l’extremité  d’vn  des  collez  de 
•  la  Suture  corenale,  eu  delcendant  par  la  cou- 
cauité  des  Tcmpics, &  extrémité  des  Dents: 

.  &  va  finir  de  l’autre  colté  a  l'extrémité  de 
I  ladiâe  Qoronalt. 

r  Commence  ail  bout  des  fins  de  la  Suture  c o- 
Seconie  ^  ronJe,Sc  entre  dans  la  cauité  des  Y eux,fiml- 
£  fantau  milieu  des  Sourcils. 

fQui  fc  diuife  en  deux,dont  vne  partie  fe  termine  &  finit  in- 
continent  à  la  Suture  Sphenoide  tous  la  concauité  de  1  Oslou- 
»  ga  rL'autre  portion  monte  par  le  milieu  delà  Pommette  le  di- 
X  uifant  en  trois  parties:  La  picmicre  clt  portée  par  le  grand 
I  Onglet  iniques  au  Nez: La  féconde  par  laconcauité  dudit  An- 
J  ^-/e/.-Latroificlmepar  l’inferieur  circuit  de  rceil,iulqucsàla 
L Suture  commune  au  franc  &  à  la  Face. 

\  Commence  aux  Sourcils,palTantdroi<ftemcntpar  le  milieu 
Seconde  \  du  Palais. 

Commence  aux  Sourcils, laquelle  Galien  veut  quelle  fepare 
Trçifiefme  ^  les  Dents  fanines  des  Incifoires  :  ce  qui  le  voit  facilement  aux 
belles  brutes  &  non  aux  Hommes. 

Commence  vers  l’Os  Sphenoide  ,cnuirennant les deruic- 
Jguatriefmc  ^  res  T>ents,  fînifiànt  à  la  Suture  qui  pâlie  par  le  milieu  du 
valais. 

f  Laquelle  ne  fc  trouue  qu’aux  bicnicuncs  Enfans . 

Inferieure,  J  Ondoitnoterqucnature  fe  ioue  fouucntesfois  à  la  ftrudturcdc  laTcfte, 
C  tellement  qu’il  clt  fort  difficile  d’en  traiéler  précepte  c - :" 


TJfage,  quo 
’  eft  triple 


r  Pour  feparcr  les  Os  les  vns  des  autres, afin  que  quand  vn  d’iccux  Os  lèroit  atteint 
J  &  frappé, &  qu’il  y  furuinc  Fr<«f7»r<?,icelle  ne  fepeufteommuniquerpar  tout:  ce  qui 
Premier  ^  aduiendroit,n'eftoit  icelles  Sutures.commenouspouuonsvoir  a  vn  potde  terre  ou 
f  verre, comme  la  fente  fc  communique  par  tout. 

5  Pour  donner  ilTueauxexcremens  fuligineux, Iclqucls  retenus, cauferoycnt  Mpilepftes, 
Second  \  £Wr«,&  autres  maladies  au  corps  Humain. 

Afin  que  la  Dnre-mere  fuft  fufpeudue  par  les  fibres  qui  fortent  d’icelle  &  partent  par 
les  Sutures:  lefquellcs  forties  s’elpandenc  fur  le  Tais  ou  frane,  pour  faire  lePeri- 
\rroiftefme  crâne,  qui  fai&  qu’eftant  bielle ,  il  y  lùruient  de  mcfmes  accidents  quç  à  la  Dure- 
mere. 


DES  OS,  LIVRE  I. 


La  Te 
ste  eft 
côpofee 
de  foi 
Xante  Os 
qui  fe 
diuifenr 


DIVISION  DES  OS  DE  LA  TESTE. 

f  Qui  eft  en  la parcie  anterieure  de  la  Tejle,  circonfcript  par  la  Suture  Coronafc,  par 
)  la (ecoude  commune  aux  Os  du  Crâne, 8c  à  la  Machouere  Luperieurei  repre tentant 
tuation  H  iafigure  Orbiculaircj  quelquefois  il  eft  leparé  en  deux,  ïa  Suture  Sagitale  conti- 
£  nuautiulqucs  auNe%. 


Frontal 
vu  de  cha¬ 
que  cofté  ^ 

~  •  s,  / 


'Y~>Q 

ayant 

huidt 


P  *Anterieure,q\iïfïiù.\c  fond  &  la  moitié  de  l’Orbite  de  Vieil:  auquel  endroit  l'Os 
|  fe  redouble, tailànt  vne  cauité  qui  reçoit  vne  partie  de  la  Dure -mere, Ivlagc  dela- 
„  |  I  quelle  cauité  eft  ,  ou  pourelaborer  1  air  attiré, ou  pour  le  flairer,  ou  bien  lélon 

conudcrac  j  1  Fallepius,  pour  mieux  eftbrmer  la  voix. 

a  I  Ses  parties  X 

^  1  Poflerienre, qui  cille  Centre &Sommet  de  la  Tejle, di£t  Vertex. 

Latérale, laquelle  conftitue  vne  partie  des  Temples. 

Pr  En  la  partie  fuperieurc, bornez  d'eux  mefme,  par  la  Suture  Sagitale:  Anterieu- 
Situation  J  rement, parla  £oro?w/e,pofterieareinent  par  la  Lambdoide:  Inférieurement  parla 
f  Mende uje, 

ât  /  Ç  Triangulaire, Iceluy  Os  eft  le  plus  foible  detous&  principalement  en  là  partie 

co!1  |  Figure  Sc  J  fupcneure,dite  vulgairement  rontenellc  ,8c  des  Latins  Smciput  :  eltant  comme  vne 

eur  '■'parties  K  pellicule  aux  cnfansnouuellementnaiz,  qui  par  luccellion  de  temps  dément  Os, 
/  &  lors  comme  à\&  Arifote, les  enfans  commencent  a  arti  culer  leur  paroile. 

r  Laquelle  eft  en  la  partie  pofteiieurc,circonfciipte  par  h  Suture  Lambdoide, 8c  fins 
)  d  icelle  &  de  la  Suture  qui  eft  cômuut  à  1  Os  Sphénoïde  8c  aluy  ,  qui  iauque  ceft 
situation  K  Osrcpxefentc  la  figure  Ouale.  Aux  bien  îeunes  ceit  Oscltdiuilé  enpiuiieurs 
(  pièces, par  des  Sutures  extraordinaires. 

Ç  Supérieure,  que  nous  entendons  eftre  depuis  fon  grand  Trou, iufques  à  la  Sutu- 
|  reSagitale  :  Icelle  partie  extérieurement  eft  fort  rabboteule,pour  1  infertion  des 
1  mfilclesiEn  la  partie  intérieure  eft  a  remarquer  qu-ue  Sinus  ou  Folles  ,  diltin- 
!  gueespar  vneenleueurcd’Os,qui  eft  en  forme  de  Cioix, dont  les  deux  înfcrieu- 
,  Parties  ^  res  qui  Ibnt  les  plus  grandes  font  faides  pour  contenir  le  Qerebellum  ou  Qeruellet. 


Occipital  i . 
conlîderâtÿ 

fa 


Temporal  z 
confidcrât  T 
leur  j 


Inferieure ,  en  laquelle  coufidererez  vn  grand  trou,  par  lequel  pafl'e  la  Spinale 
Medulle, au  coftc  duquel  il  y  a  de ax  Apophyjes, ayant  chacune  vn  petit  trou, lelquel- 
les  s'inferent  dans  la  première  Vertebre  du  fol. 

Qui  eft  aux  parties  latérales  de  la  Tefle,  eftantscirconfcripts  de  la  Suture  Man- 
Situation,  5  deufe,dc s  fins  de  la  Lambdoide, 8c  delaSp/«»We:eftantde  figure  rond. 

-  Supérieure, qui  eft  mince  fubtile  &  fort  foible, en  façon  d’efcaille,&  pour  ce  eft 
nommé  Lcpidoide,Squammeufe. 


!  Parties,  J 


Ijjuilbnt’)  Infiritun,  f  ^Ipofhyfîs  ) 


Ç  La  premier  *,fai<ft  vne  portion  du  Z  igoma. 

Trois  LaJeconde,cü  fort  pointue, nom  ce  Stilloide  ou  Graphioida. 


qui  eft  af  1 
preinega  1 
le  &  dure  J 
corne  ro  J 
cher  appc 
lec  pier 
reufc,ayât 


I  Latroifiefîne,el\  lapiodudion  Mafioide  ou  Mammillaire, 
^cauc  &  anfradtueufe. 


I»r«*,  Ainfi  nommé pource  qu’il  refem- 
ble  à  vne  Enclume. 


Sphenoide  % 
côfidcrât  là  , 


'  Etmoide  : 

A  la  Face. 


Vn  Tro»  fortcaue&am-  j 
fraélueuxj.qui  faidt  vne  l 

portion  de  1  Oreille  in-  K  Stapes, pource  qu'il refemble à  vn  EJlricr. 
terieure:  dans  ce  troufe  / 

“trouuc  trois petis  Ofelets  j  M alleolns ,  pour  la  refemblance  qu  il  a 
là  vn  Marteau. 

f  A  la  B4V  du  Qrane ,  dont  il  eft  didf  ’Pafilaire  ,  cftant  comme  le  fondement  de 
tous  les  autres  :  Il  eftleparé  de  tous  les  Os  fufdidts  par  la  Suture  Commune  a 

1  luy  &  aux  Os  du  Qrane. 

^  Latérales, qui  font  les  productions  Ptertgoideüfituces  fops  les  Temples. 

2  Moyennes, qui  fondes  productions  Qfineidcs, qui  font  internes. 

■  Eftantau  delfus  duNez.fitué  en  laBazedel’Os  frontal,  ayant  plufieurs  petits  Trous  comme 
1  avn  Crible,don:  eftdnftOs  (ribleux  8c  d'aucuns  Spongieux:  A iccluy  Os  faut  obferuer  vne  petite 
1  eminenceditftc(^n/«,iefemblaüt  à  vne  petite  ^refte,  a  laquelle  s  attache  la  Vure  mere. 


Situation 


Parties 
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L*  FACE, 
eft  côpo 
fcc  de  7$. 
Os:  lans  les 
*Z>n«,&lcs 
côprcnant 
de  4^.  Elle 
fe  diuile 
en  la  Man 
diLkle  ou 
Jfaachouere 


1 

.Six  O  rbitai 

y 

res ,  trois  de 
chafquc  co¬ 
ite  ,  dont  le 

Supérieure, 

De«*com  \ 

I  prenant  les 

coinpofec 

|  vn  dc> 

de  iz  Os 

chaque  co 

iàns  com¬ 

fté 

prendre  les 
Dents  >  qui 
font 

D  eux  dn  P  a 
lais ,  vn  de? 
chaque  co 
lie 

DIVISION  DES  OS  DE  LA  FACE. 

• 

Ç  Eft  le  plus  grand,  borne  par  fà  partie  latérale  à  l 'Os  Tetretu ,  failànt  la 
i  production  de  l’Os  nommé  Zigoma,  comme  par  la  partie  fupcricurc  il 
1  cil  ioint  à  l 'Os  frontal,  faifant  la  production  qui  conllituc  vne  partie  du 
*  Premier  je  petit  C4»f#r,auqucl  endroit  faut  obfciucr  vn  périt  Trou  .  Etparl’antc- 
f  ricure  eft  attache  à  l’Os  qui  contient  les  Dents ,  faifant  la  production 
J  diCtc  vulgairement  la  Pommettt.Et  par  fa  partie  poftcricure  &  intericu- 
I  rc  qui  cil  fouz  les  Temple j,il  eft  contigu  a  l’Os  Bifilaire  o\i  Sphénoïde- 

r  Eft  le  moyen  tant  en  fituation  qu’en  grandeur.caché  dans  l’orbite  de  l'œil 
\  vers  le  grand  camus, borné  de  fa  partie  fuperieurc  de  l’Or  du  Front, de  l’in- 
Second  S  ferieure  de  l’Or  qui  contient  les  Dents  :&  fapoltcxieure  de  VOsHafilai- 
£  re  :  Comme  de  1  anterieure  du  troifieûn*  Or  de  l’ Orbite. 

{"Eft  le  plus  petit, en  formede  petit  efcaillc, finie  près  le  Mç,,&lc  trou 
1  qui  pafle  par  dedans  ledi&  AV*:  Il  efl  borné  par  fa  partie  lupcricurc 
•  J  de  l’Or  du  Frowdj  par  la  poftcrieurc  du  lecond  Or  de  fOr^ite  •’  Et  par 
J  l’inférieure  &  anterieure  du  quatriclmc  Os  de  la  Machouere  qui  con¬ 
fient  les  Dents. 


Troifejm 


A  l'Os  Hyoï¬ 
de  faut  *b  . 
feruer  la 


De»*  du  f  Qui  conftituc  vne  partie  d’icelay:cftantdur>folide&  longuet. Le  dextre  efl  fcpa- 
ZVe*  ,  vnde  \  ré  du  feneftre  par  vne  ligne, qui  eft  au  milieu  du  2^*:  Il  eft  borné  par  fa  partie  lu- 
c  haque  co-  j  pcricure  de  l’Os  du  front,  &  par  fà  poftcricure  ou  latérale  du  quatricfme  Os  de  la 
lié  ('CMatbouere, qui  contient  les  Dents. 

Ç  Laquelle  finit  de  chaque  coflc  en  deux  Kpophjfis,  dont 
|  l’vnc  eft  large  &  pointue  comme  le  bout  d'vnc  Elpcc,nom- 
i  mec  en  Grec  forot,i:Sc  l’autre  ell  ronde  &  oblongue  tranf- 
Veferieure  J  uerfalement,  quis’inferc  dans  la  cauitéqui  eft  en  la  partie 
f  inferieure  de  l’Os  Vetreus,  îoignantlctroudc  l’Ouyc  &  la 
^racine  de  l’Os  I ugal. 

Parties  ^  T  Eftant  ronde  &  raboteufe  en  fàfupcrficic, &fpongicufè 

|  en  fà  partie  intérieure ,  pour  contenir  vn  humeur  blanc  £c 
i  glaireux, propre  à l’accroifl'emcnt& génération  dcsDe»tr: 
Inferieure  ,  faiÀe  d’vn  V.  Anterieure  jC  En  icelles  faut  confidcrcr  quatre  Trous,  deux  quifontcnla 

lèulOs,  eftant  fcparcc  /  parue  extérieure, qui  font  les  plus  grands>&  deux  en  la  par- 

par  le  milieu  aux  îcu  ^  1  ne  intérieure  qui  font  près  la  fin  de  l’infcrtion  desD<rn«c«- 

ncs  enfants:  En  i.ccllc  /  f  ine$,  par  lefquelspaflct  les  Nerfs  delà  troifieme  côiugailbn. 

.faut  obfcruer  les 

~  Ç  Elle  eft  iointe  auec  la  Tefîe ,  dans  vne  cauitc  quicftcnl  OrP*fr««,par 

Connexion  ^  Djamfi  AnrMe 

V fige  ^  Qui  eft  principalement  pour  mâcher  la  viande, &  articuler  la  parolle. 

^ Situation  Selon  fabafe  &  fondement,  fuit  la  partie  fupcricurc  du  Cartilagedu  I*ri»ar  nomme  Scutifirme. 

Yigure  -£  De  la  lettre  Grecque  nommée  Ypfltn.Y.  Au  moyen  dequoy  il  porte  le  nom  Ypfileide. 

f  Nommé  Bafe  &  fondement, fitué  au  milieu ,  eftant  la  plus  grofle  partie  d’icclu y, 
“Son  Corps  d  boflu  en  fà  partie  anterieure  où  il  touche  la  racine  de  la  Langue,  pour  plus  grande 
i  aflcurancc  :  En  fon  extérieure  creus  pour  côtenir  &  rcccuoir  la  racine  de  la  Langue. 

C  ompoftionA  Ses  r  Lcfqucllcsfortcnt&:  montent  de  la  Bafe  dudit  Os  ,vne  de  chafquc  coftc,  icelles 
quieft  dex  ^pophyfes  ^  cftans  attacheespar  deux  forts  ligamcnsarApo/hy/i  Stilloidedc  l’Os  delà  Temple,  a 
*  l  fin  qu'il  ne  varie  ça  ny  là. 

•Cornes  $  le  fi)  Belles  vont  félon  les  parties  latérales  du  Larinr,  appuyées  fur  les  colles  du  Car- 

l  tilage  Scutiforme. 

Vftge  ■(  Eft  de  feruir  d’aflcurancc&  fondement  à  la  LangQc>quic-uft  peu  tomber  pour  famolleflc. 


DES  OS  LIVRE  I. 
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generale  division  ST  dsnomsrement 

de  ternes  les  Dents» 

Qui  cft  celle  portion  de  la  feraence ,  qui  cft  la  plus  propre  &  idoine  à 
les  engendrer  :  car  les  premières  Dents  qui  tombent,  s’engendrent-de  la 

{nourricure&  aliment  que  l’Enfant  prend  au  ventre  de  la  mere.-&  eftant 
nay  fe  nourriflcnt  de  la  fubftance  plus  terreftre  du  laid, cuite  &  endurcie 
parle  beaeficede  la  chaleur:  &lors  quelles  font  tôbécs,&  qu’il  s’en  en¬ 
gendre  d’aurresftefquelles  viennent  du  manger  &  boire  ,  que  prend  lors 
l’Enfant. 

C  Qui  cft  dés  le  commencement  que  fc  forme  l’Enfant  au  ventre  de 
|  Le  temps  x  la  mere  :  comme  il  eft  ayfé  à  voir  en  découpant  les  gcaciucs  de  qucl- 
t  ques  Aliénons,  &  nouueaux  nais. 

Tranchantes ,  ou  Jncifiues ,  naiflent  les  premières  vers  lcfcp-«. 

|  tiefme  mois  J  Les  premières 

^’4m'nr/,s’apparoiflentlcsfccondesvcrs  vn  an  plus  ou  moins,  (.qui  tombcntnc 
Macbelures ,  ou  Molaires,  viennent  lcsdernieres,atrois  ans  rlônt  cjh’ Apophyfis 
ouplus:mefme  d’icelles  derniers  aucunes  viennent  a  vingt  I  des  deuxielmes. 
trente  ans ,  &  font  dides  Dents  de  iagejfe.  J 

Qui  fc  faid  tant  que  la  perfonne  vit, comme  il  eftaile  à  voir,  quand  quclqu’vn 
aperduvne  Dent,  celle  qniluy  reipond  cft  oppofitc,ne  trouuant  plusdcrefi- 
j  ftancc,  croift  &  augmente, d’autant  quelle  n’cftplus  frottee& comme  limée 
contre  fa  contraire.  * 

"  Lequel  leur  eft  communiqué  par  le  Nerf  qui  fe  dilfcmine  en  toute  la  Dent, 
)  des  leur  premier  commencement  &  génération ,  eftants  encore  mollettes  & 
‘S  glaircufcs.-vray  cft  quelles  ont  le  fentiment  plus  exquis  en  leur  racine,  à  ray- 
Ion  de  la  membrane  qui  les  enuclopc  &  du  Nerf  qui  s’i  inféré. 

T  teffoliie  &  dure,  voire  plus  que  nulle  partie  de  noftre  corps,  tant  pourobuier  aux  iniurcs 
ex  ternes, qu’afin  de  rompre  &  brifer  les  chofes  dures,  qui  leurs  font  prefentees:ElIes  font  tou- 
tesfois enlcurracine  pcrcees  pour  donner  palTage  au  Ncrf,vcinc& Artcre,quife  communi¬ 
que  à  vnecauité  petite, qui  eft  vers  le  milieu  d’icelle. 

"  Elles  font  di/pofees 

Tranchantes ,  ou  y#«/wfj,ainfidides  pour  leur  adion,  ou  ordinairemét &na- 
Ordinaire  Riantes ,  par  ce  q.u  en  riant  elles  fe  monftrent  &  donnent  turellemcnt  en  vn 

quieftde  grâce  à  celles  qui  les  ont  bien  difpolècs.  feul  Rang,  mais 

£<t»i»e*,pour  ce  qu'elles  font  (emblablcs  à  celles  des  chies  xquclquefoisil  fur- 
ou  Oeilheres  ,cn  la  Macheuere  d’en  hault,  pour  la  proximité  V  uient  double, voire 
quelles  ontauecfOw'/.  I  triple  Râg d’icelles 

J  Machelicres,  ou  Molaires,  pour  l’office  quelles  font,  coin-  1  comme  efeript 
^me  laid  vue  meule  de  Moulin.  J  Çolumlns* 

Extraordinaire ,  car  aucuns  fe  font  trouuecs  n’en  auoir  chafquc  fliachouere  qu’vnc  feule, autres 
fix,  autres  hutd. 

Î  Tranchantes ,  fendent  &  enta¬ 
ment  la  viande. 
C4»,'»«,brifcnt  &ca(Tentcc 
quicftfen/lu&  couppé. 

«î Molaires ,  çilcnt&  menuifent 
ce  qui  aefté  brilé. 

X  Stcondyoux  ayderà  bien  parler,  &  que  toutes  leslettresfepuiflcnt  bien  proférer,  &  pource 
ceux  qui  ont  perdu  les  Dents  de  deuant,  bégaient  ordinairement, \z  Langue  ne  frappant  plus  con¬ 
tre  icelles  pour  faire  conduire  le  Ton  &  Accord necelfairc. 

Troiftefme  pour  s’en  défendre  à  vn  befoin ,  ce  qui  eft  commun  aux  Femmes,  &  Enfants  :  plus 
propre  toutesfois  aux  bcftesirraifonnables:  iHomme ayant  laraifonpour  armes. 


Sub flan-  t 


Nombre 

lequel 

eft 


trate  deux 
fcdiuifant 
aux  Dents 


f  Eftantplusblanchesquenul  G* gardant longue- 
C ouleur'l  mécleurs  naifuc  blâcneur, encore  qu’elles  foient 
f  expofees  à  l’air,  &  à  l’humidité. 


f  Qui  (e  faid  dedans  T Mlue»le  de  j 
J  hMachoiere  par  l’efpecc  de  Symphi  îs 
^/£que  l’on  nome  Gompbofe: A iccl- 
(  le  cônexionfaut  côfidcrer  leurs 


Inciftues  &  Canines  foit  en  hault  ou  bas  n’ôt 
qu’vne  Turci'oe,  vray  eft  que  celle  des  Cani¬ 
nes  eft  plus  longue, perçant  quelquefois  la 
’  Racines, car  Genctuc. 

les  Dents  X  Machelieres,  fituecs  en  ] a.  Mâchoire, fuperieu- 
J  te  ont  trois,  ou  quelquefois  quatre  Racines, 
|  &  celle  de  la  Machouere  inferieure  deux 
q  u  trois. 

Ligament,  Lequel  eft  fortattaché  en  leurs  Racines, la  oülô 
Nerf  eft  inféré. 


DES  OS,  LIVRE  I. 


DIVISION  DV  THORAX,  O  V  POITRINE. 

P  A  la  fin  defdi&s  Os 
Ç  Quieftdefixoufept,auxbienieunes,&  l  faut  côfidercrlaC<tr- 
I  aux  vieux  de  trois: dont  le  premier  eftaf-  1  tilage  Xipboide,£nfifor- 
1  fez  large  &  clpois,caué  &  vfcuté  en  là  par-  J  me,Mucronata,  qui  eft 
Nombre  4  tie  interne  :  le  fécond  eft  plus  large  de  forme  longue  8c 
!  moins  cfpois  que  le  premier:  letroifief-  I  triangulaire, quelque 
Lmc  eft  le  moins  large  &  moins  elpois.  Mois  fcparec  en  deux. 


Le  T borax 
ou  Poitrine, 
eft  com- 
pofédet?. 
Os-Set  diui- 
lànt  en  j. 
parties,  5 
qui  font 


Sternon  ou 
O*  de  la  Poi- 
trine  ,  au¬ 
quel  con- 
fidererez 
leur 


intérieure , 
contenant* , 
le 


Clauicules, 
deux  ,  auf- 
quelles  cô 
fidcrcrez 
leur 


Latérale  c  o- 
tenant  les 
C°fies>  auf- 
quellcs  il 
fautconfî- 
dererleur 


Suljlance-^  Qui  eft  molle  &  Ipongicufeplus  que  les  autres  Os. 

(Double,dot  le  premier  eft  pour  affermir  &affcurer  les  fept  vrayes 
Coftes,quiIuy  fontattachees  ,  tant  du  cofté  gauche  que  du  cofté 
droiâr,  par  le  moyc  de  quelques  cannez  qui  font  au  coftez  dudit  Os. 

Le  fécond  pour  eftre  comme  vn  bouclier  &  ramparr,  aux  parties 
vitales,  qui  font  le  Çceur,8c  les  autres  Organes,  à  luy  affermes. 

Corme-  5  Qui  eft  doubleft’vne  aucc  les  Coftes  par  Sympbife,8c  ce  tant  d’vn  co- 
„  xion  \  fté  que  d'autre,comme  enfemble,parvn  Cartilage. 

-Subaftce-% AiTez  folidc  en  lcurmilicu>mais  Ipongieufccn  fesextremitez 

Qui  eft  en  forme  de  S  italique, icelles  eftans  courbées  en  deux  en¬ 
droits,  qui  fait  qu’elles  ont  deux  cauitez  ,8c  deux  cminences:  car 
depuis  l'Os  delà  Poitrine,  où  elles  font  iointes,  par  vnc  telle  allez 
Figure*  ronde, iufques  vers  le  milieu, elles  font  en  dedans  caues  &voutees, 
&  par  dehors  boflues  &  cnleuees  :  ce  qui  eft  coût  au  contraire  de- 
puisleur  milieuiulquesàl’.^fmwroHoucllesfîniffent,  auquel  en- 
adroit  elles  lôntplus  larges  &  applaties. 

f  Quicftde  lier  &  affermir  l'Omoplate  eaPalleron  enlèmble,ce  qui 
Vfage-2  cltcaufede  les  auoirainfi  nommées, eftanc  comme  doux  &  clefs, 
t  qui  ferment  &  lient  ces  deux  parties  cnlcmble. 

f  Qui  eft  d’vn  cofté  aucc  la  partie  fuperieure  du  Sternon, par  vn  petit 
Conne-  )  Cartilage:&de  l’autre  aucc  ÏApophyfeàe  l  Omoplate,  dite  Acro- 
xion  ^  mion, par  fon  F.piphyfe nomcc  de  G  A  u  ï  N  Ch  Cartilagineux-.T clic 
(.  connexion  fc  peut  nommer  Synartrofe  Artrodiale. 

iVrrfjejjcftas  f  Situées  en  haut:  Elles  font  ainlï  nommées  pource  qu’elles 
feptdccha-  ^  font  iointes  aux  Vertebres&c  aux  Oidu  Swr»o»,faifantlecer- 
que  cofté  fclccntier. 

F  attifes  cftâs  f  Situées  en  bas:cftans  ainlîappellees, pource  qu’elles  ne  font 
cinq  de  cha  J  le  cercle  entier, ne  fe  ioignant  au  Sternon ,  ains  aux  Cardia¬ 
que  cofté  f  ges  des  Vraycs Coftes, excepté  la  Douziefme,qui  eft  vague. 

f  A  fçauoir  depuis  leur  racine,iufqucs  près  le  Sternfn:  diffetente  toute- 
f  °f*ufeK  fois,  car  les  deux  extremitezdes  Coftes  font  mollettes  &fpon<neu- 
\  f  fes&  le  milieu  plus  dur  &  mouclleux. 

|  Cartila-  J  Qui  fevoit  manifeftementen  leur  infertion  aucc  I’Oj  de-la  Poitrine» 
[jineufe  \  cequiacftéfaitpourladilatationde  toute  la  Poûrjwe. 

f  QuieftcellequifeiointauxKî’rw&w,nommeeIa 
J  racine  des  Coftes  eftans  aucunemét  ronde, fin iflànt 
ÇPoftcrieure  T  en  vue  telle, près  laquelle  eft  vne  eminence,qurfe 
Extrémité *  l  (_  iointaux  Apopbyfes  latérales  des  Vertèbres  du  Dos. 

1  Mme-  Ç  Qui  eft  celle  qui  leioint  au  Sim»o»,eftant  platte& 
Parties, \jieure  (  large,  tant  plus  quelle  approche  de  fon  infertion. 
font  les  X  Moyennes Eftans  les  plus  minces  de  toutes. 

1  \nfe-  5  Aufqucllesparlelong  8c  delî'ouzde  la  Cofte,ily  avnecauitéfuper- 
\j‘eurts  1  ficicllc  pourreceuoir  les  Nerfs  Veines  &  Artères  Inter cojlales. 


Qui  font  les 
P ojle-  )  douze  Verte- 
rieur  e  q  bres  du  Meta- 
phrent  ou  Dos. 


Subftdce 


f  Semicirculdire,  comme  en  façon  d'Archet,ce  quia 
Figure  J  fai<a  de  nacure>  tant  pour  ce  que  telle  figure  l 
^  y  eft  plus  capable  que  toutes  les  autres ,  que  pour  j 

C  ce  quelle  eft  plus  forte  &affcuree. 

Conne-  ^  Par  Syttartro/è  Artrodiale, aucc  les  Vertèbres, 
xton  7  Par  sympbi/è,auec  le  Sternon. 

[relpiration. 

Vnlité  5  L  vncdercccuoir  les  Mufcles  qui  feruentà  la 
autre  pour  eftre  rampartaux  parties  vitales. 


,  Les  premières  C°ftes  d  enhaut,& 
les  dernières  d’£bas,font pluscour 
tes  que  celles  du  milieu,  ce  qui  ai  - 
de  à/aire  la  figure  de  la  Poitri¬ 
ne  Spherique  <&  ronde  :  yray  efi 
que  celles  d'enhant font  plus  cour¬ 
bées  que  celles  d embas,  eftans  les. 
unes  &  les  autres  plus  eftroites 
que  celles  du  milieu ,  la  première 
•eftantla plus  large  ©*  courte. 


L'eschi- 
N£  cftcô- 
pofce  de 
34-  Verte  ' 
brcs,  les¬ 
quelles  fc 
diaisêt  en 
celles 
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>  du  Qol  ' 
qm  (ont 
Upt 


duDoj 
douze  . 


)  des  Lo  £T 
)  bes  cinq  Ç  5 


De  L'Os 

Sacrum 

fix 


du  Coxis 
>quatre 


R 


,  Vroprie- 

fc-^qui 

s'obicr- 

UC1U& 

rccog- 

noiU'enr 

ou 


Première 


‘du  fil  , 

comme  ) 
a  la 


*  A  quel¬ 
ques  vns> 
comme 
ccb  cft  J 

propre  !  du  Tho.  ! 
a  celles  |  rax  co¬ 
rne  ou 


Elire  la  plus  mince, mais  toutefois  trefdurc  &  foli- 
dc 

Auoir  en  fi  partie  anterieure  vnc  petite  cminence. 

En  la  partie  qui  regarde  la  mouclle  cft  à  remarquer 
vue  linuofité  qui  reçoit  ÏApophyfe  de  la  lècoudc 
vertèbre  nommée  Dt»x. 

Auoir  les  Apophyfes  latérales  longues  &  trouées, 
citant  le  trou  plus  grand  qu’aux  autres. 

Auoir  les  Apophyfes  lu perie u res  caues.afinde  recc- 
uoirles  Apophyfes  de  l’Or  Occipital, comme aufli  les 
inferieures,  afin  de  receuoir  les  Apophyfes  de  la  1c- 
conde  vertebre  :  de  forte  qu’elle  reçoit  de  tous  co¬ 
llez^  n’eft  point  receue. 

N'auoir  point  de  forps>  ni  d  E/pine  ,  mais  en  rc- 
compcnfe  d'icelle  a  vue  petite  production  ou  Emi- 


r  Auoir  vne  Apophyfi  nommee  Dens  à  l’entour  de 
i  laquellelaTeftele  tourne.Ce  qui  eltcaufeque  H ip- 
l  pocrates  Courent  nomme  la  féconde  vertebie  D*»x. 

Seconde  X  Les  Apophyfes  latérales  peines, fans  eftrc  fendues. 

/  L’E fpine  diuilee  en  deux  comme  les  cinq  (muantes 
j  du  Col  les  ontenfemble  leurs  Apophyjes  tranlucr- 
y^fes, pour  l’infcrtion  des  Mufcles. 


p  Auoir  leurs  Efpines  rondelettes  &longuettes,fans 
j  eflre  fendues,  tendantes  contre  bas. 

I  Leuis  Apophyfes  tranliierfes  grandes  &  longues, 
X  caues  en  leurs  parties  internes  pour  rinlêrtron  des 
/  Cojles. 

J  Auoir  deux  eminences  en  leur  ,fai(ànr  vnc 
^cauité  ous’inlèrentles  C osles. 


A  tou 
tes 


A  la 


dou 


f  Auoir  VEJpine  droite. 

>  *'«»•  x  Les £>»>»c»r«fupcrieures& inferieures  cllcuccs, de 
ziefme  f  forte  quelle  eft  receue  de  tous  coïtez. 

dcsLomlcs.  -£  Ayans  leurs  Efpines  fort  larges &elleuccs. 

Os Sucriï  |  Lequel  eft  fort  large  &  ferré  cnlcmble,finilïant  en  pointe: 


^ Ctccis 


is  ^  Sa, 
Cpai 


qu'elle: 
oncceciî 
de  com¬ 
mun 


l  ayant  fix  pairs  de  Trous  aucunement  roods&  obliques. 

Donc  le  premier  Osa  vnefinuofitéous’inlère  la  fin  de  l’Ox 
r#;»:lcs  trois  autres  font  rondelets  &ioints  fort  eufcmble 
par  Symphyfe. 

A  toutes  Ç  Pour  le  premier  auoir  trois  fortes  d'Apop1yJèS)  deux  latérales, deux  fupc- 
de  forte  \  rieures ,  deux  inferieures. 

1  Pour  le  fécond ,  vne  Ejpine  excepté  la  première. 

Pour  le  troiziefmc,  vn  grand  TW  par  lequel  pâlie  la  Spinale Medulle . 

1  Pour  le  quatriefme  ,vn  (forps  qui  regarde  le  dedans  du  C  offre ,  ce  qui 
n’eltà  la  première. 

^  Pour  le  cinquicfme,vn  (^«niWquiiointlefdices  vertébrés. 

f  Corps  5  Qïï* efl:  Ia  Partic  Ia  Plus  groflc  de  la  vertebre  qui  regarde  le  dedans  du 
Parties  \  1  \  corps,  ou  Qpff're. 

qui  font  J  Ap0phyfe\  Qui  font  les  E»»i«»r«,fuperieurcs,  inferieures  &  lateralcs.poulfccs  des 

leur  f  *■  2  Vertebres,  comme  forçant  d’icelles 

f  Efpines  5  Qülc^ceftc  pâme  &  production  qui  regarde  la  partie  externe  de  la 
'•  1  \  vertebre. 

Connexion  Qui  fc  fait  par  Gmg-/)wf,lesvncsaucc  les  autres. 

!  Longue  &droidte,maisauec  quelque  peu  d’obliquité:  Car  depuis  le  ^orr/xiufquesà 
la  derniere  vertebre  des  Lumbes,  (qui  contient  F  Os  Sacrum)  elle  citcaue,  pour  con¬ 
tenir  la  Veflic,lcs  parties  naturelles  &  VlntefinDioiét.  .Et  depuis  ceit  endroit  iuf- 
qucsàla  connexion  du  Diaphragme,  elle  eft  recourbee  vers  la  partie  intérieure  qui 
font  les  vertebres  des  Lumbes:  Depuis  celte  région  iufques  à  la  première  du  Dos  ou 
elle  elt  félon  fa  rectitude  Gï>e»fe  par  le  dehors,  pour  eitre  plus  forre,  & 
par  le  dedans  cauc  pour  contenir  plus  commodément  les  parties  vitales.  Quant  a  la 
commill’urc,  &  compoluiondu  £e/,cllc  clt  courbe. 
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r 


•  Generale-  ' 
ment  félon 
les  Anciens 
pour  tout 
ce  gui  cft 
contenude- 
puis  l Omo¬ 
plate  ,  iuf- 
gues  à  l’ex¬ 
trémité  des 
Doigts 


L'os  de  L'o¬ 
moplate  ou 
P  aileron,  vn 
de  chafque 
cofté,  au¬ 
quel  faut 
confiderer 
leur 


P  articu- 
lmte\ 
qui  sot  , 1 


Sixiefme 
qui  lbnt 
trois  P ro- 
duClions 


Supérieure 


L’os  du  Bras 
Par  vn  de  chaf- 
tinfi  la  J  que coftc, 
auquel  con 
fidereres 
fes 


Supérieure 


Moyenne 


Première ,  d’eftre  enfoncée  en  fa  partie  interne  qui  cft  cou¬ 
chée  fur  les  Qo/les,  qui  fai&que  fa  partie  externe  cft  gib- 
bcufe&enleuee.  • 

Seconde,  auoir  deux  Çpfles ,  vnc  fuperieure  qui  cft  petite ,  & 

vne  inferieure  qui  cft  la  plus  grande. 

Troifiefme ,  deux  Angles,  vn  luperieur,  l’autre  inferieur. 
Quatriefme,  vnc  Efpine,  par  laquelle  eft  entendue  cefte  por¬ 
tion  qui  s’apparoift  furie  milieu  de  t  Omoplate &ùid'&at  *l'A- 
pophyfi  nommée  Acromion. 

Qnqutefme ,  deux  Çauite*.  vnc  deflus  l’autre  deflbus  ladide 
SJpine. 

r  Première,  eft  di<fte  Acromion ,  qui  eft  partie  8c 
J  production  de  l'Efpine,* laquelle  s’infere la  Qla- 
I  uïcule. 

*  Seconde ,  cft  nommee  Qorac0ide  qui  cft  l’abou- 
v  tiflement  de  la  Qojle  fuperieure. 

Troifiefine,cl\  la  Teïte  de  l’Omoplate  ,  qui  eft  fu- 
perficiellementcaue,  enuironneedc  Cartila- 
gc,ce  quifaid  lacauitéplus  profunde  ,afin  de 
rccepuoir&  affermir  l’os  du  bras:  Icelle  Telle 
eft  pofee  fur  vn  Qol  allez  bref  &  court. 

Septiefme,  la Ra\e,  qui  eft  fà  partie  la  plus  large,  fort  Carti- 
lagine ufe,  tournée  vers  f  Efpine  du  Dos. 

Fort  inégalé  &  diflcmblable  en  les  parties,  reprefentant 
Figure  ^  toutesfois  la  figure  Triangulaire,  oftant  fes  Productions  8c 
éminences. 

r  Auec  la  C lauicule  par  ‘ Diartrofi  _ Artrodiale ,  &  auec  les  Ver 
j Connexion  x  fe&rw'du  Col 8c  Thorax  comme  auec  les  C ojles,  os  Hyoïde  8c 
£  Occipital  par  des  Mufcles. 

"  Fimflànten  vne  Te/?<?deprimee,  firuée  fur.vn 
col  court  &  gros  ,  au  deflus  d'icelle  Te  fie  ic  ma- 
nifcftentdeux  Productions  feparecs  par  vne  filfti 
rc,  par  laquelle  paft'cvn  tendon  du  Mulcle  B«- 
(  ceps. 

'  Parties  J  J  Qui  eft  inégale &rabotculc, pour  l’origine  & 

\  infertion  des  Mufeles- 

r  Large  &  ample  qui  reprefente  vne  poulie 
|  abouufTant  en  trois  Productions,  vnc  intérieure, 

■  J  qui  cft  la  plus  grande.!  autre  Radius  :  &  la  tierce 

L Jnferieure  *  qui  eft  au  milieu  des  deux  ,  qui  Ce  cache  dans 
/  l’os  du  Coulde,  c’cft  à  Içauoir  entre  fes  deux  Apom 
1  phfes-  D’abondant  en  icelle  partie  il  y  a  deux  ca- 
I  uitez,vne  intérieure ,&  l’autre  cxterieuie, qui  rc 
^çoiuent  les  deux  fufdnftes  Apophyfes  de  l’os  du 
(  coulde. 

r  Qui  cft  auec  l'omoplate  par  Diartrofi  Artrodiale  ou 
n  )  Enarirodsale  ,  fi  on  comprend  le  Cartilage  qui  eft  au- 
l  tour. 

r  Qui  eft  la  plus  large  ,  aboutiflant  en  deur 
l  Productions  crochues  ,  qui  font  vne  cauité  qui 
<  reçoit  la  moyenne  ProduCtiondc  l’os  du  Br«J:les 
/  fuldiCtes  Productions  s’inferent  es  deux  cauitcz 
^du  Eras  pour  le  fléchir  8c  eftendre. 

^  Ronde  extérieurement  8c  interieurcmët  tran- 
\  chante,  qui  eft  fon  Efpine. 

C  Qui  finit  en  vne  Epiphyfe  qui  en  dedans  cft  vn 
X  peu  caue,pourreceuoir  le  tioifiefmcos  duc<*>- 
Cpt8ce n  dehors  cft  ronde  ayant  vne  Apophyfe 
(  pointue. 

connexion  -(  Qui  eft  auec  l’os  du  Brar  par  Diartrofc  Ginglymoide. 

Plus  menue  que  l’inferieure, finifsat  envne  Epi  • 
phyfe rôde  &  cauc,  qui  reçoit l'Apophyfe anterieu¬ 
re  de  l’osdu  B  ras,  afin  de  tourner  la  Main  :  Plus 
bas  faut  pbfcrucr  vne  petite  cminence  à  laquel 
Je  s’infere  le  tendon  du  Mufcle  Biceps. 

5  Qui  cft  ronde  extérieurement  Retranchante 
Moyenne  ^  intericurcmcnr,ce  que  l’on  nomme  Efpine. 

f  Qui  finit  en  vnc  Epiphyfe, ayat  en  fon  extrémité 
Inferieure  !  &  bout  deux  cauitcz  fuperficiellcs,  pour  mieux 
£  rcceuoirles  os  du  Carpe. 

S  Par  Diartrofe  Artrodiale  auec  l’os  du  Brrff  comro eauflî  auec 

ile, 
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fPrmfcr* 

compte 


la  Màîn, 

Ipecialement 
cft  prifc  pour 
ce  qui  cftcô-, 
pris  depuis  Ja 
lin  &  extre 
jimçdesdeux 
as  du  Ce  ni  de 
iufqucs  au 
bout  des 
Poi£«,i  celle 
eftdiuifcc  au 


, Catpe  ÔU  Pei- 
gneti  quieft 
Amasd’os  fi- 
tuez  entre  les 
deux  os  du 
C eulde  Sc  les 
os  du  Metacar 
pecll  ans8.cn 
nombre  dif 
pofezendeux 
ordres  & 
rangs, le 


i 


Second 
compo¬ 
te  de  4. 


Métacarpe 
c Auant  poignet 
qui  elt  ceft 
amas  cCos  co- 
pus  entre  les 
os  du  Carpe  &  J 
lescinqDwç/j  n 

efl»,  4.  «  P“m‘ 

nombre,  auf 
quels  fautcô 
aderer  leur 


*  Afstttu  dt * 


aux  vns 
&  aux 
autres 
faut  cô- 
fidercr 
leur 


Ç  be  premier  eft  fituc  Ibubs/w  qui  foubfticnt 
1  le  P oulce ,  eftant  rcceu  aucc  le  lecond  qui  cft 
|  ^on  compagnon,  de  /  «  du  Trayon  par  deux  pe  - 
Premier  *  mes  cauitez. 

rang  dont  Le  tiers  cft  fituc  fur  tes  du  C eulde  touchant 
i  fon  tApoplyfe  Snlloide. 

Le  quart  quieft  le  plus  petit,  cft  fituc  furie 
luldiùt  troilielmc  au  dedans  de  la  Main ,  ioi- 
1nant  le  quatriclmc  du  Iècond  ordre. 


f  B 

j  U: 


Figure 


p  Le  premier  foubftient  le  premier  os  du  Po«/c«. 
I  Du  Second  J  j^CS  tI02S  autres  loubftienucnt  les  quatre  es 
I  v/m  du  Métacarpe,  domau  dernier  qui  elt  loubs  le 

V.  g>  i  peut  Doigt, faut  obterucrvne  notable  Apopby- 

^/ecrochuejfiiucc  en  rimcinc  partie  de  LMat» 
j  Fortdiucrie  de  difl'emblablc,  toutesfois  tous  cnicmble  en 

»  leur  partie  intérieure  font  vnc  cauité,  pour  donner  pailage 
X  aux  tedons  qui flcchiflênt  les  Doigts:  qui  faiét  que  leur  par- 
J  tic  extencureeftvouitec, pour lalieurancc  dccmbeiiilemcnr 
^dc  la  Mai». 

Subjlact  5  f°rtdure &nomdutoutfolidc,ayantaudcdansplufieurspc- 
2  tis  trous  pleins  de  raouclle. 

pDuPrrwiVr  f  Auec  les  es  du  7{adms  de  Cubitus ,  par  Viartre. 
)  ran&>  £fe  Anrodiale,  Auec  les  os  du  iècond  Kang  com- 

annexion  X  elt  ou  £  me  cnicmble  par  Sjnartrofe. 

|  Du  feetnd  rdr  i  Qüî  lc  faiCt  aucc  ics  os  du  ^etaeafe  partie 
L  par  Dtartrojc, partie  par  Stnanroje  Krtrodiale. 

+  m  ,  C  <îuc  ^cPIcmlcreft  le  plus  grand, fituc  foubslc  Doigt  lnd*x.Les  autre* 

~>tMnttic  ^  ^oissaccourcillantspardcgrc,  de  îorte  que  le  plus  petit  eitccluy  quuelpondau 

Sub/lance  ^  Allez  dure,  mais  toutesfois  intérieurement  cauccdc  pleine  de  mouelle. 

Firurc  $  S^1  c  “  Pour  *a  Plus  grand  part  ronde  de  longue, &  en  le  ur  parue  extérieure  bolïue, 
*  2  en  leur  in  cerne  cauez  de  vouliez. 

Supérieure  q  ui  finit  en  vnc  Epyhyfe  allez  grande  de  ronde. 

MojEw^jLaqucllclelonialonguude  laict  comme  va  Angle, ayant  quelques  lienci 
comme  arreftes  qui  le  montrent. 

‘  i”^erielfre* ^5*^*°* cn  vnc  Lptplyfctâez grande  de  applatic. 
t  /’UCA  t°d  /  G arte^Zt  D,artr°Jè  ou  Sjnurtroje  Artrouiale  Aucc  les  Doigts  par  Diar~ 

Enfcmble  comme  eu  leurs  extremitez  qui  cft  leur  Ep*>/>vê,  font  conioints  par  ra 
tort  ligament, qui  cft  comme  Lanilagineux. 


Jpw^rquisot 
compris  de 


’PremiVrqui" 
cft  nom¬ 
me  P  eltx 
ou  Peulce 

Second  no¬ 
me  Index 
OU  Enjèi- 
gneur 

Troiftefmi 


carpe  iufques 
au  bout  de  la 
iMain,  c  ftant 
cinq  en  nom 
bre 


d/us 
Mojep. 


■Quatne/îne 
nômcMf- 
dicus  on 
Médecin 


Cii*}uie/me 
diCfc  Aune» 
arts  ou 
O  nilliet  , 


A 

chafqm 


compris  ac-  _  J  ~  x  «.«.uuue 
puis  le  Meta  K  “oa)C  Me-  Doigc 
:..r _  d/us  ou  fa.,- 


faut  cô* 
lîdcrcr  : 
leur 


•  N  ombre  5  Qi?‘  chacun  de  trois  «,de  pourcc  tous  enfcmble  font 

2  compolczde  quinze  os. 

I  Dure  de  terme, pour  obuier aux  iniurcs  externes  dcn'c- 
Subjlance  0  ftre  oifculcz  des  chofes  que  la  Main  manie  :  filtulcuxpar 
C  dedans,  de mouclleux  quclquepeu. 

C  Qui  clique  aux  Deg/rqui  font  les  plus  gros  &longs,fès 
Différence  J  os  lontaulli  les  plus  gros  de  longs.de  le  premier  plus  grand 
L  quclefecond,delclccoudplusgrandquc  le  troiiieiinc. 

C  Allant  cn  là  partie  intérieure  applanic  pour  l’alficttc  des 
Bgure  )  tendons  qui  vont  aux  Doigts  :à  laquelle  tauc  confidererdc 
J  chalquc  colle  vneairefte  ouligncide  en  Ion  extérieure  cour 
\  bec  de  rondelette,  excepte' lc  premier  vrdu  Peulce. 

P  Dont  L'inferiewe  eft  plus  grofie  venant  toufiours  cn 
1  amenuifant  iulques  à  ce  qu  ils  fiaiflentcn  vncTeJle aflez 
i  longuette  de  ronde:  aux  deux  extremitez  ils  ont  vne 
|  Lp/phyfe  (ce  qui  net!  aux  derniers  )  qui  regarde  les 
\Qngles. 

.  — -  i  D,m*  e“rc“' 

3ij 


Partie 


Supérieure 


haut:  au 
quel 
faut  ob- 
fcrucr 

là 


Inferieure 
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Qui  eftfort  .ariablc,  s  Pendant  en  largemtaU- 
.  quelle  faut  confiderer  tant  en  là  partie  interne, qu’ex- 
>  ternc,vnc  caui.é  &  vue  boiïe  de  chaque  colle. 

r  Qui  reprefente  vu  demi  cercle  nom- 
\  mé  hoïte, ligne  oa  Efpme,  laquelle  taiu 
j  d’vne  part  que d’autre, a  tu  Bord ,  leure ,  ou 
/  Sourcil  intérieur  &  cxteticur:ceftc  partie 
[eft  armée  d’vnc  Epiphfec artilagineufe. 
r  Laquelle  a  deux  productions  ou  6/pines, 

1  vnc  lupcrieurc  qui  laid  la  fin  de  la  Qojle, 
Anterieure  *  l’autre  inferieure  polec  au  deflus  delà 
)  cauité  fotiloide :  Entre  icelle  il  y  a  vne  ca- 
i  uité  faidle  en  manière  de  croilfant. 

Qui  feiointà  l’os  Sacrum ,  ayant  deux 
f  ejpmes  ou  piodudions ,  vne  en  fa  partie 
\  luperieutequi  cil  la  fin  de  la  Çojle, l'autre 
Voflerieure  ^  «n  fon inférieure , au  defiusde  laquelle 
J  i  il  y  a  vne  grande  lïnuofité  ,  qui  finit  à 

yJ'Efpine  pofterieure  de  f  Os  Ijchion. 

C  Icelle  eft  la  plus  eftroittc  &  cl'poifié 
)  portion  dudit  Or.conftuuant  la  plus  grâ- 
\  départie  de  la  Boite,  nommée  conlvide, 

’  où  s'cmbbite/’srdc  la  cuijje. 

Auec  les  Vertèbres  de  l'os  Sacrum  par  G;nglj/me,&.a\icc 
\  Pes  Pubis  &  lyr/«e»pai  vn  fort  cartilage,  qui  par  lucccf- 
X  (ion  de  temps  fc  faidUri  de  forte  que  tous  les  uoisue 
^  /  font  qu’vu  au  fens  de  làaeue. 

0  r  Qui  gft  vnc  efpinc  fortaiguc  qui  re- 

|  garde  les  vertèbres  de  l’os  Sacrum. 

I  Plus  vnc  tuberofité  ou  tubercule  c5« 

!  me  grofl’c  bollc  entre  laquelle  &  la  fuf 
r  Pojlerieur*  X  dite  Efpinc  il  fc  trouuc  vne  finuofitç: 

1  1  cômc  aulfi  entre  icelle  bofle  en  la  par 

I  tic  inferieure  de  IaleureCotiloidcily 
J  avneautre petite cauitépai oupallcnc 
Ç  Parties  i  ^lcstendons des  obturateurs. 

VI  r  Laquelle  conftituc  vnc  bonne  par- 

ïfehio»,  fi  -  J  I  Supérieure)  tic  dclacauité  Cotiloidc  &  du  grand 

tué  au  der-  J  £  trou  qui  eft  faidt  en  oualle. 

ricre  ,  au-  ^  Auec  L’or  &  Pupis,  pat  vn  fort  cartilage, 

quel  confi  r  Qui  font  x.  EfpineSyyne  fupericurc.d’ou  viennent 

V  les  Mufclcs  Droits  de  f  Epigafre  :  l’autre  inferieure, 
J  de  laquelle  viennent  IcsMufclcs  qui  vont  à  la  Ver- 
I  ge:  il  laid  vnc  grade  partie  du  Tiou  qui  eft  en  oua- 
[je,&  vne  petite  portion  de  la  cotile. 

Auec  Ion  compagnon  en  fa  partie  fupcricure,par 
\  vn  cartilage  qui  facilement  fie  coupe. 

Auec  les  Or  IJçhio»  ,§c  I/i«mparvn  fort  cartilage, 
^cftantparcmbasdiftantde  fon  compagnon, 
ucr  fes  r  ferme,  eftant  toutesfois  creux  &plain  de  mouelle.il 

2  cft  le  plus  grand  de  tous  ceux  du  Cotps  Humain, 
c  Ronde  en  longueur,  non  toutesfois  droite  du  tout:  car  parle 
7  milieu  il  eft  cambre  en  forme  d  Archet. 

L  r  Vne  T efte, laquelle  au  milieu  a  vn  trou  ou  fc  met 

ic  ledit  Or  en  lacauitcdela  Hanche. 
long, St  poli, fur  lcquclcft  pôle  la3i- 

1  Deux  Apophyfes  nommées  Trocantçrs ,  dont  la  plus 
1  grade  eft  fituée  en  la  partie  poftetieurc&  externe: 
[j’autre  plus  petite  en  la  partie  interne. 

\  Dont  l’anterieure  eft  ronde  &  polie:&  la  pofte- 
\  ricure  voultec»  ayant  vne  eminenec  efpineufc . 
Qui  eftfort  large  &  applatic.fioilîànr  en  vnc  Epiphj- 
yêqui  fc  diuifé  çndcurç  Eminences  ou  Tejlcs  didfes  con - 
dites,  diuifecs  par  trois  çauite*,  dont  l’vne  d  icelle  ellau 
milieu  infeneuremcnt.pourteceuoir/  os  de  la  Ïambe: 
La  fecoqde,cftanterieurc  qui  reçoit  la  notule: La  tier¬ 
ce  eft  plus  crçuf-  &  pofterieure  ,  qui  reçoit  le  liga¬ 
ment  du  Genonil. 

_  C  PttDiarirofe  Enartrodiale auec/’or  de  la  Hanche, 

annexion  ^  par  Z)jÂrirofê  Gingljmoide  auec  l'os  de  la  ïambe. 


DBS  OS  LIVRE  I. 


La  Ïambe, 
fpecialemét 
prife  com¬ 
ptent 


DIVISION  GENERALE  DES  OS  De  LA 
ïambe  fpecialemenc  prife. 

f  Non  trop  dure  &  folide ,  mais  fcmblablc  à  me  Epipbyfe  Cattilarincufe ,  &  prin- 
Subjlance  ■>  cipalement  en  fit  partie  extérieure ,  eftant  de  codé  &  d'autre ,  fo“t  liée  &  pollic, 
l  reup  ftue  d’yn  gros  cartilage.  r 

Figure  -£  Qui  eft  Grbiculaire . 

f  Sxterieure,  qui  eft  ronde  &  bolFue ,  comme  le  milieu d’vn  bouclier. 

"*  La  Rotule,  à  S  "Parties  J  Intérieure, eft  eminente  &  aigue. 

L  Latérales  fînillcnt  en  applatiflant ,  afin  de  plus  commodément  fe  ioindre  fur  la 


laquelle  faut  * 
confîdererfa 


X  L'Os  de  la  5 
Ïambe, au-  1 
quclfautcô- 
fidercr  là 


câuite  &iointure  du  Genouil. 

Qtmsexion  -(  Qui  eft  pat  Synartrofe  Ginglimoide  aucc  les  Os  de  la  QtiJfeSlic  la  ïambe. 

„  5  Eft  d’aflùrcr  l’Article,  &  jointure ,  afin  qu'elle  ne  fc  plie  en  déliant  comme  elle  faiél 

l  en  derrière,  contenant  la  ïambe  en  denc  cxtcnfion&flcxion. 

'Subflan, ce  ^  Dure  &  ferme,  citant  toutesfois  en  dedans  creux  &  mouelleux,poiir  fon  nourrit 

-  -rn  (fement. 

T  Qui  rater  en  vile  Zpiphyfe,  groflè  raboteufede  inégalé  pat  fa  partie 
\  intérieure,  laquelle  a  deux  cauitcz  fupcrficielles  qui  icçoiuent  les 
*  Supérieure  ^  deux  Qtndiles,  dela^mÿê.Iccllesdeuxcauitezfontfeparccsparvnc 
J  cminencc  ou  Epipbyfe,  qui  eftrcceu  dedans  la  cauité  inferieure,  qui 
Lfcparc  les  deux  fufifits  conddesàe  la  cuifle. 

f  Laquelle  eft  faible  en  triangle ,  ayant  trois  eminenccs.  Lignes,  ou 
J  Mrrefles.qui  vont  de  la  partie  flipcricure  iufqucs  à  l’infcricurctdont 
Moyenne  \  celle  de  deuant  eft  nommeela  Greue ,  icelle  eftant  fort  primc& 
(tranchante. 


Parties 


L’Os  de  tFf- 
perow,oupctit 
Facile  auquel  j 
fautoblètuer 

.  fa 


f"  Icelle  finit  en  vnc  Ppipbyfe,  plus  petite  que  la  fupcricure  qui  a  com- 
%  me  deux  cauitcz  oufoflètespourrcceuoir  le  premier  Os  du  Pied 
.  Inferieure  ditft  Aflragal:  Icelle  Epipby/i  en  l'a  partie  intérieure  qui  eft  le  dedans 
y  de  la  ïambe,  finit  en  vnc  Apopbyfe, qui  fe  pouflc  en  bas, qui  faifl  ludMa- 
interne  dnft  vulgairement  la  Cheuillc  de  dedans. 

Connexion  5  ,p“  Viav-refe  Gmglymaiie  tant  de  fapartie  fupcricure  auec  L'ordcla  Quiffe,  quede 
|  lapante  inferieure  aucc  L'os  M/iragal. 

Situation  S  Q»eft  en  la  partie  anterieure  de  la  ïambe ,  fouftenant  toutlc  corps,  eftant  ap- 
I  puyé  fur  luy  leul,  &  non  lùr  le  petit  Fofsile. 

Subjian ce  S,  Dure  &  ferme,  toutesfois  creux  &mouelleux  en  dedans, comme  L'os  de  la  ïambe. 

f  finit  en  vnc  Epiphyfe,  Laquelle  eftaucunementrondc, inégalé 
Supérieure  X  &  rabotculc  par  le  dehors,  pour  l'origine  des  muicles:  &  caue  en 
c  fit  partie  anterieure, pour  fa  connexion. 

f  Qui  eft  triangulaire,  prelquc  femblableàfOrdelalamfc.ayant 
Moyenne  d  trois  Lignes  ou  Arreïies, dot  celle  qui  eft  extérieure  eft  plus  csleuec 
Parties  I  t  que  les  deuxautres,  quifontvnc  Antericure,l'autre  Pofterieurc. 


I  f  Finit  en  vnc  Fptphyfe,  qui  eft  en  fit  partie  externe  Gibcufe.ou 

I  Inferieure  ■>  Bojfae,  &  caue  en  fon  intérieure  :  faifant  le  Malléole  externe  ou  flte- 
Quille  dehors.  ^ 

f  Par  Synartrofe  Amodiale ,  tant  auec  la  partie  fuperieure  que  inferieure  de  Vos 
Qmnexion  de  la  ïambe  ,  ne  touchant  aucunement  à  iccluv  Or  de  la  ïambe ,  par  fou 
c  milieu.  * 

,  S  Eft  de  lcruir  de  dcffcnce  au  Gras  ou  Melet de  la  non  d’aider  à  fupporter 

Zfnhte  2  le  corps.  rr 

Situation  |  jernerc^6  eft  en  la  partie  extérieure  de  la  I mie ?  tirant  aucunement  yers  le 

B  iii 


LcPiEDeflce 
fie  partie  de 
la  Jambe ,  qui 
cftcôprife  de 
puis/’0;de  la 

Ïambe,  Scl'Ef-, 
feron:  iufques 
à  l'extrémité 

des  Doigts, 
ayant  pour 
fes  parties 


DirtSlQI&T  DENOMBUEMMXT  DES  OS  DV  PIED. 


f  Due  &  folide  pat  dehors ,  &  par  le  dedans  comme  fpongieufe  Sf 

^  moucllcllfc. 


. Le  premier 
ell  nommé  J  Parties 
^ffiragdl, 

ou  Non: 
auquelfaut 
oblcruer  là 


!  Connexion 


C  Supérieure,  qui  s’apparoift  fort  éminente  &  polie ,  citant  vers  le  milieu 
\  fupcrficielle  ment  caue:  tant  du  collé  intérieur,  qu’extericur  rclcuec  en 

fl ll”!;tre!°aquelle  a  trois  Afe[byfes,  affiles  comme  vn  Tripied  fur  for  du 
i  ra(«»,d ift  ralcannm:  dont  la  première  cftfoubsla  Çhentle  extérieure, 
la  leconde  cil  derrière  Au  de  la  Umhc  vers  le  TJon,  entre  lefquclles  il  y  a 
!  vnc  flnuofi  té  faille  en  demi  cercle  :  La  tierce  cil  en  la  partie  anterieure, 
e liant  ronde, ayant  vne  cauité  fupcrficielle. 

Larrra/er, externe, eflantallee  applanicSc polie,  reccuant  hMalledecx- 
terne, &  l  intemccll  inégale  Scrabotcufe.ayantvne  longue  feiflure. 

Anterieure  ,  laquelle  finit  en  vn  col  allez  long ,  qui  reçoit  vne  T  elle 
ronde  Scpolie,  qui  s’nalèrc  en  la  cauité  del'os  N auttuLure. 

f  Auec  Au  de  la  ïambe ,  de  fa  partie  fuperieure  par  Dinrmfe  Gmgljmetie, 
’  comme  de  fon  inferieure  partie,  auec  l’es  du  T*lm  ,auec  los  NMiatUirc, 
[  par  ‘Diarfrofe  Armdinle. 


f 


’  Le  Tarjè 
ou  Qoud-de 
pied,  tPi  CCI 

amas  d’Os 
fituezde-  ' 
puis  le  "îa- 
/o»  iufques 
auxcinqO* 
du  Meta- 
tarfe.  Icc 
luy  cil  cô 
pofé  de  7. 
Ci, dont 


Le  deuxiefmc 
ell  nommé  Qal- 
caneum ,  ou  qj  du 
Talon:  Auquel 
confidererez 
fes 


Parties 


r* annexion 


-f 


Le  j.  dièl  Natti- . 
culaire  ,  refem-  I 
blantàvn  N  a- J 
uirc, auquel  faut  J 
confiderer  lès  1 


Supérieure ,  laquelle  a  trois  Apoptyfes:  vnc  poflericurc ,  quiell  la 
plus  grande;  La  féconde  anterieure,  qui  cil  la  moyenne:  la  tierce 

latérale &intcrne qui  ellla plus  petite 

l»/m<wv,appuyce  contre  terre, ellant  ronde  en  fon  extrémité, ra- 
boteufe  Sc  inégalé ,  pour  l’origine  des  Mufcles  du  Pied. 

\  Anterieure,  qui  cftplatte, polie  <k  peu  caue,  receuant  l'osQyboide . 

X  p ojlerieure  ,  finiflanc  en  vne  grollc  Telle  ronde  &  inégale ,  pour 
f  l’infertion  du  gros  tendon  de  la  Ïambe.  . 

I  Latérales,  dont  l'externe  cllraboteufc  &  inégalé ,  &  l'interne  faic 
!  comme  vn  canal  de  la  largeur  du  Doigt,  pour  donner  partage  tant 
Laux  tendons  qu'aux  Vaiflèaux  qui  vont  a  laPlante  du  LW. 

r  Par  Synartrojè  Artrodiale  auec  Vos  Qyboide,  en  la  partie  anterieure 
\  par  Diartrofe  Ginglymoidt ,  auec  l’Ajhagal  &  fa  partie  fuperieure. 

f  ^Anterieure, qui  ell  bofllic  comme  ledos  d’vn  nauirc ,  ayât  trois  fu- 
j  perfides  qui  rcçoiucnt  les  trois  os  fans  mm,  diltinguces  par  deux  pc- 
I  tires  Lignes, cminenccs.  [jfraZaI- 

î  Pi»y?me«re,qui  avnc  grande  cauité  qui  reçoit  la  Telle  de  /  os^/£- 

J  S»perif»re,quiellrabotcufc,& inégalé  faidlc  en  voulte. 

I  fnferieure, ayant  vne  cauité  en  fon  milieu  ,&  deux  eminéccs*  vne 
]  mouflue,  l’autre  pointue. 

I  Inf trieur  e,<±u\.  finit  en  pointe  comme  la  Proue  d  vn  nauirc. 

I  E.-wmfwc,ionde  &  moufle  comme  la  Pouppe  d’vn  nauirc. 


-(Auc 


c  les  trois  Or  Innomme^, ou  lans  nom  par  Synartrojè  Artrodiale. 


Parties 


Metatarfes 

LesDoi^ti 


Le4.didl  Qyboi- 
depourlafimili- 
tude  qu’il  a  auec 
vn  De',  auquel 
faut  obferuer 
fes 


Le  5.6.  7.  qui 
font  fans  nom  1 
appeliez  par  au  > 
cuns  Qalcoides, 
Aufquels  faut 
k  obferuer  leur 


Situation 


r  Anterieure,  ayant  dcuxfupcrfïcics  aucunement  canes  ,  quifoub- 
lliennentles  deux  derniers  Orteils: 

Poftcrieure ,  qui  ell  applatie,mais  cambre  &tourncc,  s'appuyant  a 
l’extremité  de  los  du  Talon. 

Intérieure ,a  en  fon  milieu  vnccmincnce  vn  peu  caue ,  qui  reçoit 

il’vndes(w/fi».r»0ff>.  .. 

Extérieure,  qui  a  deux  petites  produirions  entre  lefquelles  il  y  a 
vn  petit  canal3quis’eflëd  iufques  à  la  partie  inferieure. 

I  ellant  applanie,allaut  quelque  peu  en  montant. 

1  I»/m'e»re,fortinegale,ayantanteneuicmentcommc  vn  petit  ca¬ 
nnai,  &extcticuremét  vne  cauité  fepareepar  vne  grolTe  emincnce. 

r  Par  fa  partie  pollerieure  auec  le  ca Icaneum ,  par  Synartrofe  Ginglymoi - 
J  de  :  &  de  fon  intérieure  partie  auec  le  Nauic»laire  &  les  trois  Innom- 
l  ou  fans  nom. 

•  Qui  cil  que  le  premier  &  le  plus  grandfoubflicnt  le  poulce,  dit  le 
\  gros  Orteil. 

<  Le  fécond  &  le  plus  petit  foubfticnt  le  fécond  orteil. 

I  Le  tic  rs&  moyen  en  quantité, foublhcnt  le  moyen  orteil. 


figure  Vouliez  en  leurs  parties  fupericures,&  en  leurs  inférieurs  cauez. 

5  Par  Synartrofijzaec  les  trois  os  premiers  du  Metatar/i,  comme  les 
'  Q annexion  ^  ynsauec  les  autres, 5c  le  ’HumatUiu. 


DES  OS  LIVRE  I. 


”  CMetatarfè  di£l 
l'Adunnt-pied,  cft 
ceft  amas  d'os 
compris  entre 
le  TarfeSc  le  cô- 
mencement  desX 
Orteils: A  u  fq  u  e  ls  / 
faut  confîdercr 
leur 


DV  DOIGTS  ET  OS  S  E Sstpfg.I D  ES. 

SuSJlrtnre  -^  Dure& ferme,  toutesfois  creux  &  pleins  de  mouelle. 

Fiwe  5  Qïï'  cft  telle,  qu'en  leur  partie  intérieure,  qui  cftcelle  de  defloils.ils'font  c 
^  \  uez:&  cnleurfuperieure,quicftcelIededefrus,ilsfonc  voultcz. 


Les  parties 
qui  relient 
du  P I  E  D., 
font  le  ' 


.  Ç  Le  'Premier  qui  foubftient  le  poulce,ell  le  plus  gros, &  plus  court  que-tous  les 
l  autres. 

Différence  x  Le  fécond  eflle plus  long&delié,  par fon milieu. 

!  Le  Troifiejme  &  Quatriefne,  font  prefques  efgaux  entre  eux. 

V.  Le  tincptïefînt  eft  de  mefme  grandeur  que  le  premier, &  apres  iceluy  le  plus  gros. 


f  5  Laquelle  finit  en  vnc  Epipbyfe allez  grofle  &  rondelette 

up  mire  ^  fore  en  la  cauité  des  premiers  Os  des  Doigts. 

\  5  Qui faille  comme  en  triangle  inégal, ayant  trois  Anrles>„4r- 

J  l  rcjles  ou  Lignes  ,8c  trois  Faces. 

f  Qui  finit  en  vnc  Epip/j>/e,platte  en  dehors  &  aigue  en  dedans, &  en 
Inferieure  J  fon  extrémité  caue,  par  laquelle  elle  le  inféré  aux  Oi  du  Tarfe  :  il 
*\  faut  obferuet  que  le  dernier  qui  foubftient  le  petit  Doigta,  IbnEpt- 
Lptyfë  extérieurement  fort  emineute  Sc  aigue. 

f  Qui  estant  auec  les  Os  du  Tarfe,  auec  les  Doigts ,  que  enfemblc,  c’eftàfça- 
^  uoir  en  leurs  extrcmitczpatSvzMrzro/?,  citants  en  leur  parue  du  milieu  fenarez 


qui  s in- 


P  arties 


Connexion  ^  uoir  en  leurs  £ 

l  les  vnsdes  autres. 


leur  partie  du  milieu  feparez 


Les  ^Doigts  font 
compris  depuis 
l’Aduant  -pied  l  u  f  > 
ques  à  l’extre-  , 
mitédesongles. 
e/tans  cinq  en 
nombre ,  auf- 
quels  faut  ob- 
feruer  leur 


Les  os  Seftmcides 
font  ainfî  appelez 
pour  la  lîmilitude  J 
qu’ils  ont  auec  la  y 
lèmëcc  de  Sefame, 
aulquels  faut  ob- 
feruer  leur 


"C  ompofition  -£  Qui  cft  chacun  de  trois  Or,  excepté  le  Poulce,  qui  ne  fl  que  de  deux. 

f  Laquelle  eft  fort  folidc  ,  mefrae  plus  que  celle  des  Os  delà  Alain:  afin  de 
Subfiancc  J  mieux  refîfter  aux  chofes  dures  &  pelantes  ,  qu,i  pourraient  tomber  dcflus& 
l  les  accrafer  &  froiffer. 

5  Qui  eft, que  ceux^du  Gros  Orteil  font,àcomparaifon  des  autres,  fort  gros,  & 

les  premiers  de  chafque  Dojg*,les  plus  longs  .  les  autres  enfuiuants  fort  courts, 
l  excepté  celuy  du  Poulce. 

C  fnegale ,  gros  en  leur  commencement ,  allant  en  appointiflant  iufques  vers 
j  leurs  Te  fies:  en  leur  partie  luperieure  &  de  delTus,ils  Ion  ronds  &  vouliez  :  Sc  en 
e  x  icur  extérieure  &  de  deffous,caucz&  plats, folon  leur  longueur,  pour  l’allie t ce 
L  des  Tendons  qui  vont  ayixDoigts. 

Çç  b  ■  5  Qui  cft  vnc  Epipbyfe affez  large ,  faitfte  en  Qanal par  le  dedans , 

i  urenmre  ^  pour  le  paflage  des  tendons, ce  qui  n’elt  aux  de rniers  Or. 

Parties  X  Moyenne  -(  Qui  eft  applanie,courbe  &  polie. 

Finilïànt  en  vne  Epipbyfe  plus  large  que  la  fupericure,  cftanc  fai¬ 
lle  en  canal  par  le  dedans,  &  ronde  parle  dehors. 

Ç  Par  Diartrofe  Artro diale ,  auec  les  Os  du  CMetacarhc  les  vns  auec  les  autres.  Par 

DES  OS  SESAMOIDES. 

f  Lequel  eft  incertain ,  ainfî  que  ie  l’ay  peu  remarquer  en  diuers  corps  :  car 
N  ombre  J  quelquefoisà  chafquc  Afz*i»ils’entrouucdixneuf,  quelque  fois  quinze  ,  au - 
£  trefois  douze ,  ou  dixplus  ou  moins. 

fDeux  à  chafque  première  articulation  & 
iointuredes  quatre  Z>e»£tf,quifefaiâ:aucc 
uiMf.u  %  le  Metatarfe 3  faifant  le  nombre  de  huiél. 
ordre,  quand  ils  fetrouuent  tous:  X  Deux  à  la  fécondé  articulation  du  Poulce , 
par  ainli  il  y  en  a  /  cftants  les  plus  gros  de  tous  les  autres. 

|  ^  Vn  en  chacune  autre  articulation,  qui 


Inferieure  ^ 


Substance  -(  dure  &  prefquc  folide. 


I^font  aux  Doigts  &  Poulce ,  qui  font  neuf. 


f  Pour  remplir,  afieurer  &  affermir  les  iomélures,  afin  qu’en  s’eftendant  & 

Vf  âge  J  fiechiflant  par  trop, les  Or  des  Doigts  ne  fe  renucrfalTcnt  Sc  fortifTcnt  hors  de 

C  leur  Article. 

B  iiij 


t>  t  $  OS  L  IV  \E 


l. 


DEC  L  A  R  A  T  1  O  N  DES 

cara&ei  es  contenus  en  la  première 
Table  des  Os 

Explication  de  U  première figure. 

A  Monftrc  l’os  Coronal  oti  frontal ,  TQs  Ehonté,  l'Os 
du  fens  commun,  f  os  de  la  Pouppe  delà  Telle. 

0  La  future  qui  feparcles  Oxdcia  Telle, de  cculx  de 
la  face; 

C  L’0/Iougal,ouConiugal,  l’os  Zigoma,V<tris. 

D  Cefi  Os  elt  le  plus  grand  de  tous  cculx  qui  font  en 
la  Machoutre  fupericurc  ,  cotenat  les  Dents.  En  ccft 
endroiCt  il  s’apparoift  vn  trou  manifeltc. 

E  La  production  ou  %^/Jpophyfe  Mammillairt  ,  qui  cil  en 
l'Os  Tetreus . 

I  La  Machoucre  i  n  ferle  arc  contenant  les  Dents  comme 
lafupcricure. 

G,H,I,K.  Ces  lettres  dcmonftrent  toute  tefpinedüDos, 
faiCtc  de  plufîeurs  Vertebres ,  icfquellcs  ont  plufîeurs 
Apophyfes  par  derrière  ,  diCtes  Efpiucs.  Or  depuis  G 
iufquesà  H  Ibntreprefcntccs  les  Fertebresda  Thorax , 
'Dos  ou  depuis  H  iufques  à  I  les  Vertebres  des 

Lumbes  &  R  eins:  St  depuis  I  iufques  à  K  les  vertè¬ 
bres  de  l'Os  Sacrum  ou  du  Cropion,  ce  qui  relie  cft 
nomme  l'os  Qoxis ,  Caudaja  Queue. 

L  L  os  de  la  Po/tr,»*,le  Brechet ,1e  Sternon 

*  La  Xiphoide  Cartilage, la  Fourchette  : 

M,  M  Les  Clauicules  ou  Clefs  ou  Fourchette  d’enhault 

N  La  production  fupcrieurc  de  1‘ Omoplate  nommée 

Acromion. 

O  La  production  anterieure  de  l’Omoplate,  diCtc  Qo- 
racoiae  3  ou  liée  de  Corbin. 

P  L'Omoplate  ou  T aileron. 

Q^_  La  Tejle  de  l'Os  du  Bras ,  qui  Ce  ioirrt  en  la  cauité  de 
L'Omoplate. 

R  L’os  du  Bras,  diCt  Brachium,  Humérus 

S, S  La  iointtiredu  Coulde  >  depuis  laquelle  iufques  à  la 
letrc  XX  celte  partie  elt  nommée  L'Auant  bras. 

T  L’osdu  7ï^o»,diCl  Radius  _ 

V  L’osdu  Couldcd'i&Cubitus. 

X,X  La  iointurc  de  C  Muant-bras  auec  le  ou  Car- 

pc ,  qui  eil  ccft  amas  d’os  qui  clt  plus  bas. 

Y  Les  cinq  Doigts ,  dont  le  premier  elt  nommé  P roma 
nus,  Poulce  :  le  fécond  index,  Enfigneurlc  J .^Meditfs, 
Moyen  ,  le  quatricfmc  dMedicns  Medecis  ,  le  cin- 
quicl'mc  Auricularis,  Oreillier 

Z,Z  Ces  quatre  Os  fe  nomment  le  Carpe  ou  Auant- 
pognet, 

A  A  Les  quatre  doigts  cy  deflits  nommez 

i,x,  {,4, 5, 6,7, 8>ÿ, io,i  i,iz,  Ces  Caeatlcres  mon- 
/trent  les  douze  Co/les,  fept  fupcrircurcs  diCtcs 
Vrayes,  &  cinq  inferieures  appelées  Faulfes,  ou  Ha- 
gardes. 

a  a  Les  deux  ox des  Iles, ou  des  Hanches  difts  os  Ilium. 

b  L’os  Ifchion  ,  on  Ox  de  la  PeJJ'e. 

c  L’os  Pubis,  Barre ,  ou  Ox  du  Venil. 

d  L’alTcmblagc  des  deux  Os  Pubis,  qui  le  faiCt  par  vn 
Cartilage 


e  LctroucnO«<t/tfqui  eltà/’Ox  lànsnom,  ou  Os  de 

la  Hanche. 

£  La  Tejle  de  l’os  Femoris  ,  ou  de  la  Quijfe,  receu  de¬ 
dans  la  Botte  de  l'Os  de  la  Hanche. 

fLc  Col  qui  reçoit  la  Tejle  fufdiCte. 

L 'Apoçhyfe  de  /’Ox,diCte  grand  Trocanter. 
i  Le  petit  Tr«rrt»ter. 

K  L’Os  de  la  C uijfe  ou  Ox  femoris 

m,m  Lcsdeulx  Condyles  inferieurs  de/’O/dc  liCuiJf*. 

n  La  iointurc  ou  articulation  du  Gcnouil . 

*,1  La  Rotule  du  Genouil,  diCte  P atella,Mola 
o  JJ  articulation  de  l'Os  de  la  ïambe  aucc  ccluy  de  la 

CuiJJe. 

p  L’os  de  la  /^w»te,oudclagreue,ou  gratjd  foffilc. 
y  y  Los  de  la  Soubgreue,  ou  petit  folfilc. 
q  La  Malléole  Interne, OU  Chenille. 

s  LaM allctrle  externe, ou  (Jheuille externe, 

t  Les  osduTaryëdont  le  premier  clt  diCt  AJlragal,  le 
fécond  T^auicnUire 

u,u  Les  quatre  Ox  contenus  entre  ces  deux  lettres  font 
appelez  dMetatarfe. 
y, y  Les  cinq  Orteil K. 

Déclaration  des  car  aller  es  contenus  en  U 

fécondé  figure. 

A, A  Monftrc  \2Suiure  Coronalc. 

B,B  L'aJperitéSc  circumfcrcncc  d’ou fortlc  mufcleCr#- 
taphite  o  U  Temporal 
C  L’Ox  frontal 
D,D  La  Suture  Lambdoide. 

E,E  La  future  Sagitale: 

F  L’os  Coronal. 

H  L’os  de  la  T emple ,  Lapidofa, Tetrofa. 

I  La  production  de  l’os  Basilaire ,  ou  Cunéiforme 
cachée  foubs  lesTampUs. 

K  Le  premier  &  plus  grand  os  de  L'Orbite. 

L  L'Ox  le  plus  grand  de  la  dMachouere  fupcrieurc . 

M  LaproduCtiondcl’osdcla  Pommette  ou  Or^»e,qup 
faiCt  vne  partie  du  Zgoma. 

N  L’autre  production  de  L’Ox  des  Temples  qui  faiCt  le 
Zgoma. 

O,  O  La  Suture  de  L’Ox  des  Temples ,  aucc  l’os  Èavlaire. 

P  La  Suture  Mandeufe ,  ou  Scameufe 

ConneCtioa  de  L’Ox  de  la  Pommette  auec  l’Os 
frontal. 

R  La  production  Mammillaire. 

S, T  Les  deux  productions  delà  Machoucre  infcreurc. 
V  La  Machoucre  inferieure  :  auquel  cndrorCt  faulc 
conlîdcrçr  vn  petit  trou. 

VayfaiU portraire  CEfpittedu  Dos ,  cambre  c2r  tournée » 
non  qu’elle  [oit  de  fin  naturel  ainfi:mais  afin  de  donner st 
cognoiftre  comme  icelle  Efpine  fi  peut  tourner  fiit  en 
dehors  ou  en  dedans ,  fit  ta  demetf*  fenefire  :  ce  qui 
fi  fatH  pour  efire  compofie  &faifte  de plufieur s  Vertè¬ 
bres  ou  Roue  lies. 


3—,  . 
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DES  OS  LIVRE  I. 


*3 


EXPLICATION  des 

cf.raétcrcs  marquez  en  la 

fécondé  table  de.  Os. 

Déclaration  de  la  première  figure. 

A  Monftrc  l'Os  P arietal  ou  Sincipitis,  V erticis  Bregma. 

P,  LaSwfwreCoronale. 

C  Vos  frontal. 

D  VOs  des  Temples. 

E  Les  productions  de  l 'Os  Bajîlairc. 

F  L’os  loûgal 
G  La  Machouere  inferieure. 

H  Le  lieu  ou  eft  la  futuie  Lambdoide. 

1.1  Les  deux  productions  de  la  Machouere  inferieure. 

K  K  L’auand  poignet, àâ&Metacarpe.  \ 

L  Le  Poz^wtdidt  Carpe. 

MM  L’os  nommé  Skcauan  -bras,  Ce  tilde  ou  Cubitus. 

N  VSpiphyfe  fiiperieure  de  l'O*  du  C oulde. 

T  L’aflcmblage  de  l’os  du  C  oulde . 

V  La  première  Vertebre  du  dos  o\xMetaphrefne: 

X  V Omoplatte  ou  Paleron. 

y  L’os  du  'Brochet  ou  de  là  Poitrine  dict  Sternon,  ou  Scu¬ 
tum  Cordis 

Z  Les  Clauiculcs  OU  £lefs^  Pttrculœ. 

i,z,  3*4,  ^ 7,8,9,i  o,  1 1 , 1 1  Ces  ebi ffres  m 6 firent  les 
douze  Caftes, dontles  leptfuperieures  font  Vrayes, les 
cinq  inferieures  Taulfes  ou  Ba [lardes. 
a  Le  haultde  l’Os  du  BrasïonnkVjLjpaule. 
b  Le  milieu  de  l'os  du  Bras. 

c  L’inferieure  partie  de  rO.<duB»w,fînifIanten  deux 
eminences  ,  faiiant  le  pli  du  Bras 
d  Le  Qculdc  ou  Olécrane. 
eec  Le  Rayon  ou  Radius. 
f  Les  Doigts  de  la  tfiain 

cr  La  premier  eVertebre  des  Lumbes. 

1.1.1  Letour&  circunference  de  l’Of  fans^ow,  ou  de  la 
Hanche. 

k  k  L’os  fans Nom contenant  celte  partie  didt  Jliumou 
os  de  la  Hanche 

1  L’os  de  la  Pefïe  didt  Qoxendix. 
n  La  Con  iundtion  des  os  du  Vend 
O  Le  Coxis  ou  Os  de  la  Quett  e . 
p  Le  gra  n  d  Tro  causer . 
q  Le  Col  de  l’os  de  la  Qniffe. 

r  La  Téjle  de  l’os  de  la  Çuifle  qui  s'emboîte  dans  la 
Hanche 

s  La  (înuo/îté  qui  eft  en  l’O*  fans  ATon»  appelé  en  ge¬ 
neral  os  de  la  Hanche. 
r,t  Les  Os  des  Cuiffes  OJJafemoris 
u, U  La  7 (onde  ou  Patelle  ,&loU. 


x,x  Le  petit  folHIe  ou Soubjgreue. 

y  Lelarrct. 

z  z  Lagreue  jouosdelalrfmfce 

I  i  Les  deux  Malléoles  ou  Qteuilles internes  &  CXtcrilC*. 

i  Le  delfoubs  du  Pied. 

3  L’os  du  Talon. 

4  L’os  didt  Ajhragal. 

5  L’os  diù.7[amcnlaire. 

6>6  Contient  les  trois  os  innommez  oufansNw»,  nom¬ 
mez  Calcoidca  par  aucuns, 

7.7  Le  Metatarfe. 

8.8  Les  cinq  Or*«/j. 

Déclaration  des  caraBeres  contenus 
en  la  figure  II. 

A  Monftrc  l’os  qui  contient  les  DfWj,conftituantlc 
fondduPrf/rfH. 

B  La  Suture  qui  fepare  les  deux  os  fufdits,allans  droidic- 
mentpar  le  milieu  du  Palais. 

C  Les  deux  os  qui  font  lîtucz  au  fond  du  Palais  de  chaf- 
qùecofte'  vn. 

D  Les  Apophyfis  fcmblablcs  aux  Ailes  de  Qhauue - fouris , 
q  ui  font  de  l’os  Spheno$de. 

E  La  production  de  l’os  Etmoide  qui  faidt  la  fcparatio 
des  Narines. 

F,  F, F  Les  extremitez&  fins  de  Pos  Occipital. 

G,  G  Les  deux  Apophyfesde  l’os  OcnÿiWjcfquelles  s’infe- 

rent  dedans  les  cauitez  de  la  première  V ertebre. 

H,  1,1.  L’os  qui  cftlc  plus  grand  de  la  CMachouere  fupc- 
neurc ,  contenant  toutes  les  Dents  aucc  fon  compa¬ 
gnon  ,  dont  1  intérieure  partie  qui  faidt  le  fond  du 
Palau  a  cité  marquée  de  l’autre  colle  par  A  A. 

K, K  L’os  Iou gai  ou  Z igoma. 

L  La  cauité  en  laquelle  la  Machouere  inferieure  eft  ar¬ 
ticulée  &  retenue. 

M  Vue  portion  de  l’O*  des  Temples. 

N  Vue  portion  de  la  Sw»r*  lambdoide. 

Déclaration  des  petis  Oficlets  fjtue\ 

près  la  première  figure. 

*  Monftrc  l’os  Hioidc  auec  fes  Çomes  Sc  Apophy/is. 

A, XV  Monftrc  ntlcs  trois  petis  oflclcts  contenus  de¬ 
dans  le  conduidl  des  oreilles, dont  ccluy  qui  cftmar 
quépar  A.s’appc  lie  I  ncus,  Encline  Celui  qui  eft  mar¬ 
qué  par  V  Maltolus, Maillet  Celui  qui  cltmarquc  par  \ 
JfStapes>EJhicr. 


DES  OS, 

D  ECLiAT\y4.EICH  DES  CjlB^yccFE- 
res  contcnuz  en  la  T able  troifieime 

DES  Os. 


Explication  de  la  première  figure  laquelle  dc- 
feripr  tous  les  Os  de  l’Efpwe. 

A, B  Monftre  le  Col,compofé  de  fept  Vercebres  ou 
Roaelles  contenues  depuis  A  iulgues  à  B,  mar¬ 
quées  par  i, 2, 3,4, j, 6, 7. 

C,DLe  DosouMetaphrefme,compofé  de  douze  Ver¬ 
tébrés  contenues  depuis  C  iufques  à  D,  marquées 
par  8,iMo,ii,iz,i  j,  14,  if, 16, 17,18,19. 

E,F  Monftre  les  Reinsou  Lumbes,  compofèz  de  cinq 
Vertébrés, corenues  depuis  E  iufques  a  F,  marquées 
par  10,11,72,23,24. 

G, H  L’Os  5Vj£T«wj,compofé  de  fix  Vertebres,  contenues 
depuis  G  iufques  a  H, marquées  par  zj,  z 6,  27,  28, 

I,K  La  Queue  ouïe  Corn'*, compofé  de  quatre  Oflelets 
contenus  depuis  I  iufques  à  K,  marq  uez  par  31,32, 

L, L,L,L  Les  Efpines  des  Vertebres  ou  Apophyfes  po- 

fteneures.  r 

M, M,M,M  Apophyfes tranfuerfes. 

N, N,N.N  Lesproductions  ou  Apophyfes  fuperieures. 

O, 0  Produirions  ou  Apophyfes  inferieures. 

P,  P  Troux  par  lefquelz  fortent  les  Nerfs  del  Efpine,vc- 

nantdelamouellc  duDos. 


Explication  des  caraHeres  contenu-^  es  deux  IL  fi~ 
gures,  qui  demenfirent  l’Os  Sacrum,  ou  duCrou- 
pton, comme  la  troifiefme  le  Coccix  ou  Os  Caudæ 
ou  Os  de  la  Queue. 

A,  B,  C,  D,  E.FMonftrentlcs  fix  Vertebres  de  l’Os  Sa¬ 
crum, on  du  Croupion. 

G.H.I,  K  le  Cerrêvou Queue, quielUelte partie  qui 
garde  le  dedans  du  corps.  * 

A  L’ Apophyfe  fuperieure  de  la  première  Vertèbre 

■B  Lannuofîréqui  eft  en  lafufdidte  Apophyfe. 

C, C,C,  C  La  cauité  où  eft  contenu  la  Spinale  Medulle, 

ou  mouelle  du  Dos. 

D, D  La  lïnuofité  dans  laquelle  s’infere  l’Os  ftium. 

E  E  La  partie  extérieure  de  ladiâc  fiauofitÉ. 

f  F.F  Efpines  ou  Apophyfèspoftericurcs. 

G  Le  Cartilage  qui  efi  à  la  fin  du  Coccix. 

I.L.L.R  Apophyfes  tranfuerlès. 

M  L'Apophyfefupericurede  la  première  Vertèbre. 

G.H.I.K  Ces  quatre  caradleres  icy  qui  fonten  latroif- 
îcfme  figure,  monftreqt  l'Os  de  la  Queue, ouCoc- 
cix,  faift  de  quatre  Os. 


ExpliratioH  des  caraBeres  ctmtnu\  es  1 1 II.  fi¬ 
gure, qui  dermnHrentle  P  aileron  eu  Omoplatte. 

A,  A  Lacauité/upcrficielle  où  s’infere  l’Osdu  Bras. 
li.B  Le  Col  d’iceluy  Os.didl  Omoplatte. 

C.D  L'Apophyfe  de  l'Omoplattenommec  fio racoide. 
ï.F  Apophyfe  fécondé  de  l'Omoplattc  nommée  Acre- 

mion. 


livre  I.  ’ 

G  La  Cauité  qui  eft  eu  l’Omoplattc  en  fa  partie  exté¬ 
rieure. 

H, Fl  L’Angle  fupericurde  l’Omoplattc. 

T,I  L’Efpine  d’icclle  Omoplatte.  * 

K,  K  La  cauité  qui  eft  joignante  rEfpine,entrc  elle  &  fa 

production. 

L, L  L’extrcmité  de  la  Baze  de  l’Omoplatrc. 

M, M  La  partie  Caue&  enfoncee  de  f  Omoplatte. 

N  L’extremité  de  l’Angle  inferieur  d'icelle. 


Déclaration  des  caraHeres  content es  V.  fi*u. 
res,  qui  demonfirent  les  deux  cUuicules 
ou  Clauettes,ou  Fourcellesi 

A,  A, A  La  teftede  JaCIauicuIe  iointe au.  Sternon. 

B, B.B  Lapartiequi  feiointalOmopIatte. 

C, C,C  Lignes  qui  s  appareillent  aux  Clauicules. 


Déclaration  des  caraHeres  contenues  VI.  figures, qui 
reprefement  l’Os  du  Bras ,  tant  en  fa  partie 
anterieure  quepofierie  uye . 

A,  A  LaTefte  de  l’Os  qui  eft  ioin<t  aucc  l’OmopIatte. 

B, C  Le  Col,quieftcourt>audiiftOs. 

D  La  finirofité  qui  ftpateplus  haut  la  Telle  en  deux 

E,F  Le  derrière  de  l'Os. 

H,I  La  partie  de  deuant. 

K,L,M  Cefte  partie  d’Os  eft  plattc  &  enfoncee. 

N  En  ceft  endroit  ceft  Os  a  vne  Ligne  ou  Efpinc  pour 
l’origine  des  Mufcles. 

O  La  (inuofité  qui  eft  en  cefte  partie. 

P  L’autre finuofîté qui luy  eft  oppofitc ,  lefquelles  re- 
çoiuent  les  deux  Apophyfes  du  Qubitus  ou  Os  du 
Coulde. 

Q^La  poulie  qui  eft  à  la  fin  de  l’Os. 

R, R  Les  deux  productions  ou  Apophyfes  intérieure  Sc 
extérieure. 

T  La  troifîelme  production  qui  eft  au  milieu. 


Déclaration  des  caraHeres  contenu^  es  Vil. figure  s, qui 
reprefentent  les  deux  Os  de  V Marieras, 
nommeepetit  &  grand  Fo file, 
ou  Coulde  gf  B^yon. 


A,  B,  B  Les  deux  produdions  crochues,  qui  font  àlafitt 
de  lOs  du  Coulde. 

C,C  La  cauité  qui  eft  entre  les  deux  productions,  qui 
reçoit  la  poulie  du  Bras. 

D  Enceft  endroictrOs  aplufîcursalperitez&cminc- 
ces  pour  l’origine  &  iufertion  des  Mufcles. 

E, E  LEpiphyfe  ronde  &  cauc  du  Rayon,  qui  faiitla 

Main  prône  &  fupine. 

F , F  Le  Col  de  ladictc  Epiphyfc. 

G,  G  En  ces  parties, le  Rayon  a  des  afperitez  &  yneLi- 

„  gnc: 

H,  H  Lignes  ou  Efpines  qui  apparoilTcnt  en  cefte  par¬ 
tie  de  10s.  r 


1,1  L’Olecrane  ou  Coulde. 

K, K  La  partie  pleine  &vnic  qui  eft 
Efpines. 


entre  les  Lignes, ou 


B 


/ 


des  os,  livre  I. 

le  finettes  font  reprefentees  les  Os  de  Ik  blnn ,  uni 
intérieurement  qtf extérieurement* 


explication  DES  ca\acte. 

res  cmten*\tux  VUl.  figures ,  lefimlles  représen¬ 
tent  les  Jeux  Os  Je  U  Umbe ,  qui  font  Je  gronJ  & 
petit  F  o file  :  comme  au  fi  le  grand  Os  e fi  appelle 
U  Creue,&  le  petit  Os  eft  nomme  U  Soubfgreue. 


A,  A  La  pairie  intérieure  de  l’Epiphyfe  fupencuie  de 
l’Os  de  la  ïambe  ou  Greue ,  laquelle  âdeux  cauitez 
fuperficiclles,qui  reçoiuent  les  deux  Condilcs,  ou 
Tcftcs  inferieures  de  l’Os  de  la  CuifTc. 

B, B  La  ligne  qui  fepare  l'Epi  phyfede  l'Os. 

C  L’Epipbyfc  fuperieure  du  petit  Fofulc  ou  Soubl- 
ereue.par  laquelle  i  1  eft  ioint  à  l’Os  de  la  ïambe. 

D  En  ceft  endroit  font  attachez  &  inferez  les  quatre 
Mufcles  qui  efleuent  &  eftendent  la  ïambe. 

E, E,E,E  Les  feparations  &  diftanccs  qu’il  y  a  entre  les 

deux  Os,aBfquellcs  faut  obferucr  leurs  premières 
Lignes,  Angles  ou  Efpincs. 

F,  F, F, F  Les  fécondés  Lignes,  Efpincs  ©uArcftcsqui 

fontà  l'Os  de  la  ïambe. 

G,  G, G, G  Les  troifîcfmes  Lignes ,  Efpincs  ou  Areltes 

dudidOs.  - 

H,  H  La  première  Ligne,  Efpinc  ou  Arcltc  de  lus 
nommé  petit  Foffile. 

I  La  fécondé. 

KjKLatroifiefroe. 

L,L  Epiphyfe  inferieure  de  l’Os  de  la  ïambe. 

M  L’Epiphyfe  inferieure  du  petit  Folfilc,failànr  la  Mal¬ 
léole  externe. 

N  La  produdion  de  l’Epiphyfc  de  l’Os  de  la  ïambe, 
faifantla  Malléole  interne. 

O  Les  deux  cauitez  fuperficiellcs  qui  reçoiuent  le 
premier  Os  du  pied,did  Aftragal. 
d  v  Tu  rrmneYionduDetit&2randFolTile,cn  là  partie 


inferieure.  ,  „  .  _  . 

T  La  cauitéqui  eft  en  l’Epiphyfe  inferieure  du  petit 
Folfile,  de  laquelle  fort  vn  ligament  qui  va  à  l’Os 
did  Aftragal. 


Déclaration  des  carSeres  contenu \  es  I X -figure s >  par 


«,  ».  5. 4.  J»  7>  *  Mendient  I«  htrifl  Os  du  C«ipe  ou 
Poignet, diuifez  en  deux  ordres  :  dont  les  premiers 
font°iointsaucc  le  Coulde  &  Rayon ,  les  quatre  au¬ 
tres  auec  le  Métacarpe, ou  Auant- poignet. 

i,  n,ui,  lin  Les  quatre  Os  du  Métacarpe  ou  Auant-poi- 
gnet. 

A,B,C  Les  trois  Os  du  Poulce. 

D, D,D,D  Les  premiers  Os  de  chafquc  Doigt. 

E, E,E,E  Seconds  Os  de  chafquc  Doigt. 

F, F,F,F  Troifîcfmes  Os  de  chafquc  Doigt. 

H,H,H,H  Les  Os  Scfamoides  qui  font  vu  peu  plus 
haults. 


Déclaration  des  caraHeres  contenues  X.  figures, qui 
reprefentent  Us  Os  du  Pied  ,  tant  inter teurement 
qu extérieurement. 


A,  A  L’Os  du  Talon  did  Calcanéum  ou  Os  Cale  and, Calx* 

Calcar  pedis,Ttcrna. 

B,  B  L’ Aftragal  ou  Noix,fur  lequel  l’Os  de  la  ïambe  clfc 

iouid.il  eft  did  T4/»i,£4/»y?<e  Os. 

C, C  Le  Nauiculaire  ou  Scaphoide. 

D, D  Le  Cyboidc  ou  fcmblablc  à  vn  De:  Aucuns  le  no- 

ment  Os  ^uadratum- 

E, E,E  Les  trois  Os  fans  nom,  appeliez  d’aucuns  Cal - 

coidea. 

F,  F, F, F, F  Les  cinq  Os  du Mctatarfe,  did  Auand-pied» 

G,  G  Entre  ces  deux  lettres  font  compris  les  cinq  Or¬ 
teils, chacun  compofé  de  trois  Os ,  excepte  le  gros 
Orteil, qui  n’en  a  que  deux, marquées  par  Fl, H 

*  LesOsSefamoidcs.  . 

L  La  partie  intérieure  de  l’Epiphyfè  inferieure  de  1  Os 
du  Coulde, caué  fuperficicllcmcnt,qui  feioindau 


Carpe. 

M  La  produdion  Stilloide  de  ladide  Epiphyfe. 

N  La  fuperieure  partie  de  l’ Epiphyfe  inferieure  dit 
Rayon,  ayant  enfon  extrémité  &  fin  deux  cauitcx 
qui  reçoiuent  les  Os  du  Carpe. 

**  Les  feparations  qui  fc  voyent  entre  les  Os  du 
Rayon  &  du  Coulde. 


\ 
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*7 


MÉTHODI  Q_V  E  DIVISION  ET  DENOMBREMENT  DE 

TOVTES  LES  PARTIES  DV  VENTRE  INFIRIEVR 

diift  Epigastre, 


DIVISION  GENERALE  DV  VENTRE  INFERIEVR. 

fi 


’ Par  en  h <wt  dü  Dia¬ 
phragme 


Le 

Ventre 
Inferieur, cü 
le  fîege  des 
parties 
turelIcS; 
quel  faut 
coniîdcrer 


:  des 
Na- j 1 
;,au-  I 


J  Pareil  basdcfOs  Ilcftdiui-J 
,^a  P uhis&Os  Ilium  S  féen  trois*  1 

i'1.  "  parties 


'nferi- 

ption 


Par  les  Cofez.,  des 
Vertebres  des 
Lumbes 


'E-pigaTire  ,  Ç  Latérales,  C  Fiypocondre  dextre. 
lequel  eft  \  nommées  ^ 

' Supérieure  X  au  defoiabsx  £  Hypocondre  feneftre 

diiftc  I  du  Nombril ,  f 
1  diuifé  en  I 

^parties  \jMoyenne di&e  -(  JLpigaftre. 

C  Lumbe  dextre. 

f  l'Ombilic  f  Latérales  di£tcs  x 
Moyenne  jmefrae.quij  £  Lumbe  feneftre. 

di&c  j  fe  diuife  en  ^ 

(.parties  Moyenne  d iifte -(  Partie  Vmbilicale. 


Les  Far 
ties  3 


tes  qui 
font 


tan- 

1 


,T  .  .  Ç  F  aulx. 
Le  Cm  j 


La  Greffe 
Le  Pannicule 


*  Laquelle 
1  eft  au  dc- 


H ypo-  Ç Latérales  f  I ha  ou  Flac dextre 
gafire  \  d  liftes  X 
ayant  X  £  HiaoMfldcCcnctttc 

par-  j 

ties  \jM oyenne  di efte  -(  H ypogaftre. 


r  Charneux 
(  adipeux 
Les  huiiftMufclcs  de  l'Epigafn 


Pubis  j  ioi-  ÇLatera-  C  Inguina  ou 
Inferieure  i  fôubs  du  J  gnâteaux  les  qui  J  ne  dextre. 

I  Nmbril,H-  paru»  I  (°>H  1  Iojwim  oinfc- 
uifee  en  hôteufes,  ï  (_ wtiaiefirc. 

foit  de  x 
l’Homme  j 

ou  Fcm-  I  Moyenne,  retenant  le  nom 
me, ayant  J  de  la  partie,  cftant  diiftc 
^parties  ou  Fenil. 


Le  Nombril  Compofê  de  reine  &  Antre  Vmbilicale  &  de  l  Vracos. 
-Le  Péritoine  double. 

f*  fE piploon 


'Pour  la  Tfutritio», 
dont  les  vncs  fonts 
deftinees  &  dif- 
pofces,ou 


Contenues , 
qui  font 
dcdices  3 


.Pour  Cuire  le  Chi  \ 
leôc  l'expurger  de  s{  L 'Ventricule  f  L  aefophaque  on  Gueulle.  . 
fes  excreinens ,  /  &  fes  coduits,  d  Les  I ntejhns  ou  Boyaux  enui- 
comme  Lqui  font  C  ronnez  de  leur  Mefantere. 


L  Caue 


Pour  faire  le  \ 
fang&  l’expurger  x 
dcléscxcrcmens;  / 
telles  parties 
•  font 


l  qui 

f  Porte. 

Ç'Lc  Voye  aucc  les  yeines  | 

La  rfatte. 

-  Le  Çyftis fellis,  OU  V  efsie  du  fiel. 

I  LesR«'wi>  ou  Rengnons. 
j  La  V efsie. 

[LcsVaifseauxyreteres,  ou  P  ijfwrs- 


Pour  la  Ge- 
neration,lcC- 
quclles  j 
m  font 


Delà 

Femme 


'La  Verge 

{  Dextre. 

Les  Ttjticults 

\  Seneftre. 

Les  VaiJJeaux  s 

'  Préparants  1 

|  Dextre. 

Spermatiques  | 

*  'Déférants  . 

\  Seneftre. 

La  Matrice  ou  ^Amarri. 

Les  Tefticules. 

‘  Préparants 

Les  V ai  [féaux  Spermatiques  a 

[  De fertnts 

^  Seneftre. 


i8  DV  VENTRE  INFER  IEVR  LIVRE  II. 

DES  PARTIES  CONTENANTES  DV  VENTRE  INFERIEVR. 

f  E fiant  excre^eUT:  &  cfflorccenfce  du  Vray  fuir,  n’ayant  aucun  fcnti- 
FauIx, di£l  )  ment:fon  vfagctfcftantauWc  que  pour  rcucftir  le  Vray  Qtir, afin  de  le 
Epidermis  i  polir, conferucr& erobelir. 

r  Qui  cfk  de  fa  propre  Quûr  &  Subflanee  fpermatique, comme 
)  venant  de  la  Production  du  Qhorion  dict  Seconde,  à  laquel- 
"  Compofiuen  ^  piuficurs  extrcmitczde  Veines,  Artères  8c  Ncrfssabou- 
|  £  cillent,  qui  faiCl  qu’lia  va  fentimcncforc  exquis. 

I  f  Eflant  à  la  Tefte  fort  cfpoiire, comme  à  la  Plante  des  Pieds: 

1  l  au  contraire  fortdelicc,  à  la  Face, au  Col  a  la  Verge  ,  Bonnes 

K  8c  entredeux  des  Doigts:8c  pourcc  difficile  à  excorier.  Il  cil 
I  en  tous  les  cndioi&s  poreux  ,  afin  de  chaffer  tant  par  les 
1  fueurs,  que  par  înlenûble  tranfpiration  les  cxcrcnicns  fu- 
jjigineux,  quis’amaffentfoubs  iccluy. 


i  Le  Cuir  per 
c'c  en  plu-  \ 
fieurs  en- 
droiCts  > 
eflant 


Vray,  diCt 
Dermtt ,  au 
quclobfcr 
ucresfà 


Sub/lance 


Les 

Par 

TIBS 
f  entend 
tes  du 
Ventre  in 
feneur , 
font  ou 


Qommunes, 
atomes  les 
parties:  qui* 
font 


V. ’fip  \ 

Z  Veines ,  Mrteres, Nerfs  ÔC  propre  chair,  ~  C 

liée  auec  greffe  ,  &  membranes  ,  qui  l  2 


Qui  c  fl  d’cnuelopcr&  referrer  toutes  les  parties  .afin  de  les 
contenir  en  bônevnion,&lcsdcfcndredcsiniurcscxtcrncs. 

f  A  la  Face  au  Cof.au 
Scroton  ,  Verge  & 

4  autres  lieux. 


Panuicule 
charueux,  au 
quel  obier 
uctes  fa 


Au  V entre  inferieur 
&  Moyen. 

Aux  Bras  &  ïambes. 


La  Greffe, s  \ 
laquelle  j 
confiderc- 
■tes  fa 


fÇ  De 

\  mellec  auec  greffe  ,  &  membranes  ,  qui  \ 
l  prennent  leur  origine  de  la  membrane  J 
Compofinoni  prochaine  de  f  Enfant  ou  Foetus ,  nommee7) 

)  Amnios,  qui  le  dilate  pour  fa  génération,  j  A^_ 

!  lut  la  racine  du  Nombril.  Selon  aucunes  l  * 

J  !  parties  du  corps,  lediCtpaniculcefl  nomé 

\  5  De  rendre  plus  fort  &  conduire  les  Veines, Artères  &  î^rfsqui  vont  finir  au 

{ yfaSe  2  Cuir  8c  parues  voifincs:il  fert  aux  belles  pour  moituoir  tout  le  Cuir. 

C  De  la  plus  oleagineufe  &  aëree  partie  du  fang ,  qui  reffort  par  les  tuni  - 
)qucs  des  vaiffeaux&cxtremitezd’iccuxj&ainfi  qu’elle  vient  à  toucher 
)  les  parties  cxfângues,  comme  les  Membranes  ,  le  figea  icelles ,  eflant 
froides, qui  faidquclle  fc  trouuc  en  abondancc,aux  pcrlonnes  froids. 

*  D'arroufer  de  fon  Ointt  naturel  les  parties, afin  qu’elles  ne  fe  dcffcchcc&endur- 
(  eiffent,  comme  pour  auoir  trop  icufné,trauaillc  ou  endure  grande  chaleur. 

[_  Contregarder  la  chaleur  naturelle  ,faifantqu’cllcnc  s’exhale  &cuaporc. 


compofition 


i-Y/sr 


Vil  Oblique 
défendant 


‘  Vient  delà  6. 7.8. Coîle  duT'Waxioignât  le  GrancT 
\  Dentelé,  cesdeux  Mufcleseflantsioints  enfemblc 
)  par  Digitation  :  &  s’infère  à  li  partie  extérieure  de 
_  la  c  ofie  de  l'os  des  fies,  a  l’os  P  ubis,8c  à  la  Ligne  B  lâche. 


Leur  adlion  parti¬ 
culière  cft  que  les 
Obliques  retien¬ 
nent:  le  J  Droi&sat- 
tirent  ,  &  les  Tranf 
uerfaires  ,cxpellcnt. 


Les  dix 

Mufcles  de 
ÏEpigafre  :  X 
j. de  chaf- 
que  colle 


P  ropres  à  . 
j  iceluy ,  qui 
Mont 


iVientdumilicudclac«/?<?dc/Vs  des  I/er,foubsl’in 
fertion  du  Mufcle  Défendant  de  Vos  Pubis:  des  E f 
pines  de  l’os  Sacrum, 8c  des  vertebres  des  Lttmbes :  En 
montant  obliquement  s’infere  à  la  partie  exter-  ^ajs  pcncralc- 
up  des  faulfcsce/KJj&à  la  Ligne  Manche.  ment  dilatent  le 

f  Viétdes  collez  du  cartilage  Xiphoide:ya finir  par  vn  Thorax, ferucutà  la 
vnVroift  ■}  tcdon  foit  &iôd  à  l’or  Vubis.Ce  mufcle  en  fon  corps  rcfpiration  &à  l’c- 
f  a  trois  ou  quatre  Encruatios,  pour  le  rédre  plus  fort  xaltation  de  la 

voix. Contiennent 
les  parties  naturel¬ 
les.  Aidentà  l’ex- 
pulfion  des  cxcre- 
meutS&du  Foetus. 


vn  Tranf- 

uexfaire 


L ePeritoine,  i 
auquel  ob  X  Vfagt 
feruercs  J  * 

.  fa 


fViét  des  Apophyfis  tranfuerfes  des  verte  1res  des  Lum 
\  les  8c  de  la  partie  ihterne  de  la  cofte  de  l'os  des  lies : 

X  vatranfuerfalemct  finir,  par  deflus  le  mufcle  d roifl 
j  à  la  Ligne  Blanche,  eflant  ioint  au  dedans  des  F aulfes 
^cojlei,  &  à  l'os  Pubis. 

f  Vient  de  Vos  P«6i'j;va  le  long  du  tendon  du  Mufcle 
vn  Succen  ^  *Z)rojV7finirau  corps  charneux  d’iceluy,  afin  de  r’en- 
mturieux  f  forcir ledid Mufcle Droiif?, eflant toutchameux.  - 

fC  Défibres  ncrueux,  qui  viennent  des  ligaments  des  verttbres,  ou  bien  du 
C  ompo-  )  Période  qui  les  enuironne.  Il  efl  depuis  le  Nombril  iufques  en  bas, double, 
fitien  l  tant  pour  conduire  entre  deux  les  Arteres  -ombilicales  que  l'vracos. 

De  lier&  attacher  enfcmblc&à  l’Efpine  toutes  les  parties  cotcnues  au  ventre 
inferieur, afin  que  par  quelqucmouuemét  elles  ne  fe  puiffent  fcparer  8c  afteffer: 
Communiquantà  toutes  les  parties  Naturelles  vne  membrane. 

f  Oualc,  produifànt  certaines  Apophyfês, comme  D«i»f/dc  Gands.rant 
K  pour  conduire  les  Vaijfeaux  Spermatiques ,  8c  Mufcles  C remafteres, 

C  que  pour  ramener  les  Eiaculatoires  ,8c  donner  couucrture  aux  Tejticules. 


l*  figure 


Le  Ventricu¬ 
le  oxx  E fio- 
macb,  Recep 
racle &prô- 
ptuaire  de 
la 


Les 
P  A  R- 
TIES,CÔ 

tenues 
au  Venir e*\ 
inferieur, 
font 


DV  VENTRE  INFERIEVR  LIVRE  II.  n 

DES  PARTIES  CONTENVES  AV  VENTRE  INFERIEVR. 

Au  milieu  du  corps,  entre  les  deux  HjpocWr«,toutcsfois  plus  vers  le  gauche,  remphflànc 
\  vue  partie  d’rccluy,  àcaufedu  Feycqut  occupe  quafi  tout  le  dextre  Hyfocmtlre  :  il ellen- 
Ç  Situation  K  uelopé de  Iipartie  cauc  duFoye,de  l'Epiploon,8cdelaveine  Caue,pouraydcrà  la  con- 
/  cochon. 

f  RondeScoblonguefemblablcàvneMulctte,ou  Cornemufetayant  deux  Orifice,, ynh- 
I  perieut  plus  large  que  l’infelieur ,  à  raifon  des  Vlandei  quelquefois  peu  mafehees ,  eltac 
!  fi c lié  en  la  partilfeneftre  fur  la  douzième  Vertebre  du  Thorax  Sc  première  des  Uwbet: 
Yîrurc  J  l'inferieur  eft  plus  cftroit  que  le  fupericur,  5c  fitdé  aufli  haut,  afin  qu  il  ne  pafle  rien  qui  ne 
I  foie  bien  cuit,  &  tourné  en  tirant  vers  la  partie  dextre >  foubs  la  cauuedu  loye,  prez 

|_le  Cartilage  Scutifirmt.  Laquelle  eft  charneufe,  tiflite  de  filamentsobliques 

J  afin  de  contenir  le  boire  &  manger  qui  luyefttranf- 

fExttm  T  mis.tantqu’ilfoit  tourné  Scconueitt  enflWifclon  au- 
(_  Cuns  telle  membrane  prend  fon  origine  du  Vericrane. 

|  prît  qui).  f  EU  membraneufe, tifliie  de  fibres  tranfuerfes,  afin 

Trois  Tu-  I  font  0  \  d’exprimer  aux  Boyaux  Grelles  la  viande  qui  eft  tour 

ttiquaii-  il  t  Interne  K  nee en  CH.  Aucuns  difent  quelle  prend  ion  origine 

uitèes  en  '  L  dcs  Membranes  du  Cerueau. 

Lvne  C»t»t»«»e>  venant  du  PeriWMie,  qui  fe  trouue  aufiî  en  toutes  lesautres 
^  (  parties. 


îaire  de 

viande,  compofitià  K 
ns  lequel7^  de  f 


dans  lequel7 
fe  faùft  la 
première 
concocliô, 
auquel  faut 
oblcruerlà 


Veines  Sc  ^ frteres ,  qui  y iennent  de  la  Gastrique, Gafirepiploique,  Coromle  &  Splemvque. 
Nerfs, qui  viennent  de  la  fixicfmc  coniugaifon. 


Î  Partie»-  < 
liera  ] 

Comune, 

\_par  les 


Auec  L’æfpbague 
Aueclcs  lnlefiins 


Par  leurs  Orifices. 


Nerfs  auec  le  Qerueau. 

Veines,  auec  le  Foye. 

Arteres, auec  le  Queur. 
ÎAembrancs,aucc  les  Parties  naturelles. 


Les  Inteftins 
ou  Boyaux, 
qui  font  in- 
ltruments 
de  la  diftri- 
bution  «5c 
excrétion  : 

aufquclsobj 
ferucres 
leur 


5  Eft  de  mixtionner  &  cuite  les  viandes ,  tant  pour  là  nourriture ,  que  pour  touteslesan- 
ytdim  1  Kcs  paItics  du  corps. 

nuode-  c  O u  Tcphyfs c'eft à dittfortie: fitué au  coftédroia.defcendâtobli 
nü,JSoH-  \  quement  vers  l’Epine, finiflant  quand  la  c.rconuolut.on  des  I». 
■Redouter  f  tefiins commence. 

C  Lequel  fc  trouue  toufiours  vuide  à  caufe  de  l'abondance  des 
\  Veines M-firaitpet,am  vont  d’iccluy  au  F o,e,St  de  la-Bifequil 
Ieiunü  ,  i  reçoit  du  Méat  Cholagogttt.  H  occupe  la  plus  grande  parue  lu- 
Affamé  I  peticute  de  la  région  z/mfcifiode,  tirant  vn  bien  peu  plus  fur  le 
^coflédroift. 


Ç Nombre  , 
cftans  fix 
de  lon- 
gueurfept 
fois  côme 
le  corps.  J 
Ilsfediui  ^ 
fent  aux 


Grefles ,  ; 
qui  font  3. 


r  Faifant  par  deffiis  tous  plufieurs  circonuoluttons  qui  s  e- 
Ileon  i  ftendentiulques  à  l'or  Sacrum  il  eft  fort  rougeaftre, finie  a  la  par- 
.Mmille  l  ne  inferieure  duNombtil.tirant  vn  peu  vêts  le  colle  gauche. 

r  Eftant-fituéàlapatticdcxtre,  quelque  peu  foubs  le  pw.auquel 
•eu,  x  conlîdetctes  vne  petite  production  qu'aucuns  prennent  pour 
gne  \  tout  le  Cæcum. 

Pafle  furie  dextre, y  eftant  quelquefois  adhérant,  va  tou- 

C  cher  au  Foye  &  Cyfiis  felUs,  puis  retourne  foubs  le  Ventricule, 
Gros  qui7*  Colon  5)  paflànt  pardeflus  les  Grefles,  touchant  a  la  7ÿtte& au  Kim >Lc- 
font  trois  cuillier  j  neftre,  auquel  il  eft  attachc,allant  finir  vers  la  dermere  verte - 
“  ^  bre  des  Lumbes. 

Rectum  I  Situé  obliquement  lut  la  première  Vertebre  de  l'«  Saerum.ru 
Droift  2  finir  a  l'extremité  du  Fondement. 

Laquelle  eft  femblableacelle  du  Vc»m™éouE/?vM<.Ahorsmisquefes propres  T»n,- 

t  lont  contraires  en  fituatiomlacharneufe  eftant  dedans ,  &  la  tAembramufe  dehors, 
r  Grefles  Diftribucr  le  Cfijdcu  par  les  veines  Mtftra^ue,. 

J*®'  )  r  Retenir  lcsexcrementsdesfufdits  &  les  garder  iufques  au  temps  commo- 

es  £  Gros  |  de  pour  les  mettre  hors.  c  ... 


Substance 
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3Ô 

DE  LA  COIFFE,  OV  EPIPLOON. 

5  Du  fond  du  jfentricide  ou  E (lo- 
mach,  delà  partie  cane  du  Duode ■ 

(_  »um  &  de  la  Tfattc. 

f  Auec  les  premières  Verrebres 
Connexion  ï  des  Lümbes,  duquel  endroit  il  fem 
£  bleauoir  Ton  origine. 


La 

CotFFK, 
Omentnm, 
Zirbus,ou 
"Epiploon 
cit  vnc  , 
quâtitc  de' 
greffe  qui 
nage  fur 
les  Intejlins 
A  iceluy 
faut  o  b  (cr¬ 
ue  r  fou 


Ccmpofitun  ^ 


Le  lAtfen- 
/ereeft  vne 
mébranc 
aucune¬ 
ment  Adi- 
peufe:  au¬ 
quel  con- 
fidereres 


Compofitit 


Connexi 


Le  P acreets 
eft  vnegla 
de  carni- 
forme3au- J 
quelobfer  ^ 
ueres  fa 


f  Près  la  partie  caue  du  F<y*  foubs 
J  le  Boyau  Duodemm'.Aucnns  prennét 
Situation  M  lcdift  Pancréas  pour  toutes  fes  glâ  - 
(.dulçsqui  fontfitueesau«5W</â»/fre. 

C  Eft d’eftre comme  coiffiner &con- 
Vf  âge.  d  feruateur  des  diuifion?  de  la  Veine 
l  Porte. 


De  veines  &  Artères  &  de  la  gref- 
fe,&  de  fa  propre  membrane. 


Situation  -£  Qui  eft  fur  les  Intejlins  &  fur  la  7 latte. 

C  Froit&lecaux  Megres,à  raifon 
Tempera-  J  qu’à  telsgens  elle  eft  fans  greffe. 
ment  *\  Froic&  humide  aux  Gras ,  a  eau  - 
fe  de  (à  membrane  &  greffe. 

ÎL’vnceft  pour  cfthauffcrSt  hume 
<ftcrle«  Intejlins  Scies  aydcràfaire  la 
concoflioo. 

L’autre  eft  qu’en  defaut  d’aliment 
comme  iladuientaux  grandes  ablli- 
J  uences,  ilnourrit&  entretient  pour 
(^quelque  temps  la  Chaleur  naturelle. 

Ç  Eft  comme  vne  Gibecière  de  faucô- 
ù  \  nier  eftant  redoublé  en  deux. 

D  V  MESENTERE. 


De  double  Tunique  ,  prenant  fon 
•origine  6c  racine  du  Peri<oi;ze. 

D’vn  nerf  qui  vient  du  C  ofial. 

De  Veines  qui  viennent  de  la 
Porte. 

d’ Artères  qui  viennent  dzfA- 
orte. 

De  Greffe. 

De  petites  glandules ,  qui  feruent 
pour  la  diuihondes  vaifleaux. 

'  Par  Ies.fufdi<fts  vaiffeaux  auec  les 
)  parties  principales, 
j  Etde  toute  lafubftâceaueclcsl»- 
[  tejl’ms &  aucuuemétauec  les  Reins. 


DIVISION  D  V  FO  YE. 

De  (à  propre  fubftancc  qui  eft  vn 
grosfang  coagulé,  appelé  des  grecs 
P  arenchyma. 

D’vnc  Tunique  propre,  venant  da 
*Co?npofîtio»d  péritoine, qui  1  cnuelopc . 

J  De  Nerfs  qui  viennent  de  lafixief-* 

mccomugaifon. 

Des  Racines  des  veines,  Caue  Porte 
Sc  Vmbilicale,6c  des  furgeons  qui  por¬ 
tent  la  Bile  à  la  V clïic. 

«  Des  Artères. 

‘  Aucoftc  droift, félon  (à  plus  granda 
Situation  x  partie,  foubs  les  Faulfes  coltes,cnuclo* 
i  pan t  le  Ventricule. 

P  Deux  qui  font  aux  coftcz  entre  le  mi 
ï  lieu desFaulfes codes, pour fouftenir 
I  fes  parties  Latérales. 

Ses  Liga-  \  Vnfupericur  qui  eft  fort,  lequel  de- 
ment  qui  x  feend  du  Cartilage  Setnfoyme,  Sc  tient 
J  font  4.  /  le  Foyc  fufpcadu. 

)  l  Le  quatriefme ,  n’cft  autre  chofc  que 

J  la  Veine  Vmbilicale,  laquelle  dégéné¬ 
ré  en  ligament. 

*  Gibeufefr  eminéte  fort\»olic  de  la  par- 
)  tic  qui  regarde  vers  le  Diaphragme. 
j  De  la  partie  qui  rcfpondau  Ventricu¬ 
le  le  eft  caue  &  Inégale. 

5  N’en  ayant  qu’vn,  diuifcparlcboùt 
pour  donner  paflàgc  à  la  veine  V»»*» 
L  bilicale.  , 

f  De  tourner  le  Chylus  en 
Première  J  làngqui  eft  la  fécondé  con 
|  t  corJtion. 

\  f  Eftd’enuoycrlelàngàtou- 

,  Seconde  d  tes  les  parties  de  noftrc  corps 
l  pour  leur  nutrition. 


F ifvre 


Ses  Itfbts 


•  Afiten 


DV  CYSTIS  FELLIS  3  QY 

Vefsie  du  Fiel . 


|*  c  ompojltio 


ilAefareon,  qui  eft  la  partie  duditft 
lAefantere,  contenue  entre  les  lutte 
Ttiris  Grefles. 

MeJècoltn,q\ lieft  l’autre  partie  cô 
tenueentre  les  Intejlins  Gros. 

iDe  lier  les  Intejlins  chacun  eu  leur 
ordre. 

De  conduire  au  Toye  les  veines  Me- 
faraiques  ,  aufquclles  eft  contenu  le 
Chylus. 

DIVISION  DV  PANCREAS. 

f  De plufieurs  glandules  refembli 
Compofition  J  tesàde  la  chair, &  pour  ce  eft  di<ft 
f  Glattdult  carniforme. 


fDe  veines  artères, &  nerfs  d’vne  Tu¬ 
nique  commune  qu’il  reçoit  du  Peri- 
»  toine. 

1  x  D’vnc  autre  propre, qui  a  trois  gères 
)  de  fibrcs:Droites,pour  attirer  :  Obli- 
1  ques,pour  retenir. Sctranfucrfcs, pour 
l^expellcr. 


Ii*-ure  5  Q^icft  fcmblablc  à  vne  petite  poire 


l  de  ferteau. 


lc  Cyjlis 
Fellis  ou 
vedïedu 
fiel  eft 
le  recepj 
tacle  de  1 
|la  B/7f  ; 
auquel 
côfidc- 
rez  fa 


Situation 


C  Soubs  le  Lobe  du  F oye  partie  dextre 
J  y  eftant  à  demy  caché. 

^  Auec  le  foyc  par  (on  corps  Sc  par 
C  fon  Orifice. 

r  Auec  TEtphyfisou  Duodénum  parvn 
\  autre  Orifice  Sc  conduit. 

K  Auec  le  Ve/ttricule  par  vn  tiers  Orifi- 
/  ce  &  conduit,  ce  qui  fc  voitrarcmct 

!  Lequel  (ediuife  en  deux  conduis  :  vn 
fuperieur ,  ioignant au  Fcjf,pour  rcce- 
uoir  l’humeur  Bilieux. 

L’autre  inferieur  portant  ledit  humeur 
a  l'intejlijn,  leiunum.  . 


^  De 


r  D’attirer  A:  receuoir  du  Foyc  Scfepa- 
rcr  l’humeur  Bilieux  d’aucc  le  fang. 

Vti/ité  j  Et  chafer  ledit  humeur  Bi  lieux  à l’inte-  ^  , 

Ijlin  leutnuinj  pour  exciter  la  faculté  ex-  ^ 
l^pultriccdes  Ituejltns  ou  Boyaux. 


% 
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DIVISION  DE  LA  RATTE.  DIVISION  DES  REINS  OV  ROVGNONS. 


la  Rattb, 
cft  le  [réce¬ 
ptacle  de 
l’humeur  1 
Mclancho- 
ftque,  A  la* 
quelle  ob- 
(êrucrcs  fit 


La  Vefste  cft 
le  récepta¬ 
cle  de  l’vri-  > 
ac, à  icelle  1 
©blèrueres 
fa 


f  A  L'hypocondre  feneftre  entre  le 
Situation  ^  ventricule  &  les  fauliès  coftcs,  ou 
C  pluftoft  diaphragme. 

P  Rare  &fpongicufe, afin  de  recc- 
ï  noir  facilement  les  excrcments, 
Substance  x  comme  l’humeur  Mélancolique 
1  du  Foye,  cftant  plus  noircquc  n’eft 
\Jcdift:  Foye. 

f  Par  vne  Veine,  qu’- 
\  elle  luy  baille  ,  diâre 
Auec  le  l  VasBreue,  oa  Venofum, 
-ventricu-^.  qui  s’infere  au  fond  du 
le  )  Ventricule,  pôurexci- 
j  ter  l’appetit. 

J  Elle  cft  aufli  attachée  à 
yj'Fpiploon. 

Etaux coftesfaulfes, ou  pluftoft 
iu  Diaphragme, p at  fa  tunique  pro  - 
j>re  qu’elle  reçoit  du  P iritoine. 

f*  Bofl'ucdu  cofté 
TLaquelleeftau  i  qu’elle  toucheles 
I  cunementTri-x  C ojles  8c,  Dia- 
F igute  x  angulaire  ,  ou  phragme. 

)  comme  la  fier-  Caue  du  cofté 
*  1  mcduPicdd’vn  qu’elle  touche  & 

^Honimcj  eftant  ^regarde  le  Vemn 
(cule. 

*  D’attirer  l’humeur  Mclancholi- 
que,  qui  eft  engendré  au  Foye. 
D’expcller  8c  chafler  ledit  humeur 
V fage  tait  par  le Vasbreuenu  Ventricule, que 

par  vne  autre  veine  quifortaucune 
fois  d’icelle  A<we,qui  s’en  va  au  fie- 
agc  faire  les  Hémorroïdes. 

DIVISION  DE  LA  VESSIE. 


Dcfius  l'inteflin  Droit 
foubs  l'os  P ubis  ou  du  Pc- 
y  cftant  attachée. 

Femmes  1  Dcftiis  la  J Matrice  foubs 
^  lcmefme  os  pubis. 

Vne  commune  qui  vient 
du  Péritoine. 

L’autre  propre  tifluede 
‘  Deux  trois  gères  de  fibres:L>ra- 
Tuniqueslt  f«,qai  fonten  la  partie  in 
/  terieure  :  Obliques, en  la 
1  partie  moyenne:  Tranfuer 
jjMjen  la  partie  extérieure 


‘  Jdiomes 


Situation 

aux 


C  E 

■J  fou 

C  n*U 


Qompofi 
tion  de 


Arteres  &  Veines  qui  viennent  des 
Hypogajhiques. 

Nerfs  qui  viennent  delà  fixiefime 
^coniugaifon. 

rLequeleftfort délié,  ayat 
J  vers  le  col  de  chalqueco- 
I  ftc  vnTrou oblique, par le- 
|  quel  entre  l’vrine  en  icel- 
Qorps  K  le.  Iceluy  Tro»  eft  cou- 
ucrtd’vne  petite  peau  co¬ 
rne  d’vne  Languette  qui 
bouche  8c  couure  ledit 
Y>arties  Trou, afin  que  l’vrine  ne  re 

qui  font  gorgeaft  dedans  les  Vte- 

V- tores . 

J  Ç  Ayant  deux  glandu- 

£o/faifant  le  1  lo«  nommées  Vrofla- 
Meat  commun  l  tes,  efquelles  s’inse- 
de  l’vrine  &  X  refit  les  VaiJJeauxEia 
femence  à  /  culatoiresMditQolcd 
l’Homme  J  aflez  lôg  aux  homes 
(de  ngurede  .S.italique. 


f  Sur  les  Lumbes  vn  peu  plus  bas  que 
"  Situation  J  le  foye  :1e  dextre  cftant  fouuentle 
L  plus  hault,  &  le  feneftre  plus  bas. 

f  Par  les  veines,  Artères  8c  nerfs  > 
n  )  auec  les  parties  principales  par 

Qonnexion  X  leurs  Tuniques  auec  les  Lumbes. 

I  Parles  Vreteres  auec la  Veffic. 

C  Dure  comme  celle  du  £Vwr,excc- 
Subjldce  J  pté  qu’ils  n’ot  point  de  fibres, car  les 
f  vaiflêaux  font  l’office  des  fibres. 


D’vne  Tunique  propre  venant  du 
P  eritoine. 

D’vn  petit  Nerf,  venant  de  la  fi- 
xielme  coniugaifon.  De  fa  pro¬ 
pre  chair  ,qui  eftfaiftepar  effu- 
fion  de  fang. 


Les  Reins 
ou  Rongnons 
font  les  rc- 
ceptaclesdc 
l’vrine:  aux¬ 
quels  confi- 
dercrcz 
leur 


Qompojiàon 


Veines 

Arteres 


1 i< 


Les  Vreteres 
font  les 
voyes,  con-  j 
duifts  ,  &  * 
canaux  de 
l’vrine:  auf- 
qucls  obfer 
uerez  leur 


‘  Lefquelles  fè  diftri- 
buent  par  le  milieu  des 
Reins  en  fix  ou  fept  ra¬ 
meaux  de  chafque  co- 
fté,qui  reprefcntétila  fî- 
ured’vne  cftoillevers 
extrémité  &  fin  def- 
quelsil  ya  vnepetitc 
glandule  corne  vn  pe¬ 
tit  Mammelon  qui  garde 
que  l’vrinene  tombe!  à 
'-coup. 

i  Ronde  8c  oblongue  *  ^«^quiregar 
quafien  forme  de  I  de  la  grand 
croiftantjcôprimee  J  veine, 
ancunemëtpar  def5]  Gibeufe, qui  re¬ 
fus  &  defi©us,ayât  [  garde  les  Dm 
doux  parties,  vne  '•tes. 

C  Qui  eft  à  l’édroitou 
Extérieure  x  la  Veine  8cArtere  Fmttl 
Agente  entre, &d‘®u  l’n- 
Sinus ,  OU  {  retere  fort 

Qauitex  }  f*  Qui  eft  enuironnec 

:  |  d’vue  petite  mèbrane 

l  fanfte  de  L’-vretere.  Ga- 
„  Intérieure  X  lien  veut  quelle  foit 
percee  :  Par  icelle  eft 
côtelé  l’vrinepar  laver 
tu  expultrice  aux  Vre- 
yjeres. 

f  Eft  de  repurger  la  Ma  ftc  fangui- 
^îflion  X-  naire  de  la  plus  grade  partie  de  1  hu- 
f  meur  fereux. 

DES  VRETERES. 

5  Qui  cft  de  la  partie  Caue  des  Rott- 

f  Z»onS- 

f  DeieuxTmtiquef,d6t  vnceftcom- 
Qompo-  \  mune  venant  du  V eritoine 3  &  l’autre 
fttion  p  propre  ,  tifluede  fibres  droites  & 
L  tranfucrlès. 

f  Entre  les  Roitgnons  8c  la  Vefsie,  def- 
Situation*  cendantvn  peu  obliquementtout 
^  le  long  des  Lumbes  ou  Longe. 

{Pour  porter  l’vrine  à  la  Vej Sie,pcr- 
çantobliquement  le  corpsd’icelle, 
afin  que  fonOrificc  foit  couuert  d’v- 
nc  petite  L4»g-»ettf,craignantqucf  ^ r- 
rinc  n’y  rentrait 

C  iiij 


f£ 
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DES  PARTIES  DEDIEES  POVR  LA  GENERATION  DE  L'HOMME. 

«  Laquelle  tft  pofee  furies  pxrtics  inferieures  de  IsrP^OU  afin  quelle 

Situation  |  fuft  plliS  ferme  afon  ercftion  &  entrée. 

De  deux  S  Dontla  première  ricntduvray  Cuir. 

.  \  ■*  i  ia(encüïCidcUreTnmtjTuredtl«sPubis,&~  le  loi- 

I  f  * LemTeîcft fiwê  foubs  la  Verje, entre  les  deux  Ligamens ,  prenant 

Du  etmiait  i  fon  origine  du  Qol  delà  Y'fi»,  pt*r  lequel  tant  1  vrtne  que  latemcn- 
I  commun  (  ce  font  portées. 

1  De  4.  Mufcles.  Voyez  la  cable  des  Mufcles.  . 

\^Dc  Veines  St  Ancres  qui  viennent  des  Hfl-gajlnyus &  Hmuaftt.  , 


La  Verge  eft 
la  principal 
Inftrumcnt 
de  lagcnera- 
tion:àlaqucl-> 
lcconfidcrc- 
res  fit 


Qompojition 


f 


Son  Corps  <  Lequel  auons  cy  dclTus  defeript. 


Prt«»>s  quix  Sa  T ejle 
font  î.  f 


A 


r  Laquelle  cftappellcc  Bahmt»  ou  GUm ,  poureequ  elle  eft  comme 
je  J  vue  glaudule  lituce  auboutdc  la  Vny.compolccde  chair  .de  con- 

?  lillcnceentrclavrayechair&laglandule. 

1  c  Qui  n’eft  autre  chofe  que  cefte  peau  qui  couure  la  Tejh  de  la 
V-Le  P  repuce  J 

e  oblongue.&non^im  tout  rondejeftant comme  applatiepar  deffous  dauantage  ,Sc 
%“r'  |  ^QuTdtde  tetter'en la  Matrice  lafemence  pour  la  génération.  &au(fi  pour  plus 
•y'iU”  U-ilement  couler  l'ymndchots,  Leur  fubftance  eft  mol- 

r  n  r  îrtn  \  deux  Arteies.  \  des  Spermatiques  /  le,laxe,&lpogieule,pour 

r  Vaÿ«<«  \  VnnerfqutTieutdelafixtelmecon-^iecepuoir  lamaueiedu 

- iusailb11'  c  Lf^?u« 


Les  Par 
ti  es  qui 
fontdcdices 
aux  Hom¬ 
mes  polir  la 
Génération, 
font 


Les  Tejlicules 
font  inftru- 
ments  necef- 
faires  à  la  ge  - 
neracion  -.au¬ 
quel  confîdc- 
rercs  leur 


.  T  Deux  r«» 

1  De  cinq  \  munes 


L*-'  -  — i  î 
îA.embranei'fa 


ç  Lefquclles  lointcsenfenibac, fonde  Scyon>»}ou  B our- 
.  )  re,dout  la  première  prend  fon  origine  duV raj  Cm,  1  au: 
î  tre  du  Pannicule  charneux. 

— •  f  .  J.  C.  1 -  1.  ^  nil.^C  a*  if  -1  II  V  rnll- 


C  Comme vnpetitccuiuc  *  -r- 
Figure  |  Poule  applauaucuneméc 


CUlC 

r  Compofcc  de  fibres  charnues ,  cftaut  rou- 

C  Eritrois  J  gcaftre,prenautfon  origine  des  Mulclesde 

î  Trois  pro-  \  \  ïAbdomem  ou  Venue  Inferieur. 

I  es  J  v  Qui  n’cit  autre  choie  qu’vne  production  du 

Lrei  7)artos  4  r^«»e,quidcfcendd*us  le  Scroton. 

:ufdc  |  Spididi-  \  Laquelle  eilioignamcau Tefiicu'e :de celle 

|  fi  '  _ d  -  1  .  L  -  m  m  Irtnf  /TSll  11  SMfC 


(culc  ceux  de  la  femme  font  couueits: 

silM,4  Dansle'srmsn  <  Sufpendusparles  &  parle.  Va ./«« 


-  -> 

(  Eli  de  conucrtit  le  làngen  fetnenec,  pour  la  génération  :  Scroborer  touteslcs 
1  parties  du  corps,  par  lcut  lrraèaumwntc.  _  _  . 

c  Vne  dextre. l'aU 


EziV  aiffeaux 
Spermatiques , 

qui  font  4. 


f  Ttextre 
P  reparents  ) 


lu  corps, par  ICUi  irratuanonvirv*-  ,,  _  -  . 

‘  r  Vne  dextic,l'autrc  feneftre,^  Ils  font  ficuez  &  cou- 

fDcux  Artères  \  lefquclles  vicnnét  du  Tronc  |  chez  obliquemet  lut  les 
\  ?  de  la  grande  Artcre.  j  LubtsSx.  J  les  de  chalquc 

1  v  codé:  la  veine  &  l’Ancre 


deux 


\  Senejlre 


ieneftre  ,  laquelle  |  y»V«/rqu’aucunsnommct 
Rameau  ëmnlgtnt^  ParaJ'tatc. 


"  Origine 


Deferens  , 
EiacuUtoires , 

quisôcdcuxj 
dextre  &  fe- 
ncitrç ,  auf- 
qucls  confi- 
dercrcs 
„  leur 


1  - - T — 

X  cofté.laveinc  &  l’Ancre 
Ç  Vne  dextre  laquelle  vient  %  finiflent  confufcmctcn 
,  \  du  Tronc  de  la  veine  caue:  l  icmbleàla  Telle  duTe- 

^DcuxVfiwr  l’autre  Icncltrc  ,  laquelle  | Pc 
J  vient  du 

I  oïl  Rénal-  „  ,  .... 

r  Situation ,  qui  cft  depuis  le  haut 
C  Laquelle  eftdcs  deux  corps  va-  \  du  r?/I<V»leiufquesau  bas. 

\  riqueux, nommez PdM./Î4r«:icelx 

les  Paraftates  sot  corps  variqueux  f  rQui  eftd’empclchcrpar 

1  nerueux  &  blancs,  ayants  plu-  \  leurs anfraiduolitez  que 

j  fieuiscirconuolutions.aufquels  \^AfHonX  lafemence  ne  pallepar 
I  faut  confiderer  leur-  J  les  E, aratoires  aux  Pro- 

\Jiates,Cuis  élite  préparée 

P  Qui  cft  aux  I.  p  Situation  au  commencement  de  la  Vejsit. 

\  Proftates  .-icelles  \  - 

InCerticnt  Profites  font  J.  C  Pour  rétenir  le  Sperme  qui  leur  cft 

J  1  corps  glandu-  i  Jrenuoyc  des  Paraftates:  Sc  pour  con- 

1  leux  qui  ont  t  AfUen  ^  tenir  vn  humeur  vndueux  qui  cou- 
(  lcur  (le au  Qanal  du  l’vrine. 

r  D' apporter  des  Paraftates  aux  Proftates  la  fcmcnce  élaborée  aux  Te- 
ytilitc  5yîir»/«,&pariccuxaucoldelaVefficf  pour  cftrcdcla  icttec  bois 
^  par  la  Voye  commune  à  la  femcnce  &  vriuc. 
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La 

Matrïce 
ou  lAtnarri 
cftle  champ 
de  nature , 
en  laquelle 
fc  fai<3  & 
forme  l'E»- 
fant.  Enicel 
le  faut  ob-  ' 
fccucr  fa 


DIVISION  GENERALE  DE  L'AMARRI. 


C  Laquelle  eft  au  defloubs  du  ventre, entre  la  Veille  &  riwe/?i»Dro«V?,eftant  par  fon  col  cftroittcmcnt 
■» Situation  x  attachée  aux  diètes  parties,  comme  aullî  par  les  deux  collez  fulpendue  aux  deux  ligaments  qui  vie-* 
L  ncmdes  parties  latérales  &  fuperieures  des  os  Pubis,  du  P  enil,  ou  Barré. 

(“Vn  va  en  la  fub- 

f  Ronde &oblonguc,fembla-  rLefquelsnedifferctenricn  foiten  j  fiance  d’icelle, 

•)  blc  à  vnegro Hc  Poivc  de  Ser-  f  Preparans  |  leur  nombre, origine, -figure, con  -  I  pour  la  nourrir  : 

{  revu* comprimée  par  defliis.  j  4.  vnc  vei-  l  uexion  ,  circonuolutions&vtilitc  {  finiflant  à  Tnypo- 
1  ne  &  Ar-  x  à  ceux  des  Hommes,  linon  qu’ils  sôtXgafirique. 

' Spermatiques  !  tcrc  i  plus  amples  &  larges,  corne  aufli  J  L’autrcvaauT</ï»~ 

qui  font  x  J  plus  courts. Chacun  fc  diuifant  en  I  <•»/*  pour  porter  la 

I  ^deux  Rameaux  J  maucre  de  lafc- 

^mcnce. 


Compo fition 
de 


'  V  MïfpSA' 


Nerfs 

*  Commune 


Tuniques , 
qui  font 
.deux,  vnc  | 


Propre, ayant  I 
j.  genres  J 
Lde  libres  J 


f  Semblables  à  ceux  des  Hommes, finon  qu'ils  font  près 
EiacnUtoire  J  leur  commencement  plus  entortillez  .-vcnansdelaTc- 
.  deux  }fte  du  Tefticule ,  fîniflants  dans  la  Motrice  par  fes  Cornes, 
£  pour  ictter  la  femence  dedans  icelle. 

Vont  par  le  co/de  la  Matrice  fe  diuilcr  en  infinis  Rameaux  pour  fe  îoin- 
dre  auec  les  Spermatiques, qui  s’aboutiflcntaux  cotylédons, iCtn  de  nour¬ 
rir  l 'infant. 

5  Lcfquels  vicnncntdela  fixicfmc  coniugaifon,&des  entredeux  de  l'os 
7  Sacrum,  lemefians  cnfemble. 

C  Montant  de  chafque  collé  pour  fe  diftribucr  en  icelle*  Laquelle  yiet 
2  du  Péritoine,  cnuelopantde  toutes  pars  la  Matrice. 

\  Situées  en  la  partie  intérieure,  pour  attirer  tant  la  fe- 
2  racnce  de  l’Homme  que  de  laPemme. 

C  Situées  en  la  partie  extérieure ,  propres  pour  chalTer  & 
T ranfuerfes  ^  expellcr  en  temps  &  lieu  ce  quicflueceUàirc. 

5  Situées  entre  les  fufdids ,  pour  retenir  la  Semence  tant 


Dr oi  fie  s 


Son  corps,  lequel* 
eft  fort  charnu 
&  clpois  ,  afin 
qu’il  fe  puiflefort  , 
eflendre  &  ellar- 
gir ,  à  mefure  que 
l’Enfant  croiften 
iccluy  .Auquel  con¬ 
fièrent 


liquts  ^  befoin  pour  la  conception. 

Qui  ne  font autrccho 
le  que  petites  produ- 

- -  -  j  1  étions  ,  fituces 

qu’à  raifon  de  fa  fîtuation  dex-  I 
tre  ou  fencllrc,&  ce  par  vnc  pc  | 
me  &oblcurc  ligne  qui  cil 


‘Laquelle  eft  feule &vniquc:  la  ~ 
^îr;orn’cfl.âtdiuifcefeulcmct  I  cornes  ; 


Sa  celui-  - - a—  1—  - 

’?e  ou  cel  \  delfus  d’icelle  Matrice, corne  cel 
luit  le  qu’on  voidau  milieu  du  Srro- 
ton.  En  icelle  eau i ce  faut  obfer- 
uer  les  cotiledons,  qui  ne  font  au 
tre  chofc  que  les  Orifices  des 
Veines,  fort  difficiles  à  voir  aux 
femmes, 8c  non  aux  Brebis.  A  icc¬ 
luy  corps  font  attachées  les 


—  _  . -  aux 

deux  collez  d’icelle. 

f  Lcfquels  ne  different 
en  rien  à  ceux  des  Ho¬ 
mes,  finon  qu’ils  font 

{plus  pctis&  plus  plats 
pardclTus,n’ayans  que 
la  Tunique  E pididime: 
uflâs  fîtuezaux  collez 
de  la  Matrice  près  du 

fond,  làns  y  toucher  . 


Parties,  qui 
font  quatre  _ 
.principales 


f  Qui  n’e  (leurre  chofc  que  la  fufdirc  canité  intérieure ,  qui  s'efteftrceie  &am- 
Sa  Bouche,  !  moncclce  cncell  endroit, faifantcomme  vn trou  femblaMe  extérieurement  à 
ou  Orifice  vn  petit  mufeau  de  chientcftantfitué  entre  le  corps  &  le  col  d  icelle.  Par  iccluy  la 
J  Intérieur  ]  feraenccdc  l’Homme  ciliertee  en  la  camtfefe  dilatant  en  l'adc  apres  la 


figure 


[^conception, Ce  reflerre  fi  exactement, que  la  pointe  d’vne  Sonde  n’y  fçauroit  entrer. 

Laquelle  eft  ronde, oblongue  &  caue:proportionnce  à  la  yrçtde 
l’Homme, le  plus  fouuent  delongucurdc demi  pied.comme  à  celles 
qui  n’ont  point  eu  d’snfaus.  , 

("Eflantmufculcufejfaide  de  membranes  &  chair  mollalfe ,  parce 
\  qu’il  falloir  qu’elle  Le  dilatait  à  lacouchemcnt,  &  relïerrall  par 
x  aprcs.eftant  en  fa  partie  intérieure  ridee, ce  que  l’on  nomme  Ru- 
/  gofte^de  la  Matrice:  en  fa  partie  fuperieurc  il  s’apperçoitvne  petite 
^ouuerture  qui  eftalafindcla  Vefsie,  par  laquelle  l’vrine  eft  ieréc 


iïfl 

Sub fiance 

rez  1k 


(.hors. 

Ç &gure  -(Eli ronde  &  oblongue  en  Oualle,  ficucc  entre  le  Venil8c  le  lîege. 

San  Orifice infe-  1  ç  Lcfquclles  font  diCles  Pterigomata  ou  ^i/e^,couucrtes  de  poil,fituees 

rieur ,  diél  la  I  Labiés  )  des  deux  collez,  pour  empefeher  que  rien  d’eftrauge,  comme  l’air 
partie  Honteu  j  £  ou  pouffiere  n’entre  en  la  Matrice. 

fe ,  citant  la  fîu  X  c  Quj  font  deux  cxcroiflcnces  de  chair mufculeufe,dcfcédantes  vnc 

du  Qol  de  la  Ma  nymphes  |  chafquc  collé  de  Vos  Pubis, i  ufques  à  l 'orifice  du  Col  de  la  Vefsie. 

f  Qui  eft  vne  petite  membrane  lituec  à  l’entrce  du  Qol,  l’enuiron- 
H ymen  ;)  nant  du  touc,&  pource  eft  perccc  au  milieu, tant  pour  lailTer  for- 
l  tir  lNrrine  que  les  Mpj*,ou  F leurs. 


trice:  auquel  ob- 
.fcrucrcs  la 
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IN  F  ER.IEVR. 


an 


DV  VENTRE  INFER1 

EXPLICATION.  DES  CATfACTEEES 
marquez  en  la  Table  première  du 
Ventre  Inferxevr. 

Déclaration  delà  I. figure. 

A,  A,  A,  A  Monftrent  le  Péritoine  couppc  en  trois,  & 
r'enuerfé  de  codé  &  d’autre. 

B  Le  principal  ligament  du  Foye. 

C,CLa  partie gibeufe  du  Foye. 

E, E  L’anterieure  partie  du  Ventricule,  defcouuert  tant 

du  Foye  que  du  Péritoine. 

F,  G  Veines, Ancres  &  Nerfs,  tant  dextre  que  feneftre 

qui  font  portées  à  la  partie  inferieure  de  l’Eftomach, 
duquel  beu  fembleîbrtir  l'Epiploon  ou  Coueffe. 

H  La  ligne  qui  femblc  eftre  l’origine  de  l’Epiploon, 
félon  Ariftore. 

1,1, 1,1  L'Epiploon, Omtnium, Zi^bus,  ou  Coiffe, eftendu  fus 
leslnteftins. 

K  Veine  Vmbilicale. 

L  Le  Nombril  fcparé  du  Péritoine. 

M, M  Les  Rameaux  qui  s’efpandent  dans  L' Epiploon. 

N,  O  Deux  ArterésVmbilicalcs  defcendantes  aux  ar¬ 

tères  Iliaques. 

P  Le  TorusVracos, ou.  Conduit  de  l’vrinc  du  petitEn- 
fant, pendant  qu’il  eflau  yentre  de  la  mere ,  lequel 
fort  du  fond  de  la  vertje,  &  va  à  la  fécondé  membra¬ 
ne  qui  l’enuelopc. 

Le  rond  delà  Veflie. 

R  Connexion  du  Per-itoine,  auec  le  fond  de  la  Vc/Iîc. 


Déclaration  des  car  Mere  s  contem\cn 

la  fécondé  figure» 

A  La  fente  du  Foye  où  finit  la  veine  Vmbilicale. 

B, B  Vneportiondu  Pcntoine, enfemble  quelques  co¬ 
lles  renuerfees. 

C  Le  fond  de  laVeffie  du  Ficl,di<ft  CyJKs  Vellis.  , 

D  La  partie  en  laquelle  la  veine  Vmbilicale  entre  au 
creux  du  Foye, près  la  fortic  de  la  veine  Porte. 

E  Vne  portion  de  la  partie  boffue  du  Foye. 

J  Le  Nerf  qui  entre  à  la  partie  Caue  du  Foye  venant 
dclafixicfme  Coniugaifon. 

La  partie  caue  du  Foye. 

La  fînuofité  emprinte  au  Foye,faifànt  place  à  l’OE- 
fophague. 

I  \  Le  ligament  qui  attache  le  Foye  contre  le  Dia- 
phragme^entre  le  milieu  des  faulfès  Colles. 

KK  L’Eftomach. 

L  Orifice  inferiur  de  l’Eftomach. 

M  Orifice  fupcricurdc  l'Eftomach. 

N  Situation  du  Rein  gauche  ,  couuert  de  mem¬ 
brane. 

O  Tronc  de  la  veine  Porte. 

P  Le  Pancréas  ou  corps  glanduleux  qui  eft  attaché  au 
Boyau  'Duodénum. 

L’Arterequiva  au  Foye,  &  à  la  VefTieduFiel. 

R  Le  Boyau  nommé  'Duodénum  ou  Scphyfis  ou  Douze- 
doigtier. 

*  Le  fond  delà  Vcfïicapparoift  en  ceftcndroid. 

S,T,V  Le  Mcfentere,  auquel  faut  obfcrucr  les  Veines 
Mcfaraiquesjdnftcs  mains  du  Foye. 

Y, Y  L’Vrctcrc  qui  vient  du  Rein,  allant  à  la  Veflie. 

ZZ  Veine  &  Artère  Spermatique  Prcparcntc. 

X  Vaiffeau  Spermatique  Éiaculatoirc. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  tu 
lalll. figure. 

A,A,AMonftrc  la  première  membrane  de  l’Eftomach, 
didlc  Commune,  venant  du  Péritoine. 
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B  La  membrane  intérieure  de  l’Eftomach,  fcparce  de 
la  Commune  &  fécondé. 

C  La  féconde  membrane, fituec  entre  la  Commune 
membrane  &  troificfme. 


Explication  des  caraBeres  contem^aux  deux 

IlII. figures ,  qui  repyefentent 
LEfiomach. 

A, A  Monftre  la  fupericure  partie  de  l’OEfophague, 

qui  touchçau  Gauion. 

B, B£nceftendroi<ftrOEfophague  cedc  à  la  grande 

Artère, déclinant  aucunementau  «toflé  droiâ. 

C, D  Depuis  C  iufques  à  D,  celle  portion  pafle  au  tra- 

uers  du  Diaphragme. 

EjE^csdeuxglandules  Amigdales. 

F, F  Vn  cotps  glanduleux  qui  fc  trouuc  attaché  a  l’OE- 

fophague,a  l’endroiift  de  la  cinquiefmc  Vertèbre 
du  Dos. 

G,  G  L’Orifice  ou  Emboucheurc  fuperieure  de  l’Efto- 

mach. 

H,  H  L’Orifice  ou  Emboucheurc  inferieure  de  lEfto- 
mach. 

I  La  partie  fuperieure  de  l’Eftomach. 

K,  K  La  partie  inferieure  ou  le  fond  de  l'Eftomach. 

L, L  La  partie  anterieure  ou  de  deuant  de  l’Eftomach. 

M, N,0  Lapartiepollcrieureoudc  derrière. 

P  Le  Boyau  nommé  Duodénum  ou  Douze  doigtier. 
Q_Lecondui<ftdelaVeflie  du  Fiel,  lequel  vaàl’Intc- 
fti  n  Duodénum.  . 

R  Monftre  ledicft  Boyau’ Duodénum,  fendu ,  pour  ffion- 
ftrer  comme  lediéleonduiély  entre. 

5  Le  corps  glanduleux  attaché  au  Duodénum. 

T,T,V,V  Les  deux  Nerfs  Stomachiques,  iefquclsdc 

deux  font  quatre  &  de  quatre  deux,  partant  deflus  8c 
defl'ouz  l’OEfbphaguc. 

Y  Rameaux  duNcrfSromachiquc  feneftre,  qui  parte 
le  long  de  la  partie  fuperieure  de  l’Eftomach, vers  le 
Foye, marqué  par  Y. 

i  La  grande  V eine  &  Artcre  Gaftriguc. 
z  Petite  Gaftriguc. 

$  LaGaftrepiploique. 

4, y  La  Coronalc  Stomachique  auec  fes  rameaux. 

6  Rameaux  qui  vicnncntdc  laSplcuitiquc. 

7  Autres  rameaux  qui  s’efpandent  au  fond  de  l’Efto  - 

_ mach.  _ _ _  -, _ _ 

Déclaration  des  caraBeres  contenu en  la  V. 
figure, laquelle  repre fente  le  Foye* 

A,  A  Le  hautdc  la  partie  bo  rtuc  du  Foye. 

B,  B  Le  bas  de  la  partie  boflue  du  Foye. 

C  L’endroit  ou  parte  la  Veine  Caue  par  leDiaphragmc. 

D, E  Tronc  de  la  veine  <£aue. 

F  L’vn  des  ligaments  du  Foye. 

G  Autre  ligament. 

H  La  Veine  Porte. 

I  Le  Creux  ou  Cauité  qui  reçoit  &  touche  à  l’Orifice 
de  l’Eftomach. _ 

Déclaration  des  caraBeres  contenu1^  aux  quatre  figu¬ 

res  marquées  par  VI. qui  repre f  entent  la  Blatte. 

A  Le  cofté  feneftre  de  la  Rattc. 

B, B  Vne  portion  de  Y  Epiploon, qui  conduit  les  veines  en 

la  Rattc. 

C, C  Vue  autre  portion  de  Y  Epiploon. 

D  La  partie  fuperieure  de  la  Rattc. 

E  Partie  inferieure. 

E  Partie  feneftre. 

G  Partie dextre. 

IL  La  Ligne  qui  cftenla  Rattc. 

I,K,K  La  partie  Caue  de  U  Rattc ,  à  laquelle  on  a  faùft 
deuxincifions. 

L,L  La  partie  boflue  de  la  Rattc. 
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EXPLICATION  des  C  ARA  C 
teres  contenus  en  k  Table  fécondé 
du  Ventre  Inferieur. 

Déclaration  de  lal  figure. 

A.  A  Vnc  portion  du  Péritoine  renuetfé  auec  quelque1 
coites  rompues.  ■*  *  ' 

B  Le  principal  ligamentdu  Foye. 

C, C  La  partie  gibeufeou  boffticdu  Foyc 

D, D  Le  creux  ou  partie  caue  du  Foyc. 

B  Le  Kgamcnt  dextre  du  Foyc. 

F  LaveitiePortecottppee&liee. 

G  Tronc  de  la  veine  Caue. 

H  Troncdelagraitde  Artere. 

J  Veine  Adipeufe. 

Rameaux  de  la  grande  Artere. 

L  En  ceit  endroit  &  plus  bas  vers  la  lettre  R  il  fe  trou- 
M  ®  .dole  9UC  lon  "5me  Eftoupadç dcsReims. 

Ventes  &  arrêtes  Emulgcntes. 

N,  N  Origine  des  ancres  fpermatiqt.es  venfir  du  tronc. 

O. OOrtgmc  des  veines  Spermatiques  .dont  la  dextre 

doit  venir  du  Tronc  &  la  feneftre  de  la  veine  Emul- 
gent'.ayant  quelquefois  vn  petit  tameauduTtoiic 
I.I  La  membrane  Adipeuic  fcpatee  du  Rein. 

Q.Q.  LeReindextrc&feneftrc. 

R  Quelques  rameaux  qui  fortent  de  la  Spermatique. 

S  LavctneSpermatique  gauche  qui  deuroit  venir  de 
la  veine  Emulgcntc  gauche. 

T.TLa  connexion  ou  coniunflion  de  laveine&attere 
Spermatique  qui  cille  comme'cement  où  elles  font 
entortillées  enferme  de  capriolle  de  vigne. 

V,v  Les  artères  Spermatiques. 

XX  Vaiffeaux  Eiaculatoircs. 

Y, Y  Vaiffeaux  Vreteres. . 

*  Le  boyau  Reflutn  ou  droift  lié  &  coiippê. 

1  La  Veflîe  réceptacle  de  l’vrinc. 
t  Les  Ptoilates  qui  font  glandulcs  fituces  au  col  de 
la  veine. 

3  Muftle  Sphin&fcr. 

+  Veines  Honteufes  qui  fediftribuentà  la  veroc. 

Fit  Lesdcuxiigamésipogiéux  qui  conftituét taverne 
(  La  prenne.  eme-branedu  Tcfticulc  nômee  Eritrojs! 

7  Seconde  nommee  Dartos  venant  du  Péritoine. 

S,  8,  !  Les  l’araftates  varigueufes  ,où  commencent  les 
vaiiieaux  Eiacalatoires. 

7  La  (ortie  dudiél  vai fléau  Eiaculatoirc. 
ro  Comme  les  Paraftates  s'attachent  au  Tefticule. 
il  Le  Tcfticulc  couuertde  fonEpididime  qui  cftfa 
trotücfme  m  embrane  propre. 

1  -  L’entree  des  vaiffeaux  Prepatans. 

Déclaration  des  caraBeres  contenus  en  la  II.  faute. 

A.A  Vne  portion  du  Diaphragme  enfembic  du  Péri¬ 
toine  renuetfé  auec  les  codes. 

B  La  partie  caue  du  Foyc. 

C  Le  ligament  latéral  du  Foyc  attaché  auec  le  Dia¬ 
phragme. 

D  Vne pattiedela veine Vmbilicale. 

E  LeFoye  efteaueen  ceftepartic,  pourfaireplaccà 
lOElophaguequtdefcendparlc  Diaphragme. 

F  L  orifice  fupencurdc  l'Eftomach  auec  vne  partie 
diccluy.  * 

C  Les  lignes  &  rayes  qui  s'apparoiflent  d’où  fort  la 
veine  Porte. 

H  Le  CyJHs  Fellit  ou  veflîe  du  Fiel. 

L  Le  nerf  qui  va  au  Foye. 

L  Tronc  de  la  veine  Porte  lié  &couppc. 

M  Les  deux  veines  Cyftiqucs. 

N  La  partie  caue  de  la  Rattc. 

O  Le  conduit  Cholagoguc  couppé  qui  alloirau  Duo- 
P  La  Rattc  auec  la  ligne.  [denum. 

LavcmeCaue. 

R, R  La  grade  Artere  auec  fes  rameaux  qui  scfpandcnt 
aux  parties  naturelles. 


ir. 
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X,Y  Les  deux  veines  Adipeofcs. 
ta  Veines d£  artères  Emulgcntes. 
ii  Les  vaifleaux  vreteres. 

*  Verne  Wr'rmatil)“r  d'rtre  ïia,t 

Verne  ïpeimartque  feneftre  qui  vient  du  rameau 
Emulgcnt  ou  Rénal.  c  “ 

3Î  Artcres  Spermatiques. 

+  veînt  cfe°i  r  Fr'  A""'  ch™“cte  k 
gntramca£ ^^«ou.esdeuxcndcuxinfi- 

f  Monftre  l'arterc  Lumhaire  &  Miifcnle. 

7  re.”  ü-b°yanfea™0udtoia'  ‘ü&eonppé. 

7  Les  vaiffeaux  Etaculatoires.  * 

8  La  vciïïe  Rcferuoir  de  l’vrine 

9  L  extrémité  de  la  V erge  dcfcouucrtc. 

La  prodadton  du  Péritoine  par  oùpaffcntlcsvaif- 
(eaux  Spermatiques  aux  Tdlicules.diae  Dartos. 

il  Lapeauquicouuroirla  Verae. 

^  vl?3^branerr7g?ftre<3u01  couurc  le  Tefticule 
venant  des  mufeiesdu  Péritoine  diCfe  Eritrois. 

»i  LaBourfeou  Scrotm iucifé. 

^fififit^J^TBeres  contenus  en  la  III.  faure. 

.ALeTtoncdefccndantdelagtandc  Artere.  S 

B.tt  Tronciiefcemiantdciaveine  Caue. 

Ç,D  V etnes  &  artères  Emulgcntes. 

E,F  Les  Reins.  ° 

G.  G, G, G  Les  vaiffeaux  Vreteres. 

H. H  Veines  Spermatiques  dextre  ,  venants  du  troue 
de  la  veine  Caue. 

I. I.IVetncs Spermatiques  feneftre.  venant  de  l'Emtil- 

R  L  pagine  des  artères  Emulgcntes.  [genre. 

L.L  L  origine  de  la  veine  Spermatique  dextre  venant  du 

tronc  «e  la  veine  Caue. 

S1  oeeerte  à  la  figure  marquée  par  A.A. 

N,N  L  infertiou  des  vaifleaux  Vreteres. 

Les  Pataftatesd  où  fortét  les  vaiffeaux  Eiaculatsires. 
CLMuftkSpMnacrdtal'Tli”'&ilirCniCnCe- 

R  Vaifleaux  Spermatiques  Prcparans. 

S  Vaifleaux  Eiaculatoires. 

V  vliffe1aui  Preparans  au  Tefticule. 

VjYjXLa  Tefte  du  Tefticule. 
i>i  La  Verge. 

1  ^eatou  Conduiftcommun. 

J  3  Les  deux  ligame's  fpongieux  gui  copofent  la  Verge 

Déclaration  des  caraBeres  marqùe^en  la  I III. figure. 

A,  B  La  partie  dextre  du  deuant  du  tefticule. 

C,C  Veines  &  arteres  Spermatiques  couppees. 
p* ®  Le  lieu  où  elles saflemblent&  attachent. 

E,E  Le  lieu  doù  fortent  les  vaiffeaux  Eiaculatoircs. 

L»  G  Ce  que  1  on  prend  pour  la  Tefte  du  Tcfticulc. 

H, I  La  mefroe  Tefte  du  Tefticule  feparec  oùapparoif- 
lent  force  petits  trous. 

L,M  Le  Tefticule  . fepaié de  la  Tefte. 

N  L’vnion  de  la  veine  &  artere  Spermatique. 

O  Les  vaiffeaux  qui  font  au  tefticule. 

P  Le  Tefticule  couuerr  de  ûmcmbranc. 

QR  Le  Tefticule  feparévn  peu  d’auec  fa  membrane 
1  ayant  couppe  vers  R. 

5  Les  rameaux  qui  font  au  Tefticule. 

TVV  La  fubftancc  du  Tefticule  couppé. 

Explication  des  caraBeres  de  la  V. figure. 

I, 1  La  membrane  du  Rein,  qui  faiftla  cauitc  interfle 

ou  découle  l’vrine. 

a  Le  trou  par  où  paffe  l’vrine  en  l’Vxetere. 

3>3>3’3  Les  lieux  ou  ft  difleminct  les  viencs  Sc  arteres 
l’cmbonchcure  dcfqucllcs  il  ya  de  petites  glandulcs 
comme  mammellons.  ° 

4  La  partie  de  derrière, 
j  La  partie  de  deuant. 

6  L’Vrctcrc, 


\ 


DV  VENTRE  INFERIEVR,  LIVRE  II. 


£XP LICATION  DES  CAE^ACTEL^S 
contcnuz  en  la  troifiefme  Table  du 
Ventre  Inferievr. 


l’Enfant dontP monftiela  partie  externe,  Q  1’ 
terne. 

R  7ï,c  Pomon  dc  l’Atrierefaix  adhewt  à  la  première 
iuldidle  membrane. 


>7  2>% 


Déclaration  de  la  I.  figure. 

AjBjC  Mo«i$$iie  Péritoine  renuerfé  de  collé  &  d'au¬ 
tre  ,cllair&fèndu  en  quatre. 

E, E  Celle  portion  du  Foye, qui  apparoift,fàns  que  les 

colles  foyent  rompues. 

F, F  Le  Ventricule, ou  Ellomach. 


S.S.S.S  Les  Veines  qui  font  tant  intérieures  qu’exte- 
rieures.  ■* 

T  Monilre  comme  les  Mûtes  Veines  s’affemblent  au 
Nombril. 

V,  V  La  partie  externe  de  la  membrane  ditfe  Aimnm. 
X,X  La  partie  intérieure  de  ladite  membrane. 


G, H  La  reflexion  du  Boyau  fo^on,  ouCulier,  qui  tou¬ 
che  au  Ventricule. 

I,K  Membranes  ou  liens  qui  viennent  del’OsP«tn, 
par  lefquellcs  l’Amarry  elï  attachée. 

L  La  partie  anterieure  de  l’Amarry,  en  laquelle  eft 
contenu  l’Enfant, montant  iulques  au  Nombril. 

0,0  Membranes  qui  viennent  du  Péritoine ,  qui  cou- 
urentl’Amarry. 

Q  Commencement  de  l’Amarry. 

R  LclieuoùelHaVclfie. 

S  UVracosMimcT yo\x  PiiToticr. 

T*T  Ancres  qui  viennent  des  Iliaques,  montant  au 
Nombril. 

V  Le  Nombril. 

X  La  Veine  Vmbilicalc. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
la figure  II.  qui  demonflrc  l'xA f- 
marryouuert. 

A,B,C,D  Le  corps  de  TAmarry  &  là  partie  poltericure 
dccouppce  en  quatre, &  renuerfee  de  chaque  collé. 

E,E,ELc  dedans  de  l’ Amarry  où  apparoilfent  les  Coti- 
ledons. 

F  Vne  portion  de  la  tunique  Allantoide. 

G  Le  Col  del'Amarry. 

H  La  Veine  Honteufe,qui  vient  des  Iliaques,  mon¬ 
tant  au  coips  de  f  Amarry. 


EXPLICATION.  DES  CAEACTE- 
res  comenuz  en  la  Table  1111.  du  Ventre 

Infcrieur,en  laquelle  l'ont  dcmonllrees 
tomes  les  parties  de  lafemme, 
qui  feruen  t  à  la  génération. 


Dcd.-r.nica  de  U I. figure. 


n,c,  L.ij  na  parut  intérieure  du  Péritoine  renuerfé  de 
part  &  d’autre. 

E. E  Vne  portion  du  Mefentere  diaEntrçboyau  qui  at- 

tache  les  Boyaux  grefles  contre  le  Dos. 

F, F  Vne  des  membranes  du  lufdiét  Mefentere  feparec 

C.,  G  <1  aucc  celle  quieft  marquée  par  G,  G,  enfcmUe 

les i  Veines  Mcfaraiques,&  petites  glandules. 

^nc  P®r“on  du  Mefentere  qui  attache  le  boyau 
Colon, foit  de  collé dextre  ou  lènellre. 

K  Le  Boyau  Reüttmou  Droiéllié& couppé. 

J*  *  Amarry  làns  que  rien  en  foit  feparc. 

M,N  T ellicules  dextre  &  lêncllre. 

0,0  Membranes  qui  procèdent  du  Péritoine,  tant  du 
cofle  dextre  que  lenellre.lcfquelles  lient  l’Amarry, 
cnfemble  les  Tcfticulcs  &  Vailïeaux  Spermatiques 
contre  le  Dos.  * 


P  Les  libres  charnus, qui  compofent  le  Mufcle  Ho- 
teux  de  l'Amariy. 

R,  S  La  partie  de  deuant  du  Col  de  l’Amarry  cil  entre  R, 
S,&  ell encore  recouuerre  de  la  membrane ,  com¬ 
me  venant  du  Péritoine  :  en  celt  endroiét  fault  ob- 
feiuer  les  Rides  que  Ion  voirmanifellemeiu  ende- 
coupant  &  faifant  la  Dilîeâion. 


Déclaration  des  caraBeres  contention 
la  III.  figure» 

1,1,1  Monilre  I’Arriere-fais,  tiré  hors  de  l’Amarry. 

K, K  Première  membrane  nommée  Corion  ,  qui  de 
toutes  parts  cnuelopperEnfant,àlaqucllc  faut  ob- 
Icruerla  quantité  des  vaiflèaux. 


T  La  Velfre  pofec  fur  1  Amarry. 

V  Le  Nombril  feparc  d’auec  le  Péritoine,  &  renuerfé 
aucc  les  conduisis  &  Vailïeaux  qui  appartiennent 
au  petit  Enfant. 

X  Portion  de  la  Veine  Vmbilicalc. 

Y  VVracos, Vrinicr ouPilfotier. 

Artères  Vmbilicales  qui  viennent  des  Iliaques. 


Déclaration  des  caraBeres  contenu\enU 
II II.  figure. 

L, L,L  La  fécondé  membrane  diélc  Allantoïde,  qui  en- 

ueloppc  l’-Enfaatde  toutes  parts,  par  delfuslatroif- 
iefmc. 

M, M  La  partie  anterieure  d’icelle  membrane,. 

0,0  Troifïelme  membrane  qui  cnucloppe  l’Enfant 
immediatement,diéle^m»joj. 

*  Vailfeaux  qui  conftitucnt  le  Nombril. 


Déclaration  des  caraBeres  contenu^  en  la  V. figure. 

P/Q,  Monilre  la  première  membrane  qui  enuoppe 


Dechrtticn  des  curSem  ccnttmifn  la 

ll.figtm. 

A, A, B  Veines  Mammillaires  externes. 

C  Corps  delà Mammelle. 

D, D  Grelle  &  les  glandulcs  lîtuces  aux  Mammellcs. 

E, F,G,H  Le  PeritoineretrauHéparhaHt&par  bas. 

I,K  Veines  Mammillaires  internes, allansfouzl’Osdu 

Sttrnon. 

L  La  partie  bolTue  du  Foye. 

M,N  La  partie  CaueduFoyc. 

O  Tronc  de  la  veine  Porte  couppce. 

P  Veine  Caue  defeendante. 

Ea  grande  Artère  defeendante. 

R  Tronc  des  Ancres  qui  vont  aux  parties  du  ventre 
inferieur. 

S, X  Les  Veines  Adipeufcsdextre&lcneflre. 

T, V  Veines  &  Ancres  Emulgcntcs,  tant  dextre  que 

!  /ij 
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DV  ventre  inferievr  livre  ii. 


y ,2  Les  Reins  ou  dextre  &fencftrc  i 

a,  a  Krf'^tfwKrfttreiencftrecouppé  parenbas,  n’allât 

influes  à  la  veflie  comme  faidt  le  dextre. 

b, c  Vaifleau  V retire  dextre  donc  l'origine  cft  marquée  * 

par  G  ôtl'mfertion  à  la  yeflie  par  B  près  le  4. 
d,c  Usines  lpcrmatiques  dortt la  dextre marqaée pare 
deurou  venir  du  Tronc, 6c  lafeneftre  marquée  par 
d,d.  du^4r«erf»cmulgent,qui  cft  au  cô traire, fa ulcc 
du  peintre. 

£  L’origine  des  Artères  Spermatiques. 
g>h  Arccres  Spermatiques  dextre  &  lencftre. 
i,k  Le  propre  corps  de  r  Amarri  J 
L  L’Embouçheure  ou  Bouche  de  l’ Amarri. 

m  B oyau  Droit/  couppé  &  lié. 
n  Vue  partie  des  vailleaux  Veines ôc  Artères  Sperma¬ 
tiques. 

t  ,p  Connexion  des  veines  Artères  Spermatiques, 
q  Lcspctis  vailleaux  qui  attachcnt  lcTe|f»r»/e  contre 
le  Péritoine. 
rjrjtjtLcTefticuIc 

£f  Commencement  du  vaifleau  Eiaculatoir.e  qui  porte  la 
femence  dans  le  corps  d et’ Amarri. 

X,X  fol  de./’ Amarri. 

y  Veines  &  Artères  Hypogaftriques  allas  au  col  &  corps 

de  la TMatriçc  ou  Amarri. 

4  L'entreé  des  vailleaux  V.retereseà  la  V efsie. 

y  La  Vf/S«erenucrfée,  dont  celte  partie  elt  couchée 
furf Amerri.  - 

6  Labiés  ou  1 yfiles  de  t  Amarri  limées  aux  deux  coftcz 
de  fon  Coi ,  jcfquclles  fout  reueftucs  de  poil,  dont 
leur  feparation  fait  rentrée  dudnft.Co/  de  l'An utrri. 

7  Le  col  de  la  Vejsie  attaché  cotre  celuy  de  FÀma/ri- 

8  Rameaux  de  la  veine  Epigaftrique  qui  monte  par 
les  mulclcs  Droifls  duVeruoine. 

9  Mufcle  Spbinfler  de  la  V efsie. 


Dtclaration  de  la  Ül.figumqui  repre fente 
L  Amarri 3 prefque  de  mcfme  grandeur 
que  le  naturel. 

A>  AjBj  B.  La  capacité  Sinus  OU  Cellule  de  l’^yf marri. 

C,D  Laligne  qui  fembleleparer  ladite  capacité  faiétc 
comme  laraye  qui  eft  aux  bources  de  l’homme. 

E, E,EjE  L’cfpeflcur  de  l'interieurc  &  pro  pre  membrane 

du  fond  de  f  Amarri. 

F,  F  Fonddef Amarri. 

G,  G,  G  Emboucbeure  ou  Bouche  ou  Orifice  intérieur  de  l’A- 

marri. 

H  H.  Membrane  propre  de /‘Amarri  venant  du-Tm»oi*if. 


1,1,1  Membranes  qui  enuironnent  &  lient  t  Amarri. 

K, K  Col  de  I  Amarri 

L  Vnc  partie  du  col  de  la  V cllïc  attaché  dedans  le  col 

de  ï Amarri. 


Déclaration  de  la II II. figure,  qui  repre fente  ly Amarri 
tir éhon  du  corps  auee  fes  membranes  qui 
la  lient  contre  le  Péritoine. 

A  La  partie  anterieure  du  fond  de  V Amarri,  recou* 
ucrtdc fes  membranes . 

B  Le  Co/repoflué  &  renfoncé. 

C,  D  La  plus  enfoncée  partie  de  /’ Amarri,  eftantcfleuéc. 
comme  le  Balanus  ou  Glan  de  la  verge  de  l’homme 

Ë,E  ^Membranes  qui  attachen  1 l\  Amarri  auec  le  Péritoine. 

F  Tejiicule  gauche. 

G  Veines  Searteres  Spermatiques  dont  vue  portion 
cntre.cn  lafubftancede 

H  L’A  marri  marqué  par  H. 

K  Vaijfeaux  éjaculatoires, qai  portent  la  lèmcncc  en  f  A- 

marri. 

L  La  capacité  de  la  U  efsie. 

M  Les  deux  Trous  par  ou  entre  l’vrine. 

N  Vaijfeaux  Vreteres ,  ou  conduits  de  l’viine. 


Explication  de  la  V.  figure ,  qui  monfire  1‘  Amarri. 

feparédt  toutes  membranes. 

B  Le  fond  de  t  Amarri. 

E, 9  Ce  qui  cft  depuis  E ,  iufqucspres  9.  c’cft  le  col  de  l’a- 

marri.’E  monftrantlon  entrée  &  9.  la  fin. 

F,  F  Tejlicules,  dextre  &fcncftrc. 

H,H  La  connexion  de  la  Veine  Sc  Artere  Spermatique. 

I  Portion  desfufdiéts  vailTeaux  quidefccndcntaucol 
de  l’ Amarri. 

O  Le  col  de  la  V efsie  qui  finferc  au  corps  de  i Amarri 
près  S. 

S, S,S.  Rameaux  de  la  Veine  8c  Artere  Honteujè  qui  finiflent 

au  col  de  f  Amarri. 

T,  T  Vaijfeaux .  Eiaculatoires  qui  portent  la  femence  des 

Tejlicules  en  !  Amarri. 

7,7  Les  petites  montagnes  au  milieu  dcfquelles  eft  la 
fente  ou  Orifice  du  col  de l’ Amarri. 
g  Vn  rameau  de  la  veine  Spermatique  qui  va  au  Péri¬ 
toine. 

9  La  Bouche  de  /’ Amarri,  ou  Orifice  intérieur. 

V  En  cet  endroit  le  vaifleau  jaculatoire  entre  en/’ A. 
marri. 

D  iij 


DES  VEINES  LIVRE  III. 


METHODIQUE  DIVISION  ET 
VïlNïî  D Y 


D  ENOMB  REMENT 
Coin  Hvmain 


DE 


tovtes  les 


des  VEIKES  QVl 


c  D’vne  fimpleT*'» 
Qompofition  }  ^«e,aynttriosgcn- 
l  tes  de  fibres 


w 


Les  V ei 
nés  font 
V  aijfeaux 
3c  Tuyaux 
du  sang: 
aufquellcs 
faut  con- 
fideer 
leur 


{Qui  cft  principalement  de 
conduire  le  fang  a  toutes  les 
parties  de  noftrc  corps,  pour  le  J 
iiourriflemcnt  d’icelles:  Iaçoit  } 
qu’aucunes  ayent  particulière 
vtrlité,  comme 


f 


Livu  III. 

SE  DISTBJB/EHT  P^K.  rOVT  LE  COBJS. 

r~w—  -  —■  i  ssssss&æi&z 

0S6j.«. donne»  pourreenir. 

\jrra»ft*crfes,  propres  pour  chaffcr.  J  difledtion  Anatomique. 

*  Quelques  rameaux  de  hV  tim  Varie,  ont  cet  vfage  de  nature 

d’aporterauFojflc  Chylus  élabore  en  /  Esîomach  ,  pou 

^ Les  Veines  Emulgentes,  font  données  pour  attirer  la  ferofite  du 
fang  aux  Reins ,  poux  élire  chaflc  pariceulx  ala  Vejste. 

Les  Veines  Spermatique  font  faites  pour  porter  la  matière  de 
lafcmcncc  aux  T efticules.  ,  „  .  V 

.  Les  Epigajhiques ,  qui  fc  ioigneut  aucc  les  Uammales ,  font  pour 

I  porter  le  làng  aux  M4w*»»f//«,&cftrcfai(St laid. 

«  V  Le  Vas  Breue ,  pour  porter  de  l’humeur  mclancholiquc  auto 
'-de  l’EJlomacb. 

f  Son  do  la  partie  anterieure  dïcelny  tronc,  monte  à  la  Yefio 
S, IHq.es  J  du  Fiel  félon  le  col  d’icellC)  eftant  fort  petite,  quelquefois  gc- 
3  1  \  nielle,  quelquefois  feule, &lor«  le  diuife  en  deux  rameaux. 

Defeend  de  la  partie  anterieure  ,  va  à  la  partie  caue  &au 
derrière  du  Ventricule . 


f  Tronc’  !  Gajbique  5 
\  ayant  qua-  J  L 

tre  ramc- 


N ombre , 
eftant  4. 
qui  font 
hVeine 


Verte 
ilfue  de 
la  par¬ 
tie  en¬ 
foncée 
du  foye 
qui  le 
diuife 
au 


aux.appel- 
Iczdu  lieu 
ou  ils  vont 


f  Vient  de  la  partie  dextre  &  latérale ,  va  fe  rcfpandre  a  tout 
Goflrcft-  \  lc dextre fond& parue  gibeufedu  »/«&»»  ut /Epifi  m. 
ploique  “)  _ , _ /'I„wftWf. 


£  quelquefois  elle  vient  de  llntejhnale. 

c  la  partie  poftcricurc  &  dextr*.,  —  - 
ïeiunum  3c  quelquefois  au  Duodénum  3c  faner  eut. 

C  Vient  quelquefois  du  rameau  Gaflrepiplotque , 
\  va  à  la  partie  gibeufe  3c  dextre  du  Ventricule. 


C  Sort  de  la  partie  poftcricurc  3c  dextre,  fen  va  au  commence- 

I ntejlinale  x  mcnt(fa  *  ® - 1 - c~;<-  n ...denum  &c  Vancrea 4. 


Rameaux 
qui  font 
«rufignes 


Splenitique 
allant  finir 
à  la  Katti 
Ayant  4. 
rameaux 


’  Petite  Gaîlri-  < 
que 

Epiploïque 

dextre 


•> 


Eftant  fitucc  au  defloubs  de  la  Gaftttque ,  va 
au  poltericur  Epiploon  dextre  3c  iClnteJhn  Colo. 

r  Vient  de  la  partie  r  Le  plus  grad  monte 
!  poftcricure  d’iceluy,  \  vers  ÎOJephague  3c 
Coronale  Sto-  x  va  en  la  partie  enlon  J  Opficefupepeur. 
maebique  f  ccc  du  Ventricule  ,  ou7) 

1  eftant  paruenue  fcdi-  1  L’autre  vers  le  PHort 
j^uifc  en  deux  rameaux  ^mbraflant  l  Eftomac. 


M  ejenieri 
que  finifsat 
au  Me  fen¬ 
être  :  ayant 
3 .  Rameaux 


tri-  , 
fsitE 

fen.  J 


Epiploïque  po-  (  Eft  fitucc  au  dclfoubs  de  lafufditc  ÇoronaU, 
fttrieure  \  Ya  finir  à  r  Epiploon  vers  la  partie  poftcricurc. 

f  Laquelle  vient  quelquefois  du  Rameau  Spk- 
H emorroiclale  ï  nitiquetec  qmfemblc  eftrc  le  plus  vrayfcm» 
£  blablc  :  va  finir  au  Hoyau  Rettum  3c  Colon. 

Cceca, 
borgne 


Cat*e 


■le  Ç  Va  finir  au  Boyau  Caecum  t  2  la  fin  du  Jciunum ,  3c  au 
ne  \  commencement  del’l/eo»  par  plufieurs  Rameaux. 

f  Retenant  le  nom  de  tout  le  rameau,  à  caufe 
■  M efenteriqut  J  qu’elle  va  finir  au  Mtfenttre ,  fc  diuifant  en 
(,  quatorze  ou  quinze  rameaux. 

5  Dont  fbn  vrayTrowc  vient  de  la  partie  Gibeufe  du  foye:  fc  dmifimt  tn  deux  autres 
l  grands  Troncs,  comme  dirons  cy  apres. 


A  r  \  tenant  du  dextre  Ventr,cule  du  Cueur, s'allant  difleminer  en  tous  les 
rtepeufe  ^  Or  celle  V«»ealc  corps  3c  tunique  d’Arffr*:comme  dirons  en  fon  propre  lieu. 

>  ....  .  S  laquelle  nourrit/’En/i»/ au  ventre  de  la  Mère  .mais  depuis  qu  il  eft  nay,  elle  fc  re- 

m  1  ica  t  ^  ferre  3c  lcrt  de  ligament,  pour  afleurcr  le  Foye  2x1  Nombril. 


DES  VEINES  LIVRE  III. 

Division  DE  LU  VEinE  CUVE  uscehdehte. 
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■  Afcen- 
dant  qui, 
fcdiuilc 
dcrcchc 


LaviiNE 
Caue  vient 
de  la  partie 
gibculcdu*  | 
Fojyfjfc  di- 
uifânt  en 
deux  grans 
T roocs 


Trotte . 
ayant 


: 


’Diaphrag-  5  Dont  la  fenedre  vientduvray Tronc,  & ladextre  duRamcau  dépendant, 
matiqne  \  allant  finiràtoutlc  Diaphragme. 

Coronale  •(  Quelquefois  double  ,  enuironant  la  Bazedu  Quehr,ea  forme  deCouronne. 

T  Vnique ,  fitucc  au  codé  droi<d,nourriflant  les  hui&clpaccs  des  Codes, tant 

!  «J. 


Ajigos  OU  1 


dextres  que  fenedres  :  Aucuncfois  elle  nourrit  toutes  les  clpaces  du  code 
droud,  &  lors  l'întercofiale  ne  fe’trouuc  point. 

Sans  pair  x  II  faultnoter  qu’elle  ic<dc  vn  gros  rameau ,  qui  pafledeflous  l’Arccre  ,  qui 
/  donne  quelques  rameaux  ez  interuallcs  des  Codes  du  codé  gauche,  allantfi- 
J  n  ira  la  Veine  Em»/£f»î<*padant  fous  le  Diaphragme:  par  telle  voycfont  purgées 
^les  £mpiemcs&\icc  les  vrincs. 

f  Noarrit  trois  cfpaccs des  Codes  fupericurcs,au  defaultde  FA^igos-.  le  plus 
IntercoTiaU  x  fouucnt  la  fenedre  vient  du  rameau  SoufeUnier ,  combien  que  l’^ufvgos  nour- 
t  ride  les  interuallcs  des  Codes  du  codé  droiid. 

"Thymique  Va  le  long  du  Thymies  ou  Fagoue,  fe  perdant  en  icelle. 

Péricardique *£  Va  tout  le  long  du  Péricarde }  Ce  perdant  en  iceluy. 

Venantquclqucfois  du  Tronc, allant  dertcusleSVer- 
n0n  iufqucsau  Xiphoide  Cartilage,  où  vnc  ficnnc  porti¬ 
on  monte  fur  le  mufclc  Droiét  &l’autrc  dc/foubs  pour 
fe  ioindre  à  l’Bpigafrique  :  d’ou  vient  la  communicatiô 
des  Mammcllcs  aucc  l'Amarri. 

Va  vn  peu  foubs  le  Siernon,  enuiron  trois  Ztogwiertaut 
petis  rameaux  pour  nourrir  les  Codcs:Ecdc  deux  ra¬ 
meaux  perce  le  Siernon ,  fimflàut  aux  Mammellcs. 


Rameaux^ 
qui  font  i. 
afçauoir 
vn  dextre, 
l’autre  fene¬ 
dre  ,  edans 
fort  courts  : 
Chacun  d’i- 
cculx  fou- 
dain  fe  diui- 
fc  en  deux 
autres  rame¬ 
aux  de  chaf- 
que  codé , 
afçauoir  la 


aux ,  la 


Qcruicale 


j  Souucnt  vient  du  rameau  I ntercojial ,  allant  finir  à  la  Dure-mere 
[  pad'antpar  les  Apophyfes  tranfucrlcs  des  Vertébrés  du  col. 


Snfcla 
uiere 
ayant  ; 
^ra  lite¬ 
aux 


Défendant 


k*  r  r  $  Edaut  doubleront  vn  rameau  va  aux  Mufclcs  du  col,  l’autre  felo 
.  ujcuci^  pa0tCriCUrC  partie,  finit  aux  Mufcles  du  Larinx. 

C  Se  diuife  en  deux  rameaux  ,  vn  va  finir  aux  Intérieurs, 
T  horachi-  \  l’autreaux  podericurs  Mufcles  du  Thorax  :  puis  f’aboutilîànt 
que  T  aux  Veines  Intercoftales.  Le  rede  eltdidl  Axillaire ,  duquel  fort 

£  le  plus  fouucnt  la  Thorachique. 

C  Laquelle  fe  diuife  aux  mufclcs  de  l’os  Hyoide, 
\  Se  du  Larinx, Se  fa  plus  grade  portion  va  audef- 
'“Xanulai-  ]  foubsdelajLanguc,  edât  laigneepour  les  Squi- 
re  (,  nanccs. 

Elle  parte  par  le  trou  fitué  foubs  l’Apophyfe 
\  M aJloide,Sc.  fuiuant  la  Suture  Lambdotde ,  par  le  de- 
T orculai.  j/  dans  .du  Crâne,  fe  va  ioindre  à  la  Dure-mere ,  à  la 
re  )  rcduphcationd’icclle,qui  feparc  le  Ccrucaudcx- 

L  tre  du  fenedre, failànt  le  T orcular. 

Montantpar  la  partie  poltericure  &  Bazedcla 
\  Machouerc  inferieure  fe  diltribuc  aux  leurcs  & 
Nés,  montant  parle  grand  Angle  des  Yeux  iuf- 
ques  au  milieu  du  fond,pour  s'vnir  aucc  facont- 
C  pagne  ,&  faire  la  Veine  frontale, 
r  Laquelle  monte  par  les  gladules  qui  font  loubs 
1  l’Oreille,  leur  donnant  pluficurs  rameaux  :  puis 
Auricn -  J  fe  diuife  en  deux  autres  rameaux, qui  pallcntl’vn 
Dire  j  deuant,  l’autre  derrière  l’Oreille,  quifinilfcntau 
^cuirdcla  Tede. 

C  Parte  par  toute  la  de  la  Tede,  s'en  \nz  T  Occi¬ 
put  faire  la  Veine  Pubis,  laquelle  s’edend  le  16g  de 
£  la  Suture fagitale,  pours’vnirauccla veine  Frontale. 

Vn  pojlerieur,  qui  ed  le  plus  grand,  lequel  apres  auoir 
baillé  quelques  rameaux  au  mufclc  Longdu  Col,  entre 
dedans  le  Crâne ,  aucc  la  petite  Carote ,  parle  trou  de  la 
fixicfmc  conrugaifon,&  le  mettent  en  vn  vaillcauen- 
fcmblc. 

L’autre  plus  petit,  lcuqcl  apres  auoir  baillé  quelques 
rameaux  a l’indrument  de  l’ouïe,  parle  Troudiid  Cæ¬ 
cum  :  parte  par  dedans  le  Crâne ,  ou  ilfe  pert  en  la  Du- 

L'  re-mere  près  le  Trou  dutroificfmc&  quatriefnic  Pair 
des  Nerfs. 

D  iiij 

Humerait 


Jugulaire  ex¬ 
terne  Quel¬ 
quefois  dou¬ 
ble  dés  fon 
commence¬ 
ment  ,  plus 
petite  fouuét 
que  l'interne  )  Frontale  $< 
montanc  fe 
Ion  les  codez 
du  Col& 
edant  parue  - 
nue  à  la  Bage 
de  la  Tcdc,fc 
diuife  en  y. 

Ramaux 

'  Tubis 


4+ 
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DI  VISIO  N  DE  LA  VEINE  CAVE  DESCENDENTE. 

f  Nourrit  la  greffe  qui  eftautour  du  la  première  Tumyu  d'iccluy:  quelquefois 

Ali  t»r\  kdextrcaldi/wiÿê  vicntdc  la  AciWedextrc ,  mais  lefcacftre  vient  le  plus  louucnt  du 
?  J  l  Tronc. 

La  dextre  fort  le  plus  fouuent  de  la  -veine  Çauc ,  quelque  peu  plus  hault  q  ue  la  fcnc- 
ftre ,  citant  plus  courte  :  combien  que  routes  deux  fourfort  grolles, courtes  &  larges, 
chacunc-fcdiuifantprcs  l’cnttéc  du  2(ei»cndeux  rameaux ,  qui  fcdiuxlcnt  en i  lepe  ou 
huid  autres  entrans  dans  la  lubftancc  du  7(ein,  pour  luy  porterie  fang  lertux.^Me^He- 
.  A*  /-rsH-A  il  t’en  rrnuue  trois  ouauatre. 


LcTronc 


Tronc 
Ayant 
4.  rame 
aux  ou 
Veines 


Renale 


s  de  chafquc  collé  il  s’en  trouuc  trois  ou  quatre 
Vient  du  Tronc  antcricure- 


Spermatique 


Lumlaire 


Dextre 


Senejlre 


Vient  du  Tronc  antcricure-*\  , 

ment,  foubsla2f?»a/e:  quelque-  j  Tu  doibs  obferuer  que  des  Lumbu 
fois  il  fcrrouue  vue  autre  dextre  j  fortaucuucfois  vue  bftrmatiq.t:  tant  les 
qui  vientde  hRenale.  L  vues  que  les  autres  fc  perdent  aux  Ho»>- 

Vient  le  plus  fouucntde  la  Çmescn  tout  le TeJliculeiSc aux  femmes  en 
Renale, &c  quelquefois  il  fe  trou-  J'  partie  à  PAmarri ,  tant  en  fon  Çol  qu  en 
autre  fcneltre  qui  vient  du  J  Ion  Qorps. 


^  ue  vn 
I  Tronc. 


C  Qui  font  deux,ou  trois  rameaux, chacun  fe  dtuifant  en  deux  autres, qui  vont  entre  les 
\  quatre  efpaccs  des  Vertébrés  des  Lumbcs. 

r  VaauxmufcIesPyô^&àceulrquifontvoihns  des  Lumbesà  ceux  de  Ce- 
ÇMufculeufe  )  pigaflre ,  au  Pmroi»e.Te  plus  fouuent  elle  vient  du  Tro»r;quelquefois  la  dex- 
'  £  tre  vient  du  Tronc, &  la  fcneltre  du  Rameau. 

r  Se  diuife  en  l'Os  Sacrum ,  eftant  fort  petite  :  le  plus  fouuent  elle  vient  de 
Sacret  j  la  diuifîon  desdeux  lli*jues:Tant  la  dextre  que  la  Icncltrcfc  vont  quali  ioia- 
K  dre  au  milieu  de  l'Os  Sacrum  ,  à  la  vallée  duquel  Os ,  defeendent  1  vne  près 
I  l’aurre.  ' 


»  Qompofex. 

qui  font 
dcux,vn 
d  extre  l'au¬ 
tre  S  enejire 
qui  font 

idorqS;; 

forcent 
cinq  ra 
mcaux,dc 
chafquc 

-collé  la 


Hj yp°s*- 

Jl  tique 
laquelle 
fc  diuife 
cnplulî- 
eurs 

rameaux 


-  Les  premiers  vont  à  la  Verge ,  Vefsie  ôcm 
Inteftin  Droift,  allant  iufques  à  l’cxtremi- 
te  du  Siégé. Par  iceluy  rameau  font  fai&cs 
les  Hemorreides  externe  s,  dediees  plutolt 
à  purger  le  fangqui  peche  en  trop  gra¬ 
de  quantité, ayant  le  rameau  Hemorroi-  f 
X  dal qui  viét  de  la  Veine  Porte  propre  pour  Ç ; 
1  celtcffetfl.  Les  autres  rameaux  vont  a  la 
^Matrice  &  £ol d’icelle ,  mcfmcs  iulques 
au  bort  &  leures ,  par  iceluy  rameau  les 
JA.enJhruesSc.Moys  des  filles  ,  &  Vierges  Sc 
fouuent  des  Femmes  grolles, font  cua-^ 
-cucz&  purgez. 


Le  relie  de  celle  Veine  fort 
hors  de  FEpigaClre  par  le  trou  cô- 
mun  à  l’Os  Pubis  Si  Ifchion, lequel 
apres  auoir  rcceu  yu  rameau  de 
la  Crurale  Intérieure,  defeend 
iufques  près  le  Idrr«,fc  commu¬ 
niquant  premièrement  aux  Muf» 
clés  Obturateurs. 


Externe  Ç  Va  extérieurement  au  Pannicule  eharneux  pour  fc  ioindre 
l  aucc  la  Mammale  externe. 

Lpigajlri-J  f*  VafoubslemufcleDroiVffeioindrcaucclaMdTOOT^&ain- 

que  )  J  fi  fe  faiét  le  confcntement&  Qommunicat ion  de  f  Kmarri  aucc 

l  les  Mammelles,non  que  l'EpigaJlriqueyïcne  de  l' Kmarri  &  y  aille, 
Jnterne  x  maisàraifon  qu’elle  cil  d’origine  fortprochc  de  ï  Hypogajbi- 
/  que,  qui  va  finir  laplus  part  audidl  Kmarri ,  icelle  Hypogajlyi- 
j  Revenant  de  plus  hault  Sel’ Epigajlrique  de  plus  bas:  qui  fai& 
^qu’elle  reçoit  quelque  communication  de  l’ Kmarri. 

Ellantlîtuéc  defloubs  l'Hypogasbique,oŸpofec  k  F  Epigajlrique,  le  relpandaux 
parties  H enteufis  des  Pemmes.Sc  à  l’Homme  au  Scroton  ou  Bo»rc«jpotar  nourrir 
Ylonteufe  toute  la  Tunique  Charneufe ,  comme  aulli  au  Qtir  de  la  V erge  :  fouucntcfois 
1  clic  vient  du  rameau  de  F  Epigajlrique. 


r  slP 

“fi  V 

C' 


f  Ilfauhoblèruerquclîtollqucl7/«dg,«c  dextre  ou  Ccncftrc  fort  dü  Péritoine  6c  defeend  par  deflus 
J  l'Os  îfcbte»  aux  Kines8c  en  la  partie  anterieure  &  intérieure  de  la  CuiJJ'c,  elle  change  de  nom,  & 
*1  fc  nomme  Crurale  ou  Cuijbtre ,  fc  dillribuant  en  toute  la  QtiJJ e  Sc.  ïambe  :  comme  pouuez  voir  en 
L  la  Table  fuiuantc. 


Mot* 


<r 


Les 
Veines 
dcslûv 
trenn 
font  ou 
des 


DES  VEINES  LIVRE  III. 

LE  DENOMBREMENT  DES  VEINES  Qlfl  S'ESFANDENT  c <tVX 
BxtrimitC^  ,qtti  font  les  Ems  &  lamies. 


"Humera 
le  ,  ou 

C'th“- 

‘•que 


'  Bras, 
eftants 
deux 


Prend  Ion  origine  ^nfe~ 
audeflus  de  l'Hume  neure 
rtu  ou  l  Os  du  Bras 
de  la  Veine  jwè/î/d 
X  parte  entre  les 
■  Mulcles  Deltoïde  * 

&  Te  floral,  va  au 
Pli  ducoulde  Te  di 
.uifcr  en 


'  Laquellepaflè  en¬ 

Qui  eft  le  plus"\ 

tre  le  Cubitus  8c  ? la 

pccit  rameau,  | 

dius,  fe  diuilànt 

allant  à  la  par  J 

vers  le  Poignet  en 

tie  interne  du  )  Medi 

forme  de  Y  fran- 

Bras  fe  îoindre  X  ane  > 

çois,  finiflant  à  la  > 

1  auecvn  rameau  * 

l'upe  rie  u  re  partie  ) 

de  la  Bafilique ,  I 

de  la  Main  vers  le  I 

[_pour  faire  la  J 

Poulce:  aucuns  la  1 

jiommentou 

telle. 


Ou 


Oeilliere 


,fituéenla  partie  externe 
rameaux  tant  inteneure- 
dont  le  plus  grand  fe  ioint 
'J&fontlaS’4/»4iff//f>fituee  entre  le  Doigs 
M  edi  eus  &  jAuncularu  .  puis  finit  en  plufieurspetisiet- 
tons  aux  Doigts. 


Axillaire 

didle 


Prend  Ton  ori¬ 
gine  de  la  Vei 
ne  foubfclau : 

fie  rtantpluficurs 
Rameaux  aux 
Mulcles  de  l’O 
moplate  :  puis  le 
diuilècn 


PI 

VI 


Dont  le  premier  palfefoubs  f  Deux  au  Poulce  , 
l'Anneau  ,  finiflant  en  cinq  1  deux  à  l’Index  & 
petis  rameaux  qui  vont  f  vn  au  Médius. 

Le  deuxicfme  finit  aux  Muùlcs  flechifieur s  des 
Doigts&au mufcle  guerre. 

Deux  finiflentau  petit  Doigt. 

Deux  autres  au  Medicus  &  le  cin- 
qurelme  au  Mediusr 


Ïambes, 
ayant v- 
nclèulc 

yeine  di 

’  die 


’  Tronc ,  com 
mençant  lou 
dam  qu’il  efl 
forti  du  Ven 


Profonde, de  f- 
ccndantauec 

l’Artere  &  le 
rroifielhic 
Paire  des 
nerfs  •  citant  / 
parueftuc  au 
Pli  du  conlde: 

diuife  en 
trois 

{Le  premier  qui  eft  le  plus  petit,  le  va  ioin  • 
die  auec  le  Rameau  de  la  Céphalique ,  &  font 
la  Médiane. 

Le  fécond  qui  eft  le  plus  grand  va  lèlon  le 
Coulde  finira  la  Main  luperieurement,  fai- 
lantla  Saluatele  qui  eft  entre  le  Doigt  Me- 
cltcus  &  Auricularis. 

f  Laquelle  finit  parmi  les glandules 
Ç  Jnterieure.  x  &  Aynes  de  la  (uijje:  Par  elle  fe  faidl 
£  la  fluxion  des  Bubons. 

Î Le  premier  va  fi  T  Le  refte  va  Te¬ 
nir  au  Cuir.  I  Ion  le  Maleo - 
Lei-va  iulques  l  le  interne  fi- 
au  Genouil.  X  mlîant  à  tou- 
Lej.vaauxmuf  /  te  la  TUntc 


-  Saphei 


(^clcsdelaDmk.  ^  du  Pied. 


U  du  Ven-  Scietti-  C 
Jnfevitur ,  }  que  yc-  X 

ilîant  vers  tltc-  C 


!  fuir  ale ,  qui 
vient  du  Tronc 
defeedant  de  la 
Veine  fane, accô 

pagnee  delà  plus  1 

part  de  î Artere, 

&fediuifeau 


finillant  vers 
le  Jarret,  du 
quel  fortent 
quatre  Rame 
J  aux,  la 


Laquelle  s'en  va  à  l’endroit  de  \afaphent  finifi. 
lantau  Cuir  vers  la  Hanche,  &  aux  mulcles  antc- 
v  rieuis  de  la  Cutffe. 

c  Jnterne  -(  Se  pert  aux  rnufclcs  de  la  Quijfe. 

Mufcule  v 

l  Sx  terne  Va  finir  au  larret. 
f  Faidte  de  deux  rameaux  îoints  enfcmble ,  def- 
a  Iartiere  x  ceudât  entre  les  mulcles  pofterieurs  de  la  Cuifo 
l  rnfques  au  larret. 

Surale  5  Va  aux  mufclcs  du  Gnttdela  tombe,  finiflàût 
l  quelquefois  au  Poulce. 

f  Laquelle  va  lèlon  l'Osdc  la  Lim¬ 
be,  à  la  Plante  du  Pied,  fe  diuifant 
en  dix  Rameaux  ,  c’eft  afçauoir 
deux  à  chaque  Orteil. 


f  Grande  8c 
Intérieure 

Sciatique  1 

»  Petite  &  Sx 
>•  termre 


Laquelle  defeend  félon  ÎEfpe- 
|  ton  &  fe  va  perdre  au  Talon  &  quel 
|  quefois  aux  mufcles  Abdufleurs 
des  Orteils. 
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DES  VEINES 

.  extlic^tiok  des  c*a?^ac- 

tercs  contenus  en  la  Table  des 
V  EINES&:  A  RTE  RES. _ 

Déclaration  de  la  I.  figure. 

A, A,  A  Monflrc  le  Diaphragme. 

B  Vne  portion  du  Péricarde,  ou  Couure-cœur  ren- 
uerfe  contre  le  Diaphragme. 

C  VraycfiiuationduCœur. 

D,D,D,D.Lesquatre  Lobes  dcsPoulmons. 

E  La  Trachée  artère. 

F  Vne  grande  portion  de  la  partie  bolTuc  du  Foye. 

G, G  La  partie  caùe  du  Foye. 

H  Le  Cyftis  Fellis  ou  veflîe  du  Fiel. 

Q^R  Les  deux  Reins,  dextre, &  feneflre. 

T  Le  lieu  où  la  veine  Cauc  efl  fituec  entre  le  Dia- 
phragmc&  le  Cœur. 

V,X  La  Bafc  du  Cceur. 

Y  La  Pointe  du  Cœur. 

a  Le  Tronc  de  la  veine  Cauc  efl  ouuerte  en  celle 
partie, dedans  le  ventricule  dextre  du  Cœur, 
b  Oreille  dextre  du  Cœur, 
c  La  pointe  de  l’Oreille  feneflre  du  cœur, 
d  Tronc  de  la  veine  Artcrieufe. 

e  Rameaux  de  l’artere  Vcneufe&  veine  Artcrieufe. 
f  Tronc  de  la  grande  artère. 

g  Rameau  Soubfclauicr  venant  de  la  grande  Artère, 
i  La  plus  apparoilTantc  portion,  laquelle  fc  diuife  en 
deux, qui  font  les  artères  Caro  tidcs,dcxtrcs&  feue 
K,L  (1res  marquées  par  K,&  L 
m  Artère  Axillaire. 

n,n Nerfs  Diaphragmatiques.  . 

o  Le  cômmencemét  delà  veine  ou  fans  pair, 

laquelle  efl  auflî  raonflree  en  la  fécondé  figure, 
elle  fera  toutefois  mieux  expliquée  en  la  figure  xi. 
p,q  Diuifion  de  la  veine  Caue  amendante  en  deux 
rameaux  dextre  &  feneflre. 
i  Iugulairc  interne. 

i, z  Iugulairc  externe. 

4  Diuifion  de  la  Iugulairc  externe.  . 

y  Veine  Auriculaire  qui  pafl'e  par  laTemple,  fe  diui- 

6  faut  en  deux  rameaux  dontl’vn  cil  mai  que  paré. 

7  Le  rameau  qui  faiél  la  veine  Frontale, qui  rencon¬ 
tre  fon  compaignon,  icelle  veine  efl  marquée  par  t. 

Comme  les  rameaux  de  l’arterc  Carotide  entrent 
au  premier  Sinus  au\  efl  fai<5t  de  la  Dure  mère» 

9  NcrfRccurrent  feneflre. 

10  Rameaux  de  la  veine  Céphalique. 

ii, i'i  Veine  Humérale  ou  Céphalique. 
ii,u  Veine  Axillaireou  Bafilique. 

lj  Comme  la  veine  Humerale  ou  Céphalique  va  le 
long  du  bras.  _ 

14  Le  petit  rameau  lequel  defaut  le  plus  fouuent. 

16  Deux  rameaux  de  la  veine  Céphalique, 
dont  celuy  qui  efl  marque  par  i  y,  va  faire  lavemc 
Médiane,  lequel  on  prend  toutefois  pour  icelle 
Médiane. 

17  Comme  la  veine  Bafiliquc  va  au  bras. 

18  Diuifion  d’icelle. 

19,19  Le  plus  grand  rameau. 

10  Le  rameau  plus  petir  qui  va  faire  laMediane. 
l\Ji  Basique  interne  diuifee  en  deux  grandsrame- 

11  Ran?èau* 1 * * * S *de7Ta:"v‘eine  Médiane  lequel  va  ftire  la 
Saluatelle  marquée  par  a;. 

aC  Quelques  rameaux  de  l’artere,  qu.  accompagnent 

le  rameau  fufdit.  f 

17  Autres  rameaux  qui  s’cntrclafTent  en  la  peau  faifant 

comme  vne  Médiane.  .  r  ,■ 

_,tS  Comme laveinc  Cephalrque&  Badiquc  fc  dr 

18  uifent  prefque  en  infinis  rameaux  en  la  main. _ 

Ce  qui  .s'enfuit  explique  lespartiesinterieurts 

commençant  vers  le  milieu. 


LIVRE  III.  . 

i  LeTroncde  la  veine  Porre. 
i  Veines  Cyfliqucs. 

j  MeatCholagoguc ,  ou  conduit  de  la  vefTîc  du  Fiel 
qui  va  au  Boyau  'Duodénum  diél  Douze:doigticr. 

*  Nerf&  Artère  qui  vonc  au  Foye. 

4  La  grande  A  rte re. 

y  Les  rameaux  de  l’ Artère  qui  fuyucnt  la  veine  Porte 
pour  la  plus  parc. 

6  Artères  Mcfaraiques. 

7  Veine  AdipeufequivaàlaTuniqueduRein. 

8,9  Les  deax  Emulgentcs  dextre  &  feueflre. 

io,io  Veines  Spermatiques  :  Leur  origine  efl  tout 
au  contraire, car  la  dextre  doit  venir  du  Tronc ,  & 
la  feneflre  du  rameau  E.nulgont,  ce  qui  efl  au  con¬ 
traire, faute  du  peintre. 

Ti,ii  VaifTeaux  Vreteies,ou  pifîbtiers. 
il  La  grande  Artcre  defeendante. 

q  Origine  des  Arteres  Spermatiques. 

1 3  L’aflemblage  des  veines  &  Arteres  Spermatiques. 

a  Veines &arteres  Lombaires. 

b  Diuifion  de  laVeinc  &  Artère. 

ce  Arteres  Sacrées. 

d  Le  rameau  Iliaque. 

c  Veine Mufcule.  • 

g  Veine  Sacrée. 

lh  La  veine  Honteufê. 

i  Veine  Hypogaflrique. 

n  Le  lieu  d’où  fort  l'ancre  Vmbilicalc. 

1  Le  rameau  Epigaflrique. 

m,m.La  Saphene  &  fes  rameaux  qui  continuent  vers  le 
milieu  de  la  iambe. 
n  Sciatique  petite, 
o  Mufcule  externe, 
p  Mufcule  interne, 
r  Veine  Crurale. 

f  La  Iarrcticre ou  Popletique,enfcmble les  ramcaut 
t  qui  fe  ioigneni  a  icelle, marqués  par  t. 
u,*  La  diuifion  qui  fe  faiét  au  Iarrct. 
y,x  Deux  rameaux  extérieurs  qui  vicnncntdc  la  Scia¬ 
tique  petite.  .  . 

z  Vn  rameau  qui  vicntdu  refie  de  la  veine  Crurale. 

3  La  fin  &  extrémité  de  la  veine  Popletiquc. 

4  Veine  Surale. 

y  La  Sciatique  grande. 

Explication  de  la  troi fie  fine  figure*  par  laquelle  eft  won - 
fire  le  confentement  des  Mawmdlcs 
auec  l'Jtmarri. 

L  Le  rameau  Epigaflrique  qui  va  iufqucs  au  Nombril 
fe  ioindre  auec  les  Mammalles  marquées  par  a.b. 
ab  Veines  Mammalles. 


Explication  de  la  quatrie fine  figure. 

A  Tronc  de  la  veine  Porte. 

B  Artere  &  Nerf  qui  entrent  au  Foye. 

C  A  i  tère  &  le  nerf  Cyfliqucs. 

D  Laveinc  Cyflique. 

F, F  Veine  &  Artcre  Gaflrique. 

G  LcMcatChobgogue.quivaau  Boyau  Duodénum. 

H  Veines  &  Arteres  Gaflrepiploiqucs. 

I  Le  rameau  Mefantcriquc. 

R  Rameau  Splenitiquc. 

L  Veine  &  artere  Intcftinalc. 

M  Le  tronc  de  l' Artcre  Porte. 

N  Veine  &  Artere  Coronale  Stomachique. 

O  L’Epiploique  dextre  veine  &  Artere. 

P  L'Epi  ploiquepoflcricure  veine  &  artere, auec  fes  r*- 
meaux  marquez  par  Q^_ 

R  La  petite  Gaflrique.  .  »  , 

S  Rameaux  de  la  veine  Splenitiquc  qui  vont  a  U 
Rattc. 

T  Le  VM  Brtue  qui  va  àl’Eflomach. 

V  LaRacte. 


X>X,X  Les  veines  Mcfâraiques. 

Artetes  Melàraiques. 

Y  Veine  Hemorroidale. 

?<5>3  Les  Glandules  difpcrfces par  le  Mefant  ere. 

Déclaration  de  la  V figure. 

AA  La  plus  grande  partie  bofliie  du  Foye. 

.  B  La  Veine  Vmbilicale; 

Déclaration  de  La  Kl. 

AjA.LeTefticule. 

9»9  La  membrane  nommée  Dartos  qui  vient  du  Pé¬ 
ritoine  laquelle  enuironne  ïe  Tefticulc. 

%  LcMulclc  Sufpcnfbirc. 

3  Le  retournement  du  vaiiTcau  Eiaculatoirc. 

4  L’cleuemcnt  dudiét  vaifleau  Eiaculatoirc. 

j  Le  Tefticule  recouucrt  de  là  dernicre  membrane, 
di<£ïc  Epididimis. 

6,7  Le  corps  varigneux  fai&des  vaifleaux  Spermatiques 
diftpar  aucuns  la  tefte  du  Tefticule. 

8  Comme  les  vaifleaux  Spermatiques  entrent  en  la 
produ&ion  du  Péritoine, &  IcsEiaculatoires  Torrent 
de  ladiâe  production. 

1,1  Vaifleaux  Spermatiques  Eiaculatoircs  dextre  &  1c- 
nclrre. 

10  Les  petits  rameaux  quidefeendenr  des  Veines  & 
Artères  Spermatiques. 

11  Veines  &  Artères  Spermatiques  couppees  &  lèpa- 

i  a,  r  a  Vaiffeaux  Vreteres  dextre  feneftre. 

i?  Aflemblage  des  vaifleaux  Eiaculatoircs  auxPro- 

i  +  ^ftatcmarqueespar  14. 

Déclaration  de  la  Vllfigu 

A  La  verge  cxcoriee. 

B  Mufcle  Sphindter. 

C,CLcs  deux  corps  qui  font  la  Verere. 

D>$LaVcflie.  ô 

Déclaration  des  carafteres  contention 


DES  VËÏ'NES  L;IVRE  III, 


Déclaration  des  carafferes  contention 

la  IX. figure, 

A  Le  Nombril.  . 

B  Verne  Vmbilicale. 

C  L-Vracos  ou  Conduit  qui  porte  l'vrine  de /'en fan,. 
U,D  Arteres  Vmbihcales. 

E,E  Les  Proftates, 

H  La  Verge  &  le  corps  d'icelle. 

Déclaration  de  s  car  acier  es  contenu'1  en 
la  X. figure. 

a  Le  fonddel’Amarry. 

TOr, jkc  intérieur  ou  Bouche  de  l’ Amarre 

Col  de  1  Amarry.  1 

wiToïïcS:rttcrcsHomcufa^ifi^'- 

f,f  Les  petites  montagnettes  a  u  milieu  defquciles  e(t 
laftntc  ou  entrée  du  col  de  l’Amarry.  S  ' 

Déclaration  tirs  caractères  cente^7„ 
la  XI  figure. 

A,  A,  A  Tronc  de  la  veine  Caue  qui  eft  depuis  les  Claui. 
culesiufques  al  os  Sacrum. 

B’Bn?eiaUûx°ndCla  Vd,leCaUC  «*..rra- 

C, CraDmëiu“  dc'a  Vcine  Cauc  ^reendame  en  deux 

D, D  Le  Rein  dextre&  fcnefîre. 
n’Io  5‘ntS  Emulg«”t«  ou  Rénales. 

5  ,CI,le  ^‘X‘”9ui  eft  du  codé  droidï. 

G.G.G  Le  ram  eau  qui  fort  de  la  veine  itit««, lequel  MC 
fc  fouz  la  veine  Caue  allant  finir  à  la*  vein?  Emul 
genre gaucheiPar  celle  voye  Ibntpurgee,  esHm 
piemes parles vrincs.  o  c=î  lestm- 

*>*>*>*  Vaifleaux  Vreteres. 

H^’H,HLe!.Raifeauxqu'f'ortcntdeIa  veine 
quinourriiTentlesmurdes  Intercoflaux  &  m£m- 
branes  des  buiCt  coftes  inferieures,  mais  ici  elle 
nourrit  les  quatre  c/paces  feulement. 

J  aman,  jnt  re- 

J  ■  Murc  defint  plus  amplement  et  nui  eff  a 
«mfiderer  en  la  -veine  tA^igos.  1  1 


M-EXHOPIQyE  bivisiovn  et  denommeme-nt  DE  TOVTEî  les 

■  I’ar-ties  .ET  Thorax  ov  Poitrin.e,  Livrj.  IIII. 

dss  p  artles  Contenantes  ds  la  poitrin.e. 

Ç  Supérieure,  des  Clauicules. 

"Qram-  f  En  fes  î  Inferieure, d\l  Diaphragme, 
fcriplim  ^  parties  JC  Anterieure,  duSterne». 

C  qui  font  J  P ojferieure,  des  douze  Vertebres  du  Metaphrefne. 

Latérales, des  Qojles  Vrayes  ôcYaulJèsSc  des  Mufclts  Inter  ço faux. 


Le  T  h  o- 
R  A  X,  Poitri¬ 
ne  ,  ou  Ven¬ 
tre  Moyen 
eft  le  fiege 
des  parcics 
vitales:  au¬ 
quel  faut 
confiderer 
fa 


Contenantes, 
qui  font  » 


Ses 

"Parties, 
diuifecs  j 


f  L'Epiderme,  ouEffîorefcëce  du  Qtir  " 
Communes f  \  Le  Derme  ou  vray  Q**r.  ( 

qui  font  p  Le  P annicule  charneux.  ( 

(,  La  Greffe. 

p  Pt  floral 

Les  x  Serrattts  Minor 
Mufcles  [  Les  Intercoflaux 

1  Les  Intercartilagineux, 
\j>c  autres 

'  Lcfquelles  ont  en  leur 
milieu  vnepetiter»*ie- 
rofité appellcc  Alammtl 
/omettant  de  figure  d’v¬ 
ue  fraife  à  celles  qui 
les  ont  bien  faièts,  ayât 
Les  Md  J  plufieurs  petis  trous  & 
melles  )  anfraètuofuczqui  ne  fe 
peuuentvoir  a  la  veuc, 
afin  que  le  laièt  ne  for¬ 
te  à  coup,  mais  feule¬ 
ment  en  fueçant.  Auf 
diètes  Mammelles  faut 
confiderer  leur 


Qui  font  les  quatre  couuerturcs 
de  noftrc  corps. 


Ç  Subfat 


Propres  au  * 
Thorax,  qui 
,  font 


X 


Le  Sternon 
Les  Çoftes 


f  Vrayes 
\  Paulfts 


Situa- 

tien 


f  Qui  eft  glandulcufc, 
'  *i  blanche  &  fpougieufe, 
*  dure  &  ferme  a  celles 
n’ont  point  eu  de 
::c5me  aux  filles  & 
.  «a  femmes  qui  n’alle- 
^tent  point. 

'  Aux  parties  latérales  du 
\  Sternon,  fur  la  quatricfme 
J  cinquicfmc  &  fixiefmc 
£  des  vrayes  Çoftes. 


\  uure  oc 
qui  n’c 
f  laièhcc 
J  auxfen 


Nombre  ; 


Qompofnio 


Le  Diaplrrag 
me,  qui  eft 
vu  Mufcle 
rond  &  ob- 
long:  Pre-  ? 
inier  inftru 
ment  de  la 
rcfpiration, 
fcparaivt  les 
parties  Vi¬ 
tales  des  Na 
turclles:au- 
quel  faut 
confiderer 
fa 


Çontenues, 

-voyez  la  cable  fkiuante. 


I  Du  Vray  Cuir. 

]  D  u  P annicule  charneux 
J  De  Glandes. 
Compofttion*S  de  Greffe. 

f  Nerfs 
Des  Vaif-’l  Veines 
<  féaux  (_  Arteres 
Vnc  de  chacun  co- 
fté,plus  grande  &  grof* 
féaux  vncs  qu’aux  au - 
très  de  figure  ronde. 

V 

T  Qui  eft  de  côuértir  Icsag 
\  qui  leur  eft  apporté  &  en- 
Vtilité'f.  uoyé  en  laièt^pourlc  nour 
‘  j  riflcmct  de  l’Enfant  nou- 
1  uellement  nay. 

TDe  mcfme  partie  que  les  autres  Mufcl  es, 
]  ellanr  reueltu  &  couucrt  de  deux  Tuni- 
I  quesivne  venantdu  Péritoine,  fçauoir  eft 
!  celle  partiequi  regarde  leVétre  Inferieur: 
l  l’autre  vient  de  la  membrane  Pleuréti¬ 
que,  fçauoir  elt  celle  qui  regarde  le  Ventre 
Mojcmou  Thorax.  Il  eft  membraneux  en 
(dnmilicu,&cn  partie  chai  nu  en  toute  la 
circonfcrence,comme  és faulfèscoftes:& 
tendineux  corne  vers  la  première  &  fècô 
-de  Verttbre  des  Lubes,Si  derrière  le  t horax- 

'  Il  prend  fon  origine  de  fa  partie  membra- 
I  neufe, auquel  endroit  font  implantez  deux 
'  Nerfs  venans  des  Vertebres  du  C ol:v a  s’infe- 
/  rer  près  l’extremité  des  Taulfcs  Qofles  aux 
!  Vertebres  inferieuresdu T/jom-v, &iuperieu 
I  res  des  L»?»ta,par  deux  forts  T endons. 

f  Vnpar  lequel  pafTc  l  Oefophague ,  Se  les  deux 
Ses  )  Nerfs  Stomachiques. 

-  Trous  n  L'autre,  la  Veine  Çaue  A feendente,  &  grande 
£  Artcrc  defeendente. 

Qui  eft  vne  membrane  large  &  fpatieufè ,  fcrnblablc  à 
celle  du  Pm>oîwe,eflantdouble:entre  laquelle  duplicatu 
paflent  lesNerfs, Veines  &  Altérés  Intercofales.  Elle 
couuredetous  coftcz  les  parois  du  Thorax  intérieure- 
met ,  donnât  vjie  Tunique  à  tonnes  les  parties  contenues 
eu  iceluy. 


Origine  Sc 
inlertion 


s» 


DT  VENTRE  'MOYEN  bv  E  O  1  TRINE,  .  LI  VR  E.  Il  II. 

DES  QONTENVSS  DÉ  LA  TO-fTRlNE. 


rMcX«îti»:  Ç  Compofition 
iquelob- 


fcrucrcs  fa  . 


*  Semblable  à  celle  du  Pleura,  ou  membrane  Vleretique,  n  citant  mcfmc  que  iceluy  1  leur  a 
)  redouble,  fans  s'entretoucher:ayant  relie  leparayon  que  facilement  on  y  peur  mettre 
S  deux  ou  trois  doigts  enue  dcux.cn  laquelle  fouucntcfois  font  contenues  quelques 
aquofitez. 


r.  Ç  Soubslc 
SumUi, 


Sternan,  attaché  à  iceluy ,  fcparantlcs  Poulmons  en  dextre  &  lenellrc  :  ce  qui  a 
îfin  que  l'vn  citant  offenle,  le  vice  ne  fe  communicall  à  l'autre. 


i  laquelle  con-  ‘ 
fidercrcs  là 


La  Thagoue  dit  Ç  Situa-  Ç  Sur  les  parties  fuperieuicsdu  Thorax,  entre  lesdiuifionsdes  Veines& Ancres  Sonbfila- 
Thymus,  qui  eft  i  tion  \  uieres  ou  Jugulaires  qui  l'onent  d’icelles,  encorcs  contenues  dedans  ledit  Thorax, 
vne  dandule  X 

*  f  Pourlêruirdedeffcnlèrantàla  Veine  quaTArterc, afin  que  telles  diltributiôs  de  vaif- 

y^Vtilite'  x  féaux  fullcnt  confirmées  &  enforcies  :  ainfi  que  nature  a  ordônné  eltre  fait  à  toutes 
C  les  infignes  dtuifions. 

Ç  Voye  du  boire  &  manger, fitué  furies  Vertèbres  du  dos,foubs  la  Trachee  Artère, déclinant  à  l’endroit 
VOefophague  \  du  Cueur  a.  la  dextre  partie, citant  de  Icmblable  fubitanceàr£//o«>4r/;. 

5Scul& vnique  ne- f  Dextre  1  Iceuxdcrecheffcdiuilènten  deux  autres  Lobes, de  for- 
antmoins  diuifé  ^  &  x  tequ’ily  aquatre  lobes ezpoulmons:& aux  bcltesy  avn 

(_  en  deux  f  Sencjlre  j  cinquiefme, pour  feruir  de  coilfinet  àleur  veine  f^aue. 

Sit  ation  S  Dedans  le  Thorax,  rcmpliflànt  la  plus  grande  partie  d’iceluy  ,  enuironnant  de  toutes 
’  U‘  \  parties  le  Cueur  de  fes  Lobes. 

Firure  -5  La<îuc^^c  fc-rnblablc  à  plus  presà  celle  d’vn  pied  de  bœuf,  principalement  quand  ils 
15  \  font  rem  plis  &  enflez. 

Subface Qui  elt  vne  chair  niolle,lpongieufc, rare  &aërcc,  plus  que  nulle  partie  de  noltrc  corps. 

Ç  Laquelle  les  enuironne  de  toutes  parts  ,  venantdc  la  membrane  P/«*- 
retique,  laquelle  reçoit  tant  de  coite  que  d’autre  des  Nerfs  dc'la  fixicfmc 
coniugailon. 

r  Laquelle  vient  du  dextre  Ventricule  du  Cueur,  emportant 
Veine  ;  le  làng  d’rceluy  aux  Poulmons  pour  leur  nourrilï’cmcntrelle  elt 
>Arte-  «  diète  ^rwi'fjàcaufe  de  CaTunique,  qui  elt  forte  &  elpoilfe,& 
rieufe  j  Veine  pour  le  làng  quelle  contient  la  quelque  peu  élabore': 
Reliant  ncceflaire  qu'il  fuit  tel, pour  nourrir  les  Poulmons. 

P  Laquelle  vient  du  feneltre  Ventricule  du  Cueur,  pour  aporter 
j  l’air  ia  élaboré  aux  Poulmons,  &  le  fang  félon  Qolübus en  iceluy 
Artère  i  ventricule  fencltrc.afînd’eltre  plus  élaboré  en  iceluy  :  qui  elt 
yeneufe  xlavoyeque  ledit  Columbia  a  troiiué ,  par  laquelle  il  eltimG  le 
i  làng  du  dextre  ventricule  eltre  porté  au  lencltre  :  Par  icelle 
J  auflilcsexctcmentsfuligineux  (ont  portczdu  Cueur  aux  P  oui- 
^wo»;,pour eltre challêz parla  Bouche. 

P  Eltanr  couché  fur  ÏOeJôphague, entre  le  Larinx  du  - 
\  quel  elle  préd  fon  origine,&  les  P«»/mo»f,aufquels 
Situation^.  elleflnit,le  diuisât  en  deux  Rameaux  inlignes,qui 
/  par  apres  fediuifenten  deux  autres,  puis  en  plu- 
heurs,  fe  joignant  aucc  ï  Ancre  Yeneu/i  &  Veine 
1  Arterieufe . 


Vne  Tuni¬ 
que 


(ompoftion 

de  X 


Les 

Poulmons 
aufquels 
faut  confi- 
derer  leur 


V  ai  [féaux 
qui  font 
trois 


Trachee 
^Artere,  in 
ftrument 
de  la  Voix 
&cReJpi 
t‘on ,  a  la 

quelle  cc 
.hdereres 
fa 


P  Vne  Interne vient  de  l’interne  T »- 
\  nique  de  hHouche, xittue  de  fibres  Droi¬ 
tes,  Sc  laquelle  elt  plus  forte  &  cf- 
poifle  que  l'interne. 

^L’autre  Externe  venant  du  Petiofe. 
Lefquelsfont  imparfaits  &incom- 
r  PIuEeurs  I  plctsvcrskparricm'ernequieftcou 

LomP°JlJ  Carûlao-ec  K  chec  ^  l  Oejophague, afin  qu  ils  n  cm- 
^  u‘  £  /  pefchalfent a  (Oefophague de  fc  dilater 

'  pour  laifl'er  palier  la  viande. 


Deux  Met 
branes 


non  de 


r. 


\  dicts  (^art  liages, 
D cliga-  X  6c  depuis  s’elarg 
monts  7  tuellemétdeleui 
j  circuit  de  la  Traa 


Le  futur 


Lefqucls  lient  par  bon  ordre  les  fuf- 
dits  Qarttlages ,  les  vus  aucc  les  autres, 
’elargiflàus,  paracheuct  mu¬ 
le  leur  extrémité  le  relie  du 
de  la  Trachee Artere,  c’eltadirc  le 
defaule  des  lufdits  Qartilages . 

■V  tilt  té  5  ^aPP0rter  la  ir  aux  Poulmons  &  auQueur  eu  fe  dilatant: 
\  Scrapporter  l’air  fuligineux  en  le  comprimant. 

Ç  D’elaborer  l’air  attiré  par  iceux,  pourlarefrigeratior.dll  £»«•»,>■, lequelpourfa  frigidité 
jl e  pourroitblefler.D’auantagc feruentaufli pour  elaborerle fangqm  luy  ellportédu dex- 
Vtilite  y  tre  V  cntricule  du  (futur,  paria  Veine  Arterieufe, cl  tant  renuoyé  au  lenellre  V  entriculc  par 
C  P -Artere  yeneufe  pour  ellre  parfaitement  (mdtfjprit  Vital. 


I 
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Le 

CYEVRj  efl 
Jafourcedc 
l’Efprit  vi¬ 
tal  &  de  h 
chaleur  na¬ 
turelle  ,  , 

principe  de  ' 
vie, origine 
des  A  rte  res, 
auquel  con 
fidcrercs  là 


DIVISION  GENERALE  DV  C  V  E  V  R. 


fQuidl  entre  les  Lobes  du.  Poulmon,  auquel  il  efl 
attaché  par  1  ’Artere  V eneuje  au  collé  leneflrè,&  Ç  Dextre 
»  parla  Veine  <AnerieuJê,  au  dextre:  Ayant  làpoin-  J 
Situation  X  te  en  bas,  qui  touche  le  Diaphragme,  tirant  à  le-  K 

/  neflrc:&  la  Baze  en  hault,  a  laquelle  obferueres  £  Senefire 
l^deux  Oreilles, y  ne  de  chafque  collé. 


Elles  feruent  d'Antonoir,  pour  re- 
\  ceuoir  lefangdcla  Veine  Cane  ,  a- 
fïn  qu’il  ne  tumbe  à  coup  au  dex¬ 
tre  Vcntricuk.&aufli  que  l’air  &  le 
I  làng  netôbeàcouppat  YArtere  Vt* 
neuje, au  fcncllre  Ventricule. 


Domici¬ 
le  ou  Péri¬ 
carde 


D’vnc 
Q>nir  fort 
fblide,ayât 

trois  gen-  x  Tranf- 
res  de  li-  / 
b  res 


„°mpoJttit 


Herjes 


Ç  C  cil  vnc  membrane  Nerueufe  venant  des  VailTcaux  qui  fontà  la  Baze  du  Cueur, ayant  vneTu- 
\  nique  du  Pleura,  cnuironnantlc  futur,  afin  que  par  l'on  continuel  mouucmcntne  loitblell'édes 
X  Colles,  eflant  affez  diflant  d’iccluy  :contenant  vn  humeur  aqueux  pour  I’humedcr,  arailondc 
/  fonperpetuclmouuemcnt:,quilepourroitpartropefchaulfer.  Il  elt  attaché  vers fon milieu  au 
[^Diaphragme. 

f  Situées  en  fa  partie  intericure,lcfqucllcs  fcrctirans  vers  leur  origine, 
qui  cil  la  Æascedu  Cueur) tirent  la  Poinied’iceluy  endilatant  fa  B^e.  Et 
%  lors  l'Oreille  dextre  s’ouurcàla  Veine  caue  ,  pour  receuoir  le  fang  qui 
DroiflesY.  tumbe  dans  le  Ventricule  dextre:  pareillement  l'6rf</M'endlre  le  dila- 
J  te  pour  receuoir  par  YArtere  Veneufe  des  P oulmons,  l’air  5c  le  i’ang,  lelon 
I  ^o/»mZi«f,quitumbedanslefcncllre  Ventricule  :  Et  loisfcfàittle'DnK 
\jlole ,  ou  dilatation  du  Cueur. 

T  Situées  en  la  partie  extérieure,  lefquclles  fe  retirans  vers  leur  principe 
\  qui  efl  la  Poi/w, rdlerrcnt  le  Queur  en  le  comprimant,  failant  lortir  le 
X  lang  par  la  Verne  rteritufe  aux  Poulmons  pour  leur  nourriture ,  cnfemblc 
I  les  vapeurs fuligineufes, comme  le  làng  Ipimuclà  loucnollic  corps 
l^par  la  Grande  ^Artere. 

f  Situées  entre  les  fufditcs,  pour  retenir  le  làng  au  dextre  ventricule,  te 
)  les  efpritsau  fcncllre, iufques  à  ce  qu’ils  foyent  élaborez  :  Et  lors  le  faid 
•Obliques  j  le  T{epos,  auquel  Galien\euh  que  le  làng,  qui  elt  contenu  au  dextre  ven- 
tricule  palfc  par  le  Septum  au  lenellrc. 

Blancheaflrc, en  allez  grande  quantité, eflant  adhérente  à iceluy,&  làmifc  de  na¬ 
ture  pour  l’humeder ,  à  caufe  de  la  chaleur  qui  cil  en  iceluy,  tant  pour  Ion  perpé¬ 
tuel  mouucment#que  pour  les  Efprits  qu’il  contient. 

C  Laquelle  aportelc  fang  au  dextre  ventricule  du  Queur 
j  pour  dire  porte  par  vn  Trou  qui  le  trouueau  Septum, au 
-  lencltre  ventricule  :  Ou  bien  lelon  Bofa/ell  porté  par  vn 
vaiflcau  nommé  Artenarum  nutrix,  quife  trouue  delîus 
la  Qoronale,pies  de  Yoreille dextre,  &  s’en  vaal’orti/le  gauche 
entrant  au  Queur. 

J  Arte  -  \  Emporte  le  fang  ia  quelque  peu  élaboré  pour  le  nour- 
\rieuje  \  rifle  ment  des  Y  oulmons. 

Trois,  fit uces  à  l’orbe  de  la  Veine  Qaue:  Ayants  leur  origine  du  de¬ 
hors  au  dedans,  par  plufieurs  filaments,  afin  que  le  làng  qui  elt  ap¬ 
porté  par  la  Veine  Caue  au  dextre  Ventricule  du  Queur,  lors  qu  il 
lé  dilate,  ne  fortillparlamefme  voyc,  quand  fc  comprime. 


(Dc  Greffe 


. Dextre,  lequel  efl 
fort  grand,  enui- 
ronné  de  chair 
allez  grefle,  con 
tenant  le  làng  ; 
Naturel  .-ayant 


Deux 

Veines 


H 


Ventricules 
qui  font 
deux,  fcpa- 
rez  par  le 
Septu 

Entredeux  : 
qui  faid 

qu'il  y  en  a  Stnejh-c, 
eflant  de 
fubllance 
plus  dure  à 
caufe  qu’il 
contient  le 
fang  arte- 
(rial,  ayant 


Si  xy*l- 

•  unies 


Deux 

Arteres 


y  Trois  à  Y  orifice  de  la  Veine  Mterieufe,  eltants  mcmbraneufes,rcprc- 

Ifantans  la  lettee  C:fituecsdu  dedans  au  dehors,  pour  cmpelcher 
que  le  lang  qui  efl  challé  parlé  Siftole  ou  comprefiion  du  (' ueur , 
(jieretumbed  oùilcftoitforti,au  Diafiole ou  dilatation d’iceluy. 

5  Laquelle  apporte  l'air  iaelaboréauxPoulmons:&le(àng,fe- 
Veneufe  |  |Qn  au  fcneflre  ventricule  pour  dite  faid  efpnt. 

f  Ç  Emporte  les  efpritspar  toutes  les  parties  dcnoflrc  corps, 

l  C rande  ^  fUyUant  ordinaitement  la  veine  Caue. 

Ç  Trois  à  YOrificede  la  Grande  Arterequi  font  membraneufes,  ayans  leurs 
|  origines  du  dedans  au  dehors,  pour  cmpelcher  <jue  le  fang  arterial 
I  apresellrc  paruenu  à  la  Grande  Arterene  tombe  d'ouilelloit  forci,  lor* 
Cinq  (  que  le  Cueur  fe  dilate. 

/  D<m*  à  l'Orifice  de  Xkrtere  Veneufe ,  ayants  leur  origine  du  dehors  au 
I  dedans  par  petis  filets, pour  retenir  l’air  &  le  làng, félon  Columbus,qu\  cil 
|  apporté  par  icelle.  Et  font  deux  à  cell  Orifice, afin  qu’il  ne  foit  pas  exa- 
l  dement  fermé, pour  donner  ilfue  aux  cxcremcnsfuligineux. 

Eij 


wmm&m 
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DECLARATION  DES  CARACTE- 
rc>  contenus  en  la  Table  du 
Vhntri  Moyen. 


Déclaration  de  lai.  figure» 

A,  A  Monftre  la  fin  des  Cartilages  ou  tendons  des  Coftcs. 

B,  B  Mulcles  Entrecartilagineux  externes. 

C, C  Les  coftcs  feparces  des  Cartilages. 

D  Mufclcs  Eutrccartilagineux  externes. 

E  La  Clefou  Clavicule  defcouuccte. 

F  Le  lieu  par  où  palTent  les  Vaiflcaux  Axillaires. 

G  Iugulairc  externe. 

H,  H  La  membrane  nômcc  fflediajlin,  qui  feparclcs  parties 

Vitales  eu  deux. 

I, 1  La  fuperfîcic  du  Diaphragme ,  regardant  le  cofté  gau¬ 

che. 

K  L’endroift  où  le  uediafli»  cft  attache  au  Diaphragme. 
L  Le  lieu  où  tire  la  Pointe  du  (ueur. 
M,N,0,P,QjLaVeincqui  s'eftend  le  long  du  cofté  gauche 
du  SferHôjaucc  le  Nerf Diapbragmatiqueqa  ciïkcotïb) elle 
enuoye  pluficurs  rameaux  au  Medmjhn ,  marquez  par 
Q^&  leurs  extremitez  font  marquées  par  O,  O. 
R,S,T,V  Laparticdu  Poulmon, laquelle  occupe  toute  la  ca¬ 
pacité  gauche  du  rherax  ou  Coffre  dont  R, T  monftrét 
le  Lobe  fuperieur, comme  S,V  le  Lobe  inferieur. 


Declorution  des  coruBeres  contcnu\en  Lu. figure- 

A,  A, A  Le  dedans  du  Sternon  ou  Brcchetauecles  Cartilages. 

B, C  Veines  Mammalcs. 

D,E  Les  deux  arteres  Mammales. 

E  La  fagoue  ou  glandule  firuee  en  ce  lieu. 

G  Vne  portion  du  MediaFhn, qui  cil  en  la  partie  lencftre. 

H,  K  L’autre  portion  du  Mediajhn, qui  cft  en  la  partie  dextre. 

I, L,L  L’interualle  &  cauitc  qui  eft  entre  le  J MediaTUn. 

M,M  Cefte  portion  enleucc  monftre  le  fiege  de  la  bafe  du 

Cueurcouucrt  du  Péricarde. 

N>0  Le  Poulmon  gauche  dont  N  môftre  le  Lobe  fuperieur 
&  O  l'inferieur. 

P>QjLe  Poulmon  dextre  dont  P  monftre  le  Lobe  fijpericur 
&QTinferieur. 

R,R,T,V  Le  cuir, ou  la  peau  du  Ventre  Moyen  renuerfé,far 
le  Ventre  inferieur. 

La  partie  du  Diaphragme,  laquelle  cftlèparee  d’a- 
uecla  Xipboide  Cartilage, ou  Fourchete,marquéauhaut 
du  Sternon  par  S  redondant  aüdiâ:  Diaphragme  à  lalct- 
trcS. 


Explication  de  s  car  Mères  contenus  en  la  t  roi  fie  fine  figure  3 
laquelle  reprejente  le  Cceur  r  eue  fin  de  fin  Péricarde ,  & 
comme  il  ejl  adhérant  au  Diaphragme . 

A  La  Veine  Caue&  grande  Artère  couppec. 

B  L'origine  du  Péricarde. 

C,D,ELa  Bafe  du  Cœur,enlcmble  le  Çowrt-cieur,  dift  Péri¬ 
carde,  qui  reçoitplufîcurs  VailTcaux. 

T  La  pointe  du  Cceur. 
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G  En  c cft  endroit  le  Péricarde  cft  attache  au  Diaphrag* 

H  Vne  portion  du  Diaphragme. 

1,1  Nerfs  Diaphragmatiques. 

M,N,Q  Les  quatre  Lobes  du  Poulmon. 


Explication  des  caraBeres  contenus  en  la  troifiefme  figure, 
laquelle  repre fente  le  Péricarde  ouuert  ,  le  Cceur  efiant 
tout  apparent» 

A  L’origine  du  Péricarde,  fufcœur  ou  Couurccceur. 

B  Le  Péricarde  renuerfé  de  cofté  &  d’autre. 

CJD,E  Circonfcription  du  Cceur. 

F  La  Veine  Cauc. 

G  Veine  Arterieufc. 

H  La  grande  Artère. 

I  L  oreille  dextre  du  Cœur. 

K  L  oreille  feneftre  du  Coeur. 

L,  L  Les  V eines  Coronales  qui  enuironnent  le  Cucur. 

M, N,0,  P  Les  quatre  Lobes  des  Poulmons. 

Q^_  Vne  portion  du  Diaphragme. 


VecLr ation  des  c-traBeres  contenus  en  lu  cwquitfme  figu¬ 
re, laquelle  reprefente  les  fouîmes  enfle- ensemble  le 
Cceur  fepure datent  Je  fonPericorde ,  &  lequel  efteou- 
cbe  du  coftégvucbe ,  afin  que  l'on  yoye  comme  L  ■veine 
Cuite  s’ouure  «  l'oreille  dextre  d’iceluy. 

A  Le  cofté  dextre  du  Cœur. 

B  L'Oreille  dextre. 

C  Le  lieu  oùla  Veine  Cauc  s’ouurc  au  Cœur. 

D  Vne  port  ion  de  la  Veine  Cauc  qui  perce  le  Diaphrag- 

E  me  marque  par  E.  * 

F  Veine  Cauc  Afccndantc. 

G  Commencement  de  la  Veine  Azjgos. 

H  Tron  c  de  la  grande  Artcre. 

K  Le  Nerf  qui  rient  de  la  fixicfmc  coniugailbn. 

L,M,N,0  Les  Lobes  des  Poulmons. 

P  Les  vailfeaux  qui  vont  aux  Poulmons. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en  la  fixicfmc  figure  Ja-  - 
qitclle  reprefente  le  Ctsurfimé fur  le  cofté  dextre,  afin  qui 
l'myejc comme  luGrande  Artere  tourne  Àl’Oretlle fene- 
ftre  du  Cceur. 

A,B,C  Le  cofté  feneftre  du  Cœur. 

D,E,F  Les  Veines  &  Artères  Coronates. 

F  L’oreille  feneftre  du  Cœur. 

G  L’Artcrc  Veneufc. 

H, H  Rameaux  de  l’Artcrc  Vcnculc, qui  entrent  aux  Poul« 
mous. 

I  Le  commencement  de  la  Veine  Artcricu/c  dont  vne 
portion  tire  vers. 

K  Le  Poulmon  gauche  marqué  K  &  l’autre  vers  le  cofté 

L  Droiift  marqué  par  L 


1  iii 


5  + 


DV  VENTRE  MOYEN  OV  POITRINE,  LIVRE  1 1 1 1. 


M  L’extremité  de  l’Olcille  deicrc. 

N, N  La  Veine  caue. 

O  La  Grande  Artere. 

P  La  Grande  Artère  dcfccndantc. 

Q_  Le  Rameau  qui  va  faire  l’ Axillaire  feneflre,  comme 
T  Le  dextre  efl  marqué  par  T. 

R,  S  Les  Artères, Soublclauicrcs  dextre  &  feneflre. 

V,X  Artères  Carotides. 

Trachée  Artere. 

a  Nerf  dextre  qui  va  au  cucur. 

b,c  Le  Nerf  Récurrent  du  collé  droidt. 

d  Le  Nerf  feneflre. 

f  Le  Nerf  Récurrent  du  colle  gauche. 

g, g  Comme  il  monte  félon  laTrachce  artere. 

i,K,l,m  Les  quatre  lobes  des  Poulinons. 

n,o,  Vne  partie  du  Diaphragme. 


Déclaration  des  caraBcre s  contenus  en  U  y II.  figure , 
laquelle  tnonfire  le  dextre  ventricule  du  t  ueur  ouuert 
lelongde  la  veine  Caue  fin  que  l’onpuifse 
voir  les  y  al  i>ulcs. 

A  La  Veine  Arterieufe. 

B  L’artere  Veneufe. 

C,C  L'Oreille  dextre  du  Cucur,diuifec  en  deux. 

D  En  ccltcndroidtla  Veine  Artetieuferelpond. 
F,F,GLcs  trois  Valuulcs  qui  font  à  l’Orifice  de  la  Veine 
Caue. 

H, H  Les  filaments  par  lcfquelsiefditesValuulesfont  atta¬ 
chées. 

I  Le  Septum  ou  Séparation  du  dextre  &  fcncllrc  ventricule. 


Déclaration  des  caractères  contenus  en  laHuiclicfmc  figu¬ 
re  ,  qui  tnonfire  l’ouuerture  de  la  Veine  Arterieufe 
&  le  dextre  ventricule  du  Cucur. 

A  Monflre  l’Orifice  de  la  Veine  Arterieufe  fendu  & 
couppc. 

B  L’Arterc  Veneufe. 

C  L’Oreille  dextre  du  Cucur. 

D  En  ccll  endroit  le  trou  de  la  veine  arterieufe  rcfpond. 
E}F,GLcs  trois  Valuulcs  qui  font  à  l’Oiificc  de  la  Veine 
Arterieufe. 

H>H,H  La  Tunique  interne  de  l'arterc, couppcc  Sc  rcnucr- 
fcc. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  enlaKeufitfwte 
figure  fini  tnonfire  le  feneflre  Ventricule  ouuert 
Ipar  l' Artere  Veneufe . 

A  Monflre  l’Oreille  gauche  du  Cucur. 

B  La  Grande  Artere. 

C  Les  Valuules  qui  font  à  l’Orifice  de  l’Artcre  Veneufe. 
D  II  fe  faut  imaginer  en  ce  lieu  le  trou  de  ladite  Artere. 
E,E  Les  petis  filaments  qui  apparoiflentaudiû  Ventricule. 


G,  G -L’Orifice  de  la  Veine  Arterieufe  couppc  en  deux. 


Explication  des  caractères  contenus  en  la  Dixiefine  figure 
monfirant  le  fenefire  ventricule  ouuert  à  l’en- 
droiB  de  la  grande  Artere. 

A  Monflre  l’Oreille  gauche  du  Cucur. 

B  La  Grande  Artere  fendue &rcnucrfcc. 

C,C,C  Les  trois  Valuulcs  qui  font  en  fon  Orifice. 

D  L’Orifice  &  fin  de  la  Grande  Artere. 

E  Le  Sctptum  ou  Séparation  du  dextre  ventricule  Sc  fc« 
ncflre. 


Déclaration  des  car aBere s  contenus  en  l’Vnfiefme  figure 
monfirant  leCuenr  couppc  en  deux  par  le  traucrsy 
dont  fa  pY  entier  e  figure  déclare  fa  Barp. 

A  Monflre  vne  partie  de  la  Veine  Caue. 

B  L’Oreille  dextre  du  Cucur. 

C  Le  trou  de  la  Grande  Artere. 

D  Veine  Arterieufe. 

E  L’Oreille  gauche  du  Cucur, ayant  vne  portion  de  l' Ar¬ 
tère  veueufe. 

La  fécondé  figure  déclaré  la  Pointe. 

P  La  pointe  du  Cucur. 

G,  G  Le  dextre  Ventricule  du  Cucur. 

H,  H  Le  feneflre  Ventricule. 

I,  I  Le  Stpuun  ou  Entrcdcux ,  qui  les  fcpare  l’vn  de  l’autre 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en  la  Douÿeftnc 
figure ,  qui  repyefente  les  Poulmons ,  eu 
leur  partie  Anterieure . 

A  Vne  portion  de  rOcfbphaguc,par  laquelle  la  viande 
entre  cnl’Eflomach,  fituc  foubs  laTrachcc-artcre. 

B  Vne  portion  de  la  Trachée  Artere. 

C  La  Veine  Arterieufe. 

D  L’Artere  Veneufe. 

E,F,G,H  Les  quatre  lobes  des  Poulmons. 

I  Vne  partie  du  Diaphragme. 


DecUnùon  des  car.Bem  contenus  en  U  Trefiefme figure, 
qui  reprefente  Up.nie  poflerieure  des  Poulmons, 
qui  regarde  le  Dos. 

A  Monftré  vne  portion  de  laTracbcc  Artere. 

B,C,D,E  Les  quatre  lobes  des  Poulmons. 

F  Le  Canal  des  Poulmons. 


DE  LA  TESTE  OV  VENTRE  SVPERIEVR  LIVRE  V. 


METHODIQUE  DENOMBREMENT  DE  TOVTES  LES 
De  La  Test*,  Li  vu  Cinqjiesms, 

DES  P  ^7(_TfES  CONTENANTES  T>E  LA  TESTE. 

fLeP  tienne  1  Couucrtsdclcurpoil. 

Le  Derme  J 

La  Greffe^  Qui  eft  en  petite  quantité. 

Le  Pannichle  Cbamcux  E  liant  fort  cfpois  en  ce  lie  u,& adhérant  au  Cuir. 


SS 

PARTIES 


LcVentre 
Superieur,qui 
cilla  Tes- 
TSjfîegcdes, 

particsAni- 
itialcs,eft  di 
uilé  en  par¬ 
ties 


Conte 

Mmes 

Sc 

font 

ou 


Qui  eft  vne  raembra-  T  Origine 
ne  aflczdchee, double  \ 
toutes-fois ,  laquelle  I 
couureimmediaccmët  ! 
tous  les  Os  de  nottre  je 
■*  P  encrant  J  Corps,cllant  nommée  I 
3  Pericrane  en  la  Teîie,  I 
pour  l’excellence  du  1 
Crâne :&  P eriojie  à  tous  ^  Vtilitt’ 
les  autres  Of  k  laquel¬ 
le  il  faut  coafidcrcr 
„  fon 


mFrontal Quelquefois  diuifé. 
'firegma  1 

X  Dcxtrc  &fcncftrc. 


Propres  à  la 
Telle  feu-  ' 
lement  ,  J 
Bquifontle 


De  la  Dure -Mcre,  par  le  moyen  de 
petis  filamens  qui  Ibrtcnc  d'iccllc 
par  les  Sutures  du  Crâne,  lcfquellcs 
s’clpandent  dcüus  le  fufdiét  Crâne. 

De  contenir  cnvnlcs  Os  delà 

refle. 

De  donner  congnoillancc  des 
chofes  nuifiblcs,par  Ion  fentimée: 
ainfî  que  faillie  Veriofe  à  tous  les 
Os. 

Tenir  la  Dnre-mere  fulpcnduc  par 
I  les  Suturcs,afin  quelle  ne  s'abaïf- 
|  le  fur  le  Cerueau, ce  qui  empefehe- 
Vroit  fon  mouuemcnc. 


Les  Os ,  qui 
fonc  huidt 


Petrtux 

Occipual 

Spbenoide. 

•êtmeide. 


Les  Me¬ 
ttants 

qui  font 
.deux,  la5 


Sinus  ou 
VaiJJeaux 
Communs 
faidls  de  la 
Duremcre  | 
redoublée,  > 
contenans 
fangVc- 


confidc- 

rcrcsles 


JVnde  chalqu*  collé 

Ç  Qui  font  en  elle,  montant  entre  là  duplicature  de 
l  codé  &  d’autre, en  forme  de  rameaux  d'Arbrc.  con- 
*  Veines  &X  tenant  fang  vénal ,  venant  de  la  I ugulaire  Interne  Sc 
A rteres  I  Artcrialc  de  F Artère  Carotide,  lequel  tumbe  dans  les 

^4.  Sinus,  lcfquellcs  Veines  &  Artcres  y  aboutiflcnc. 

C  Situcàla£4/?duCr4/w  près  l’entrce  des 
»  Premier  x  Jugulaires  internes,  allant  s’elpandre  felô 
&  Second  [  la  lûturç  Labdoide  dans  le  quatnclmc  sinus 

C  Prenant  fon  origine  du  dcxtrc  &  Icnc- 
Troifef  J  lire  Sim«,allâcdroiëllclô  la  future  Sagita- 
Q  le  iufqucs  à  l’os  E  trnoide  où  s’a  tache  fort  la 
f  D«r«-/n<?rf, failant  vne  figure  de  faulx. 

{Didl  lelon  aucuns  Torcular,  Corn  m  en  çanc 
des  trois  fufdiëts,  cnuironlc  Sommet  de  la 
Te/îe, citant  fort  court, paflànt  droidcmêc 
entre  le  Cerneau  Sc  ('eruelet ,  iufqucs  à  la 
glande  diëlc  Conarium,  ou  il  le  djuilc  en 
pluficursrameaux,  dont  les  vnsfonc  vne 
partie  du  Plexus  Coroides,  les  autres  s'clpan- 
dët  dans  le  Cerneau  pour  fon  nourrillemër. 

ÇD’cnueloper  entièrement  tout  le  Cerneau, afin  qu’il  ne  fois 
J  blcflc  du  Cr4#f,Iorsqa’ilfaiëtfonmouucmcnt. 

»  Conduire  IcsV  cines  &  Artères  qui  entrent  dans  le  Qra- 
Vtilitc  «^lcfquellcs le  mettent  en  laduplicaturc  d’iccllc,  finif- 
triple  /  fane  aux  dids  Sinus. 


double,  nal  Sc  Ar- 
enicclle  terial:& 


fonc  4. 


>ic  «*  ‘*ut  au 

!  Diuife\ 
(.quieft. 


tr»» 


Diuifer  le  Cerueau  en  dcxtrc  Sc  fcncdre,cn  Anterieur 
cille  Cfr»M«:4:lcPollcrieur,qm  cltlc  Ceruelet. 

f  fort  claire  &  délice  ,  cnuclopant  le  Cerueau  Sc  CerueUt 

J  immédiatement  de  toutes  pars  :  entrant  dedans  fes  AmfraCluofte^ , 
P  iemerel  pour  c°duirc  les  vailfcaux  quelle  reçoit  tant  de  la  Ingulaire  Interne 
‘  |  &  Carotide  entrées  dans  les  quatre  fufdiéts  Sinus,  qu’autres  Vaille  - 

j  aux  qui  forcent  d’iccuxSi/w»,  &  entrent  en  icelle  Pie  mere  ,  pour 
VaÇftrcportcc  au  C erneau,Sc  le  nourrir, Unifiant  en  fa  partie  Callcufc. 

E  iiij 


de  la  teste  ov  ventre  svperievr,  livre  V. 
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dcrer 


curs,vnde 
tte  &  fenc- 
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CirvïLiT  ou  ctrebellum 
Qui  eft  cnuiron  ladixiefme 
partie  du  cerneau,  feparc  d  1- 
celuy  par  la  dure  &  P»e-mere: 
ileftfitué  en  l'Occiput,  n’a¬ 
yant  pour  frs  parties  nota¬ 
bles  que  le  Procefus  Vermi- 
forme.  Nota  qu’il  eft  contigu 
auccle  cerneau  prez  l’origi¬ 
ne  de  la  6.  Pair  des  Nerfs. 


Qui  eft  blanche  &  molle ,  ne  différant  beaucoup  a  la  moucllc» 
laçoitqu’clle  ne  puiffe  pas  fondre  comme  icelle ,  ne  diminuer» 
pour  quelque  maladie  que  ce  foit. 

Non  beaucoup  diffembla  blés  à  celles  des  fnteîtms,  cft&RS  pro¬ 
fondes  au  dedas,de  trois  doigts  aux  Hommes, pour  plus  grande 
affcurauce  des  Vaiffcaux  quiluy  font  portez, pour  fon  nour- 
riffement. 

a  laquelle  finiffent  les  fùfdides  ^Amfyafluoftex,  citant  fort  blan¬ 
che  &  polie, à  la  diffedion  de  laquelle  fortiront  petites  gouttes 
de  fang,pour  peu  qu’elle  foit  compiimce. 

f  Qui  eft  de  la  Bafedü  Crâne  près  l'Os  Etmoide ,  à 
l’endroit  du  trou  par  lequel  paflè  le  Nerf  de  la  5 . 
Coniugaifon, montant  en  haut  en  la  partie  fupc- 
ricurc,faifant  la  forme  d’vn  Crotjfant. 
Vnquivaaux  produdions  MammilUires,  pour 
porter  les  cxcrcmcns  qui  n’ont  pcus'cxhaler  par 
les  Sutures  du  Crâne .  L'autre  va  droidementau 
troificfmc  Ventricule  did  <!Meat  £W»»»,pour 
porter  les  cfpritsquiont  elle  en  iceluy  élaborez. 
Qui  n’eft  autre  chofcqu' v ne  membrane  venant  de  la  P ie-Me- 
rf,icccuant  pluficurs  vailleaux  dtiTorcular ,  &  des  Artères  Ca- 
rotides,meflees  cnfemble  en  forme  de  Rets:  dans  lequel  s’cla- 
_  bore  V E/prit  Animal. 

"'N’cftantautrc  choie  félon  Columbus,  qu’vnc  duplication  de  la 
P ie-mere  fituec  en  ce  lieu, pour  fcparer  le  Ventricule  dextre  du 
fcncftre.Toutcsfois  Ga/iendidquec’eft  vnc  mefrne  lubftance 
que  le  ^fr»M«.Au  deffous  du  fuldid  Septum »  partie  anterieure, 
les  deux  Ventricules  fupcricurs  fc  ioignent  cnfemble,  &  font 
vne  feule  cauité. 

Qui  eft  vnc  p'oulte  ayant  trois  ïambes  ,  fituees  fur  le  troif¬ 
icfmc  Ventricule, pour  fouftenir  vnc  grande  partie  du  Qerueau, 
qui  pourroit  opprimer  &  offufquer  les  V cntriculcs. 

f  Qui  eft  vn  pctitTrou,reprcfcntant  lapartic  Hon¬ 
te  ulc  d'vnc  Fille,  par  lequel  les  excremcns  font 
portez  à  Y Infundsbulum  ou  a ntonnoir. 

Qui  eft  vn  petit  trou,  représentant  le  Fondement, 
par  lequel  font  portez  les  efprits  du  troificfmc  au 
quatriefme  Ventricule, cftantfituc  entre  lesN<««. 
Qui  eft  vnc  produdion  du  Çerueau  couuerte  de  la 
pie  Mere,ic prefentat  de  petites  Feffes,  fur  le  fquel- 
1  les  elt  le  Çonarium  ,  entre  icelles  confidercrez  le 
trou  fufdid  Anus. 

Qui  eft  vne  petite  glande  reprefentant  \xVerge 
1  d’vn  petit  Enfant,  eftant  fituee  fur  les  Nates 
ou  t eftes,  laquelle  fert  à  la  diuifion  des  Vaif- 
féaux. 


f  Eftant  fort  petit,auquel  obfcruerczvn  trou  qui  va  à  Vlnfùndi- 
Le  quatrief-  \  bulum, pour  porter  les  excrcmcns:&  vn  autre  a  la  Spinale  uedulle, 
me  yentricule  pour  porter  les  Efprits:auqucl  lieu  elle  eft  ouucrte  en  forme  de 
Plume  àcfcrirc. 

r  Situe  dans  le  quatriefme  ventricule,  reprefentant  vngros  Ver: 
i  Eftant  Epiphyfe  du  Cerebellum,  compok  de  plufieys  particules 
1  ioindes  cnfemble  par  fubtiles  membranes:&  fert  que  le  Efprits 
ne  tombent  tout  à  coup ,  du  troifiefaae  au  quatriefme  Ven¬ 
tricule. 

r  Faidd'vne  partie  de  la  Vie-Mere,xfzt forme  d’-4»to»»£>ir,pour 
L'fnfundibu  )  rcceuoir  les  excremcns  des  Quatre  fufdids  Ventricules:  il  eft 
lum  \  fitué  fur  la  Glande  pituitaire. 

f  Eftant  foubs  la  Dure-Mere  fur  Y  Os  Spbenoide ,  entre  les  Apephyfes 
La  Glande  d  ilinoides ,  pour  rcceuoir  les  excremcns  contcnuz  dcdansl’/»- 
pituitaire  [fundibulum.  , 

r  Qui  fc trouue affez difficilement  aux  Hommes,  eftant  com- 
Le  Retadmi-  ;)  pofé  d'vnc  partie  de  ( arotide  ,qui  fe  méfié  eifforme  de 

table  \  foAf.prcs  le  Trou  où  pafle  le  troifiefrae  pair  des  Nerfs, 

f  Fort  petites  aux  Hommes,  Inftrumcns  de  la  faculté  Odo- 
Apophyfes  )  ratiue  ,  faids  en  forme  de  Nerfs  mollets  :  lefquels  prennent 
Mamiliaires  leur  origine  des  Ventricules  anterieurs  ,  &  finiffent  à  l'Os 
*.  I  Etmoide. 
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C  Jyeux  font  fituecs  au  dedans  de  l'Orbite ,  vne  en  haulrj’autrc  en  bas,  pour  humedter  les  Y  eux  &  les  ar- 
Trois  ^  roufer  ,àcaule  de  leur  perpétuel  mouucmcnt,&  dcleurardantc  nature.  La  Troifiefme  cil  la  Glandule 
Glandules  j  Lacbrim*le,  fitucc  au  Grand (,oing,Cui  le  plus  petit  os  de  l’orbitei auquel  lieu  il  y  a  vn  Trou  qui  defeeud 
C  dedans  les  Narines, afin  que  les  cxcrcmcs  qui  coulent  dans  le  Nez  ne  tumbent  aux  Y  eux  par  iceluy. 

Ç  Prend  Ton  origine  de  la  partie  interne  &  fupcricure  de  /  Or- 
Vn  qui  le  7  Le  Superbe  \  bite  près  du  Trou  d'où  fort  le  Nerf  Optique ,  va  par  defloubs  les  par 
Ituetn  bault  J  ou  Releueur  T  tics  fupcricurcs  de  l’Orbite  s’inferer  par  fon  Aponeuro/è  a  la  parue 
(  fupcricure  de  la  Conionflitte^tcs  l'iris. 

Vn  qui  le  tire  1  L’Humble  C  Prend  fon  origine  de  la  partie  interne  &  inferieure  de  l'Orbite 
enbas  x  ou  Abbaif-  près  le  Trou  d’ou  fort  le  Nerf  Optique:  parle  bas  s’infercà  la  £«*- 

j  feur  (  lonftiue partie  inferieure ,  près  l’Jris. 

C  II  prend  foiforigine  de  la  partie  interne  &  latérale  de  l'Orbite , 
j ducoftéquircfpondau  Nez,  va  par  les  fibres  droids,  parleur 
Le  Beuueur  T  Aponcurofc,  s’inferer  à  la  Contoncliue  partie  latérale  qui  regarde 
£  le  nez  près  YJru. 

f  Vient  du  fond  de  TOrbite, partie  latérale, qui  relpond  vers  YOreil- 
Vn  qui  le  tire  7  L'Orgueil-  x  /«rpres  le  Trou  d’ou  fort  le  nerf  Op’jqué:  va  félon  fon  collé  s’infc- 
yers  l'Oreille  J  leux  (  rcr  à  la  Qonienttiuc  partie  latérale  qui  regarde  l’Oretke ,  près  Y  Iris. 

Ç  II  prend  fon  origine  du  fond  de  l'Orbite,  près  celuy  qui  cil  vers  le 
j  Grand  camus,  nommé  Beuueur, 8c  vient  au  dclfus  d’iceluy  palier  fur 
l  le  Grand  Camus, finiflant  en  vn  Tendon  gtcllc, lequel  pâlie  par  vn 
|  Le  Grand?!,  petit  Mnneau  Cartilagineux, qui  cftattachc  près  la  Glade  lacbrima 
r  Lefqucls  j  ameureux  i  le,  &  y  citant  pâlie  comme  par  vnc  poulie, faid  vn  Angle  droid  > 

I  le  tournet  I  1  allant  s’inferer  par  vn  petit  Tendon  à  la  partie  fupcricure  de 
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l l'Oeil  vers  la  Ctmonfliuc  près  l'Iris. 

r  II  vient  de  la  partie  interne  de  l’Orbite  au  defloubs  du  Grand 
Le  Vêtit  )  Cantus,&c  va  obliquement  par  defloubs  l'Oeil  s’infcrcr  au  collé 
[moureux  K  d’iceluy, rcmbraliânt  par  fon  Tendon  charncax,qui  va  s’inferer 
£  au  colle  de  /’0«7pres  le  cinquicfmc  i^ufclc. 

CAnfi  nomme  pour  la  reflcmblacc  qu’il  a  de  Y £au, Cituc  en  la  partie  anterieure  entre  la  me- 
branc  C«rnee8c  Vuee  8c  la  partie  de  l’humeur  cbrijlahn, citant  mis  le  premier  pour  refréner 
J  l’impetuolité  des  couleurs  defccndcntcs  fur  iccluy  ,  8c  aulfi  afin  que  la  C ornee  ne  s’affeflaft 
/  fur  la  P runelle.  Cclfc  a  remarque  entre  l’humeur  C brifialm,  &  Vitre  y  auoir  vnlicu  vuidc,au-  < 
I  quel  lieu  fc  font  les  C atarattes  ou  raies . 

fAinfi  nommé  pour  la  rcflcmblancc  qu’il  a  au  Chrifial, il  cil  fitué  au  milieu  entre  l’humeur 
Aqueux  8c  Vitreux, citant  de  figure  ronde ,  aucunement  comprimée  deuant  8c  derrière, tant 
pour  demeurer  ferme  &  fiable  en  vn  lieu.qu’afin  que  les  couleurs  des  choies  vifiblcs  foy- 
rbriîlalin  i  en  t  par  telle  compreif.on  retenues  :Eltani  nourry  de  l’humeur  vitreux, par  le  moyen  de 
L  *  petites  veines  qu’ils  luycommuniquent:IlellbailléàfO«7pourluy  donner  lumière, com- 

:  premier  inltrumcn  t, citant  en  iccluy  comme  vn  petit  miroucr  de  Cbryftal. 

Ainfi  nommé  pour  la  confiftcnce&  couleur  qu’il  a  au  Verre  fondu:  Il  cil  cauc  au  milieu 
)  afîn'dc  contenir  l’humcui  Chriftalin,  luy  feruant  de  couflinct,  e liant  fitué  à  la  partie  poltc- 

'  rieurederOe//. 

«  C  Venant  du  Pericr^we, finiflant  au  cercle  de  flm, citant  aflez  délice:  Elle  fert  à 

C omonfliue  *  contcnjr  l'Oeil  en  fon  Orbite  ou  Cbaton. 


Cernee  ^  cônîc  yrnc  corne‘  pour  le  partage  des  chofcs:&  obfcurc  pat  le  derrière  de  f  Oeil 

V  Ainli  diète  pour  la  femblancc  quelle  a  â  vn  Grain  de  Kaifm  noir. Elle  venant  de 
Vtut  sj  laP ic-mere  eftant  nouée  au  milieu .  faifanr  la  Vnmelle  :  Noire  en  la  partie 
7  extérieure, &  en  la  partie  intérieure  adiuerfes  couleurs  corne  changeantes. 

kmMIif-  C  Laquelle  prend  fon  origine  du  7(erfOf  tique, ttacniu  en  Tunique ,  tiffuc  de 
miit  \  vcines&  altères  enforme  de  Rets  quelle  lcçoitdc  IVuee.UBtpourfonnour- 
'  7  riflement  qucpourl'humcur  yitreux,  qu’elle  reueft  par  derrière. 

r  Pour  la  iimilitude  qu'c  lie  a  à  la  tollle  d’Awijaee.vcnant  ou  de  la  Eré-mere,ren- 

r  Arapilidti  oironnant  l'humeur  Cén/ialm  par  deuant, luy  feruant  comme  le  verre  failli  /- 
\  7  vnmirouer. 

f  Vilifirme  <  Qui  cil  fore  délice  venât  de  fl>»«,ciiuiroiinant  l’humeur  Vitreux  par  deuât. 
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D  E  LA  TESTE  OV  VEN 

EXPLICATION  DES  CARA- 
Ctcrcs  contenus  en  la  Table 
première  desTellcs, 

Déclaration  de  la  première  figure. 

A,  A,  A  Le  collé  dextre  de  la  Dure-merc. 

B, B  Le  colté  gauche  de  la  Dure  mere. 

C, CLe  croiùcirue  repli  ou  i>nm  de  la  Dure-merc,  n’cllant 

ouuett, lequel  va lclonla  lucuic  lâgitale,  laxlànt  lafi- 
gurc  de  P  aulx. 

D, D,D,D.Les  vaifléaux  qui  lontcontenus  entre  les  deux 

pellicules  de  la  Dure -mere. 

E  Autres  vaifléaux  qui  s’elpandent  en  la  Dure  mere. 

F, F,F.  Çes  petis  Rameau  xpailcnc  par  aucuns  trous  ,  qui  font 

au  Crâne, en  leur  blc  par  les  lucures,  pour  s’eipandre  au 
Pcricrane  esc  Cuir  muiculcux. 

G, G,G  Petites  portions  de  libres  qui  font  à  la  Dure-merc 

lelquclles  palientptesla  future  Coionale,  tant  pour 
compolci  le  Pericranc  >  que  pour  tenir  la  Dure  mere 
fulpcndue,  afin  qu  elle  ne  s  attelle  furie  Cerueau. 

H,  H.  Petites  portions  de  fibres  qui  paflent  par  la  future  fa- 

gitale,  pour  incline  ettédtqueles  precedentes,  mar¬ 
quées  pur  G, G, G. 

I, 1.  i  eûtes  fibres  qui  paflent 'par  la  future  Lambdoidc 

pour  melme  etteét. 

L  La  Cauité  qui  cil  eu  1  os  Frontal  au  deflus  desfourcils. 

M.  Le  Crâne  oq  Tai$. 

N.  Le  Pericranc. 


Déclaration  des  car  aller  es  contenus  en 

la  U. figure. 

A, AMonflre  le  troifiefme Si/»#*  qui  cfl:  en  la  Dure-mcre 

lequel  cltfan&Ües  replis  d’icelle. 

B, C  La  cauité  du  Troilîelme  Sj#«*ouuert&couppéen  lôg. 

D, D,  D.  Les  vaifléaux  qui  lorteutdudiétS»»#* qui  s’inlcrcnt 

en  la  Pic-mcrc. 

E, E,E.  La  Pic  mere  qui  couurc  le  Cerueau. 

F,  F  Vailieauxqûi  s’elpandent  en  icelle. 

G,  G, G.  Vaifléaux  qui  font  en  la  Dure-merc  lcfqucls  Ce 

vontelpapdre  aufuldiél  troifîelme  Sinus. 

H,  H, Fl  LaDure  mere  couppee  en  quatre &feparcc  delà 

Pic  mere  rcnuerlee  de  collé  Si  d’autre. 

Déclaration  des  car  Mo  es  contenus  en 

la  III.  figure. 

A,  A, A  La  Partie  fcneflredu-Cerueau. 

B, B,B.La  partie  dextre. 

C, C,C  LesCircQUolutionsou  Amfraduofitezdu  Cerueau 

D, D,D.  Celle  poition  de  la  Dure  mere  qui  lépare  le  Cer¬ 

ueau  en  dextre  6cfçnq/t^eî  laquelle  cil  ici  rctroufléc 
fur  le  Cerueau’. 

E, E,E  Les  vaifléaux  qui  font  rompu*  lors  que  Ion  a  oflé  la 

diète  poruô  de  laDure  mere  d’entie  le  Cerueau  dextre 
Si  fen élire. 

F  Le  Conduit,  lequel  entnaniere  d’vne  veine  s’eipand  en 
lapartie  plus  balle dgpf^urc- mere,  qui efl celle  qui 
fepare  le  Cerueau  en  cfeux; 

G,G,G.  Rameaux  du  fufdidt  Conduit. 

H  Rameaux  qui  viennent  du  Troilicfmc  Sinus. 

LI.  Vaifléaux  lefqueIsduquatrielmcS</>#*s’elpandentenla 
Dure-mere. 

K  Le  commencement  du  quatricfme  Sinus. 

I, ,L  Lapartie  Calleulè  du  Cerueau,qui aparoilllors  que  Ion 

en  a  couppé  &  ollé  vue  bonne  partie. 

M,M.Sinuofitez  ou  fentes  qui  font  en  ladidte  partie  Cal- 
lcufe. 


IE  SVPERIEVR  LIVRE  V. 

N  Le  lieu  ou  s’attache  la  portion  de  la  Dure-merc  qui  fc- 
parc  le  Cerueau  en  dextre  &  fencltrc. 

O, 0  Vne  portion  de  la  Pie-mcre. 

P,  P  Vue  portion  de  la  Dure  mere. 


Explication  des  car  altéré  s  contenus  es  deux 

figures  marquées  par  II II. 

A,  A,  A  La  partie  feneilre  du  Cerueau  contenue  dans  le  Tai« 

B,  B, B  La  parue  dextre. 

C  La  parue  dextre  du  Cerueau, laquelle  a  elle'  ollce 
d’aueele  Cerueau. 

D, D,D  Les  Amfra&uolïtcz  &  Circduolutions  du  Cerueau. 

E, E,E,£  Monllrc  celte  paitie  du  Cerueau  qui  eitrouilallrc 

de  collé  Si  d’autre. 

G,G,H,H  Monltre  celle  partie  du  Cerueauqui  cllfort  bla- 
chc,  laquelle  citant  comprimée  rend  de  petites  gouttes 
de  fang. 

1,1, 1  La  lunilancc  Calleulelcparce  du  Cerueau. 
L,L,M,MLes  deux  ventricules  Anterieurs  ou  Supérieurs, 
dont  L,L  monllrent  le  ga uchc:M,M  le  droit. 

O,  O  Le  P  Lexus  £'eroides. 

P, P  Les  Vaifléaux  qui  lont  au  plexus  Çoroides. 

K X ^  Autres  vaifléaux  allans  a  la  Pie-mcrc . 

Déclaration  des  caralicres  contenus  en 
la  y.  figure. 

A,  A,  A  La  partie  feneftre  du  Cerueau. 

B,  B, B  La  partie  dextre. 

D,D,D  Les  Circonuolutions  ou  Amfraéluolitez. 

£,E,E,L  Celle  partie  du  Cerueau  qui  ellRoufiaire 

G.  G, H, H  Celle  portion  eft  Blancheatrc. 

1,1,1  La  lu  bilan  ce  Calleulè. 

L,L,M,M.  Leedeux  ventricules  Anterieurs. 

O ,  O .  Le  'Plexus  (^or  aides. 

P,  P  Les  vaillcaus  qui  vontaudiélP/e*#*  fitreides. 

Autres  vaifléaux  qui  vont  a  la  Pie-mere. 

R  Vne  portion  de  lapartie-callculc. 

S,T,V  Le  lornsx  ou  voultc,  ayant  trois  ïambes  diflinguccs 
parles  trois  lettres. 

X  Le  Septum  Luadum. 

Y,  Y  La  luperieure  partie  du  Septum  Lucidum  iointe  à  lapartie 
Calleulè. 

Déclaration  des  caralteres  contenus  en 
la  VI. figure. 

AAA.  LaparticduFo>7«.x;ou  voulte  laquelle  couure le  troi- 
fielme  Ventricule. 

B  C.  Les  deux  iambes  durer/»;.*  ou  volute. 

D  Le  VcntrfttHWèû*fttè.  • 

E  Le  Ventricule  dextre. 

F  G  Les  deux  Artères  tant  dextre  que  fcncllrc  qui  vont  faire 

le  Plexus  C  oroides. 

H.  Le  vaillèau  qui  vient  du  quatricfme  Sium  qui  cil  faidt 
de  la  Dure-mcre. 

I.  Ladiuifion  dudid  vaifleau. 

K  L  Le  collé  dextre  &  feneilre  de  Iadidlcdiuifion. 

M  N.  Le  Plexus  froides  dextre  &  lenellre. 

O  O  Les  vaifléaux  attachez  contre  la  lubllance  du  Cerueau 
lelqucls  viennent  du  vaillèau  qui  vient  du  quatricfme 
Sinus  de  la  Dure-mcre. 

P  Lesautres  vaifléaux  qui  vontàlaPie-mcrc. 

Vn  trou  qui  lé  diél  d’aucuns  \uhta. lequel  va  du  troifief- 
mc  ventricule  dioidt  en  bas  à  Clnjûndibulum  ou  Enton¬ 
noir. 

R  S.  Les  canaux  ou  replis  fituez  en  lafubllancc  des  deux  vc- 
triculcs ,  lefquels  conduilcnt  la  Pituite  dans  le  fufdiél 
trou  diél  Vulua. 


DE  E  A  TESTE  OV  V  ENTRE  SV  PERIeVs.  LIVRE  V. 


EXPLICATION  DES 
catj.deres  contenus  en  la  Table 
II.  des  Telles. 

DtcLtratimde  U  VU.fig  «rei 

A,  A  Partie  fcneftrc  du  Cerneau. 

B,  B, Partie  dextre. 

C, C,C.  Amfraduofitez  du  Ccrueau. 

D, D.Lafubllancedu  Ccrueau  qui  ellgrilàtre. 

E, E  La  fubftaûce  qui  cil  blanche. 

F,  G  Les  portions  des  Artères  Carotides. 

H  La  partie  Inferieure  du  Troificfmc  ventricule. 

K  L’ouucrtsre  ou  Trou  qui  defeend  du  troifiefme  ven¬ 
tricule  nommé  Valu*, qui  reprefente  la  partie  honteu- 
lè  d’vne  fille. 


La i  glande  Pinciformc  ouConariumicûxec  àcollè. 
n  •^ün“rc  ^cs  Ttjiesou  Couillonscouppczcn  deux. 

1  'V«Lcs  ZV  ates  ou  Fcfïcs  couppccs  en  deux. 

R,  R,R.  Le  petit  Ccrueau  couucrt  de  fa  Pie-mer c  aucc  fes 
radicaux  marquez  par  S,S. 

Autr?sva**Lcaux  <lui  vontaueclcs  Artères  Carotides 
taire  le  VlexusCaroides. 

V,V  LaDurcracrc  rctrouflèc. 

X,X  Les  vailfcaux  qui  vont  de  la  Dure-mcre ,  ou  Membra¬ 
ne^  la  petite  Membrane  ou  Pic-merc. 

Z,Z  La  Dure-mcre  attachée  contre  l’os  Pctrcux  des  deux 
collez. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
U  IX. figure. 


L  Le  Conarium  ou  glande  Pinciformc. 

N, NTey?«ouiV4f*r,FcflcsouTefticulcs  rccouucrtcs  de  la 

Pie-merc. 

O,  O, O, O.  La  produâion  de  la  Durcmere  qui  cnucloppe  le 

QtreUllumoxi  Ceruelct. 

P, P.  Lefcncltrc  &  féconds»»»*  faiddu  rcply  de  la  Dure- 

mcre. 

Q>QLe  dextre  &prcmicr  Siwr:Tat  l’vn  que  l’autre  de  chaf 
que  collé  fuyuentla  futHrc  lambdoidc. 

R.  La  rencontre  &  milieu  des  trois  S#»#x  qui  font  en  la 
Dure-mcre  nommée  d’aucuns  Torcular. 

S  Le  troificfmc  Sinus  de  lanure  mcrc. 

T  Le  quatricfmc  Sinus. 

Y  Le  vaifleau  qui  vient  du  quatricfme  Sinus  eftânt  retour 
né  à  collé. 

XjX  Le  C erebellum  ou  Ceruclet  couuert  feulement  de  la  Pic- 
merc. 

y  Les  petits  vailfcaux  qui  fortcntdu  quatriefmc  Sinus, qui 
fe  dillcminent  en  la  Pic  merc  qui  couure  le  Ceruclet. 
ZjZ  Vne  portion  de  la  Dure-mcre  attachée  de  chafquc  collé 
contre  l’os  Petreux. 


A,A  Le  Ccrueau  couppéplusbas. 

B^CjD.  Trois  portions  du  Ceruclet  rcnucrlccs  fur  le  deuat» 
&  tire  de  Ion  lieu. 

E  Le  Vermiformis  ou  produ&ion  qui  refcrable  à  vn  Ver. 
F,G,H.  Commencement  de  Ja  Spinale  Mcdulle,  cllant 
encore  dans  le  Tais. 

I.  Le  quatricfmc  Ventricule, auquel faultobfcruer  celle 

fente  fcmblablc  à  vnc  plume  taillée  pour  cfcrirc. 

K  Vailfcaux  femblables  aux  veines  qui  s’efpandcntau 

petit  Ccrueau. 

L  Autres  vailfcaux  qui  vont  de  la  Dure  merc  ouMébranc 

a  la  petite  Membrane  ou  Pic-mcre. 

.P, R, R.  Les  cauiccz  qui  lonten  l’os  Occipitafdans  Iclquel- 
lcsclloycnt  contenues  les  parties  du  petit  Ccrueau 
marqué  par  B,C,D. 

S, S,S.Le  lencllrc  ou  deuxielîne  Sinus  qui  cftfaid  de  la  Du- 

re-merc. 

T, T,TLe  dextre  ou  premier  Sinus:  Ces  deuxiciluyucntla 

future  lambdoidc. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
la  V ICI.  figure. 

% 

A,B.  La  partie  dextre  Scfcnellrc  couppcc  plus  bas. 

C,D,É  Les  Amfraduofitcz  cnfcmblc  la  fubftance  grilâtre 
&  blanche. 

F, F  Les  portions  des  Artcres  Carotides. 

H  La  partie  Inferieure  du  troifiefme  ventricule. 

I.  Vn  trou  ou  conduit  qui  ya  iufquesa  ?  Jnfundibulum  ou 
Entonnoir. 

*  La  moyenne &pollcricurc  partiedu  Troifiefme  ven¬ 
tricule  par  laquelle  delToubs celle  portion  du  Ccrueau 
va  au  quatriclmc. 

L  L’A«»x,quiellvn  Trou  qui  du  troifiefme  va  au  qua- 
rricfme  ventricule  cllant  en  ecll  vmbragé  entre  L,&* 


Déclaration  de  s  caraBeres  fontenus  en 
la  X- figure. 

A.  A  La  partie  du  Cerucau,  dclaquclle procède  lamouelle 

de  l’EfpineduDos. 

B.  Le  Conduit  ou  trou  qui  palfc  par  les  Natesoa  FelTcs. 

C.  Le  quatriefmc  ventricule. 

D .  La  glandule  didc  Conarium. 

E. F.  Les  Tf/?«ouTallicules. 

G, H  Les  Natesou  FelTcs. 

l.K  Les  deux  endroids  contre  lefquclsla  Spinale  medullc 
cil  attachée. 

L,M,N,0.  La  Cauité  du  commencementdc  la  Mouelle  ou 
Spinale  mcdulle  qui  reprefente  la  figure  d’vnc  plu¬ 
me  taillce. 

F 


DE  LA  TESTE  OV  VENTRE  SVPERI  EVR  LIVRE  V. 


Si 


P  La  Spinale  medullc  e fl  ici  couppee  comme  elle  com¬ 

mence  à  fortir  du  Tais. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
la  XI.  figure. 

A, B.  La  partie  dextre  &feneftre  du  ferebellumoii  Couelcr. 

C, C  La  partie  du  milieu  du  petit  Ccrueau. 

DH.  L’Anterieure  partie  du  Procès  Vermiformc. 

D, I.  La pollerieure partie. 

E  Le  conduit  du  quatriefrae  ventricule. 

G, G  L’endroit  du  petit  Cerueau  qui  produit  la  fpinale  me- 
dulle. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
la  XII»  figure. 

A>  A  La  partie  dextre. 

BjB.  Lafencftrc. 

C,D.  Les  deux  Procès  du  fler,di<£l  Proceffus  jMammillares 
dont  le  dextre  marqué  par  D,eft  reiroulle  en  arriéré. 

E  LaCauitédans  laquellele  procès  du  lier  dextre  eltap 
puyé. 

G  L’cutrcdeux  qui  feparc  les  deux  cauitcz  des  Procès  du 
Fier. 

H.  Vne  portion  de  la  Dure  mer?  qui  feparc  le  Ccrueau 
en  dextre  &  feneltre. 

I , 1  Ce  que  aucuns  appellent  Procès  tfiammillaire s  qui  en¬ 

trent  enlacaunéou  folles  du  front. 

K  Les  vaifleaux  qui  entreut  au  Cerueau. 

L,M,N,  Les  trois  Cauitezqui  foot  en  l'os  occipital. 

0,P, QT.es  Sinus  ou  Replis  dextre ,  feneltre  &  Moyen  qui 
font  faidts  de  la  Dure  merc. 


Déclaration  des  car altérés  contenus  en 
la  XII  /.  figure. 

A,  A,  B.  B  Les  parties  dextre  &  feneltre  du  Cerueau  recou- 
uertes  de  la  Pie  mere. 

C  C  Les  'Procès  Mammtllaires . 

D  D  Les  Cauitezdediees  aux  organes  du  Fier. 

E  L’entredeux  qui  fcpare  les  Cauitez. 

F  Les  cauitez  du  Tais,  cfquelles  les  Procès  Mammillaires 
preofent. 

G.G.H  Les  veines  qui  entrent  au  Cerueaii. 

I  Le  vailfeau  qui  vient  des  Stnus  de  la  Dure  mere,&  s’ef- 
panden  la  Pie-mere. 

K  Autres  vaifleaux. 

L,L  Inftrumcnsou  organes  du  Fier. 

M  L’alTcmblage  des  nerfs  Vi fuels. 

N, O  Le  nerf  Vifuel  dextre  &  feneltre  auec  la  veine. 

P  Rameau  del’Artere  Carotide, auec  fa  ramification  qui 
vaau  ventricule  dextre. du  Cerueau,  &  à  la  Pic- merc: 
R  ce  qui  clt  marqué  par  R. 

S  Vne  portion  de  l' Antonnoir  didl  Infundibulum ,  qui  re¬ 
çoit  la  pituite  du  Cerueau. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
la  XII  II.  figure. 

A,  A.  Vne  portion  du  Cerueau  auec  le  commencement  de 

la  Spinale  medulle. 

B,  B.  Vne  portion  des  Nerfs  vifuels  qui  partent  horsilc  Tais. 

C, C.  L’Entonnoir  ou  Infundibulum. 

D,  Conduit  qui  du  troifiefmc  ventricule  du  Ccrueau  va 
au  didt  Antonnoir. 

E, F  Rameau  de  l’Arterc  Carotide  dextre  &  feneltre. 

G  Seconde  Paire  des  Nei  fsqui  mcutles  Yeux. 

H  Le  petit  rameau  du  nerf  Gultatif. 

I.  Nerf  Gultatifquiellla  3.  Paire. 

K  Quatriefme paire, dide  Gultatiue. 

L  Vn  petit  rameau  de  la  cinquicfme  paire. 

M  Cinquicfme  paire  qui  vaàl’ouye ,  didte  Auditiuc. 

N  Pctis  rameaux  de  la  fixicfme.qui  ell  didfc  Vague . 

O  Le  cômenccraent  des  petis  Rameaux*de  la  Septicfmc. 

Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
la  XV. figure. 

A,B.  Vne  portion  des  Nerfs  Vifuels. 

C,D.  Les  Arteres  carotides. 

E  L’infundibulum  ou  Antonnoir. 

F  Le  trou  par  ou  parte  ledidt  Antonnoir, pour  toucher  à 
la  glandulc  Pituitaire. 

G,G.  Portion  des  nerfs  de  la  fécondé  paire. 

Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 
laXVJ. figure. 

A  La  glandule  Pi  tuitaire. 

B  L’ Infundibulum  ou  Antonnoir. 

C, C  Portion  des  Arteres  qui  montentau  cerueau. 

D, E, F, G.  Rameaux  defdidles  Arteres, fimflans  enfcmble 

près  le  G. 


Déclaration  des  caraBeres  contenus  en 

la  XVll.  figure. 

A, B.  Arteres  qui  entrent  au  Tais,  lefquellcs  cltans  efparlcf 
font  le  Rete  fri irabile  ou  R  ets  adm  ira  ble. 

C,D.  Les  Rameaux  qui  lontfaids  d’infinis  iettons  dudidt 
Rete  Jitirabile  ou  Rets  admirable. 

E  La  glande  Pituitaire. 


Explication  des  carrBer  es  contenus  en 
U  XVIII. figure. 

A  La  glande  Pituitaire. 

B, C.  L  artiete  desiArtcres, comme  elleslont  entrées  au  Tais 

ou  crâne. 

Exjjlicati  on  des  caraBeres  contenus  en 
la  XIX.  figure. 

A  La  glandule  Pituitaire. 

B  L' Infundibulum  o  u  Antonnoir. 

C, D,E,F.  Les  conduits  qui  portent  le  Phlegme. 


METHODIQUE  DIVISION  ET  DENOMBREMENT  GENERAL  DE  TOVS  t, 
IES  Nerfs  dv  Corps  Hymain»  * 

Livre  VI. 

DE  Ljl  S PINiALLE  MEDVLLE  OV  MOELLE  DV  DOS 

f  Par  fa  plus  grande  partie’T 

r  r  3&pomon,  u'cftaiu  qu'v-  ,  Tant  l’vnc  que  l'autre  portion  viennent  de  la  Aa- 
f  CmM»  !  nc  “ulc  P1CCC  &  {  WuC™«»&  Mt  tirant  vers  lespaniesanter,en- 

Son  Oritrint  J  a,  InonleparCe.  X  res.pres  le commencement  des  Ntrfi  Op>i5»«  ou  VU 

aufeft  du  1  _  «  ,  .  „  /IweL  .-qui  faidlquc  plufieurs  ont  cftin,éla  4.  j.  tf.& 7. 

quielt  au  f  f  Par  fa  plus  pet.  te, .cftant  1  TWr.  des  Nerfs  d'icclup  Cerneau  .venir  delà  SM,. 

L  Cemelet  *  comme  diuilcc  &  fendue  J  M edulle.  1 

(  en  deux. 


La  Sp  INA¬ 
LE  Medu  lie. , 
qui  a  fa  fon 
tamc  du 
Cerucau  , 
cft  comme 
le  Tronc  & 
fleuue  du¬ 
quel  tous 
les  Nerfs  ^ 
qui  font  au 
delfousdu 
Chef  proce 
dent: à  la 
quelle  faut 
confiderer 


De  quelles 
Parties  elle 
cltrcucftuc; 
qui  font 
de 


*  Trois 
Mem¬ 
branes 


P  remitre  s[  ^a<3ue^e  vicnttktaP/e-»»ere,  touchant  icelle  Spinalle  Medulle  imme- 
1  diatement. 

I  Seconde  -^Laquelle  vient  de  laDure-mere ,  cftant  fituce  entre  la  première  Sc  troilîclmc. 

Elle  vient  de  lox  Occipital,  de  l’endroit  qu'il  eftioint  à  la  première  ver- 
l  tebre  du  Col:  Elle  couure  &  enuironne  les  deux  fuldidtcs  membranes 
Troifiejme  x  cftant  plus  forte  &robuftedc  toute  les  trois ,  touchantàtoutes  les  ver- 
f  tebrcs  :  ce  qui  a  efte  faict  afin  qu’en  fe  baillant  les  os  noffenfaflent  lefdi- 
^dtes  Membranes  &  Moelle. 

Trente  Os  *£  Qui  lont  les  Ver  tebre  s  ou  Quelles  de  toute  l’Ejpine  nommée  litchis. 


f*  Eftant  vnique  :  Ce  qui  a  cfté  faidt  dc"1 
i  Nature  ,  d’autant  que  s’il  y  eufteu  I 
SonNomlre j(  dcuxEJpinesdc mouuemcnt  du  Corps 
fi  facilement  :  Ioinr 
’eaft  elle  fi  forte  cftant 
que  fimple  &  vnique. 


Il  faut  noter  que  depuis  Ion  origine  &  commencement 
iufqucs  vers  le  milieu  du  Metaphrtfne  ou  Dos,  elle  cft  allez 
mollaflc,eftantd’vncpiece;  Mais  depuis ccft  endroit  iuf- 
ques  en  bas  ,  elle  fe  diuife  en  infinis  Rameaux  &  fila- 
méts  fcmblablcs  à  Nerfs, comme  pourroit  cftre  la  queue 
d’vn  cheual. 


Les  Diffé¬ 
rences  quel 
lcaouauec 


Ç  La  Moelle 
,  \  ordinaire 

ec  I 

f  La  Moelle 
Wu  c erucxu 


C’eftque  la  Moelle  qui  cft  contenue  auxOxcroift  &dccroift,  &fc  fond,fcruant 
*  :  nourriture  auldidts  Os  :  ce  qui  n’eft  propre  à  la  Spinalle  Medulle  ou  Moelle,  du 


C  C’eft 
J  de  nou 
l  D'os . 

Ç  Pre: 

r" 

I  Scco 
^quio 


Ç  Premièrement  c’eft  que  la  Moelle  du  Dos  n’a  fon  Diaftolc  c’eft  à  dire  Dilatation 
*  n’y  Siftolc  c’eft  à  dire  Contraction  comme  ale  Cerueau. 

f  Secondement  que  la  Moelle  du  Dos  eft  enclofe  de  plufieurs  os,  didts  Vertèbres, 
li  ont  mouuemcnt,  ce  qui  n’eft  pas  fcmblablc  au  cerueau. 


f  Car  fi  elle  n’eut  efté  engendrée  &  fai<fte,ou  toutes  les  extremitez  du  corps  eufient  cité  fins  lèn- 
SaNtcefstte  J  tinrent, &  plufieurs  parties  intérieures  tou  fi  elles  en  eufient  eu,  ce  fut  elle  par  le  bénéfice  des 
T  Nerfs  du  cerueau  qu’il  leur  eut  départis,  ce  qui  n’eut  cité  feuremét,  pour  la  longueur  &  diltancc 
(  qu’il  y  a  du  cerueau  aufdidtcs  parties  &  extremitez. 

i 

f  Afin  d’eftre  la  Source  &  Origine  des  Nerfs,  qui  fe  departentpuis  apres  comme  petis  ruilTeanx:par  le 
V Ihgt  x  moyen  defqucls  le  mouuemcnt  &fentimcnt  cft  donné  à  toutes  les  parties  de  noftre  corps  qui  font 
(  fcubslc  chef  comme  il  fe  verra  en  la  table  fuiuantc. 

f  Laquelle  cft  prefijue  égale  :  rray  cft  quelle  s’apparoift  plusgrofie  &  plaine  ez  endroidts  dcC- 
confijlence  )  quels  fortent  les  gros  Nerfsrcomme  il  eft  ailé  à  voir  vers  la  fin  du  col,  dou  fortentles  Nerfsqui 
.ou  Groffeur  j  voutauxbras,&pareilIcraent  âuxL»mbcs,  3c  commencement  de  l' Os  Sacrum  ,  d’où  forcent  les 
(.Nerfs  qui  vont  aux  cuijjes  Si  ïambes. 

r  *j 


DES  NERFS  LIVRE  VI. 

DIVISION  GENERALE  DES  NERFS  QVI  VIENNENT  DV  CERVEAV. 

r  Eftant  comme  vue  produ&io  Se  allongement  du  Qerueau 
r  Jntmeure  *)  ou  de  la  Spinale  JMedulle  :  telle  partie  relpond  à  l’in ccricu- 
f  Qui  cft  de  triple  fubfta n-  \  \  rc  partie  des  Arbres. 

Qombofition  x  ce,  laquelle  fe  cognoiftH 

£  en fes parties, qui  loue  £ extérieure  j  Qui  font  deux  Membranes  qui  prouicnnent  de  la  7)ureSc 
2  Pir-mere, qui  enuclopcnt  ladite  partie  intérieure  &mc~ 
Fgw^Longue  &  ronde  comme  vn  canal  ou  Tuyau.  (  dullcufc. 

*  Pour  donner  fentimtnt  aux  mcmbres&  J  A  la  Langue, aux  Y  eux,  Oreilles  ,8c  à  la  partie  interne  de  la  Main 
j  parties  capables  de  fentir, comme  \  où  nature  a  mis  des  Nerfs  de  fentiment  fort  exquis. 

1  Pour  départir  le  mouvement  aux  partiesquiÇ  A  tous  les  Mufcles»  en  l’origine  delquels  nature  a  mis  yn 
J  ont  affaire  de  femouuoir,  comme  (  gros  nerf  à  la  proportion  dudntt  mulcle . 

f  Aux  Poulmons,Foye, Ratele, 8e autres  partiesqui  sot  dediccs 
Pour  coçnoijlrt  les  chofcs  qui  nous  peu- i  pour  la nutritiou:& au  £lwr  où  nature  amis pluficurspc- 
Lucnt  offenfer  &  font  nuifibles,commc  £  tlts  Nerfs  Pour  appcrccuoir  ce  qui  luy  peut  nuire. 

Eftant  fort  molle.grolTc&porcufi^ayantfon  origine  de  l' Anterieure 
i  partie  &bafc  du  ccrucau.tousdeuxpaflant  liir  laSelle  dè  l’Os  Sphénoïde ,  fc 
’p remiere,Op  \  vniffent  cnlemblc  en  forme  de  fer  de  Moulin ,  failants  de  leurs  cauitcz 
tique  ou  Vi  X  non  apparentes  a  la  veüc  vn  commun  conduiü,  par  lequel  1  Elprit  a- 
juelle  £  porté  par  lès  deux  Nerfs,  fc  communique  de  l’vn  a  l’autre:  puis  le  lcpa- 
J  rent  derechef  eu  deux,  chacun  nerf  allant  finir  (palfant  pat  la  fente  de 
1 Orbite  )  a  l’0«4pour  faire  là  Tunique  Re  il  forme. 

C  Prend  fon  origine  vn  peu  plus  bas  f  Premiere,ya  finir  auxMufclcs  des  Y  eux 
Seconde ,  ÿ  que  Y  Optique, cllàt  fort  peut  &  dur; 

M otiue  £  lcdiuilè  eni.principaies  parties.  L  Seconde  auMufc  la  Temporal. 

Premier,  le  T  i.qui  vaauMufclc  Temporal, sl  toute  la  loue &pcau 
plus  grand ,  paf-  j  d’icelle. 

faut  par  leTrou  »  i. aux  Genciues  &  deux  molaires, 
de  la  Tioifief  x  3. au  Mufclc£W,a  la  balle  Mauchoucrc  ,8e  lcures1 
me  paire ,  fe  di-  J  inferieures. 

uifantenquatie  J  4.  à  toute  la  Langue,  pour  la  rendre  apte  à  difccr- 
ramcaux  ^ncr  les  faucurs.au moyen  dcquoycft  diète  Gujlatiue. 

Second, qui  cft  le  Ç 1.  Vaau  front fupcrficicllement. 
plus  petit,  pallànt  \  2.  Aux  Mulclcs  de  la  leurc  fupericurc ,  aux  Nari- 
parle  trou  de  la  t  X  nés  &  genciues. 
paire  fediu île  dans  J  3.  A  la  Tunique  interne  du  Nez. 
î’0«/en4.ramcaux  ^4.  A  tous  les  Temples. 

Eftant  deffoubs,&  quafiioignante  à  f  premier,  va  à  la  Tunique  du  ra- 
laTroifiefme  paire,  plus  petite  tou-  J  lais. 

tcfois,fe  diuilànt  en  x.rameaux  £  §econ(l à  la  racine  de  la  Langue. 

Ç  Le  plus  grand  va  au  Mufcle  Templier  &  caché. 
Sédiuifcen  l 

dcuxrameauxx  C  i.va  à  la  Membrane  de  l’Ouje, dont 

j  Le  plus  petitfc  )  cft  diü  .Auditif. 
diuife  en  trois  K  1  .&  3.  fc  méfient  aucc  vn  Rameau 
£  de  la  2.  paire. 

7)extre ,  vapafler  foubs  f  Artère  Soub/clauiere ,  quifaid  vn  an¬ 
gle  droift, retournant  en  haut  aux  Mufcles  du  Larinx. 
Senefire,(\ iiic  la  Trachée  Artere,pzPic.  foubs  la  grande  Artère, près 
le  Cueur,&  retourne  en  haut  aux  Mulclcs  du  Lapnx. 

Lequel  va  tout  le  longdes  co^er,&cnpafiantprendvn  petit 
Rameau  de  tous  les  Intercostaux,  puis  s’envaà  toutes  les  par¬ 
ties  naturelles.  Nota,  qu’aucunefoisilefl  double  &vn  de  les 
Rameaux  pafi'e  deflus, l’autre  defioubs  Y  Ancre  Soubfclauiere. 

rT ïextre,  fc  diuileen  2.  ^  Tellement  que  du  dextre &lènc- 
dont  vn  le  va  ioindre  f  lire  qui  font  deux, font  fai&s  qua- 


1  août  vn  îc  va  loinare  f  îtrequi  iontaeux,iout  raicrs  qua- 
J  aufeneftre,  qui  pâlie  I  tre,lelquels  fe  remettent  en  deux, 
J  defius  l'Ocfopiiague.  J  qui  palfent  parle  Diaphragme, don- 
Stnefre  fe  diuile  en  ».  I  nant quelques  rameaux  auxp oui- 
dont  vn  fe  ioimff  au  I  mons.ôc  c»e»r,finilsant  par  infinis ra 
1  dextre  palfant  par  défi-  j  m  eaux  à  l  Orifice  fupcricur  de  l’£- 
Woubs  l'Oefophague.  jfiomach. 


De 

L’es  ch  r- 
N  e,  louent 
trente  Pai 
res  de  Nerfs 
qui  font  di- 
ltinguézpar 
nombre, fé¬ 
lon  les  qua 
tre  parties: 
de  lbrtc  5 
qu’en  cha¬ 
cune  partie 
il  fortautât 
de  Nerfs  , 
qu’il  y  a  de 
vertébrés, 

pu  Or,par 

ainfîilyena 


nu  Col 

fcptPrti- 


DES  NERFS  LIVRE  VI.  fJ 

DES  NERFS  DE  L’ESPINE  OV  ESCHINE. 

f  Sort  d’entre  l'Occiput  8ch  \  '*nter*mr  <  QsiftpertnuxMufcIe.FW^dn  C.l 

Vofierieur  ^  ^Ct’S^l^'cIes^uC#^* 

(  ?fll(î“‘iduI’rcmict  Tiou  Ç  Vn  Rameau  va  aui  Oreilles  &  au  c«V  de  UTefie. 

Sf etnde  J  *ai“  *a  Prcmicrc  &  fccô  J 

/  jc  vmrfre,  fc  diuifant  en  K  L’autre  fe  pert  vers  ÏApepbjJi  de  la  féconde  vertèbre  difle 
C  deux  Rameaux  f  Dens  ,  &aui  Mufclcs  d’tceUe  partie. 

f  Premier  va  au  Mufcle  Long. 

Troifief-  ^  ^cclUc^  diuilc  en  J  Second  au  Leue»r  de  l'Omoplate. 
mt  îj  quatre  principaux  Ra-  ^  Troifiefme  au  Cuir  du  Col. 

I  mcaux ,  dont  le  (,  Quatriejme  fc  pert  auec  la  quatriclinc  Paire. 

f  Premier  va  au  Mufcle  Trape^e. 
f  Sc  diuife  en  trois  )  S«WauMurde  Pefloral. 

QMtpcJme  ^  principaux  Ra-  Troifiefme  fe  ioindaucc  vn  Rameau  de  la  6. te  y.pairc  en  produisat 
C  vn  gros  Rameau  didt  Diaphragme ,  qui  va  près  le  M tdiafi,n  &  Per». 
...  (  carde. 

Anterieur ,  le-  f  Vn  qui  va  au  Mufcle  Long. 

quel  cille  pl  us  J  Laurreau  Diaphragme, xnccync portion  du quatriclmc 
grand,ayât  j.  T  &  lîxicfmc  Paire. 

Rameaux  (  Le  Troifiefme  va  au  Mufcle  leuant  le  Bras  &  aVOmoplatte. 


I  mcaux,  le 


Cinquiefine  ^ 

{ 


Quife  di- 
uife  en 


{  Vofierieur  -(  LequclfcpcrtauxMufcIcspoftcricursdu  Q>1. 


Du 

Doute  5 
Pxirer 


Se  diuife  en  f  Premier  va  aux  Mufclespoftcricursdu  col  &  de  la  Telle. 

Sixiefine  jJ  trois  Rame-  \  Second  au  Diaphragme. 

aux, le  y  Troifiefme  Ce  ioint  auccvncportiondclay.paircducol&prcmiercdu^/f. 

(,  taphrefne,y  a  au  Bras  &  à  f  Omoplate. 

5  Sc4iftribuc  en  \  Premier  qui  cil  leplus  petit  va  auMufdc  Ltrre&àlaTe/?e. 

•  P  J  \  x.  Rameaux  2  Second  le  mellc  auec  la  lixicfmc  Paire. 

'Première  J  Se  diuifent  chacun  en  ?  Vne  portion  vaau^j. 

Seconde  \  x.  Rameaux  $  L’autre  au  Mufcle  du  Thorax. 


3.4.J.  6.7.  t,  r  Se  diuifent  cha  j 
cun  en  deux  T 
f  Rameaux 


f*  vofierieur  | 


J  Lcfqucls  indifféremment  s’elpandentaux  Mufclcs  du 

Thorax  j  de  f  Omoplate, 8z  du  Col. 


Ç  Se  coulent  auec  Y Attcie  Intercofiale  dans  laCauité  qui 
1  Anterieur  J  au  bas  de  la  cofie,  ren  forci  liant  le  Rainca  ncofial, 
j  qui  fort  de  la6.Paireducer»e4»,puisiettcpluficursia- 

£  mcaux  au  V entre  inferieur. 


Des 
L«  mhes 
cinq  p ai- 


f  Se  diuife  f  Inferieur  ,  qui  a  1  Le  Premier  va  a u  Diaphragme. 
m  Première  x  en  deux  x  deux  Rameaux  y  Le  Second  au  Mufcle  umwaire. 

C  Rameaux  f  Supérieur  -£  Se  pext  en  plulîcurs  Rameaux. 

Seconde  3!  ^‘u^ecn  5  Vn  qui  va  aux  MufdesduFem#r,  ouCuilfc. 

2  i.Rameaux  \  L’autre  va  aux  Tefiicules,  ce  qu’aucuns  prennentpour  le  Cremafiere. 

*)  Troifief  f  Se  diuife  en  5  Premier  va  au  Mu  fcle  Sacre' &  EJchinier. 

me  2  *•  Rameaux  2  Second pafîc  Coubs  l'Os  Vubistyx par  deux  Rameaux  finira  la  lamie. 


ÿuatri-  f  Se  diuife  en  J  Premier,va  au  Cuir  de  la  Verge,8c  au  Scroton  ou  Pour  ce  s. 
\z.P  '  '  r  .  ”  -  -  - 


efme 


finqui-  5  S( 

efme  2  a 


Serowdjs’elpand  à  la  Iambc.-aucuns  d’iccux  finilTcntàla2Joi«/e. 

Se  diuife  en  f  Anterieur  -(  Va  au  Mufcle  Triceps,  à  la  \erge  Sc  yefsie  Sc  au  col  de  la  Matrice. 
Rameaux  x 

C  Vofierieur  Se  pertcnpluficurs  Rameaux  aux  Mufdcs  des  Lumbes. 


f  Sc  diuifent  f  Vofierieur  -(  Se  pert  aux  Mufclcs  Yefsiers. 

' première  •?  en  deux  Ra  x 

£  mcaux  i  ^Anterieur  4.  Scpcrtaux  Mufdcs  de  \'EpigafireSca.  la  verge., 


DcfOr 

Sacrum  X 
•fixV  aires 


Seconde  f  Sc  diuife 
Troifief-  x  en  deux 
me  (_  Rameaux 


■  vofierieur  -(  Sc  pert  aux  Mufdcs  Obturateurs. 

[  Anterieur  4.  Va  finir  aux  Mufclcs  de  la  ïambe. 


f  Premier  va  au  Mufcle  du  Siégé. 

Quatriefme  Ç  Lcfquelles  fc  dillribucnt  )  Second  au  ce/dc  ÏAmarri. 
finquiefime  2  cn  quatre  Rameaux  le  *)  Troifiefme  au  col  de  laverie. 

(.  Stuatriefmc  au  gros  Bojau. 
SiscieJme-^S c  pertfoudaiu  âi’cndroi6lduCro/»jen 


Fiij 


DES  NERFS  LIVRE  VI. 

DIVISION  DES  NERFS  DES  EXTREMITES 


C  Premier 


Br.«*:  vcnats 
des  ç,  6»  7> 
vertèbres 
du  col  &  de 
la  i.8c  2. Du 
metaphrcjhe , 
qui  l'ont  lix 


5 

l  autres,  &  fc  diuife  en  deux  Rameaux  (  couurc  près  1  Article. 


Lequel  apres auoir  ietté  des  Rameaux  aq  J'  Vn  pctitqui  fait  le  ^t*  .  ;fl. 

..,,2-1,.  loLouirenucrfe  lcrayo»&àce-  \  dm  ouR«r«  {  4„“,u„"da 

couldc  &  de  U 

(  conduidlpa^èpannkule^hârne'ux, illï  j  L’autre  plus  grand  qui  (.Main. 

^diuife  au  ply  du  coulde  en  deux  Rameaux,  y.  me  c  fou  e 


4 


Qui  eft  fitué 

foubs  le  Br^,fc  ioi 
gnanc  aucc  luy  la 
IccÔdepairc  foubs 
le  Mulclc  à  deux 


le  mulcic  a  aeux 
Tnifiijmt  T'fl.s,  pelle  entre 

I  il/lecrane ,  &  l'in-  T 
.x.a.r.  J.. 


1 


terne  Jpophyfe  du 
Cubitus.,  allant  le 
long  d’iccluy,  & 
lèd+Uilè  en  deux 
,  Rameaux 


“I  i - 1  -  . 

:c-  \  dius  ou  Ray*»  C 

y 

fe  J  L’autre  plus  grand  qui 
ix.  ^fuit  le  fouldc 

C  Lequel  pafle  foubs  le  ligament  intc-" 
i  rieur  du  Bras, donnant  vn  petit  Ra- 
1  meau  au  Mufclc  JQggrre  »  &  * TAbdu  - 
terieux  ,  *  &e»r  du  petit  Doigt  corne  à  l 'Efiedeur 
qui  cft  •!  dcsDoigtSj&quclqucs  pctisramcaux 
le  plus  /  au  Mufclc  Profond^.- 

niflànt  en  trois,  &  le  fdcuxaucofte 
plus  fouucnt  en  cinq  I  du  petit  Doigt 
Rameaux  ,  lefquels  j  &  Médecin 
icttans  pluficurs  fi-X 
lamcnts  au  cuir  in-  j  tes}. autres 
terne  de  la  main  fî-  j  aux  autres 
.  nill'enc  '  Ltrois  Doigts 

Lequel  finit  en  trois  rameaux,  dont 

\  les  deux  plus  gros  fediuiséten  deux 
ï  x  autres, dcforce  que  de  trois  ileneft 
<*r  * 


Vn  fn 

terieux 
Il  cf 
_  plus 
grand 


QuÂtriefin' 


L’autre  x  auu»,uwwiiv»(<«<  »**■  “ww  - - 

ixterieur  »  faiél cinq, lelquelsvont  finira  la par- 
I  tie  externe  delamain,de  mefmc  fa- 
^çou  que  l'intérieur  a  chafquc  Doigt. 

flceluy  c(l  le  plusgfidJi  gros  de  tous  f  Vn  va  félon  le  long  du  endde 
!  ceux  oui  fontanBras.dcl’cêdpardcf  j  quidefine  &  fe  pert  an  car- 
foubs  le  j  .{bubs  le  Mufclc  a  deux  Te-  j  f.  extérieurement 

L’autre  de-  Deux  von.fi- 


partie  extericurc& derrière  le  Bras. 
Iceluy  apres  auoir  baillé  pluficurs  ra 
meaux  aux  Flechijjeurs  duCoulde  ,  de- 
ualant  par  deflius  l'Olecrane  d  iceluy,  fc 
diuife  en  deux  Rameaux 


cinquiefm 


Î fil, que ,  ictte  plufieurs  Rameaux 
aux  Mufclesqui  font  fituez  au 
bras,  puis  fc  diuife  en  deux  Ra¬ 
meaux, vn 


f*  Intérieur 
l  qui  a  j. 
î  lurgeons 


;  nir  au  P  ouïe  e 
•2  Deux  à  l'Index 

i  ) 

Vnva  finirau 

Médius 

(  dites. 

, r  C  Deux  fîniflentau.A/<- 
}  DeuxauP#»/^. 
ns  f 


ualant  le 
long  du 
Rayon  le  di 
uile  en  y. 
Rameaux 


Il  faut  noter 
que  ces  cinq 
Nerfs  s'entre- 
lalfent  dés  leur 
origine,  &fe 
niellent  enfem- 
bledclbubslxi- 
lè  le  en  forme’ de 
/fcrs-'puis  dcfinct 
tous  en  vn  gros, 
qui  par  apres 
Lie  diuife  en  cinq 
Ç comme  nous 
auons  icy  dc- 
monllré  :  vrajr 
eft  que  Iclon  la 
diucrfitcdulub- 
ieél.ils  pcuucnt 
aulli  varier. 


f 


[  Vnau  Petit  Doigt. 


I  extérieur,  qui  fe  diuife  en  cinq  pe- 
tis  Rameaux, delqucls  chacüfi- 

[  nit  aux  Doj>» extérieurement. 


r  Eli  fituc  plus  basque  les  ptecedens ,  fe  coule  entre  le  cuir  Je  te  Vamicl.  parmi 

Sixiefine  ^  n intcrnc  du  liras  8c  fe  pert  a  la  peau  du  coulde. 

r  Palfe  foubs  le  Péritoine, allant  aupe,  r  icprcmin-finitaux  Mufclesde  lacuifle. 

'rentier  x  tit  Trochunter ,  eftantlc  plus  hault  de  X  .  /•.lircn,l„M1,T 

(  tous, puis  fe  diuife  en  deux  rameaux,  \  ic/erond,  fe  pett  au  cuit  en  plufieuts  Rameaux. 


-  Eft  fituc  plus  bas  que  le 

j  premier, defeendant par 

\  Second  ’jl'^iw.puisfe  diuife  en!  S(  S 

2  grands  Rameaux  L  l 


Defeendaueela  veine  aux  Mufclcs internes  delà 


Profond  ^  c^finiifantdelfus  le  Ginouil. 


,//f,nnliiantuciius  »c  v,..,,*.*.. 

Suit  la  S ap/,™e,&  eft  caché  dcfsnubs  icelle ,  félon 
le  dedans  de  la  ïambe,  va  finir  an  bout  du  vied. 


T  roifitjn 


Eft  fitué  plus  basque  les  deux  fufdias,  f  Vn  fc  pett  aux  Aines  &  Ma  partie  Honteufe. 
dcfccndparlcTrou  qui  eft  à  l  Os  Sans-  x  ... 

nom, puis  fc  diuife  en  deux  Rameaux  C  l  autre  aux  Mufclcs  de  la  c mjfe. 

- 1  Va  fupericurcmct  félon  le  veroni  finir 
•  |  en  dix  Rameaux  dont  chafquc  Doigt. 

C  Va  felole  gras  de  la  lobe  finir  foubs 
Intérieur  j  le  vi«d en  cinq  Ramcaux,chacuafc 
K  diuilànt  en  deux,  pour  finir  deux  à 
(u  chafquc  Doigt. 


fEft  le  plus  grand,gros  &  fort  de  tous  ceux  j 
!  de  noftrc  corps, venant  des  h  .paires  fupc-  ( 
Quatri-  J  rieurc*  de  f  Os  Sacriï.doimant  de  fon  rr»nc  y 
.  efme  1  pluficurs  Rameaux  aux  Mufcles  de  la  cuif- 
j  fe ,  puis.fc  diuife  au  Urret  en  deux  gros  & 
^courts  Rameaux,  chacun  fe  diuilaut  e" 
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EXPLICATION  DES 

cara&cres  contenus  en  la  pre- 
micre  Table  de  s  Nerfs. 

Declarationde  la  VU.  figure. 

A,  A,  A.  Monftre  la  fuperfiiee  du  Cerucau  dcnucc  de  fes  me- 
blancs. 

B  Le  petit  Cerucau  ou  feruclet  di£t  Certbellum  en  latin. 

C  Les  Procès  ou  ProduétionsMammillaires. 

E  Vnc  portion  de  la  Spinalle  mcdulle,fortic  hors  le  Crâ¬ 
ne  ou  Tais. 

F  L’vn  des  Inftruments  de  l’odorat  ou  Fier. 

G  L’vn  des  nerfs  Optiques  ou  vifucls. 

1  LaTuniquc  de  l’oeil  en  laquelle  le  nerf  de  la  veine  s’ef- 
pand  &  aboutit  nommée  /. tmphiblijloide  ou  Rétiforme. 

K  La  féconde  Paire  des  nerfs  du  Cerueau  nomme  Motif. 

L  Vn  rameau  de  la  Troificfme  Paire  des  Nerfs 

M  La  Troificfme  Paire  des  nerfs  du  Cerucau  nomméG»- 
fatif 

N  Vn  rameau  de  la  Troificfme  Paire  qui  va  au  front. 

O  Autres  rameaux  de  la  Troificfme  Pairejqui  vont  en  la 
Machouerc  d’enhaut  ou  fupcrieurc. 

P. P.  La  tunique  Interne  du  nez, en  laquelle  fc  diftribuct 
plufieurs  rameaux  de  la  Troificfme  Paire. 

Autres  rameaux  de  la  fsfdi£te  Paire  qui  fc  diltribucnt 
au  mufcle  Temporal. 

R  Ce  rameau  viend  du  Tronc  de  la  troificfme  Pairc,&  fè 
ioint  plus  bas  aucc  deux  rameaux  de  la  Cinquiefmc 
Paire,lclquelsvontaux  mufclcs  de  la  Bouche. 

S  Autre  rameau  de  la  Troifiefmc  Paire  qui  va  aux  gen- 
ciues  des  dents  Maxillaires, &  f  infère  mcfrack  la  raci¬ 
ne  des  diftes  Dents. 

T  Autre  rameau  delà  troifiefmc  Paire  qui  va  finir  à  la 
machoucre  Inferieure  &lcurc  dembas  ou  Inferieure 

V  marquée  par  V. 

X,X  Rameaux  qui  vont  aux  Dents. 

Y  La  plus  grande  partie  de  la  troifiefmc  Paire  qui  cft)  ef- 
panduc  en  la  langue. 

2  La  Quatriefme  Paire  des  Nerfs  du  Cerueau  qui  s’ef- 
pandau  palais, dictauffi  Guftatiue. 

a  La  Cinquicfme  Paire  des  nerfs  du  Cerucau,  dediees à 
l’ouye, nomméç  *4 uditiu f. 

$  Celte  lettre  marque  vnc  portion  de  la  Cinquicfme 
Coniugaifon,  laquelle  cft  portée  en  laCauitc  de  l’os 
Tctreux  diâ  Qcecum  for  Amen. 

d  Vnramcaude  la  cinquiefmc  Paire  qui  va  aux  mufclcs 
de  laMachouerc,d’cmbas  ou  Inferieure. 

ce  La  fixicfmc  paire  des  nerfs  du  Cerucau, nommée  Vaga 
OU  Vagabonde. 

f  Lcsrameauxdc  lafufdi<ftepaire,lcfqucls  vontaux  mu- 
fcles  du  Col. 

Les  autres  rameaux  qui  vont  aux  mufclcs  du  Lsrinx. 

*  Le  nerf  coftal  qui  eft  la  première  diuifion  du  Nerf  de 
la  fixiefme  coniugaifon. 
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*  *  Nerfs  de  la  feptiefrac  Coniugaifon  du  Cerueau, lequel 

va  à  la  langue. 

AA.  Le  rameau  plus  cflcué  dclafeptiefme  pairc.J 
i,i  Aucunes  petites  parties  des  nerfs  Entrecoftaux  venants 
de  l’Efpinc,lcfquels  rcnforciflcnt  le  rameau  Cofialji a- 
ferants  en  iccluy. 

k  Nerf  Stomachique  qui  cft  le  fécond  nerf  de  la  diuifion 
de  la  fixiefme  paire  du  cerueau. 

I,*-»®.  Nerf  Récurrent  dcxtre,qui  a  trois  origines  qui  fc  met¬ 
tent  en  vn  rameau, lequel  monte  &  retourne  en  haulc 
comme  il  appert  par  la  lettre  m.C’eft  le  troifiefmc  ra¬ 
meau  de  la  fixicfmc  coniugaifon,ouPaire  du  Cerucau. 
o  L’afïcmblagc&  vnion  de  lafixicfmc  &  fcpticfme  paire 
des  nerfs. 

p,p  Le  Nerf  Récurrent  feneftre  montant  en  n.  haut  coru- 
n  me  il  appereparn. 

q  Lcspetisramcauxquivontaux  Poulinons, 
r  Les  rameaux  qui  vont  au  Periotrdf. 
f  t.u  Les  ramifications  des  nerfs  Stomachiques  dextre  &  fène- 
ftre,Icfquels  voutà  l’Embouchcurc  ou  Orifice  fupe- 
rieurdcl’Eftomachjdont  la  fin  &  extrémité  du  gau¬ 
che  va  finir  au  Creux  ou  partie  Caue  dufoyc ,  marque 
x  par  x. 

y  Ce  rameau  fc  penal’ Epiploon  ou  Coiffe,  dont  la  fin  3c 

*  extrémité  vaau  fiel  ou  QyftisfelUs  marqué  par  *, 

z  Ccramcau  va  finir  à  TJ  nteftin  Colon. 

i  Ccramcau  va  à  l’Omentum  ou  coiffe. 
t  Ce  rameau  vakflntejlin  Qolon. 
j  Rameau  qui  va àlaRattc. 

4  Ce  rameau  va  al' Omentum  ou  Coiffe, 

j  Ce  rameau  qui  vaau  fond  du  ventricule  &  kl’ Ornent». 

6  Ce  rameau  vaau  Mefxntere }  donnant  quelques  ramc- 
I  aux  aux  Boyaux,  prochains. 

7  Rameau  qui  vaau  Rein. 

8  Ce  ram  eau  va  au  Mefantere  &  aux  Inteftins. 

9  Ce  rameau  va  à  l'Omentum  &  au  Boyau  Colon. 
r  o  Ce  rameau  va  au  boyau  nommé  Duodénum. 

1 1  Ce  rameau  vaau  fond  du  ventricule. 

Explication  des  lettres  contenues  en  U  II.  figure 

de  U  première  Table  des  nerfs. 

A  A  A.  Montre  la  fuperficic  ou  face  extérieure  du  cerueau» 
dénuée  de  fes  membranes  Pie-mcrc&Durc-racrc.  , 

B  B  Le  Qeruelet  ou  Qerebellum. 

C  CLcs  deux  procès  ou  produirions  Mammillaires. 

D  Le  Commenccmêt  de  la  Spinalle  Mcdullc  ou  Moucl- 
lc  de  l’Efpinc  du  Dos . 

E  Vnc  portion  delà fiifdiiTcMouclle. 

F  L’vn  des  Inftruments  de  l’odorat  ou  fier. 

G  L’vn  des  nerfs  Optiques  ou  yifuels. 
i,i,j  Les  trois  nombres  montrent  trois  rrous  qui  font  en 
j  ect endroit, dcfqucls.r,}.  fonteeuxpar  ou  pafTent  les 

i  Artères  Carotides,  &  t.  montre  le  trou  qui  va  allnfon- 
dibulum  ou  Entonnoir. 

F  iiij 
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H  L’alfemblage  des  deux  nerfs  Opines  qui  reprefcntët  la 
figure  d'vnfcrde  moulin. 

I  La  Tunique  de  l'ocil  en  laquelle  le  NctfGÿtt'<p«fcf- 
pand  &  aboutit,  nommee  Retiforme. 

K  SccondePaircdcsncrfsduCerueau,laquellc  eft  mo- 
tiue  des  Yeux. 

L  Le  ramcaudc  latroifiefinc  paire. 

M  Autre  plus  gros  rameau  delà  troifielme  Paire. 

Z  La  quatric fin  c  Paire  des  nerfs  du  Ccraeau  laquelle 
cil: nommée  GuJJatiue. 

a  La  Cinquicfinc  Paire  des  nerfs  du  Ccrueau,npmmcc 
Auditiuf. 

$  Cette  portion  de  la  cinquicfme  Paire  faidl  la  mcml?ra- 

nequieftau  Cæcum  foramen  qui  eftën  l’os  Pctreux,  la  ! 
quelle  membrane  on  nomme  Tabourin. 

b,c  Deux  rameaux  de  la  cinquicfme  Paire. 

d  Vu  rameau  de  la  cinquicfme  Paire  allât  aux  mufcles 
de  lamachoucrcd’embas,  ou  Infeticure. 

Sixielmc  Paire  des  nerfs  du:  Ccfucaudaqucllc  eft  di 
de  Vaga. 

Lafcpticfmc  Paire  laquelle  fe  diftribuc  à, la  langue. 


Déclaration  des  cdraHeres  contenus  en  la  III.  figure  de  la 
l.  Table  des  Nerfs,  en  laquelle  font  principalement 
deferis  les  nerfs  tfeçurrens  dextre  (3*  fenejlre. 


quel  pafle  foubs  l’Artcrc  Soubflauiere.  Q^montre  le 
Nerf  qui  monte  le  long  de  la  Trachée  ^ irtere . 

R,  S, S.  La  Reflexion  ou  retour  du  Nerf  Récurrent  feneftre 
qui  paire  loubs  le  rameau  defeendant  de  la  grande 
Artère,  dont  S, S  montre  le  Nerfqui monte  le  longdc 
la  Trachee  artrre. 


Déclaration  des  caractères  contenu  s  en  la  III I. figure  de  la 
I.  Table  des  Nerfs ,  laquelle  defcrit  U 
fpinalle  bledulle^u  mouelle  du  Dos. 


Monftrele  commencement  de  la  Spinalic  Medullc 
La  Spinalic  Medullc  Portant  hors  de  la  capacité  du 
Tais  ou  Qrane. 

Comme  laipinallc  medullc  commence  à  fe  feparcr 
&diuifcren  infinis  rameaux,commc  la  Qjrcuc  d’vn 
Chcual. 

C  e  qui  eft  marqué  depuis  D  iufquesàB.  en  montant 
cil  caché  dans  les  Vertèbres  du  Col  ayant  fepe  Ra¬ 
mifications  de  chafquc  colle  marquées  par  7. 

Ce  qui ellmarqué  depuis  E  iufqucsà  D  en  montant 
&  depuis  7.  iufqucs  à  19.  eft  caché  dans  les  Vertébrés 
du  Dos.ayant  de  chafquc  collé  douze  Rameaux. 

Ce  qui  ellmarqué  depuis  F,  iufqucsà  Eenmontant: 
&  depuis  1 9  iulques  à  24.cH  contenu  dedans  les  Ver¬ 
tèbres  des  Lübes^y'kt  cinq  rameaux  de  chafquc  collé. 
Ce  qui  cil  marqué  depuis  G  iufques  à  F  en  montant 
&  depuis  30.  iulques  à  24.  eft  contenu  dedansl’Or  Sa¬ 
crum, ayant  lîx  rameaux  de  chafquecollé. 

Ccqui  cllconrcnudcpuis  H  iulquesà  G  cnmontât, 
montre  l'extremité  de  la  Spinalic  medullc,  laquelle 
fort  de  la  fin  de  TOsSacrumtta  manière  de  Nerfqui  11’a 
point  de  compagnon, comme  lcsautres,qui  viennent 
des  parties  latérales  d’icelle. 

3.4  5-6.7  Parles  cinq  Caradcrcs  eft  dcmonllré  le  ctfmen- 
ccmcnt,&  origine  des  cinq  dernières  Paires  ou  con- 
îugaifons  des  Nerfs  du  Ccrueau,  dont  leTroilîcfrac 
&  Quatrième  vont  au  Palais  &  le  Cinquicfme  a 
l’ouye;  le  fixiefme  cil  Vague:  &  le  fepticimcfc  di- 
Hribuc  principalement  à  la  langue. 
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EXPLICATION  DÉS  C  ARA-" 

cteres  contenus  en  la 
1  i.  figure  des  Nerfs. 

A  Le  lieu  de  la  Spinale  medulle,ou  Mouelle  du  Dos,  la 
parc  ou  prcmicicmcc  elle  encre  dedans  les  Vcrccbres 
du  Col. 

J  Les fepcVcrtebresdu  Col. 

8,9^10,11,12,1  j, i4, ij, 16,17,18,1 9.  Les  douze  Vertébrés 
du  Thorax. 

10,21,12,2},  24.  Les  cinq  vertebres  des  Lumbes. 
25,26,27,18,29, 30.  Les  hx  Vertebres  de  L'os  Sacrum. 

G  La  dillribution  du  rameau  pollerieur  de  la  première 
Paire  des  Nerfs  du  Col, qui  le  pert  aux  mulclcs  du  Col 
&  qui  meuucnt  l’Omoplate  en  haulc. 

H,I  Dillribution  du  rameau  anterieur  de  la  première  pai¬ 
re  qui  va  au  Mufclc  Deltoïde. 

M,M.  L’entrefuitc  du  gros  rameau  de  la  fécondé  Paire  qui 
fe  diflribue  au  fommet  de  la  Telle. 

N  Le  rameau  anterieur  de  la  fécondé  Paire. 

O  Le  rameau  pollerieur  de  là  Troilîelme  Paire, lequel 
le  retourne  en  derrière  vers  l’Efpine  :  Tous  les  rame¬ 
aux  pollerieursde  toutes  les  Paires  des  Nerfs,  depuis 
celle  Troilîelme  îulques  a  la  Vingt  quatrielme,  en- 
fuyuent  la  dillribution  que  faidl  ce  rameau. 

P  Le  rameau  anterieur  de  la  Troilîelme  Paiie,lequelfe 
diuife  en  quatre  rameaux  marquez  par  QJGSjT. 

4  Le  rameau  de  la  Quatrielme  Paire. 

V.  Le  rameau  pollerieur  de  la  Quatricfme  Paire. 

X  Le  rameau  pollerieur  de  la  Quatrielme  Paire,  lequel 
cltdiuile  en  trois  rameaux. 

Y  Le  premier  cfl  marqué  par  Y.  Le  Secôd  par  a, Le  troi- 
a,b  fiefmeparb. 

5  La  cinquicfme  Paire:  Son  rameau  pollerieur  aparoifl 
cd  élire  marqué  par  c.& l’amcrieur  par  djlequclpai  apres 
c  faiél&produit  le  NcrfD;4p/?r4^w<t»gMeniarquépare. 
f  Le  ictton  du  rameau  anterieui  deliiCinquilcmcPai- 

rc,  lequel  fc  va  relpandre  iulques  aux  mulcles,  tenant 
g,h,i.  le  Bras  &  L'Omoplatte ,  marquez  par  g,  h  &  i. 

6  Sixiefme  Paire.  ° 

n,  n  Le  Diaphragmatique  compofé  de  trois  iettons  oü 
rameaux, marquez  par  b,e  &  in. 

0,0  L  inlcrtion  dudidl  nerf  Diaphragmatique. 
q  Lcntrclalfemétou  Rets  que  faill  ie  rameau  anterieur 
de  la  fixicfmc  Paire, auec  les  voilîns. 

7  SeptiefmePaire. 

f.  L’alfemblagedelalèptiefme  Paire,  auec  les  Paires 
circonuoilînes  qui  enuoyent  lés  Nerfs  aux  Bras. 

8  Huidtielme  paire, ou  première  qui  fort  des  Vertebres 

du  Dos. 

x  Alfemblage  de  la  huidlicfme  paire  auec  la  feptiefme 
duquel  afsemblage  quelques  nerfs  sont  enuoyexau 
Bras. 

y  Le  rameau  qui  fonde  la  huidhcfme  Paire,  lequel  le 
rerroulfe& monte  enhault  veis  la  Poitrine  aux  muf- 
clés  du  Thorax. 

9  Ne ufielme  Paire  ou  fécondé  du  Thorax. 

z  Lerameauantcrieurdelafecôdepairequilè  rctrouf 
fe  comme  celuy  quiell  marqué  par  y. 

10,  U,  t2,  tj,  14,  iy,  16,  17,  r8,  19  Ces  caraélcrcs  mon¬ 
trent  les  dix  Paires  de  nerfs  qui  relient  des  douze  Pai¬ 


res,  lelquels  fortent  du  Dor:  cllants  lèmblables  les  vus 
aux  aucrcs.Ils  loncdiéls  fntercoJlauxtd’autamqu'  AsCc 
coulent  dans  la  cauité  qui  cfl  loubs  la  Colle ,  auec  la 
Veine  &  Artère,  le xoiguant  au  Nerf  Coltal  pour  le 
renforcer. 

8  Les  rameaux  qui  fortent  des  nerfs  Intercojlaux, 

99.  Les  nerfs  qui  lonccnuoyez  au  mulcle  Treslarge  venir 
des  rameaux  des  Inter çojtaux . 

1 J  Ces  nerfs  s ’eflendent  au  muifcle  T  re  (large. 

1.  Premier  nerf  qui  entre  au  Bras. 

22  Second  Nerf  qm  entre  au  Bras. 

3  3  Troilîelme  nerr  gui  va  au  Bras. 

4  4  Quatrielme  Nerf qm  va  au  Bras. 

y  5  Cinquicfme  Nerf  qui  va  au  Bras. 

6  6  Sixiefme  Nerf  qui  va  au  Bras. 

À  Rameaux  du  troilîelme  &  quatrielme  Nerf  cfpars  das 
les  mulclcs  du  Bras 

A.  Le  rameau  du  Cmquiefme  Nerf  lequel  fuit  la  Veine 
TBafiiique  pour  la  plus  part. 

*  Ladiuifion  du  fécond  Nerf  du  bras  qui  fefaid  vers  le 
ply  du  Bras. 

T  Lepetitramcau  de  ladiuifîondu  fécond  nerf  du  Bras 
qui  fuit  le  Radius  comme  le  plus  grand  luit  le  Qubuw. 

B  Ce  rameau  ici  vient  delà  20. Paire, eilant  toutefois 
marqué  fortir  de  lazi  .ce  quiell  faux,  ayant  pris  la  21. 
pour  20.  Iceluy  nerf  luitles  vaille  aux  Spermatiques. 

20,21,21,23,24.  Les  cinqpaires  desNerfs  qui lortentdes 
Lumbes. 

25,26,27,28,29,30.  Les  lix paires  desnerfs  qui  fortent  de 
/  Os  Sd£T«m;plus  le  lin  bout  de  la  mouelle  qui  eltloubs 
le  nombre  30. 

14  Le  premier  Nerf  qui  entre  en  la  CuilTe. 

iy  Le  rameau  du  premier  Ncrfde  la  cuilie  elpanduen  la 
peau. 

16  Autre  rameau  du  premier  Nerf  de  la  cuilfc  ,  clpandu 
aux  mulcles  d’icelle. 

17  Second  Ncrfqui  entre  en  la  Cuilie. 

18,18,18  Le  rameau  fuperficiel  du  fécond  Ncrfde  la  cuilie, 
lequel  va  félon  la  parue  interne  de  la  ïambe  finirai! 
bout  du  Pied. 

K  Le  rameau  profond  du  fécond  nerf  de  la  CuilTe. 

19  Le  troilîelme  Ncrfde  la  CuilTe. 

20  Le  rameau  de  la  troiflefine  Paire  qui  fe  pert  aux  Aines 
&mufcle  Triceps. 

11  Quatrielme  &  le  plus  gros  Nerf  delà  CuilTe. 

2  2  Les  rameaux  du  quatrielme  Nerf,  lelquels  font  ren- 
uoyezau  commencementdes  mufclcs  qui  prennent 
leur  origine  des  Condiles  de  l’os  de  la  Cuifle. 

23  Ladiuifion  du  quatrielme  Nerf ,  laquelle  ie  faiél  en 
deux  rameaux  gros  &  courts. 

24  Rameau  Intérieur  qui  fort  de  la  diuiflon  du  quatrief*. 
me  Nerf. 

2 y  L’exterieur  &  plus  grefle  rameau  de  ladiuiliondu  qua- 
triefmeNerfde  la  CuilTe. 

26,26,26  Le  ictton  durameau  extérieur  lequel  ya  félon  le 
petit  Fo/sile,  ou  petit  os  de  la  ïambe. 

27,17  Le  ictton  du  rameau  Intérieur  lequel  va  finir  foubs 
le  Pied. 

28  Le  ietton  du  rameau  extérieur  lequel  fe  mefle  auec  le 
rameau  Intérieur. 

i9  Vne  portion  du  rameau  Intérieur  qui  fe  diuife  en  plu- 
fleurs  iettons  qui  finillontau  ((ou  du  pied. 
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De  l’O-  \  Rhomboide. 
moplatte  x  Trapèze. 

■cinq, le  /  Lcueur  propre. 
^Treflargc. 

P Pérorai. 

|  Enfoncé. 

1  Soubfcpineux  mi 
Du  B  rds  v  7 {otitndus  Muter. 
huid,lcX  Rotundus  Maior. 

'  Dcltoidc. 
Sufepincux. 
Propre  Abcflcur. 
JTrcs  large. 


Delà  Ma-\  Honteux. 
irice  1.  •  ?  Accélérateur. 


».  1=  î 


Sphindcr. 


rSoubfclauier. 

Grand  Dentelé. 

1  Dentelé  fuperieur^ 

Dentelé  inferieur. 

46.comprc.  J  Intcrcoftals externes  y  ir. 

y. du  j  Entrecartilagineux  internes  y  6. 
Sacré  Lombaire. 

Triangulaire. 

Entre-cartilagineux  externes  & 
Intcrcoftals  internes  y  11. 
m. Diaphragme . 


t  les  y 
ventre  in 
fcricur 


TPfoas. 

*  r  1  iinm 


dc  la  Cuijïc 
14.  le 


l  Scutigloflus. 


*,qua-  y 
trc,lc 


Long. 

Court. 


("Stilogloflus 
l  Millogloflii: 

Langue  4  HemilqglofluS. 
cinq  le  J  Bifîgloflus. 
^Collateral. 

_  ,  f  Stiloide. 

\  Hyoidc. 

L  Stcrno-hyoidé. 

*  Com-  f  Caché, 
muns  x  Collateral 
[  Brôchique 


“  Rond* 
du  T{ayo  J  Quarté.  ! 

4.  le  1  Long. 

£  Court. 

*  Flechifleur  inferieur. 
Du  Car-  ^  Flechifleur  fuperieur. 

Extenfeur  fuperieur. 
EXtenfeur  inferieur. 

Palmaire. 

Profond. 

Sublimis. 

Extenfeur  des  Voigti. 
Vermiformes)- Quatre 
Deux  Abdudeurs. 
Hypotenar. 
Intcroflcux  y  Six. 


T  Flechifleur  du  Voulce. 

J  Pollicis  latérales  ou  7 
poulet  v  (potoyeurs  du  Voulce.  j 
f  Tenar. 
j^Moyen. 


I1  Iliaqu* 

Grand  fc/fier. 

Moyen  fefller. 

!  Petit  fcflicr. 
f  Gémeaux  y  Quatre. 


*  Interne. 


dc  la  ïambe 
vnzes  le 


du  Tarfi 
huid,  le 


des  7)oigts 
ry.  le 


[Obturateurs  t.  J 


r  Membraneux. 

*  Confturicr. 

I  Droid. 

J  Vafte  Interne. 

)  Vafte  Externe. 

I  Cuiilicrou  crural. 

Biceps  ou  Triceps. 
Dcmincrucux. 
Dcmimembraneuxj 
Gtcfle. 

^Poplitaire  ou  lartier, 

"Iambier  Anterieur, 
i  Efpcronniers  y  Deux. 

Gémeaux  )-  Deux. 

/  Solcusou  folaire. 

\  Plantaire, 
(jambierpofterieur. 

"Extenfeur  des  Doigts. 

|  FlechilTcurs  y  Deux. 

I  Court. 

!  Vermiformes)-  Quatre. 
I  Abdudcur  did  Pedieus. 

I  Hypotenar. 
^Entrcoflcux)*  Huid. 


f  Flechifleur. 
duPe«/c«  3.,  J  Extenfeur. 
7  Tenar. 


Somme  pour  mouuoir  la  moitié  de 
toutes  les  parties  du  Corps,  il  y  a  aof. 
Mufcles,  &  le  Diaphragme  .-qui  eft 
pour  tout  le  mouucmentdu  Corps 
Humain  41 3. Mufcles  .-Nommez  In- 
ftrumentsdu  mouuemcnt  voluntairc. 
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Pcm-lc  (%»  déchue  collé  qui  le}  fPrendfonorigine  de  lafiipericure  partie  duSremm.de  la  clauimle 

rnouuemec  .  tue  en  bas  &  le  ride,  fai'  ,  M tmlranmx  .  &  Acnmen,Hc  BJpine  iz  Voet.pUte,lL  de  toutes  les  Efpmes  des  Ver- 
du  Fr»w  il  y  *  faut  dîners  mo  , menteurs  V  Puuritr  ou  J.  relrerdu  Celle  £,tfÿ„,.  Tas'iolerer  a  la  moulé  du  lrtm  AzNex,  de 
«deuimul-  j  poot  la  diuerficedcs  fibres  l  Large  j  la  Uarefrperimre  le  inferieure  iuMemm,Sc  Gerge,  donnamaucl- 
cles  (_qu  il  a.Erfe  nomme  J  ^qucsfibrcsà  la  racine  de  l'CW/e,  qui  faitqu'cllcs  lcmouuc. 


f  Vient  du  fond  intérieur  &  fupcricur  de  Yorbite  eftant  fortdelié* 
Onuwr  jj  va  s’inférer  par  vn  tendon  membraneux  &  large  par  dclloubs  le 
C  cuir  &  toute  l’extrémité  du  çjl.  ^  - 


Pour  mou-  T-z'/iqui  la  leue  en  haut, 
uoirlesPdtf-  |  pour  ouurir  l’oeil. 
pier's  fupe-  \ 

rieur es, il  y  K  5  Prend  fen  origine  de  la  partie  luperieure  de  la  ?«,.,,<!,&  Mah,m  :  va  sm- 

a^.mulcltfs,  i  De»x,  qui  la  f  g radfermeur  \  lcrcralamoitiedu  Ci/lupcrieur,ioiguantibncompaonon. 
troisdecha-  1  tircten  bas,  J  r  ° 

que  collé  (j>our  clorrc  )  5  Vicntdcla2Çrfo»edH^prcslegrand^*w»f:vas’infcrcr,en  montantparfes 

l’œil.  (,  Petit  fermeur  \  fibres  obliques  à  la  moitié  du  Tarje,i oignant  fou  compagnon. 

Pour  le  Ne%  T-vaquiledi-  ?  C  Vient  delà  Tommette  diCtc  Ma1*m,  qui  regarde  vers  le  Nez:  vas’infcrerparfcsf - 

îlya-f.muf-  \  late  J  Dilatateur  \  bres obliques cxtcricurcmcntai’4i7<?du Nez.. 
clés  ,  deux* 

de  chaque  /  un  ?  j  Prend fon origine  de  l'extremité  intérieure  del'Osdu  JŸeaivas'infercràl'cxtrc. 

colle.  ^qui  le  ferre.  \  Comprimeur  \  mité  du  Cartilage  intérieur. 

f  Vientdcl  Os  Z^owrf.  vafinir  extérieurement  à  l'extrémité  delà 
Z-i&om*  X  leure  fupcricure  &  inferieure ,  pour  ruer  les  leurcs  l'vne  contre 
4  l'autre  en  leshaulfant. 


Pourlc 
mouuemét 
des  Lettres  il 
y  a  douze  , 
mufcles,  fix 
pour  la 
moitié,  à 
ipauoir 


f’Deux  qui  la 
tire  en  haut5 
j 

la  Lettre  fu-  J 
perieure  ^ 

1  un  qui  la  f 
j  baillé  ou  j 
v«  ferme  ^ 


,  Otillitr.  5  Prcd  fon  origine  de  la  cauitc  de  la  Mamlibule  Cupcticntc ,  d’où  fort 
i  laü«i  Oeiüiei'e.vafinirpardchorsa  l'extremité  de  la  Lettre  fupcncu- 

f  Vient  de  toute  lamoitié  de  la  Maada haie  lupeiieurc  le I011  la  àl  j- 
Alaifeur  oui  cine  des  Dents:  rafinirpar  fcsfibrcsdelices  à  l'extremité  de  la 
large  £  £e«refupcrieurc,cltantioreioinétaucc  fort  ^Andagotâjle. 


Trais  pour 
tla  Lettre  in-  : 
ferieurc. 


rVettx  qui  la 
'  tirent  en 
1  bas. 


r 

£  Le 


Pour  mou 
uoir  la  Ma 
ebouere  infe¬ 
rieure  il  y 
dixraufclcS: 
cinq  pourla 
moitié, 
defquels 


Quatre  la  ti¬ 
ret  en  haut. 


r  Vient  de  la  Mandibule  inferieure, près  la  racine  de  la  Dent  Ca- 
Lc  Lang  X  ninc:  va  finir  extérieurement  à  Y  Angle  de  la  Lettre  inferieure  6c 
4  fupcricure. 

(ferieurc. 

Cewrt  •£  Vient  du  hau t  du  mon;  va  s’inferer  à  l’extremitc  de  la  Lettre  m- 

1  i  qui  ferme  f  r  Vient  de  toute  IxMandibule  inferieure,  ou  cft  le  commencement 

|  ou  leue  end  Fermeur  ou  d  de  la  racine  des  Dents;  va  finir  par  dedans  la  Leurex  l'extremité 
Lhaut  4  Fleueur.  4  d’icclic. 

Il  prend  fon  origine  de  l’extremitc  pollericurc  &  inferieure  de  l’Os  foranal,  & 
p  Temporal  \  de  lapartic  moyenne  de  l’Os  Pariétal,  couuranc  tout  l'Os  l'extrémité 

ou  J  fie  l’Os  Sphénoïde,  comprenant  toute  laregiondes  ?«»/>/«, paUancfGUzl’OsZig*- 
Crotaphite  j  ma:s  en  va  inferer  à  Y  A  pophyji  de  la  inferieure  nommée  Qoreni,  citant 

''fort  ncr  ueux  au  dehors, &  charnu  au  dedans. 

f  Ayant  des  Telles,  vne  dcfquellcs  vient  de  l’Os  Tàgoma,  l’autre  de  la  Pom¬ 
mette,  dont  les  fibres  s’entrccroifent  obliquement,  les  vues  allant  par  dcflus,lcs 
dnmjjct* r  x  autres  pardelïoubs:  Car  celles  qui  viennent  de  la  vomment ,  vont  à  V Angle. 

ti-J  ou  ■  X  ficlaAfrff/;tf«f^infcrieure,dcpuisjccIuyiulqucsàlaRacincder^(y/^y#nom- 
ut.J  CMaftheur  •  mec  Çeroni:  Et  par  fes  fibres  qui  viennent  de  l'Os  Zigoma  vont  depuis  l'Angle 
de  ladi&c  Machouerc,  iulques  à  deux  Doigts  près  la  Colle  d’icelle  Ma- 

j chouere, . 

f  Prend  fon  origine  de  toutes  les  Genciues  de  la  Machoucrc  fupcricure ,  cllant 
Euccinator  )  fitnê  entre  les  deux  Mandibules;  va  par  fes  fibres  ronds  s’inlcier  à  Y  cingle  de 
ou  Rond  la  Leure ,  aucc  les  mufcles  qui  font  mouuoir  icelle:  aucuns  tiennent  qu’il 
4  enfle  les  loues. 

f  lequel  prend  fon  origine  de  la  cauité  de  Yjpophj/è  vterigoidt  &  commencement 
J  de  laMandibuIc  fupcricure:  va  en  defeendant  finir  intérieurement  a  YMn^le  de 
)  Ia  Mandibule  inferieure .  Selon  aucuns  Ion  aélion  clt  de  tirer  la  Machouere 
f  en  dedans. 


m  caché 


J  Vigajbic  ou  f  Prend  fon  origine  de  l’jpephyji  Mjleide.k  quelquefois  de  la  StiUeiie:  va  s’inferct 
-k»  la  ti-  i:  Gtesh  ayant  ■)  pat  deflous  la  Machouere  inferieure  à  la  partie  intérieure  &  Racine  du  Mer,ten, 
^e  en  bas.  J  i.Vcntres.  4  vers  le  milieu. 


6 
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Pour  mou. 
uoir  la  L  an- 

rw.il  y  a 
mufelcs 
de  chaqi 
cofté 
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«qui  la'ti-  ?  „  ,  ^  \  Qui  eft  fort  eftroidien  Ton  commcncement& large  en  lâfin,  ayant  Ton  origine 

•  \  Styüogloffus  ^L-^otbyfi  Majloide:* afinir  . 


collé  de.la  Langue,  parue  fupericure. 

Prend  Ton  origine  de  la  partie  interne  de  la  BafJ'e  Machouere,dz  l’endroit  des  Dèts 


re  en  haut. 

zwquilati- 7  ...  .  Ç  Prend  fou  origine  de  la  partie  interne 
rc  en  bas.  J  MilogloJJus  ^  Molaires:? a  finir  au  cofté  de  la  Langue. 

w»quilati  ?  .  •  5  A  Ton  origine  de  la  partie  interne  ou  pointe  du  Menton,  deflous  cclujr  qui  parc 

re  en  deuât.  $  ^emiloglojjus  |  StyloidesinLctc  à  la  racine  de  la  Langue. 

yn  qui  la  retire  )-  BifigkRni  -(Vient  de  la  bafe  de  l’Oj  Hyoïde:? a  finir  à  l’anterieure  partie  de  la  Langue. 

1  .qui  Tarn  ci  7  ^  ^  Ç  Prend  fon  origine  des  parties  fupcricures, quelquefois  infcricureSjdcsCoiWi  de 

ne  à  cofté  \  1  L  l’Or  /y’jWe.  va  s’inferer  au  cofté  de  lu  Langue. 


7  TT  irr  \  Vientdc  lar, 
f  HyogloJJut 


Pour  mou- 

uoir  l 'Epi-  f  qui  l’ouure. 
glotte  ilya  4.  J 

mufclesji.j  yn  ,  y  ■  » - - 

de  chaque  £quilc  ferme  4  ScutigloJJus  d  à  la  partie 
J  /  hommes. 


Vientdc  la  racine  de  Y  Os  Hyoide:?&  finir  fupericuremcnt  en  la  pofterieure  partie 


Ç  Prend  fon  origine  de  l’extremité  fupericure  du  Qartilage  Scutiforme:? a  s’inferer 
J  à  la  partie  intérieure  dudidt  épiglotte  .  Ce  mulcle  diificilcmcnt  fc  vcoit  aux 
f  hommes. 


Pour  mou- 
uoir  l’Os 
Hyoide,  ilya 
huiét  muf 
clés,  quatre 
de  chaque 
coftc 


~un qui  le  ti¬ 
re  en  haut 


Siiüoide 


Prend  fon  origine  de  la  partie  fùpcrieure  de  l 'Apophyji  Stylloid:,  pafle  par  deflus 
mulcle  Digajh-ique, cftant  attaché  à  iceluy  pour  luy  feruir  comme  de  poulie  : 


f  Prem 
i  le  mi 
l  va  s’i 


’inlcrer aux  Qornes de  ÏOs Hyoïde. 


yn  qui  le  ti-  7 
rc  en  bas  J 


Hyoide 


*  \ 


Prend  fon  origine  de  l ’ApophyJê  de  Y  Omoplate, di£tc  Qeracoide  &  quelquefois  de 
Y  cingle  fupcrieur.va  collateralcmcnt  s'inlércr  au  commcnccmëcdc  l'Or  ffyoi- 
de,8c  quelquefois  en  là  Racine. 

qui  le  tire  en  deuât.  y<!Mantonnier-£ Vient  du  Menton  intérieurement:  va  finir  à  la  racine  de  Y  Os  Hyoide. 

Prend  fbo  origine  du  Sterne», par  le  deiTous}&  du  commencement  de  la  Qlamcu- 
/<?:vaenmont;  ^  *  “  '  "  — 

pofterieure. 


■vn  qui  tire 
.derrière. 


C  Prend  fou  ori^  __  ^ 

4  Sternohyoide  ÿ  le:  va  en  montant  félon  la  Trachée  Artère  s’infercr  à  la  T{acine  de  l’Or  Hyoide  partie 
a  j.  pofterieure. 


Prend  fon  origine  de  la  racine  de  l’OjHjwWe.'vacndcfccndantàla  1 

Bafe  du  Thyroïde  cmScutiforme ,  eftaut  caché  foubs  ccluy  qui  faiét  x  Tire  vers 

mouuoirl 'Os  fjyoide.  j  haut. 

Prend  fon  origine  des  parties  latérales  8c  internes  des  Spon- 


Tire  vers  le 
cofté. 


Vient  de  la  partie  interne &fuperieurc  du  Sternon:  va  en  mon-’ 
-  Bronchique  j  tant  félon  la  Trachée  w4mre»s’infcrcr  à  la  Bafe  du  Thyroïde  :  & 

£  vers  bas. 

5  Prend  Ion  origine  de  la  partie  anterieure  du  Cartilage  fans  nom:?-. 
\  ob’’  "  '  •  -  -  •  " 


bliquement  s'inferer  à  la  Baie  du  Thyroïde. 

Ç  Vient  de  la  partie  interne  &  pofterieure  du  Qartilage fA 
2  à  la  partie  pofterieure  de  Y  Arithenoide. 

C  Prei 
^  va  ol 
i  roide. 


Uns-nom:  va 


fr-  GaS- 


Ces  quatre 
Coîiurentle 
C  L arinx. 


Prend  fon  origine  de  la  partie  pofterieure  du  Cartilage  fans 
obliquement  s’inferer  àla  partie  anterieure  du  QartilageTby- 


j  II  prend  fon  origine  du  cofté  du  Qartilage fans  nom: ya  au  coftc  du^\ 

Quatriejme  \  Qartilage  Arithenoide.  t  |  Ces  trois 

S  Vicntintcriearcmentdumilicadu  Çartitagc  vaà'lapai- 

Qetqmejme  \  tic  anterieure  de  Y  Arithenoide.  \  L  • 


J  Prend  fon  origine  d’vn  des  coftezdu  Cartilage  Arithenoide:? a  en  la  ! 
\BaJi  — '  -  ” 
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Pour  les 
mou'uemés 
delà  Teste 
ily  ai4. 
mufcles,  7. 
de  chaque 
coflé 


Vient  de  la  partie  fupcricure  des  cinq  Efpinos  droifles  du  Thorax,  Sc  des  quatre 

rerirnres  du /Vi/*v4  fînîr  »n  li  _ : _  r  „  * 


SflmiHjiK  d  inferieures  du  £V:va  finir  en  la  partie  pofterieure  de  1 UfofhjftMaJUJt- 
L  1  Occiput 021  dellous  le  Mufcle  Mafloide. 


I&CU  touc 


Quatre  tiret 
la  t eîle  par  J 
derrière,  cl-j 
Ieuâtlafac 


Complexé 


1.  La  tour-  7 
net  en  rond  <i 


Deux  Droits  * 


\  f 


Obliques 


V Occiput ç2T  dellous  le  Mufcle  Maftoidc. 

-  Prend  fon  origine  des  cinq  fiiperieures  EJpines  du  rira» .-va  s’inferer  à  la  5, 4. 

$.6.7.g/pino TW/tiew;  des  Vertèbres  du  Col pâme  externe  d'icellc.allant  delatuf- 
[  ques  à  la  partie  pofterieure  de  1  ’Apopbjfi  MaJIoide  sc  en  tout  1  Occiput. 

f  Prend  fon  origine  de  TEJpine  Droite  de  la  fécondé  pomlrt  dît  Col, 
‘  Le  Grand  J  eftantlcpluslong.Ens'eflargifliutparfcs  fibres  droits  ,  ya  finir 

)  f  en  l’ Occiput. 

|  f  V ienr  de  la  pofterieure  partie  de  la  première  Vertébré  du  Coficftât 

.  I*c  Petit  U/le  plus  couruva  finir  en  l'Occiput ,  citant  charnu  par  dcllus  &  nié- 
c  braneux  par  dellous. 

•  Vient  de  l'Ofo^waudcflus  du  Grande  premier  des  Droits:  va  ob¬ 
liquement  du  dernere  au  deuant  s’iuicrer  par  fes  fibres  obliques, 

.  a  [’Apophjjè  TTAhfuerfe  de  la  première  Vertébré  du  t  ol. 

'  Prend  fon  origine  de  l’SJpineDroifle  de  la  féconde  Vertebre, v*  s’in- 
)  fercr  a  l^ApopbjJè  Tranfuerjè  de  la  première  Vertebre ,  joignant  Ion 
)  compagnon,  qui  faidl  le  triangle.  Icelujr  eft  va  peu  plus  loua  & 
v  plus  gros  que  les  trois  autres. 

■  Prend  fon  origine  du  plus  haut  du  SternonSc  de  la  prochaine  partie  de  la  Clef: 


t 


Le  Grand 


Le  Petit 


.  1  x  iwaïuiiuiiuugiiicau  piusnautau  ùternonocae 

vn  fléchit  x  Riafioide  *)  en  montant  s’iulèrer  en  l'ApofhjJè  Maîhnâe,  8c 
^ou  bailfc  a  £  VOcaputill  fe  pcutdiuifcr  eu  deux  ou  trois. 


en  toute  la  partie  pofterieure  de 


Pour  le 
mouuemét 
du  Qolil  y  a 
8. mufcles 
4*de  chaque 


Vn  qui  le 
tire  k  collé 


yn  qui  Pi 


Deux  qui  le 
fle  chilien  t 


Le  Scalent 


Pour  les 
mouuemét 
de  [Omopla¬ 
te, il  y  a  iz. 
mufcles.tf.a 
chaque  co¬ 
dé 


f  Vient  des  flx  Efpines  fiiperieures  &  Tranfuerfcs  du  Thorax:?*  finir  a  toutes  les 
Tranfuerjkire  ■}  Efptnes  Traufueilcs  du  Qol ,  parue  extérieure  :  le  tirant  pour  celte  raifon  à 
l  collé. 

f  Prend  fon  origine  de  la  Racine  dcî  fept  fiiperieures  Vertébrés  da  Thorax: 

f  Vient  de  la  partie  interne  des  cinq  fiiperieures  Spendiles  du  Thorax:  va  par 
\  defTous  1  ’GEfopbague  s’infèrer  à  toutes  les  parties  anterieures  des  \ertebres  du  fol 
y  &  iulques  kiQcc,j>ntt  auquel  lieu  il  s’infcrc  pareillement  aufli  fîcchillânt  la 

1  ic  uc  lapiçuucic  irojrc au  x  nerax-.y*  s  îmcrcra  toutes  tes  sipoj>i)jjes  Tranjuerjès  du 
)  Col  iufqucs  à  la  racine  de  la  première  Vertébré  partie  interne,  fe  diuifant  en  deux 
£  ou  trois, pour  donner  paflkge  aux  nerfs  qui  vont  au  Bras. 

ç  II  prend  fon  origine  des  neaPfoJles  fiiperieures  du  Thorax  aaaael~\ 

*  Z'. *  «.  y.  .7  a  ,  fi»n  il  .iliniin.  n.r  m../.  1a  mnE.1.  fîLUa.a.a  J  a  1*  C  ^2—  .  IL... 

\  plate. 

Vnqui  tire  en  bas  yTreslargi --(Voyez  fon  infertion  &  origine  aux  mufcles  duÆ»w. 

'"U  prend  fon  origine  de  la  partie  fupcrieurc  desneuf  Efpines  fupe- 
[  ricuresdtl  Thorax, 8c  des  fix  Efpines  da  fol,  de  1  ’Apophyfe  lajloide , 

z.  qui  la 
renten 
haut. 

Lxucur  Jiivfrc  x  > 

(.fontpropres 

laÇà 


■»De»A.',quila 
tirent  en 
deuant 


Vn  qui  tire  ? 

Bcn  derrière  J  Rhomboïde 


veux  qui 
tirent  en 
deuant 
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f  Ilprendfon  originedclamoitiédcla£'/</'&prefquedctoutIeSffr  " 
J  non  &dc  Iafix  &  lcpncfme&  quelquefois  huidiiefme  Ci fie  :  va  finir 
Teftoral  K  en  l 'Os  du  Bras  au  deflous  de  la  Te/le  d'iceluy ,  entre  les  mufclcs  Del 
(_  toide  &  le  Biceps. 

Ç  Vient  de  toute  la  partie  enfoncee  de  Y Omoplate, Bc  principalement 
£nfonce  )  de  fa  rBazj ,  eftant  fort  charnu  :  va  s’inlcrer  a  l’entour  de  la  Telle  de 
K  VGs  du  Bras  ,  fon  tendon  allant  iufqucs  à  la  SciJJ'ure,  qui  cfl  à  la  xe/?e 
^dudift  Os. 


I1*  Soubs-EJpi- 
neux  ou  Ro 
tundus  ma- 


Il  faut  no¬ 


ter  que  ces 
fix  mufclcs 
failàns  tous 
leur  a&ion 
enfcmble  > 
font  mou- 
uoirle  bras 
{circulairc- 
ment  n’ay¬ 
ant  aucun 
mufclcpro 
pre  pour 
celle  adi- 
on. 


Vient  de  la  partie  inferieure  de  YSJpine  de  Y  Omoplate,  &  rcmplif 
lànt  toute  la  face  externe  :  va  s’inferer  à  toute  leminencc  qui 
ell  en  la  Tcfe  de  l’ Os  du  Bras  :  Il  ell  charnu  par  délias  &  membra¬ 
neux  par  deflous. 

f  Prend  fon  origine  de  Y  cingle  inferieur  de  Y  Omoplate ,  le  du  milieu 
Retondus  j  de  là  Cofte:? a  s’inferer  àuec  Ion  compagnon  ,  ne  iaifant  qu’vn  l'eul 
minor  K  tendon, &  auec  YSpomis  ou  Sus-epineux,  occupant  toute  la  moitié  de 
(_  la  Tejle  de  l'Or  du  Bras. 

r  Vient  de  la  moitié  de  la  Clcf,&  de  toute  YEfpine  de  Y  Omoplate  &c  de 
j  Y jcrcmioKva.  par dcllüs l’Article,  finir  ala  paitic  fuperieure  &  po- 
1 Deltoïde  Itcrieurc  de  la  Tesie  de  1  Os  du  Bras, trois  doigts  plus  bas  que  l’Ar- 

£  tiçlc,&  ioiudurc. 

f  Prend  Ton  origine  de  la  cauité  fuperieure  de  l’Efpine  de  Yomoplate, 

-  Sus  épineux  )  de  1  ' angle  &  (ojle  liipeiicuieiva  en  paflànt  entre  YAcromion  &  Q>ra- 
coide,  s’inferer  ’a  b  partie  Jupericure  dcla7V/?ede  l'Gr  du  au 
£  deflus  l’infertion  du  Soufejpmatx. 

Il  prend  fon  origine  de  l’Awç/e  inferieur  de  Y  Omoplate  &  de  la  partie 
intérieure  de  Y  Omoplate:?*  félon  icelle  par  vn  tendon  large, s’inferer 
à  la  partie  interne  du  Bras, au  deflous  de  la  Te//edc  l’Os  du. J?r«j;Il  eft 
rond&  charnu. 

Ç  Vient  des  Ejpines  de  l'Os  Sacrum, Sc  de  la  ^e/tefuperiçurcdc  l’Or  des”) 

\  l  les,  des  Lumbes  ,&  des  neuf  Elpincs  fupcricures  du  T  borax,  auquel  (  Il  ell  com- 
X  lieu  il  ell  du  tout  membraneux  :  va  s’rnlcrcrparfesmembranesà  r  mun  à  l’O- 
)  Y  Angle  inferieur  de  1  ’Omoplete  ,  &  par  vn  fort  tendon  a  l'Os  du  'Bras  '  méplate ,  Sc 
par  deflous.  *  au  Bras. 

Ç  Ayant  deux  Tejftes, dont  la  plus  longue,ronde  &  nerueufe ,  prent  fon  origine  du 
I  Bon  ou  Lettre  fuperieure  de  la  Boette  de/ Omoplate, dcYccndznx.  par  dedans  la  SciJJ'u- 
l  r*  de  la  Tejle  de  l'Or  du  Bras.  L'autre  revient  de  YApopbyfe  cor4fWe,eftant  char- 
X  neufe  :  Toutes  deux  le  ioignenten(emblc,faifàntvn  corps  charnu,qui  finit  en 
/  vn  tcndon,qui  s’infere  eu  la  Tubcrofuédu  2^<//»r'quelqucloisiladeuxinfctti6s: 
(j’vne  fe  failantau  milieu  du  Bras. 

Prend  fon  origine  du  milieu  ou  enuiron  de  l'Or  du  Bras  ,  y  eftant  fort 
adhérant  :  va  s'infercr  par  delloubs  le  Biceps  à  la  partie  fuperieure  de  l’Os  du 
Qouldt. 

Il  prend  fon  origine  de  la  partie  fuperieure  de  la  Cefle inferieure 
de  Y  Omoplate:?*  s’infercr  à  l’Ordu  Br^auec  le  fuyuant.  1  mufcles  ne 

C  fc  pcuuent 

Vient  de  la  partie  extérieure  de  l’Os  du  Bras,  y  eftant  fort  attaché,  f  diuifer  en 
fc  joignant  fortauec  lemufclc  Lo/ig-.par  fon  tendon  charncux  par  J  leurs  Ten- 
dedans,&  nerueux  par  dehors,  vont  s'infercr  à  l'Olecrane. 

Vient  de  Y^Apophyfe  interne  du  Brasrva  obliquement  s’infercr  à  la  partie  interne 
Lerond  \  &  moyenne  du  Rayon, p*z?n  tendon  membraneux. 

/  5  Eftiflfudela  partie  inferieure  &  intérieure  de  l’Os  duCoulde-.y*  parrn  tendon 
Le  Jguarré  \  charnu  s’inferer  au  Rayon. Il  tient  ces  deux  Os  enfcmble. 


r  Prend  fon  origine  de  l’Apophyfc  externe  du  Bras,  près  Y  Ole  crâne',  eftant  fîtuc 
*  fous  le  fufdit  &  YSflendeur  du  carpe:?*  s’infercr  vn  peu  au  deflus  du  milieu  du  Rayï 

(pardehors,y  eftant  fort  adhérant  Rattaché. 


Pour  mou- 
uoirle  Qar- 
pe  ou  Poignet  ) 
y  a  huidt 

JMufcIcs4. 
à  chaque 
Tiras. 


Pour  les 
mouueméts 
des  quatre 
Doigts  de  la 
Main  ,  il  y  a  : 
}4.Mufclcs 
17.  eu  cha¬ 
que  cofté,y 
adiouftant 
le  Palmaire. 


ÿ  Deux  in - 
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Deux  mter- 
"ncs  qui  fle- 
chifient  les 
Doigts. 


Vn  externe , 
qui  efleuc 
les  Doigts. 


fÆ^r  {  I1'”'  de  inferieure  &  extérieure  de  l’Or  dn  iras  :  va  en  defeendant  félon  le 

[  f  .  f  fe'  J  K4»mm  premier  O,  Au  Meiaearfe ,  qui  foufticmlcP»»/™,  &recondqui  ioufbem  1  Index 
-  ,W-  1  * “  Murcic  C"  fairC  d‘“*’P0“  «““**«*  depuis  fou  odgiue 7^ 

£.m».  r  II  prentfon  origine  de  V^pophyfe  externe  du  Bras,  defeend  félon  l'Or  du /W.  paflàne 
far  mfe  )  auec  fon  tendon  par  la  Scifluredç  la  inferieure  dudidl  Or, partie  extérieure:  vafimr 
rieur.  (_  auquatrtelme  Or  düMeMcaipe, qui  foulfientle  Petit  Doigt. 

Palmaire  5  yientcl'  lApophy/e  interne  de  l’Ordu  Pn«,fai£ànt  vnfort  tendon  long&  dclié.  va  feper- 
î  dre  en  s  eflargiflatnà  IaP«/i»e  de  la  Main.  r 

\  Vlc‘u  de  1  '■Xf’phfe  intérieure  &  inferieure  de  l’Oj  du  Bnt/,&  des  parties  fuperieu- 
■c  ,r  ■  I  rjCS  Radi**  >  fitué  fous  !es  deux  Flcchijfeurs  du  Cura.:  defeend  cnttcles 

SMrnrn  ou,  deux  Os  du  Bwt  fins  aucune  diuifton,  iufquesprcs  le  Carpe,  paflknc  par  deffous 
Dejjui-rnis.  K  1  ^inmks,  auquellieu  il  fe  diuife  en  quatre  forts  tendons,  qui  vontfniratix  fe- 
1  condcs  hrtKalaùms  des  Doigts  :  auquel  lieu  chafque  tendon  fe  fend  pour  faire  paf- 
!  lageaux  tendons  du  Profmdus.  baillant  péris  filamensaux  premiers  Articles  des 
„  ^Doig-w. 

pPrendfôn  origine  tantdclaparticinterieurc,que  fupericure  du  Cubitus  &  Radius, 

I  r  fnd  J  auquel  lieu  il  eft  tout  charnuivaen  dépendant  entre  les  deux  Osiufdias,iufques 

^Z)e/T  ^  K  a^nnulus,kdiuifant  en  quatre  tendons  qui  vont  s'attacher  aux  premiers  Arii- 
’jons  rnis,  des  des  Doigts  par  vn  ligament  membraneux,perçantlc  S#&/;mipourpaflër& s’at* 
^tacher  au  troificfme  &  dernier  Article  des  Doigts. 

{Vient  de  1  Olccrane  qui  eft  la  T  e/le  du  £»&/f»i,dcfcendfupcrfîcielIement  tout 
charneux  entre  les  deux  EJlendeurs du  Qarpe, iufqucs  audit  Carpe ,  fè  diuifant  en  4.  _ 
tendons,pafle  deflous  le  ligament  dit  Annulas:  va  s’infèrer  à  tous  les  articles  des 
quatre  Doigts, a.  la  première  &  fécondé  par  ligamens,&  à  la  troifiefine  par  infertiô, 
fe  difleminant  en  membranes  pour  faire  la  Racine  des  Ongles. 


:\ 


(incjexternes  1  , 
Adducteurs  » 
quiameinét* 
les  Doÿ^au  ) 
Poulce. 


4-. Lumbricaux 
ouyermiformes 


Premièrement  leur  origine  de  deflous  l’AnnuIaire,où  le  ligament  qui  eft  au- 
)  tour  du  PozV;>«,dcstendôsdumufcle  Profonddceux  mufcles  eftans  ronds  &lôgs, 
)  de  fubftance  charnenfe  en  leur  corpsivont  par  leurs  tendons  s  “inférer  à  la  partie 
K.  fuperieurëdes  quatre  Doigts,  pour  les  ramener  en  dedans&  vers  le  voulce. 

f  C  ^  Jf nt  moitié  de  V Annulas  &  du  dernier  Os  du  Métacarpe,  &  de  la  partie  fupericure 

1  Ypo-  r  de  1  Oj’du  Métacarpe, qui  fouftieut  le  petit  Doigt:va  finir  par  vn  tendon  membraneux  àla 
\jenar  (  partie  interne  du  petit  Doigt,  pour  amener  le  petit  Doigt  vers  le  Pouce. 

Abdutfeur  \  Prend  fon  origine  de  la  partie  inferieure  du  Çubitus:  va  finir  à  l’Index  ,  donnant  vne 
1  petite  membrane  au  Médius. 

ur  \  Vient  de  l’SJlendeur  des  Doigtsiva  félon  iceux  iufqucs  près  leur  infèrtion  s’infèrer  à 
•.  2  la  partie  externe  du  Petit  Doigt, donnant  vne  petite  membrane  au  Médius. 

f  Vient  de  la  partie  externe  de  VOsda  Métacarpe,  qui  fouftientry»z/e*:  va 
'  Premier  ^  finir  fans  cftre  accompagné,  à  la  partie  inferieure  &  latérale  des  trois 
L  articulations  del'Jndex. 

f  Eftiointfoubslepremier,vienttoutcharnudu  deuxiefme  Os  duMe- 
J  i4r<jr/je:&vaiufqu’au  premier  Article  du  DoigtAf f</;«i,auquel  lieu  fe  ioinc 
Second  j  auec  le  tendon  de  l’vn  des  Lumbricaux, pour  s'infercr  aux  autres  Articles 
£  du  Médius, partie  fuperieute  &  latérale. 

f  Vient  de  la  partie  extérieure  &  fuperieure  du  fécond  Os  du  Metticar - 
Troifiefme  pe:va  félon  iceluy  s’infercr  à  la  partie  inferieure  &  latérale  des  trois 
/  Articles  du  Médius  Ce ul. 


S.lnterojfeux'} 


f  Prëd  fon  origine, tout  charnu,come  fes  côpagnons  :  va  à  la  partie  fù- 
^uatriejme  J  perieurc  &  latérale  du  £*«fÿw,s’infere  à  toutes  fes  articulations  auec 
C  vn  tendon  des  Lumbricaux. 

Qinejttiejme\  Vicnnentdu  j.&  4.  Oidu  Metacarpe-.v ont  s’infercr  au  Médius  8c  Awn- 
j& fixiejmc  \  Claris, comme  les  autres  precedents. 

G  iij 


Second. 
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Ç  Vient  de  la  partie  interne  du  R4 dm  :  va  finir  à  la  partie  interne  du  Poulce,  au 
FlechiJJeur  ^  premier  article  par  ligament, &  au  troificfme  par  infertion. 

C  Vient  d’enuiron  le  milieu  du  *adius:\a  obliquement  s’mfcrer  à  toutes 
C  Premier  \  les  Articulations  du  Poulce. 

Prend  fon  origine  de  la  partie  moyenne  dufubitus  :  va  aux  deux  Arti- 
clesdu  Poulce,  au  deuxiefmc  par  ligament,  au  troifiefmc  par  in« 
fertion. 

Qui  efl  fort  charnu, prenant  fon  origine  d’enuiron  le  milieu  de  l’Annulus,  8c 
du  premier  Os  du  carpe  qui  fouilicm  le  Poulce ,  va  finir  par  fa  fubltac  c  charneu- 
lè  au  premier  article  du  Poulce ,  &  à  tout  le  relie  d’iccluy  Poulce,  par  vn  tendon 
(_  membraneux. 

f  II  fe  peut  diuifer  en  deux  ou  en  trois, en  interne  &  externe, cftant  charnu  par  dc- 
J Médius  ou.  J  dans  &  membraneux  par  dehors ,  il  vient  de  tout  l'Os  du  «î Métacarpe ,  qui  fou- 
Mojen  Aient  le  Doigt  index, vaüait  au  Poulce ,  occupant  celle  efpacc  qui  cil  entre  l’In- 
(_  dex  &  le  Poulce. 

f  Prend  fon  origine  du  commencement  de  V^Apophyfè  Qoracoide ,  du  lieu  où  cil  in- 
.  ,  .  j  feré  le  tendon  du  Peht  Dentelé,  va  par  delfeubs  la  £7«^elèant  attaché  a  icelle,  s’v- 
bou  Je  amer  x  n]r  a[a  parcie  lùpcricure  de  la  première  CoJlet  tirant  iufqucs  près  U  Sternon  ou 
(  Drecbet. 


C  Prend  fon  origine  de  toute  la  partie  intérieure  de  la  Baie  de  l’O  ~)  Ilellcomun 
Gr4»a  Dételé  d  moplate,va  tranl'ucrfalement  s’infercr  aux  Cartilages  des  neuf  X  a  l’ Omoplate , 
1  Qojles  infcrieurcs,comantde  haut  en  bas.  J  &  au  T  borax 

C  Vient  des  trois  Efpincsinfericures  du  Col  &  de  la  première  du  éMetaphrcfne  ,v* 
Dentelé pojle-  J's’inferer  aux  trois  elpaccs  des  quatre  Cojles  fuperieures  du  T/>or4x  en  produi- 
rieur  çr/itpe-  ^  fant  certaines  Apophyfes,  qui  vont  plus  loing  qu'aux  elpaccs:  ileltficué  foubs 
rieur  (,  l’Omoplate. 


;  infe- C  Prend  fon  origine  des  trois  fupcrieuies  Apophyfes  droites  ou  EJpines  des  Verte * 
"pofle-’l  bres  des  Lumbes  'ôc  des  trois  inferieures  du  Metaphrefne,  va  s'inferer  aux  quatre  c#- 
£  îles  inferieures  du  Metaphrefne. 


C  Situez  entre  les  elpaccs  des  Colles, viennent  de  la  partie  inferieure  de  la  cofle  lu- 
I ntercoflaux  •)  pericure,&lè  vont  infereràla partie lupcricurç  de  la  cofle  inferieure  &prochai 
externes  rnze  £  ne, par  leurs  fibres  obliques. 

f  Situez  cnrrelcs  efpaccs  des  Cartilages  des  foftes ,  prenant  leur  origine  du  Carti< 
ïntercartila-  )  lage  inferieur, partie  iuperieure  &  intérieure  .vont  finir  aux  parties  inferieures 
gineux  inter-  ^  &  intérieures  d'icelles  co/?«,allans  par  leurs  fibres  obliques  de  la  partie  poltc- 
nes6.  prieure  à  l’anterieure. 

C  Prend  fon  origine  de  l’Os  Sacrum  de  la  cofle  de  l’Os  des  lies,  &  des  Apophyfis  traf- 
"Sacro  lùbaire  x  uerfes  des  Lamies, va.  par  delfus  le  Romboide  8c  Peii;  Dentelé pollcrieur  Sc  inferieur 
C  s’inferer  à  toutes  les  racines  des  Collcs,en  leur  donnant  à  chacune  vn  tendon. 

r$.Lefquels  Triangulaire ,  \  Prend  Ion  origine  intérieurement  des  Cojles  du  Sternon,  va  s’inlcrcr  à  tous  les 

en  expirant  pefloral inter.  \  Cartilages  des  vrayes  Coftes.H  ellfitué  fouz  le  Brechet  ou  Surnon. 

I  I  ntercoflaux  r  Situez  foubs  les  intcrcollaux  externes,  viennent  de  laco/?*  fupericurc  &inre- 
tnternes  x  rieure, partie  inferieurede  ladite  colle,  vont  s’infeicràla  partie  fupcrieurc  Sc 
intérieure  delà  coîie inferieure. 

Intercartilagi  \  Prennent  leur  origine  du  Cartilage  inferieur, vont  s’inferer  au  Cartilage  fupe- 
jteux  exttr.6.  \  ricur,allant  par  fes  fibres  obliques  de  la  partie  anterieure  à  la  pollerieurc. 

Quant  elldes  huidt  mufcles  de  l 'Epigaflre  8c  du  d iaphragme, voyez  les  Tables  du  Ventre  inferieur ,8c du  Ventre 
AfoyeWjdefquels  auons  parlé  cy  delfus  amplement. 

Il  prend  fon  origine  des  Efpines  de  l’Or  Sacrum, 8c  des  lies, d’entre  le  Sacré Lumèai - 
re8c  lcS4creouS/irer,vaparfibresobliquess’inferer  àtoutes  les  Efpines  droidlcs 
des  Lumbes,8c  à  toutes  les  inferieures  duTtar**,  donnant  vn  tendon  à  la  racine 
des  itfpop/rx/ïi tram fuetfes, pour  tenir  l’Efpinc  droidle. 
f  Situé  fouzle  Deraf*/^'»f».v,eltant  fort  difficile  à  le  leparer.  Il  prend  fon  origine 
td  des  Colles  de  l’Os  Sacrum  8c  de  l’Os  des  Iles,  va  obliquement  à  toutes  les  Efpines 
C  des  I«W)f.uufques  àl’vnziefme  duTW.**-. 

f  Prend  fon  origine  de  la  partie  pollericure  de  la  c ofte  de  l’Os  des  Iles  iaferieure- 
Triangulaire  ■)  ment, va  à  toutes  les  Apophyfes  tranfuerfes  des  Lumbes  partie  intérieure  &  à  la  der- 
C  nierc  du  Metaphrefne, cttant  couucrt  par  dedans  du  Péritoine  qu’il  faut  ollcr. 
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des  :  2  de  j  1  S  ou  H°r.,e»x^  dcdans^&peu  chameux  par  dehors:  va  chacun  de  fia  cofté  à  faifant  vue 

chaque  CO.  V»  qui  poulTelV-  ?  AccU-  J  Vien  I  de  la  partie  inferieure  de  YOsPM,  près  le  mufcle  SfMtr  de  la  veffie  :  ya 
lb  Elmc  *  la  &<««•  J  r*mr  \  fin»  ycrsle  milieu  de  la  Verge, paflint  droiitemét  par  deilus  le  canal  de  lvtme . 

5  Vient  de  la  Tubcrolîtc  interne  de  I’Oj  I/c/aVwra  droidl  le  long  du  A/ de  IaM*- 
Homeux  \  trice iufqucs  au  Tentigo  q  ui  reprefente  la  Tefie  de  la  rerge  de  l'homme. 

f  Vient  de  la  partie  inferieure  &  intérieure  de  l'Os  Pubis  près  le  mufcle  Sphindcr, 
1  u tue  entre  les  deux  mufclcs  Honteux  ;  lclqucls  vont  s’infcrer  au  Col  de  la 
£  Matrice.  u 


En lîMatri-  f*V?»quidref- 1 
«ilyaqua-  l  fe  lam<«rice.  J 
tremufcles,x  . 

deuxdccha  /  V»  qui  pouf  x  Mccelerau 
que  cofté  ^fcl’rrine.  ' 


Es  Tejlicultsy  r 
il  y  a  x.muf-  J  Vn  qui  fii- 
clcs,  vn  de  M  fpend  le  Te- 
chaq.  coftc  licule . 


*"?«>>!  r  r 

oismul- J 
m  de5]  .. 

=  CO.  /  fV"S“‘ 
l  Uermc- 


Au 
a  trois 
clés 
chaq 

fté 


Ç  Il  prend  Ton  origine  de  la Tubcrofité  interne  de  l'Oslfihion,  puis  va  par  fesfi- 
r  ■'  bicsdroibts,  dclccndre  allez auant  dans  la  tunique  externe  de  1  'Intefiin  Droifl, 

/  in  fours  an  bnnr  <ln  Ci*»nf>-il  C*  _ _ _ 


En  la  Vefiie  il  y  a  vn  fcûl  j 
mufcle  qui  la  ferme  J 


C  U  prend  Ion  origine  de  la  production  du  Péritoine, k  l’endroit  des  I les,  &  la  prenc 
J  vne  fubftance  charncufe  des  mufcles  Tranfucrfans  de  l’Epigaftre:  &  defeen- 
Qremaïter  T  dant  auec  les  vaifleaux  Spermatiques, le  pert  à  la  Tunique  du  T*/?io»/*,nommce 
f  Uritxois. 

releue.  \  R^uettv  ^  l;».,  uiUJvu  ,  uciccumc  aucz  auant  aans  u  tunique  er 
J  {_  iu  fques  au  bout  du  Siegc:il  fc  peut  diuifer  en  i.  3  .ou  4. 

[le  ?  11  prend  fou  origine  de  l'extremité  des  dernières  Vertebres  de  l’O*  Sacrum  &  du 

£  Sfi'vtâer  J  ^of£«:va  par  fes  hbres  tranfuerfesenuironner  tout  le  ficge, le  ferrant, comme  v- 

j  (  11e  bource  fe  fcparc  &  ferme  par  fon  tirant. 

r  II  prend  fon  origine  de  l'extremité  des  dernières  Vertebres  de  l'Os  Sacrum,  8c 
Sphinfter  v  des  premières  du  Qoccis  ,  comme  le  Fermeur  duSiege:  vas’inièrerpar  les  fibres 
C  tranfuerfes  à  l’entour  du  £Wdcla  Ve/«e,plus  auant  que  \esProfiaies . 

Vfias  C  Vient  des  Apophyfis tranluerlcs  des  Lumbes ,  delcendant  intérieurement  parde- 
x  dans  la  fcillurc  de  l’Os  des  I/«,&  par  deilus  IaTefteduFew»r:vas'infcrerau  petic 
f  Trocanter,aucc  le  tendon  de  l’Iliaque. 

^  Vient  du  bortdcla  Qoftedc  l’Os  des  lies  partie  inferieure,  rempliiTant  toute  la 
|  cauuêd'iceluy:vas’infercr  auec  le  Vfi>as  au  petit  Trocantcr. 


'Deux  qui  lax  Lumbaire 
plient  / 

b  Iliaque 


Tm/quile- 

ftendent 

nommez 

Itfiiers. 


Pour  les 
mouuemcs 
des  cuijjesil*) 
y  a  z8.  muf¬ 
cles,  14.  en 
chacune 
cuiifc. 


Vn  qui  la  | 
tourne 
rond  Triceps  ^ 
ayant  trois  l 
Teftes. 


Six  qui 
tournent en 
rond  vers 
4e  dedans 


f  Vientdetoutl’<wS.<ow»&de  la  plus  grande  part  externe  de  la  Qjle  delWes 
Grand fefsier}  I/e*:va  par  fesfilcts  obliques  s’infcrer  en  la  quatre  doigts  au  dclfoubs  du 

f  grand  Trocanter. 

\  Moyen  fef.  \  Vientdu  £Wde  la  foy?e  de  l’w  des  I/«:ra  finir  à  la  plus  haute  partie  delà  fuperfî- 
fier  1  cic  externe  du  grand  Trocanter. 

5  Vient  de  la  face  de  l’<w  des  I/fjjva  s’inferer  par  vn  tendon  nerueux  par  dedans,  6c 
(  Petit fejsier  \  charnu  par  dehors,auS»»ro7interne  du  grand  Tr«c4»w. 

5  Vientdiihautdcfa^,om»ji^«rfder<wP<^iV:vas’in{crcràla  Ligne  poftcricure  du 
Premier  \  Fpi»h»’,  trois  doigts  au  dcfliisdupetit 

\  Vientdu  bas  de  la  Cemmijjurcàc  Vos  Pubis:  vafînirkla  ligne  poftericure  du  Fc- 
\Stcond  \  mur,trois  doigts  audeffous  du  premier. 

f  Vient  de  la  CommiJJurt  de  Vos  vubis>8c.  de  la  T uberofitt  interne  de  l’ui  Ifihion ,  eftanc 
Troiftejme  x  fitué  foubs  le  Gresle:  va  finir  auec  Je  tendon  du  fécond  à  la  £ig»<?pofterieurc  du 
l  Fémur  le  long  d’icelle, iufqucs  près  le  ('ondile  inferieur  dudit  Or, partie  interne. 

f  Vient  de  lapartie  interne  &fin  de  l’Os  Sacrum ,  &  de  tout  le  commencement  du 
1 . Gemeau  ^  Cocdsir a  s’inferer  à  la  partie  fupcricure  &  inferieure  du  grand  Trocanter ,  ioignâc 
l  le  grosnerfquipafifcàlacuifl'e&iambe. 

r  Vient  de  près  le  bort  intérieur  &  inferieur  du  trou,  d’où  fort  V  Obturateur  uxtet- 
x.  Gemeau  ^  ne, ne  faiiânt  prefquc  qu’vn  tendon  :  va  s’infcrer  en  la  çauité  du  grand  Trocanter, 
[  auec  le  tendon  de  l'Obturateur  interne. 

f  Vientdu  bort  inferieur  de  la  Scijjurede  la  T  uberofité  de  Vos  l/chitn  ,  pâlie  par  défi» 
J  fous  Sc  dedans  celle  SciJ/ure,Cc  i  oignant  à  l’Obturateur  interne.- ra  s’inferer  à  la  ca- 
3  .Gemeau  j  uitc  du  grand  Trocanter ,  auec  le  premier  &  fécond  des  Gémeaux ,  &  l’Obturateur 
{*  interne, ne  failantqu’vn  tendon, 

»  f  Vieutde  la  partie  inferieure  &  latérale  de  la  Tuberojîtt'dc  l’Os  Ifihion:  va  s’infcrer 
4. Gemeau  ^  à  la  partie  inferieure &pofterieure  dt  grand  Trocanter,  au  deilus  duteadondc 
l’Obturateur  externe. 

C  Vient  de  tout  le  circuit  du  grand  Trou  Commun,  fai&dc  l’Os  des  lies.  Pubis ,8c  Ifi- 
Obturateur  x  c/»'o»,palIepardefluslaTelleduF«»»r:vafinirangrandTr9W>«er,vn  peuaudef- 
externe  \  Ibus  du  troifiefme  &  quatricfmedes  Gemeaux. 

r  Vient  du  mefmeTro»  Co»n»«*,partieinterne,finiirauttoutrondenmefme  lieu 
Obturateur  J  que  lcsfufdits,  quieftaa  grand TreM»tirr,cftant nerueux  par  dedans,  &  pardc- 
interne  ^  hors  charnu. 

Ce  m  ulcle  fcmblc  faire  pluficurs  tendons. 

*1,  G  iii} 


DES  MVSCLES  LIVRE  VII. 


fZ/»<milati-  )  M:irw 
rc  dehors  \ 


r  Vient  de  la  Racine  de  Y  Efpine  fuperieure  de  l’Or  des  I/cr, ellant  vnpeu  charneux  en 
\  fa  Telle, &  le  relie  de  l'on  corps  tout  meinbraneux:valclongdc  la  C«i#êsWcrcr 
\  à  la  partie  externe  de  la  7£of nie  du  Genoil,  defeendant  iulqucs  au  xmlic  il  de  Ï  GS  ï>- 
(  lia  Sc  Peroni. 


Pour  le 
mouuemét 
des  Tarfes, 
il  y  a  douze* 
mufclcs,  lu 
à  chacun 


r  vient  de  l’ Efpine  fuperieure  &  anterieure  de  Y  Os  des  I  les  :  va  en  defeendant  obli- 
roufiurier  \  quemenr& intérieurement  par  delîus  les  autres  Mufcles, s’inferer  par  fontendô,  . 
£  a  la  partie  interne  de  f  Os  de  la  Id7»6e, trois  doigts  au  deflous  de  l’Article  du  Genoil. 

f  Vient  de  l’extremité  de  YJpophyfe  ou  Efpinedcl’Os  des  Ifcrau  deflous  du  Qoufurier ,  &1- 
Le  Droit  J  joignant  va  droit  en  defeendant  entre  les  deux  Fd/wsinlcrer  en  la  Iambe>pà[  vn  fort  ten- 
2  don, qui  enuclopc  la  2(ot»/e,auec  les  tendons  des  mufclcs  Vajies,Sc  du  c uifsier  ou  (jurai. 

r  Vient  de  la  Racine  du  petit  trocanter, félon  fes  fibres  droides.fe  de  la  Ligne  interne  du  Fe- 
Vafte  interne  x  uwr, félon  les  fibres  obliquesiva  finir  à  la  lamie, pardclïus  liKotuledu  Ge>w«7partic  întcr- 
f  ne,auec les  fufdits.Ildhicrueuxpar  dedans  &charnupar  dehors. 

f  Vient  félon  fes  fibres  droites  de  la  du  grand  Troc/MHffrjSc  de  fes  obliques  de  lali- 

YaJJe  )  gne  extérieure  de  Vos  de  la  £«/e,puis  defeend  auec  fes  fibres  qui  font  cntielallees  ,  auec 
externe  H  celles  du  mulcle  Qrural,e  n  forte  qu’on  ne  les  lçauroit  feparer .  va  s’infercr  à  la  partie  ex- 
(  terne  de  la  ïambe  par  defliis  la  Rotule. 

Çuifsier  f  H  prend  fon  origine  de  l’entre-deux  des  dcux7Vof/;<r»rem  &  du  Col  du  Fémur ,  fort  adhèrent 
ou  x  a iceluy, couche  lous  les  mufcles  Droiis&c  Vaftes:  va  lelon  la  C»i^êiulqucsàla7Jo/»/eduGe- 
rural  f  noil. Ces  quatre  mufclcs  ne  font  qu’vn  tendon  qui  enuclope  le  Genoil. 

ÇSn  première  Telle  vient  de  la  plus  haute  &  latérale  partie  de  toute  la  Tubercfitédc  l'Os  I/- 
l  c/«o»,nerueux  en  fon  commencement,  &  rond  en  Ion  corps  &  charnu ,  delcend  iufques 
*  Biceps  X  au  milieu  de  ÏGs  delà  CuiJJ'e,  auquel  endroid  reçoit  vne  Telle  charnue  ,quife  vientinle- 
/  rer  dedans  le  corps  de  ce  mufcle, comme  le  biceps  du  bras,nefaifanc  qu’vn  corps:  &dclà 
îs’en  va.iufcrer  a  la  partie  externe  de  la  ïambe. 

Demi-  5  Vient  du  mefme  lieu  que  le  Diceps,el lant  fort  ncrueux, puis  defeend  ellant  long  &  rond,  ayae 
nerueux  f  fon  cotps  charnu, pour  s’infercr  au  dedâide  la  labe,  partie  externe,  3.  doits  au  deflous  Y  Article. 

Demi-  C  Vient  du  mefme  lieu  que  les  fufdits, ellant  fort  ioindenlèmble.va  s’inferer  à  la  partie  incer- 
membra-1  ne  de  la  ïambe  auec  le  mulcle  Greflc,  trois  doigts  au  deflous  du  Ge»«7.Tl  elt  charnu  cuioa 
neux  (_  origine  &  en  foainfertion  membraneux. 

C  VientdclapartiemoycnnederO/P«èjV,nerueuxenlàtcllc&largc&dclic:Yapar  fon  corps 
^ res  e  2  long  &  charnu s’inlcrer  à  la  partie  interne,  du  Tibia. 

f  Poplitaire  f  Vient  du  fondile  externe  &  inferieur  de  Y  Os  de  la  Cuijfe-.vu  s’infercr  a  la  partie  inferi- 
V»qui  tour- x  ou  J  eure &pollencure  du  Tiii*, trois  doigts  au  deflous  de  la  Tejle  dudit  Tibia,  ou  Or  de 
,nelc  Talon,  \  I arretier  (,  la  ïambe. 

f  Vient  de  YSpiphyfe  externe  &  fuperieure  du  Tibia, defeend  tout  le  log  dudit 
V» qui  le  fléchit  5}  lambier  anterieur  x  Os, produilànt  au  milieu  vn  fort  gros  tendon, lequel  va  s’infcicr  a  l’Or  Sca~ 
C  1  phoide,&c  aux  1. fins  nomySc.  pat  vnclîenne  portion  au  gros  Os  du  CMetatarfe. 

("Ellant  double  d’origine  &infcrtion:dontlaplusgroflc  telle  viétde  l’^i/i/yi/êfuperieu- 
l  re  du  Perona,h  plus  petite  du  milieu  d’iceluy,&  ellant  paruenu  par  la  Qieuille  extcricu- 
'KJperonniery.  re, il  produiét double  tendon  qui  paflent  par  vne  Scijfiure,  eftans  rcueltus  de  ligamens 
/qui  vont  finir  fous  la  Plante  du  P*W,fçauou,le  plus  gros  à  l’Or  Cyboide,8c  à  ccluy  quifou- 
\Jlicnt  le  pouce, &  le  petit  à  l'Or  du  Metatarfe, cpui  loulticnt  le  Petit  Doigr. 

f  Ayans  deux  telles  qui  viennent  des  deux  Concilies  ou  Tuherofte^du  derrière  de  l’Or  de  la 
Deux  d.  CuiffeX externe,  de  l’externc,rintcrue  de  l’interne,s  all'cmblent,  &  font  vn  fort  tendon 
gemeaux.  f  qui va  s’inferer  auec  les  mufclcs  Soleus  &  Plantaire. 


•Qua 

ire 

qui 

lapl.  ^ 

eut 


c'7 

qui  le-  1 
Itendét 


5  Vient  de  la  Cemmî/fore  de  l’Or  de  la  IawieSc  de  rj^ero»;  va  s’inlèrcr  au  Talon,  auec  le 
Solaire  \  fufdit,parvr.  fort  tendon. 

5  Sort  du  Condile  externe  de  la  Ia»»fce:va  entre  le  g emeau  interne  &  Soleus,  s’inferer  à  la  par- 
r lantaire  \  tie  interne  du  Talon. 

("Vient  de  YEpiphyfe  fuperieure  &  pofterieure  du  Tibia  Sc  Peroni,  defeend  entre  les  deux 
\  Os, tout  charnu.par  delîus  le  PlecbiJJeur  des  Doiçrr,faifant  vnfeul&forttendoD  quipaf- 
lamhierpo-  ?  fe  au  deflous  de  la  Qheutlle  externe, par  vne  Scifjurew a  fouz  laP/<i»Kdu  pied  s’inferer  par 
o  fier  leur  J  vn  fort  tendon  o/fiux  à  l’Or  Scaphoide,&c  aux  deux  premiers  Jnnominex*  pour  amener  le 
en  dedans. 


DES  MV.SCLES  LIVRE- 


y  II. 


.  ,  r  C  Sort  du  plus  haut  de  l’Os  de  la  ln>»ée,contre  les  muftles  Iambier  anterieur  &  l’ET 

Il  ,  J  h^'^c  tette  pardcllous  l'aWa»  au  pied, comme  enla  maih,  &  c'tam  paffi 

dlcnd  S  des  Doigts  V  ““9  Serres  vont  s’infercr.àla  paIm  fipërfcucc 

t  &lc  cinqmcfinca  I  Os  qui  fouüicnt  le  Petit  Doigt. 

ÎVientdc  iflUe pofterieute  &  fuperieure  tant  du  Tibia  que  du  Feront,  quatre  doigts 
au  deflbusdel  Article  da  Ge»0t/,loignantle-i7er/jiÿf»rdulJoulce,  qui  citfortiüinCt  à 
iceluy,nc  faifant preique  qu  vnmulclc  .puis  delcend  par  (ou  corps membraneux 
cnrte  les  deux  Or  iniques  a  la  chmU,  interne, &  lift  druile  en  Rendons  qur  “,s“. 
tacherauxprcmicrcs  Si  fécondes  Artic  flânons  des  OrreiA-par  ligaments  ,  &  au  troif- 
icfinc  Article  par  Ion  mfertion.pcrçant  les  tendons  du  TetitFUchiJJifr.on  Subi, mi  ■«; 


mis  qui  J 
flcchif- 
fenc 


«apr  BKîïS^^sSi^^ 


Pour  les 
mouiieméts^ 
des  Orteils  il  n 
ya  36.  muf- 
clés,  i3.  en 
chaque  pied 


Ze  £!»»rr 


4- 

quieftédent  T 
le  j)ied&  le  X  Jnteroffcw. 
Font  plat.  J  externe  s 


Vient  de  la  parue  anterieure  &  latérale  de  l'Or  du  7* alots:  va  par  délions  les  mufetes 
Zumbricause  anlralix  quatre  tendons  du  Grand  PI, chipeur  des  ,  par  ,n  tendon 

membraneux:  Ce  muicle  icjr  remplit  tonte  la  cauittde  la  plante  du  Pied ,  eftan  ap" 
pcle  parles  modernes  Anatomistes  MajJe  de  chair.  P 

V  S  -.ISÎT oriSinc.‘J'IaPartil: ftpericure de.  quarte  OtdnMe- 

V  J  tatar/édiQ.  ^iitaad pied, chacun  en  Ion  ordre,  clîans  tous  charnus  en  leurs  corps:  ' 

L  vont  finir  ala  partie  latérale  des  quatre  Doigts.  P 


4-  ,qut  fer-T  Ptennentleur  origine  des  0,/an, ttoreEt  dcccluy  dupetitDoiot,  fortde  la  par. 

icntlepiedL  \  tle  anteneure  du  tÿSWeitous  font  charnus,  remplillans  la  cauTiè  des  O,  duMe- 

&  le  font  C.Jnmtfeux  Jmarfe:  vont  s  inlcrcr  par  vu  petit  tendon  membraneux  aux  Articles  des 
creux.  J  mûmes  1  Doigts, auec lesLumbricaux.cHans fimczfoubsiceuxLumbricaux  ou  Vermi 
^  formes.  U1' 

4Và«*equi  *)  f  Prennent  leur  origine  de  Iamembranedu grand  FlccliilTeur  des  Orteils,  puis 

les  amci-  f  LmbncMx  J  profondément  par  leurs  corps  charmislclongdeldirs  tendons  du  Grand’pLr 

“!t °aiz:firi 

Prend  fon  origine  de  trois  Os  du  raye, nommez  ^Iflragal, Calcanéum  Sc  CyMeuar 
,,,  n  \  h  C^Uecxiettcme  du  pred ,  ou  b, en  quelq  uefu.s  vient  du  ligament 

1  /fvrfj  s  qui comoitidllefdidb  Oraueela  Weivontpar  cinq  tendons  obliquement  paf- 
1  dlft  Vedsw  1 1er  par  dcffiis  les  tendons  dcl 'EHeWe»,  des  D»>»,sïnfclcrà  la  partie  latérale  des 
w  cinq  Doigts  chacun  par  ordre. 


T)«*-vquiIcs 
challeut  du: 
Poulctf. 


Pour  mou- 
uoirlegros 
Orteil  il 
yag.  muf- 
cles,  3. pour 
chacun 


f  Vient  de  la  partie  externe  de  l'Os  du  Talon  &  de  l’Os  Scaphoïde  :  va  le  lono  de  la 
,  Hypounar  d  parue  externe  &  latérale  dupied,s'infercrau  setifDoin,  eftantnerueuxArdc- 
t  dans, & charnu  par  dehors.  r 

r  Prend  fon  origine  de  laparcie  pofterieure  Si  firperieure  du  ocrons  ou  Petit  Fo/Ttlc 
.  ..  .  î  ,,,  \  ^  quelquefois  du  milieu  dudief  Os ,  eltanc  attaché  fort  à  iceluy ,  pafle  pardef* 

™T.  '  flc  ï  K  ‘°ubs  Osdu  Talon, ou  £>„e»»,eftant  mefléauccle  GrW-p W:  va  £ aUx 

“  /  Annula,, ont,  du  Gros  orteil.  U  enuoye  vu  petit  tendon  au  mule  le  nommé 

'•c  rana-pheur. 

J  -vire  f  Vient  d’entre  le  milieu  des  deux  Os  de  la  Jambe,  partie  moyenne  ■  va  parvn 
/  ftend  "  ï  fi“r  ?Otte'î  °n'  PalIanI  Par  «WToubs  l’Anneau  ,  finit  aux  Articulations  du  Gros 


vwquil’oftc  ? 
tdes  Orteils,  ÿ 


Ternir 


r  Vicntde  la  partie  intérieure  &  cauc  de  l'Os  JJh*galo\i  Celant 
j  premier  Os  duMetarar/>equifoü(UcutlcPoulcc>  SÏnfcrcrà  la 
L  inferieure  d'iccluy  Poulcc. 


Celcftneum  :  va  le  long  du 
partie  interne  8c 


Fin  des  Mufcles  du  corps  Humain. 


BOQmJÏ 


DES  M VS  CLE ' 

Cefte  première  figure  reprefente  à  plus  près  le  de- 
uanc  &  fur-f tee  de  tout  le  Corps  ,  en  ayant  ofté  la 
P  eau,Gre fie, Veines,  Arterei  &  Keyfs ,  enfemble  la  Mem¬ 
brane  Commune, qui  couure  tous  les  Mufcles,  afin  que 
plus  facilement  on  puitfe  cognoiftre  la  vraye  fitua- 
rion, longueur  &  largeur ,  defdids  Mufcles, 
quifeprefentent  les  premiers,  les  ayant  * 
chacun  marquez  de  lettres  &  Ca- 
raderes propres,  afin  de  les  di- 
ftinguer  les  vns  des 
autres. 


EXPLICATION  DES  CARACTE- 
res  contenuz  en  la  première  table  des 
MVSCLES. 

Déclaration  delà  première  figure • 

A  Monllre  Icsglandulcs  fîtuees  fous  les  Oreilles,  où  fe 
font  les  Parotides. 

Mufcle  Mautonnier. 

Mufclc  Sternohyoidc. 

Mufcle  Coracohyoidc. 

Mufcle  Malloide. 

Vnc  portion  du  Mufcle  Trapèze. 

En  cclt  endroit  elt  la  Follette  ou  Sallicrc  ,  qui  ell  vne 
cauité  fîtuée  au  delfus  des  Clauiculcs. 

I  LaClauicule. 

K  Mufcle  Deltoïde. 

L  Mufcle  Pe&oral. 

M  Le  Stemon  ou  Brechet. 

O, 0,0  Mulcle  du-t grand  Dentelé. 

P,  P  L  origine  du  Mulcle  Oblique  delccndant,  qui  s’inlcre 

près  le  Dentelé  par  digitation. 

MufclcBiceps. 

R  Vnc  des  telles  du  Biceps,  qui  cil  celle  qui  cil  intérieure 
&  charnue. 

S,  S  Mulcle  Brachial  fitué  fous  le  Biceps. 

T  Vnc  portion  du  Mufcle  Long, qui  cilcqd le  bras. 

V  Mufclc  Rond  qui  cfi  yn  des  Pronateurs  du  Rayon  &  de 
la  Main.la  tournant  en  bas. 

X.XFlcchifléur  fuperieurdu  Carpe  &  delà  Main. 

Y  Mufclc  Palmaire  qui  s’eflargit  en  la  main  en  vnlaro-c 
qz  tendon  marqué  parqz. 

Z  Le  Flcchilfcur  infcncurdu  Carpe. 
a5a  Mufcle  Long, qui  cil  vn  des  Supinateurs  du  Rayon  & 
de  la  main, la  tournant  en  haut. 

b,  b  L’cxtenfeur  fuperieurdu  Carpe. 

c, c,d  Les  tendons  des  deux  Mulclês  qui  eflcndent  le  Poulce, 

dids  Eflendeurs  du  Poulce  ou  Pollicis latérales. 
c  Le  tendon  du  Mufclc  Eltendeur  qui  va  au  Doigt  Index 
'  ou  Enfeigneur. 

h  Mufcle  Médius  ou  Moyen  ,  qui  amcine  le  Poulce  aux 
Doigts. 


,  LIVRE  VII.  *3 

L’Anneau  qui  efl  au  Poignet, par  deflous  lequel  paf- 
lent  les  tendons  des  fufdiéts  Mufcles. 

i  Mulcle  Tenar, diél  Mons  Veneris. 

*  Mulcle  Hypo  tenar. 

k  La  production  du  Péritoine. 

1  Les  glandulcs  qui  rempliflent  le  creux  des  Aines, 
m  Mulcle  Triceps  ou  à  trots  telles, qui  tournela  Cuiflc  ca 
rond. 

o  Mulcle  Coullurier  qui  appartientàla  ïambe, 
p  Mufcle  Grcflc  qui  ell  de  la  ïambe, 
q  Mafclc  membraneux  ,  ayant  la  partie  membraneufe 
qui  cilla  balle  &  infericure,couppec,ne  reliant  que  la 
lupetieurcqui  ell  charncufe. 

A  Celle  marque  monllre  rne  portiondes  Mufcles  Fcf- 
Iters. 

r  Mufcle  Vallc  externe, 
s  Mufclc  Droidt. 
c  Vallc  interne. 

u  Vne  portion  du  Mulcle  Biceps,qui  meut  la  ïambe. 
X,Y  Ce  qui  ell  contenu  depuis  ces  deux  lettres,  monllre 
1  Os  de  la  ïambe  décharné. 

,z  Mulcle  lambier  Anterieur. 
z  Mufclc  nommé  Gemeau  externe. 

}  Mufclc  nommé  Perona  ou  Efperonnier. 

4,5  Mulcle  Eltcndeur  des  Orteils. 

6  Le  tendon  du  fuldiélMufclc  qui  va  au  gros  Orteil. 

7  La  Malléole  externe. 

*  Le  ligament  Annulaire  par  deflous  lequel  paflem  les 
tendons  des  Mufcles  luldiéls. 

9  L'AbduCtcur  des  Orteils  diû  Pedietts . 

xo  Mufcle  Gémeau  interne, 
n  Le  tendon  du  Mufcle  Plantaire, 
i z,  1 3  Vnc  portion  du  Mufcle  Solaire,  &  Gémeau exte» 
rieur. 

14  Vne  portion  du  lambier  pollericur. 

15  Le  ligament  qui  vient  de  l  Qs  de  la  ïambe  au  Ta¬ 
lon. 

16  Le  Mufclc  quirelpondauTtfWrfr- 


Déclaration  des  carafleres  contenu^  en  la  fécondé  figure 
de  la  première  table, laquelle  deferit  le  Diaphragme. 

A  Monllre  le  Diaphragme. 

B  Le  Tronc  par  lequel  pafle  la  Veine  Caue. 

C  Le  Tronc  par  lequel  Y Oefophaguc  paflb. 

D,E  Les  deux  ligaments  par  lefquels  le  Diaphragme  cil 
attaché  aux  Vertèbres  des  Lumbesou  Reins. 

F  L’ouuerture  ou  feparauon  qui  ell  au  Diaphragme, 
par  laquelle  iltouche  aux  Vertcbres,  &  par  laquelle 
la  grande  Artère  &  la  veine  A^iges ,  ou  Sans  Pair 
paflent. 

*,*>*>*  La  partie  charncufe  du  Diaphragme  ell  hors  ces 
quatre  marques,  ellant  en  fon  milieu  membra¬ 
neux. 


DES  MV.SCLES  LÏVRE  VI. 
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Cejlc  féconde figure  repre fiente  à  pi  us  près  lafurfacc  ou  fuper- 
ficie  d'vn  des  Cofic ^  de  tout  le  corps  :  En  laquelle  auons 
obfirtiè  les  mcfmes  ihofcs  qu  en  la  première. 

DECLARAT!  ON  DES 

caraderes  contenus  en  la  II. 

Table  des  Mufcles. 

i.  En  ceft  endroit  le  mufdc  Frontal  eft  plus  apparent, 
x  Les  deux  mufcles  qui  tirent  en  bas  la  paupière  fupc- 
ricure  nommez  grand  fcrmcur&  petit  fermeur  ,  dont 
le  gland  prend  fon  origine  ou  le  petit  defîne, qui  cft  au 
chiffre?.. 

4  Mufcle  Zigoma  qui  hauflfe  les  lcurcs  en  hault. 

A  Mufcle  Temporal  ou  Crotaphitc. 

B  L’os  Iougal  décharné. 

C  Mufcle  Majfeter  ou  Mafchcur. 

D  Mufcle  Buccinator  ou  Rond. 

E  Mufcle  Mautonnier  qui  appartient  à  l’Os  Hyoide,  le 
tirant  en  deuant. 

F  Le  mufcle  Sternohyoide  qui  tire  los  Hyoide  eu  der¬ 

rière. 

G  Le  mufcle  Bronchique  qui  appartientau  Larynx. 

H.  Mufcle  Coracohy  oidc  qui  appariientà  Tos  Hyoide. 

I.  Mufcle  Maftoidc. 

K  La  partie  fupericure  du  mufcle  Trapeze. 

L  La  partie  Inferieure  du  fufdid  Trapèze. 

M.  Mufcle  Deltoide. 

N, N, N,  Mufcle  Brachial  qui  cft  pour  le  Couldc. 

Z*  Le  "Biceps  ou  à  deux  Telles. 

OP.  Lcsdeux  Eftendeutsdu  Coulde. 

L’vnion  des  deux  Mulclcs  fufdids. 

R.  L’infértion  des  dids  mufcles  en  l'Olocrane. 

SS  Le  mufcle  Longus  ou  long  du  Radins. 

TT  Le  mufcle  du  Carpe  did  Eftcndcurfupcricur. 

V  Mufcle  Ellendcur  des  Doigts. 

Y  X  Mufcle  Effcndeur  Inferieur  du  carpe  cnfemble  l’Ab. 

dudeur  des  Doigts  quieft  îoignant. 

Z  Mufcle  flechiifeur  Inferieur  du  Carpe, 
a  Mufcle  Palmaire. 
b,c  Les  deux  Eftendeurs  du  Poulcc. 
d,c  Mufcle  Médius  ou  Moyen,  qui  remplit  toute  cefte  ca- 
uité,&âmeine  lePoulceaux  Doigts.d.  monftre  fon 
origine, &  c  fon  Infertion. 
f.  Mufcle  2£ot»W««qui  appartientau  Radius. 

g  Lcflechiflcur  fuperieurdu  Carpe. 

T.  Le  mufcle  Soublcpincux,  litué  en  l’Omoplate, finif- 
fantau  Bras. 

K  Le  propre  Abefleur  du  Bras. 

T  Mufcle  Latifsimus ,  ou  Très  large  ,  qui  abaifïe  le  bras 
l,m.  dont  1.  & m.  montrent' fon  origine  qui  eftdes  neuf 
cfpinesdes vertébrés  duT/jora^dc cellesdes Lumbcs 
n  &  Os  Sacrum  :  &  n  le  commencement  de  fon  Infertion 

qui  cftau  Bras. 

o, o,o  Mufcle  nommé  grand  Dentelé. 

p, p,p.  L'Oblique  defeendente  du  ventre  Inferieur. 

A  Le  mufcle  Pcdoral. 

q  Le commencementdu  mufcle  Coufturier  de  lalabc. 

tx  Le  commencementdu  mufcle  Membraneux  qui  ap¬ 
partient  à  la  ïambe. 
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f.  Vne' portion  du  mufcle  Droiôde  laiambe 
t  Le  Vaftc  externe, 

u  Le  grand  Feffier, qui  meut  la  CuifTe. 

x  Le  grand  Ttocanter. 

y  Vne  portion  du  fécond  Fcflîer. 
z  Le  mufcle  Triceps, qui  faidmouuoirlaCuifle. 

î  Vne  portionduTriccps. 

y  Le  mufcle  Deminerueux,  qui  faidmouuoirla  ïambe. 

6.6  Le  mufcle  Demi  membraneux  de  la  ïambe. 

*  Le  mufcle  Greffe,  qui  meut  la  ïambe. 

7  Le  mufcle  B«V<ÿj,qui  meut  la  ïambe. 

8  Le  mufcle  Coufturier. 

9  Le  Vafte  Interne. 

10.10.  Le  Gemeau externe  àchafque  ïambe. 

12.11.  Le  gemeau  Interne. 

13.11.11.  L’os  delà  ïambe  décharné. 

14  Le  mufcle  Solaire. 

ty  Le  mufcle  qui  fléchit  les  Orteils,  nomm  kVrofundus. 

16  Le  commencementdu  tendon  des  deux  Gcmeaux. 

17  Le  mufcle  nommé  P«wh,ou  Efperonnier. 

18  Vne  portion  du  Teroni ou  Efperonnier. 

19  L'Eltendeur  des  Orteils. 

20  Le  ligament  qui  trauerfe ,  depuisla  Chcuillc  iufques 
au  Talon  au  pied  gauche. 

2r.  .  La  Malléole  ou  Cheuille  Interne. 

22  Le  ligament  qui  eft  commun  aux  deux  Os  de  la  Iabc 

23  LaMaleole  Interne. 

24  Le  ligament  trauerfant  de  la  Cheuille  au  talonau  pied 
Droid. 

2y,2 6  Mufcle  Hypotenarqui  va  au  petit  Orteil. 

161  Le  mufcle  Tenar,qui  va  augros  Orteil. 

Déclaration  des  caractères  de  U  II.  figure 

laquelle  repre fente  l’oeil. 

A  Monftre  la  membrane  Coniudiue,ou  Blanc  de  l’beil. 
B  La  membrane  Cornée. 

C  Le  trou  de  l’Vuee  ou  la  prunelle. 

D  Legrand  Camus  ou  Angle, ou  Coing  de  l’Oeil. 

E  Le  petit  Camus  ou  Coing  de  l’Oeil. 

1  Le  mufcle  Superbc,qui  rcleue  l’Oeil. 

2  Mufcle  Humble, qui abaiflel’Oeil. 

3  Mufcle  Beuacur, qui  tire  l’Oeil  au  nez. 

4  Mufcle  Orgueilleux, qui  le  tire  vers  la  Temple, 
y  Le  petit  Amoureux,  ouRotateur  petit. 

6  Le  Grand  Amoureux ,  ou  grand  Rotateur. 

*>*„*>*,*,*  L’origine  de  tous  les  ô.mufcles. 


Déclaration  de  la  III.  figure  qui  repre fente 
l’oeil  auec  les  Paupières. 

A  Le  grand  Cantus,  ou  coing  de  l’Oeil,  quicftprcslcncz. 
B  Le  petit  £Wwr,qui  eft  près laTcmplc. 

C  LaPalpcbrcfuperieurc. 

D  La  Palpcbrc  Inferieure. 

12  Les  deux  mufcles  quiabbaifïcntlaPalpcbrc  fupcricu- 

re&fcrjncntl’Ocil. 

j  Le  mufcle  Ouurcur  qui  haufTc  la  palpcbre  eu  hault. 

H 


EXPLICATION  DES  CARA- 
deres  contenus  en  la  table  111. 
des  Mufcles. 


Déclaration  de  I  a premier  e  figure. 


A  En  ccfl  endroit  l’os  Frontal  a  vu  trou  par  lequel  vn 
petit  nerf  de  la  troiliefme  coniugaifon  du  Cerueau 
pafle,pour  entrer  au  mufcle  du  front  &a  la  Paupière 
iuperieuie. 

B  Mufclc  Temporal. 

C  Vue  portion  de  l'os  Iugal  eft  oflée  de  celle  partie. 

D  Mufclc  Mafleter  ou  Malloide. 

E  Le  trou  qui  eft  en  la  Machoere  Inferieure,  par  lequel 
pâlie  vn  rameau  de  la  troifiefme  paire  du  Cerueau. 

F  Mufcle  Bnccinator,ou  Rotundns, ou  Rond. 

G  La  fubftance  fpongieufe  des  Leures. 

HI  Mufcle  Digaftrique  ou  à  deux  ventres. 

K  Mufcle  Malloide  couppé  en  fon  infertion. 

L  L’os  Hyoide  dénué  de  quelques  mufcles. 

M  Les  deux  mufcles  Collateraux  de  la  Langue. 

N  Le  Cartilage  Scwtiformc. 

O  Le  mufcle  Caché  qui  appartientau  Larinx. 

P  Mufcle  Bronchique. 

Q_  La  partie  anterieure  de  la  Trachée  Artere. 

RS.  Mufcle  Coracohyoide  ayant  deux  ventres,  l’vn  mar¬ 
qué  par  R,  qui  eft  fon  origine, l’autre  par  S.  qui  eft  fon 
infertion.  , 

T  Le  mufclc  nommé  Qompltxm  ou  Entortille  qui  lerta 
la  Telle. 

V  Le  mufcle  de  l’Omoplatte  didl  Propre-leucur  ou  Leua- 


ter  -  Troprius. 

X  Mufcle  Scalene.  . 

*  Parceftendroia  les  Veines  &  Artereslugulaircs  pai- 
fent. 

Y  La  Clauiculc  renucrfêe. 

Z  Mufcle  Deltoide  renuerfe. 

a  Laproduaion  de  l’Omoplate  di de  Acromion. 

b  La  production de  l’Omoplate  diae  Coracoïde. 
c,d,cLes  ligamens  qui  lient  l’os  du  brasauec  l’Omoplate. 

£  L’vnion  dcfdiéts  ligamens. 


g  Le  Sternon  ou  Brechec. 

h  Lapremierc  colle  duThorax. 

T  Mufcle  appelle  Serraiusmin.or  ou  petit  dentele  mouuat 
l’Omoplate. 

ijK,l.  La  circonfcription  dudieft  mufcle. 
ni.  Mufcle  nommé  le  Grand  derftelé  ou  Senatnsmawr, 
AA  Les  deux  mufcles  Droias  du  ventre  Inferieur, 
o  L’infertion  defdias  mufcles. 

Lacontigu.ité  des  deux  mufcles. 

Leseneruationsqui  font  aux  ditfts  mufcles. 

Les  aponcurofcs  du  mufclc  Tranfucrfal. 

Mufcle  Tranfuerfal  du  ventre  inferieur. 

Le  hault  de  l’os  du  bras  décharné. 

Mufcle  Biceps  ou  à  deux  Telles. 

Mufcle  Brachial. 

Mufcle  Rond  lequel  appartientau  Rayon 
t _ oui  flirhit  les  doists. 


PS 
u, u 
S>x 

y 

3 

4 

5 

7>8  Le  mufcle  SabHm*  qui  fléchit  les  doigts 
5  Vne  portion  du  mufcle  Profond  qui  fléchit  les  doigt: 

10  Les  quatre  tendons  du  mufcle  ShIIwhs, 

11  Le  Flcchifleurdu  Poulce. 
ix*  Mufclc  Hypotenar. 

h  Mufcle  nommé  Tenar. 


13  Le  flechiffeur  Inférieur  du  Carpe. 

5  Mufcle  Deltoïde  couppé  vers  fon  tendon  &  infertion. 

40  Mufcle  Profond  qui  perce  de  fe s  tendons  ceux  du  mu¬ 
le  le  Sublimis. 

41  Mufcle  Sublimis ayant fes tendons  percez. 

1 2,12  Les  djiax  productions  du  Péritoine  couppées,  parou 
palléffeles  vaifteaux  Spermatiques. 

14  Mufcle  Oblique- afeendant  du  ventre  Inferieur. 

iy  Vne  portion  du  mufcle  di£lMoyenTcflîer  qui  meut 
la  Cuifle. 

16  Le  Col  de  l’os  de  la  Cuifle, lequel  os  entre  vn  peu  plus 
hault  en  la  boetequieft  en  l'osde  la  Hanche, 
j  17  Le  grand  Trocanter,ou  grade  faillie  de  l’os  de  la  C  uifle. 
j  *3  Le  Vafte  externe  dont  fon  origine  eft  marqué  par  18 
1 8  A  Et  fon  infertion  par  A. 

1?  Vne  ^portion  du  mufcle  Iliaque  qui  appartient  à  la 
Cuifle. 

xi  Vne  portion  du  mufcle  Lumbaire  qui  appartient  à  la 
Cuifle. 

!  2i,  2x  Mufcle  Triceps  qui  appartient  à  la  cuifle. 

|  2j,x4Mufcle  Crural. 

\  16  Le  Vafte  externe, 
j  27,27  Le  mufcle  Droict  qui  pend, 
j  28  Le  mufclc  Grcfle. 

29  Mufcle  nommé  Terona ou  Efperonnier. 

30  Le  mufcle  Eftendeur  du  gros  Orteil. 

31  L’osde  la  ïambe denuc. 

32  Le  ten don  de  l’Eftcndcur  du  gros  Orteil. 

3  3  L’autre  portion  du  Verona  ou  Efperonnier. 

3  4  L’Abduifteur  des  doigts  dieft P edieux. 

35,36  L’cftendeur  des  Orteils. 


Déclaration  des  caraHeres  contenus  en 
la  II.  figure. 

A  B  Les  deux  ligamens  qui.  compofent  &  conftitucnt  la 
V  erge.  m 

C  C  Le  commencement  des  deux  corps  de  la  Verge. 

D.  La  Telle  de  la  Verge. 

E  Mufcle  Sphindlçr, ou  Fermeur. 

F  LesProftates  ou  glandules  fltuees  au  col  de  la  vefTtc  qui 
reçoiuent  les  vaiffeaux  Ejaculatoires. 

G  Le  corps  de  la  Veille. 

H,  H  Vne  portion  des  Vaifleaux  Ejaculatoires, qui  vont  fî- 

niraux  fufdidles  Proftates. 

I, 1  Les  deux  Vaiffeaux  Vretcres  qui  vont  de  chafque  co¬ 

llé  finir  à  la  Veflîe. 


Déclaration  des  caraHeres  contenus  en 
la  III. figure. 

1,2  Les  deux  corps  ou  ligaments  qui  conftituét  la  Verge. 

3  Vaiffeaux  qui  vontàicclle. 

4  LaTeftede  la  Verge  decouuerte1. 

5  LcConduitdc  la  Vcffie,  communalvrine &à  la  fc- 
mcnce. 

6, 7  La  fubftance  fpongieufe  rouge-noiraftre  qui  faillie 
corps  de  laVergc. 

8.  L’Affcmblemcnt&vniondes  corps  ou  ligaments, qui 
font  la  Verge. 

H  ii 


DBS  M  VS  CL  ES  LIVRE  VII. 


Ct (le  quatnefme  Table  repre fente  tout  le  derrière  du 
Corps  }aucc  la  fit  nation  de  tous  les  Mufcles,  qui  de 
prime  face  s'apparoiffent,  ayant  ojlè  l  e  Cuir  du  tout , 
enf  ’mble  la  Membrane  commune  qui  reuefi  & 
cotture  tous  les  Mufcle  s, comme  aufsi  les 
Veines ,  Arteres  &  Kerfs  qui  font 
diffemine\&  efpandus  par 
dejfus  itnfemble  la 
Greffe. 


DEC  L  .A I\yt TI  OH  DES  CAP^sî- 
fteres  contenus  en  la  di<5tc  1III. 

Table  des  Mufcles. 

Explication  de  la  l.  figure- 

A  Le  mufcle  Temporal,  ou  CmapUte. 

B  L’Os  lougal,  ouÿgoma. 

C  Mufcle  dMaffetcr  ou  Mafchcur. . 

D  Mufcle  Maftoide. 

A,r  Le  mufcle  Trapcze,  dont  fon  origine  eft  marquée 
E,F,G,K  &foninfcrtionH,I. 

*  Comme  les  fibres  charnues  dufufdiél  mufcle  finif- 
fenten  vn. 

Mufcle  Deltoidc. 

Le  m  ulclc  7tytnndns  maior,  ou  Rond. 

Le  Propre  abbefleur  du  Bras. 

Le  mufcle  Treslarge,  ditft  Latifsimus. 

Vne  portion  du  mufcle  Obliquc-dcfccndantduvé- 
tre  inferieur. 

Vne  petite  portion  du  mufcle  Biceps,  ou  a  deux 
telles; 

R  vne  portion  du  mufcle  Brachial ,  di<ft  B rachieux. 

S  Le  mufcle  Court,ou  Br  cuis,  qui  efleud  le  Coulde. 

T  Le  mufcle  Long, ou  Longus,ç[ui  eftend  le  Coulde. 

V  L’infertion  des  deux  Eftcndcurs  du  Coulde. 

X  Vne  portion  du  mufcle  Rond  qui  retourne  le  Ra¬ 
yon  &  la  palme  de  la  main  vers  le  ciel. 

Y  Mufcle  Eftcndeur  fuperieur  du  Carpe, 
z, a  Mufcle  Eftcndeur  des  Doigts. 

b,f  Diuifion  dudnft  Mufcle  en  quatre  ou  cinqtêdons. 
e,e  Les  deux  mufcles  Eflendeurs  duPoulcc  nommez 
P ollicis  latérales . 

Vn  peu  plus  boa  que  cefi  endroit  cefi  à  fçauoir  au 
poignet  nous  Auons  couppé  &  ofié  le  Ligament 
diH  Annulus,  qui  enuironne  le  poignet .  lequel 
contient  en  forme  dl  Anneau  tous  les  Tendons  des 
Mufcles  qui  y  ont  aux  Doigts ,  ayant  efiéfort  ma- 
nifefiement  montre  cy  deuant  en  U I.  &  II *  Ta¬ 
ble  des  Mufcles, 

g  Le  mufcle  Médius ,  ou  Moyen. 
z  L’Abduéleur  inferieur  des  Doigts, 
h  Les  tendons  duditft  mufcle  Abdu&eur. 

3  L’Eftcndeur  inferieur  du  Carpe, 
d  Le  tendon  dudnft  mufcle  Eftcndeur. 

4,4  LeFlcchiffcur  inferieur  du  Carpe  marqué  à  chaf- 
que  Bras. 


*o,'  Le  FlechifTcur  fupcricur  du  Carpe. 

6  Le  gros  mufcle  Fcilîcr  qui  meut  la  Cuillc 
i,  k,1  Origine  dudiét  mufcle  Fclher. 

m,n.  L'inlcrtiondudid  mufcle. 
o  Le  petit  Fclfier,  qui  cft  litué  foubs  le  grand  Feflîcr. 
p  Le  commencement  charncus  du  mufcle  di&Mein- 
braneus. 

q  La  membrane  du  fufdit  Mufcle. 
r  Vue  portion  du  mufcle  Vaftc  externe 
L  Mufcle  nommé  “Biceps,  qui  meut  la  ïambe, 
tt  Le  mufcle  Demi  nerueux. 
v  Mufcle  Demimembraneus. 
x  Vne  portion  du  Triceps ,  ou  y  a  Trois  telles, 
y  Le  mufcle  Grellc  mouuant  la  ïambe,  didt  Gracilis. 

7  Vac portion dumufclc  Droiift,di&/?ei.£7»r. 

8  Vne  portion  du  mufcle  Coufturicr . 

9  Vne  portion  dumufcIeCuillier,  décrûrent. 

10  Le  ply  du  Iarrct,par  lequel  le  plus  gros  Nerf  de  tout 
le  corps  qui  deleéd  de  l'os  &*o'«n>,enlêmblc  laVcinc 
Poplitiquc  pafle  par  ceft  endroit. 

11  Le  mufcle  Gemeau  externe. 
iz,i3  Le  mufcle  Gémeau  interne 

14 1 S  Les  mufcles  Efperonniers,  ou  Perona. 

16  La  Malléole  externe. 

17  Mufcle  nommé  Hypotenar.  * 

18  La  Malléole  interne. 

19  Les  tendons  du  mufcle  qui  ficchiffcnt  le  Tarfc. 


Celle  II.  figure  repre fente  les  mufcles  qui  font  au 
Bras, cnfemble  le  quatriefme  nerf  qui  entre  eniccluy; 
Ce  qui  a  efté  faidl,  afin  que  la  nature  &  ordre  de  la  cô- 
poficiondu  mufcle  fut  exprimée  le  plus  prez  du  natu¬ 
rel  qu'il  eftpoiîible. 

Expiration  des  Caractères  contenus 
en  la  II.  figure. 

H  Monftre  la  Telle  de  l’os  du  Bras,  laquelle  cftioin- 
te  aucc  l’Omoplate. 

II.  Le-quatricfmc  Nerf  qui  entre  au  Bras. 

K  Le  commécement  du  mufcle  Court,  qui  eftend  le 
Coulde. 

L  Le  commencement  du  mufcle  Long,  qui  eftend 
le  coulde. 

M  L’cndronft  auquel  le  quatnefme  Nerf,  entrant  dans, 
le  bras  enuoye  des  rameaux  aux  deux  Eflendeurs 
du  Coulde. 

N  Lafîndes  deux  mufcles  qui 'cflendcntlc  Coulde 
O  Ce  que  nous  appelions  le  Coulde  ou  Olécrane. 

P  La  diuifion  du  quatnefme  Nerf  près  l’Olecranc. 
Q^Vnc  portion  du  mufcle  Brachial, ou  Brachieux qui 
fléchit  le  Coulde. 

R  Vneportion  dumufclc  Long  qui  tourne  le  Rayon 
&  la  Palme  de  laMain  vers  le  Ciel. 

S  Mufcle  Eftcndeur  fupcricur  du  Carpe. 

T  Mufcle  Eftendeur  inferieur  du  Carpe. 

V  Mufcle  Flechiflcur  inferieur  du  Carpe. 

X,Y  Mufcle  Eftcndeur  des  Doigts. 

Z  Le  Fléchi ffeur  fuperieur  du  Carpe, 

a  Les  deux  Mufcles  &  Eflendeurs  du  Poulce  di<ft  Vol- 
licis  latérales. 

Il  faut  noter  que  le  lien  ou  Ligament  ,  ///#  Annulus, 
Pareil  'a,  celuy  qui  a  efté  ofié  en  la  main, y  ers  l  e  poig¬ 
net  de  la  première  figure, a  aufsi  efiè  ofié  du  Pied. 

H  iij 
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DES  MV S  CL  : 


Fiœ-I  - 


DES  M  VS  CL  E  S  LIVRE  VII. 


D  1  C  LA  V^A  TI  ON  DES  C  A- 
raûcres  contenus  en  la  V- Table 
des  Mulcles. 

Explication  tic  la  I.  figure. 

A  Le  mufcle  Splenitique  gauche. 

B, B.  Les  mufcles  de  col  té  &  d’autre  ,  nomecs  Çomplexi 
ou  Entortillez. 

C  Le  Releucur  de  l’Omoplate. 

D  La  Clauiculedcnueeàplus  près  de  chair. 

E  Portion  du  mufcle  Dentelé  poftcricur&fupcricur 

did  Serrâtes. 

F  Le  mufcle  Rhomboidc. 

Gj  H  L’origine  dudid  Rhomboidc. 

J,  K  L’inferdon  dudid  mufcle  Rhomboidc. 

*  En  ceft  endroid  fè  voit  quelque  portion  du  mufcle 
Sncrolumbus,  ou  Sacré  lübaire  &  du  Jèmi/pînatus,  ou  De¬ 
mi  Epimeux. 

L  Le  mufcle  Retendus  minor,  ou  Rondelet  qui  appartient 
au  Bras. 

M  L'Efpine  de  l’Omoplate. 

*  Mufcle  Deltoide. 

N, O  Origine  dudid  mufcle  Deltoide, 

P  Infcrtion  dudid  mufcle. 

Le  mufcle  Sufcpineux. 

R  Propre  Abbailfeur  du  Bras. 

24  Mufcle  Treflargc. 

S,  T  L’origine  dudid  mufcle  Très  large. 

V  La  connexion &infcrtion  qu’il  aauec  laBafcde 
l’Omoplate. 

X  Comme  lefufdid  mufcle  Trcflarge  cftiointàl’os 
des  Iles. 

2  Vne  portion  du  mufcle  Oblique  defeendant  du 
Ventre  inferieur. 

a  Mufcle  Long  qui  cftend  le  Couldc. 
b  Mufcle  Court  qui  eftend  le  Couldc. 
c  Vne  portion  du  mufcle  Biceps. 
d  Vne  autre  portion  du  Mufcle  Biceps. 
c  Le  Mufcle  Rond  qui  tourne  le  Radius  Sc  la  main  vers 
le  ciel. 

f  Extenfcurfuperieur  du  Carpe. 

Le  ligament  qui  lie  la  iointurc  duCouldc. 

,h.  L’os  du  Couldc  tout  décharné, 
i  Le  Mufcle  Flechiffcur  inferieur  du  Carpe. 

3  Le  Mufcle  Court  qui  tourne  le  Rayon  Scmainvers 
le  ciel,  lequel  eft  îointaucc  les  deux  Tollicis  latérales, 
ouEftcndeursdupoulcc,lefquclsfc  fèparcnt entre  K 

x  1  &  1.  ayant  chafcun  leurs  tendons  fort  bien' feparcs 
par  m  8c  n. 

m  Le  tendon  du  Mufcle  Long  du  Rayon, 
n  Le  tendon  du  Mufcle  Latéral  du  Poulcc. 
t  L'Abdudeur  fuperieur  de  Doigts  nommez  IndtxSc 
Médias  enfemblc  l'vu  des  Mufclcs  Latéral  ou  Eftcn- 
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deur  du  Poulce,  dont  le  tendon  de  l’Abdudeur,  eft 
o  marqué  par  p.  &  iceluy  du  Poulcepar  o. 
q  Le  Mulcle  Eltcndcur  inferieur  du  Carpe,  lequel  cil 
abbatu  ne  tenat  qu'a  Ion  infertiou. 
r,  f  Le  Mulcle  Eltendeurdcs-doigts,  lequel  nous  auons 
fçparé  en  deux ,  iaifanc  quVn  fcul  tendon  s 'inférait  à 
part  au  petit  doigt  ,  pour  ce  que  facilement  ils  fc  peu- 
uent  lëparcr  :  mcfmc  aucuns  font  vn  Mufcle  apart  de 
ccluyquiva  au  petit  Doigt. 

7  Le  Mufcle  Moyen  Fellicr. 

8,ÿ  L’origine  dudidMulclc Moyen  Fcfîîer. 
v  L’iniertion  dudid  Mufcle  Feflier. 

6  Le  ligament  qui  vient  de  l’os  5«rr»;»,lcquelva  à  l'os 
de  la  Hanche. 

o  Autre  ligament  qui  lie  les  deux  fufdits  os. 

10  le  Muicle  premier  des  Gémeaux, 
n  Le  grand  Trocanter. 

1  z  Le  Mufcle  Obturateur  interne,  qui  faid  mouuoir 
la  Cuiflë. 

13  Le  gros  Nerf  qui  va  à  la  CuifTc  &  ïambe, fortans  de 
l'os  Sacrum. 

*  Le  Mufcle  Demi  Nerueux  qui  meut  la  ïambe. 

14  L’origine  dufuldit  Muicle  Demi-Nerueux. 
rj  L’iniertion  dudid  Mulcle. 

16  Muicle  Vaftc  externe  decouuert  du  Mufcle  Mem¬ 
braneux. 

17,17  En  la  ïambe  gauche  fe  void  le  grand  Mufcle  Fcf- 
fîcr  renuerfe, citant  a  la  droide  ofté  &  couppc  pour  fon 
tendon  marqué  par  17  quirefte. 

1 5  Le  Mulcle  Biceps  qui  faid  mouuoir  la  ïambe. 

19  Le  lieu  par  ou  pâlie  le  gros  Nerf  fufdid,  &  la  diui- 
fîon  qu’il  faid  en  deux  grands  Rameaux. 

**  Mufcle  Demi  membraneux. 

20  Mulcle  Grclle  qui  fait!  mouuoir  la  ïambe. 

21  Vne  portion  du  mufcle  Triceps,  ou  à  Troijlejles,  qui 
mcutla  Cuifle. 


Déclaration  des  car  aller  es  contenus  en 
s  U  II. figure. 

j  L’Apophyfe  Maftoidc. 

2,24,4  Les  quatre  Mufcles  Obliques, 
j,  3  Les  deux  grands  Mufclcs  Droids. 


Déclaration  des  car  altérés  contenus  en 
la  III.  figure . 

1  L’Efpine  de  la  féconde  Vertèbre  du  Col. 

2  L’Apophyfe  tranfuerfe  de  la  première  Vertcbre 
du  Col. 

3  L'Apophyfc  Maftoidc. 

4, j  Les  deux  petis  Mufcles  Droids. 

H  iii; 


DES  M  VS  CLES  LIVRE  VII. 


DECLARATION  DES  C  A  R  A- 

ftercs  contenus  en  la  VI.  Table 
des  Mufcles. 

Explication  de  la  première  figure. 

À,A  LcMufclc  Splenitiqûc  gauche, dont  (a  raoitièeft ca¬ 
chée  &  couuertcdu  petit  Dentelé  poftcrieur&fu- 
pt  rieur. 

B,B  Le  Mufcle  ou  Entortillé. 

C  Mufcle  Rcleucur  propre  de  l'Omoplate. 

D  LaClauicule,ou  Clef. 

E  Mufcle  Coracohyoidc. 

F  Le  petit  Dentelé  pofterieur  &  fùpericur. 

G  Mufcle  T{ptundus  ou  Rond  qui  meut  le  Bras. 

H*  L'origine  du  Soubfepineux, qui  meut  le  Bras. 

K  L’infcrtion  du  Soubfepineux. 

L  Le  propre  Abelfeur  du  Bras. 

M  Mufcle  Deltoidc  en  la  partie  Intérieure. 

NO  L’origine  du  fufdiél  Mufcle. 

P  Mufcle  Deltoïde  fufdiélabefle  &  renuerfé  en  bas ,  ne 

tenantqu’àfon  Infertion. 

Q^_  Mufcle  Sacrolumbus,  pu  Sacrélumbaire. 

R  Mufcle  Demi  Elpineux. 

5  Portion  du  mufcle  Sacré. 

T  LesCoftcs  decouuertcs. 

V  Mufcles  Intcrcoftaux  externes. 

X  Vue  portion  du  grand  Dentelé. 

A  Le  Dentelé  pofterieur  &  Inferieur, 
a  b  Le  cômenccment  du  mufcle  du  ventre  Inferieur  nom¬ 
mé  Oblique-Afcendant. 

Mufcle  Trcslargej  Latifsimtts. 

d,*  Mufcle  Court, qui  cftend  le  Couldc. 
e  Mufcle  Lougyqui  eftend  le  Couldc. 

Vnc  portio  du  mufcle  Brachial,  quiflechit  le  Coulde; 
,h.  Le  commencement  du  mufcle  Long  qui  le  tourne, cn- 
femble  la  main  en  hault. 

A  Mufcle  Eftendeur  fuperieur  du  Carpe  ,  duquel  fon 
i  commencement  eft  marqué  par  i.  &  fa  feparation  en 
k,1  deux  tendons  par  k:&  rinfcrtion.dviceulx  eftmarqué 
par  1. 

m.  Mufcle  Court  du  Rayon  ,  qui  le  fai<ft  tourner  auec  la 
main  en  hault. 

n.  L’os  du  Rayon  décharné  de  la  plus  part. 

0  L’os  du  Coulde  décharné  pareillement. 

*,p  L’vn  des  Mufcles  Collateraux da  Poul'ce>  adhérant  à 
iceluy. 

q.  Les  tendons  du  fufdiâ  Mufcle. 

Il  L'Abdufteur  fuperieur  des  Doigts,  auecvne portion 
d’vn  des  Mufcles  Collateraux  du  Poulcé,  eftans  adhe- 
t  rans  a  iceluy  par  fon  corps,  &  feparez  par  t,  qui  eft  le 
u  vray  M  ufcle  Abdufteur  :  &  u,qui  eft  le  vray  Co  Hâte¬ 

rai  du  PouRe. 

$  Mufcle  premier  des-Gemeaux.  _ 

i  Moyen  fcflier,pendant  &  ofté  de  fon  infertion, eftant 
1 6  marqué  en  fon  propre  lieu &fituation  par  16.  1 

v  Le  grand  Trocanter. 

3  Vnc  portion  du  Triceps. 

4  La  partie  anterieure  d’iceluy  Mufcle. 

6  La  partie  pofterieure  d’iceluy . 

5  Le  Vafte  externe. 

8  Le  Demi-membraneux. 

7  Son  origine  &  commencement. 

io  L’iufertion  duditft  Demi-membraneux. 

9  La  (înuofté&  cnfonceure  qui  eft  en  ceft  endroift,  au¬ 
quel  eft  couché  le  demi-nerueux. 

n  Vne  portion  du  Vafte  Interne, 
il.  Le  Biceps  qui  meut  la  ïambe. 

ij  La  partie  charneufcdecouucrte  ou  bien  la  féconde 
Tefte  dudift  Biceps. 

x  La  Tefte  du  fuIdnftBire/vcouppéc. 

13  Le  mufcle  Demi-nerueux  pendant  eftant  couppe  en 
fon  Infertion. 

A  La  Tefte  du  fufdid  Demi-nerueux  couppéc 
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Explication  des  caraBeres  contenus  en 
la  III.  figure. 

A  L’origine  duraufçlc  Dcltoide  qui  vient  de  la  Clef  ou 
Clauicule. 

B  La  portion  qu  i  couure  l’Article  de  i’Efpaulc. 
q  L’origine  dudid  Mufcle  qui  vient  de  l’Efpme  de  l’O¬ 
moplate. 

D  L’infcrtion  dudift  Mufcle  vers  le  milieu  de  l’os  du  Bras. 

Explication  des  caraBcre  s  contenus  en 

la  [Il .figure, 

A  L’o s  Sacrum. 

B  LclieuouL’Ojde  la  Hanche  eft  attaché  &conioindt. 

C  Le  ligament  qui  lie  l’os  Sacrum  &  Jfchion  cnfcmble. 

D  La  partie  dextre  de  l’o  s  Pubis  qui  cftoit  attachée  auec  la 
feneftre. 

E  Le  lieu  par  ou  pafle  le  4.  n  erfqui  va  à  la  Cuiffc. 

F  G.  Mufcle  Obturateur  Intcrne,diuifcenplufieurs pièces; 
H  duquel  H.  Monftrc  comme  il  fc  retrcllit&  retourne 
pour  eftrc  porté  au  grand  Trocanter. 

I.  Mufcle  .Iliaque. 

K  Mufcle  Lumhairc. 

L  Mufcle  Coufturicr,l’infcrtioR  duquel  eft  marquée  au 
M  dedans  du  Iarrct  àM. 

*  Le  Gieflcjdont  fon  origine  eft  marquée  par  N, O. 

P  Le  mufcle  Droift. 

Q^_  Le  Vafte  Interne. 

R  Le  Deminerueux. 

S, T  LeTriceps. 

V  Le  Demi- membraneux. 

X,  Y  L’os  de  la  ïambe  dénué  depuis  X.iulqucsà  Y  qui  dé¬ 
noté  le  Malcolc  Interne, 
a, b  Les  deux  mufcles  Gemeaux. 
c  Le  tendon  du  mufcle  Plantaire, 
d  Mufcle  Solaire, 
e  Le  flcchifléur  des  orteils, 
f  Vne  portion  du  mufcle  lambier  pofterieur,,' 
g  Le  tendon  du  lambier  Anterieur, 
b 1  Les  tendons  du  Mufcle  Eftendeur  des  Orteils* 


Explication  des  caraBeres  contenus  en  la  llll.  figure,  -- 

A  L’os  delà  CuiflTe. 

B  La  tefte  d’iceluy  Os. 

C,D  Les  deux  Condilcs. 

E  L’os  de  la  ïambe. 

F  L’eminencequi  eftàl’Epiphylè  de  l’os  de  la  ïambe. 

G  La  Cauité  qui  eft  en  l’Epiphyfc  Inferieure  d’iccluy. 

H  Le  Malcolc  Interne. 

I  L’os  Pcroniyou  petit  Foflilc. 

K  La  Maleole  externe. 

L  Mufcle  Solaire. 

M  SoninfcrtionauTalon. 

N  Le  tendondesdeux  Gémeaux. 

O  Le  ligament  propre  quiioint  l’os  de  la  cuiflc  auec  l’os 
de  la  Hanche  dedans  la  cauité  profonde  d’iccluy. 

P, P.  Les  ligamensqui  enuironnent  l’Articulation  de  l’os 
de  la  cuiflTe  &  de  la  Hanche. 

Quelques  ligaraés  qui  font  adhères  au  grad  Trocater. 

R  Quelques  ligamës  qui  fonradhcrës  au  petit  Trocater. 

S  Le  ligament  commun  qui  cnueloppe  toute  laiointurc 

du  genoil. 

T  i.ë  ligament  propre. 

X  Le  ligament  qui  procédé  de  l’os  de  la  ïambe  &  s’atta¬ 
che  en  l'os  de  la  cuiflc. 

Y  Z.  Les  hgamens  qui  lient  les  deux  Os  de  la  ïambe  cn¬ 
fcmble  en  hault  &  en  bas. 

a  Le  ligamét  qui  attache  les  deux  os  de  la  ïambe  par  le 
milieu. 

b,c.  Le  ligament  Annulaire. 

d,c  Les  ligamensqui  attachent  les  deux  os  de  la  ïambe 
auec  le  Qalcaneum  ou  os  du  Talon. 

£g.  Les  ligamens  qui  lient  l’os  de  la  ïambe  aucc  LVf- 
JhragaL 


FIN  DEL’ ANATOMIE. 


9  + 


METHODI  QS  E 

DENOMBREMENT  DES 

VIENNENT  A  T  O  V 
d  v  Corps 


ET  PREMIEREMENT  DE  CELLES 

O  V  I  VIENNENT  AV  CVIR 

de  la  Telle. 

r  Capillotura  defluui  âPAuk.ca  ftançois.c’eft 
\  quand  le  poil  de  la  Telle  change  û  couleur 
i  •)  !n  hlancheur,& qu’en  fin  il  tombe,  lailiant 

1  dès  places  v'desln  .celle  :  A  relie  maladie 
1  les  Renards  font  fubieûs,  nommez  en  grec 

dont  elle  a  eu  Con  nom . 


Vytirinfis 


b. 

r  ArescfpecieSslcs  Arabes  la  n6mcntTd«,car 
!  ils  appellent  tous  les  fetpents  Tyn,  Velaie , 

,  3  Quand  vue  partie  de  laTefte  eft  fans  che- 
°th‘f,s  1  utûx,  marquetée  comme  la  telle  d  rn  fer- 
fpent, nommé  en  grec  0[hs- 

•  r  Caluttics.  QiAtmt.  Quand  le  poil  tombe 
VbaUcnfis  d  faulte  d’aliment  &  nourriture,  &  non  pat 

1  malignité. 

'  r  Potrieojou  EurEut.Séw.C’eftvneenleueu- 
\  re  de  petites  cfcaillcs  furftrrees 
quis  enleuent  de  la  fuperficie  de  la  Telle 
£  lansvlcere  ni  elcorcheure. 

r  Sont  petites  enlcueurcs  femblables  à  pu- 
!  finies  qui  fortentdc  lafurface  do  cuir  de  la 
,  3  Tcfte.qucWois  blancheaftres&po.ntues 

rÆ““  J  de  (quelles  fort  quelque  humeur  en  les 
Ijrreflant. 

r  Ce  font  cfcotcheutes  &  exulccratîons  qur 
Uxambemata  3  fe  font  en-  la  Telle  ellants  rouges  ru 

2  teufes. 

r  Ficus:  font  petites  enfleurcsvlccrccs  tondes 
\  dur  es  St  rouges  laborieufes  Stdoulcurcufes  a 
J  raifon  de  la  chaleur  &  tenfion.  D  efquelles  u 
'  y  en  a  deux  efpeccs  :  les  vires  dures  rondes  St 
)  rougealtres,  dcfquelles  fort  vn  peu  de  ma- 
I  tierc  trlutincufe:  les  autres  inégales  &  huml- 
I  des,defquelles  fort  «ne  matietedemauuar- 
|^fe  odeur. 

T  Morbus  Pedicularis ,  Vermine.  C’eft  rn  en- 
)  ecndremcntde  pous,  quifontenafleTgran- 
K  de  quantité  au  cuir  de  la  Telle  :  elle  viend 
{aulli  à  tout  le  corps. 

Ç  Lens,Le»*«.  Sont  petites  ordures  qui  ad - 
Conis  3  herent  aux  cheueux, ellants  comme  œufs  de 
t  pous. 

r  Vberiformis  -.Mammelons.  Sont  petites  cnle- 

l  ueuresvlcerees  dures  &  rouges  qui  viennent 

3ùn  cuir  de  la  Telle  en  forme  de  Mamme- 
H  J  J  los,  defquels  fort  vn  humeur  Ichoteufe.au- 
^cunsla  prennent  pour  vnc  efpece  de  Tigne. 

r  Tinea,  Manantia  vlccra.T«£»Ç,  vulgaire- 
\  ment, pour  autant  que  le  cuir  qui  en  eu  cn- 

4  ,  J  tachéparoilltroué&rongé.commeledrap 

A(  ,oreS  I  manoé  de  Teignes. D’iceux, trous  allez  petis 
\  fort  ^neboue  &  ordure  qui  n’ell  ne  trop  li¬ 
quide  ne  fi  efpoill’e  que  miel. 

f  Fauus.  Gaufre  :  c’ell  vn  mal  femblable  au 

\  precedentilinon  que  les  trous  font  plus  grads 

Cer,on  iettétvnelânic  qui  approche  plus  du  miel, 

£  à  celle  caufc  elle  en  porte  le  nom. 


Sycofis 


Vihiriafo 


division  ET 

maladies  QVÎ  AD- 

TES  LES  PARTIES 

H  V  M  A  I  N. 

des  maladies  QVI  adviennent 

av  Visage  et  cvir  Dicelvy. 

r  Solatio.  c’ell  vne  afperitc  &  noirceur  du 

Ebhelis  K  vifage ayant mauuaife couleur,  caufeduhal 
^ ie  'S  \  le  &ardeur  du  folcil. 

ç  Puâ  u  m, Pif  oi»rf,  c’ell  quand  la  face  cftmar- 
Stigma  |  qucc  de  certains  points  Sc  petis  trous. 

r  Lenti^o  ou  Ltnùculi. Lentille, Roufeitrs.c  eft 
Thctcos  .)  vne  tache  &  macule  roull'e&  noirallre  fein- 

2  blablc  a  vne  lentille, 

f  Varus.  Saffirs.  ou  Taches  de  Fumier.  Sont  pcti- 

3  tes  tumeurs  dures  qui  vienne'cau  vifage  donc 
2  quelques  vnes  font  rouges. 

c  Gutta  rofacea.  Qoupperofe.  c'eft  vnc  rougeur 
\  de  vifage  auec  quelque  inégalité  du  cuir. 

ç  Sugillata  ou  Subocularia.  Sont  noirccures 
H ypopia  ^  quiadaicnnent  foubs  les  yeux. 

f  Diù.ott\ootis.Veruerf‘ou  de  Bouche,  c  eft  vnc 
(j'tiices  j  paralifie  &  refolution  de  la  bouche,  dont  il 

Spajmos  K  s’enlir  itou d’vn  collé  ou  d’autre  vnc  depraua- 

2  tion  &  deformité  du  V  ifage. 


T  rijmos 


I onthas 


r  Nigrores,  fe  lont  taches  noires  qui  aduicn- 
Melani*  3  net  au  cuir  du  vilage  fanseftre  enleuces,mais 
£  luperficielles. 

5  Rugæ  Frontis.  Rides  dufrond :  c’eftquandlc 
Stolides  |  cuir  du  Front  fe  vient  aamouceler  &  rider. 

DES  MALADIES  QVI  ADVIENNENT 

A  T  O  V  T  LE  CVIR  DV  CoRPS. 

fScabies.  Ces  deux  maladies  lignifient  vn 
JfpretédepeaH.  Aucc  emmegnilement  de  tout 
le  corps, combien  toutefois  que  Lepra  ronge 
Lepra.  5!  la  peau  plus  profond,  elleuât  petites  clcailles. 
Tfira  !  Plora  mange  feulement  lafurface  Scfuperh- 
1  cie  du  cuir  ,  iettant  certaine  cralle  furfurcc 
l^commc  Son. 

r  Impétigo, Mentagra.  C’eft  vne  petite  afperi- 
Lichen  3  te  de  l’Epiderme, auec  legerc  demangeailon, 
2  qui  facilement  fe  change  &  pafl’c  en  Tfora.  . 

Vitiligo  Alba ,  Morphca.  Auic.  Alboras. 

\  C’eft  vn  changement  de  la  peau  en  plus  blan- 
)  che  couleur,  qui  fefaiél par  vne  vifqueufe  & 
gluante  pituite. 

Ç  Vitiligo  nigra.  En  latin  ,  Morphea  nigra 
\  Malummortum.  C’cll  vn  changement  de  la 
5:  peau  en  vnc  couleur  plus  noire  qui  fc  tau-t 
J  par  vnhumeur  melancholiquc qmfc  mené 
j^aucc  luy. 

r  vitilicro.  Sont  certaines  taches  &  macules 
\  blanches  qui  aduiennent  au  cuir ,  dilperfces 
j!  comme  gouttes  deçà  &  de  la,&  qui  s  cfpadenc 
1  aucunefois  par  intcruallc  en  plus  grande  lar. 
1  geur, fans  aucune  apparente  afpreté,melcau- 
^les^ny  exulccratioadu  cuir. 


Leucds 


Mêlas 


Alpho 


/ 


DES  MALADIES. 


fferfts 


C  Cicatrices. Sont  certaines  marques  demeu- 
'Stigmata  X  rccs  ouauvifage,ou  aux  autres  partiesde  no- 
C  ftre  corps, apres  quelque  blefleure. 

C  Veftigia  percuffionis,  Vibices.  Meurtrijfeu 
Enchymema  )res‘  C’eft  vne  effufion  &  airemblcment  de 
j  fàngenuiron  le  cuir,  ce  qui  vient  à  raifon  de 
(.quelque  coup  ou froi  fleure-, 
p  Efchauboullure ,  feu fkuuage .  C  ’e  ft  vne  ardeur 
j  apportant  inégalité  &  rudefl'e  au  cuir,  auec 
\  force  pctis  bourgeons  qui  le  rongent.  Elle 
'Gengri.u  v  eftdouble,l’vnediâeGo»gri,#,Miliaris,quâd 
/  elle  eft  benigne  ayant  petites  bubes  comme 
Eftiomenos  I  grains  de  Mil:  L’autre  èftio?nenos, Fera.  Sauua 
J  ge,  quand  elle  eft  plus  mordicance  &  mange 
corrode  le  cuir. 

f  Variolæ.Papula^PituitæerupitioneSjcn  la- 
.  tin.Bubes.  Sont  forties  de  puftulcs,  qui  vien- 
Ectjmata  X  nenta reluire  furie  cuir,fai£tcs  d’vnc  grofle 
/  petuite.Tellc  maladie  fe  peut  prandrepour 
^la  petite  Vcrolle. 

Ç  MorbillijScopuli.  Rougeolle:ou  Cclon aucuns 
\  Pourpre,  Sont  forrics  de  puftulcs  fèmblables 
Exanthemata  X  prcfque  aux  precedentes,  finon  quelles  font 
f  faidlcsd’vne  matière  plus  fubtile.  Telle  ma¬ 
ladie  le  prend  par  aucuns  pour  la  Rougcolle. 
C  Puftulafera. Bubejauuage. ceft  vne  puftule 
.  J  maligne  qui  retire  fur  la  nature  du  carbon- 
S"*  1  cle  ,  donc  le  cuir  deuient  rouge,&cnfin  eft 

(.mangé  &  corrodé. 

f  Sudamen,  Papula  fudoris.  Auiccnne,  planta 
j  noétis.cn  Rhafis,  All'aphatum.  Bube,Vefcie, 

\  Eurolle.  Sont  pultulesqui  par  ci  par  la  fubitc- 
Hjdroa  X  ment  boutonnent  en  tout  le  cuir,  mais  le 
'plus  fouucnt  aux  mains  &  pieds,  delà  gro- 
)  feur  d’vn  grain  de  mil, pleines  d’eau, fans  dof 
^leur,  fans  rougeur. 

P  Puftulæ  Iaâca?,  Puftules  i«cf?e»/?j.Sontpuftu- 
\  les  qui  furmonrent  les  precedentes  quelque 
E pbeUdes  x  peu  en  grandeur ,  elles  font  rouges  ,  a  lcn- 
J  tour  ardentes,  aftiftccs  de  quelques  légères 
^douleurs. 


’Dothien 


Vhjma 


T  Furunculus,  Furoncle,  c’eftvn  tubercule  agu 
1  &  pointu  auec  inflammation  &  douleur  ;  il 
f  monftrc  apparence  d’vn  petit  Phlegmon,  de 
j  telle  façon  qu  a  peine  delccnd  il  plus  bas  que 
[je  cuir, ne  mordant  comme  rien  fur  la  chair. 
'  Tuberculum.  c'eft  vn  tubercule  femblable 
1  prcfqueau  Furuncle,cftant  moins  rouge  dou 
1  loureux,&poincuqu’iccîuy:aucunsreftimét 
L  plus  malin  que  le  Furunclc. 

T  Peffimapuftuia.  c’eft  vne  treftnauuaife  pu- 
»  ftule  retirant  fur  le  rouge  &  en  partie  terne , 
Spmyths  J  quelquefois  fur  le  blanc, félon  l’humeurdot 
/  elle  eft  faidc,  laquelle  fur  tout  donne  peine 
trauaildenuid. 

f  Cicer.c’eft  vne  cfpece  de  puftule  femblable 
j  foit  en  figure, couleur,  ou  magnitude,  au  ci- 
i  chc, laquelle  puftule  vient  principalement 
Terminthus  X  auxcuilfcs,  eftant  couucrte  d’vnc  bubenoi- 
J  re&  ronde,  laquelle  à  caufe  delà  bruflante 
I  chaleur,  tombe  en  efcaillc.  Aucuns  le  font 
J  deriuer  de  Terebinthus, comme  refemblant 
l^aufruidduTercbint. 

Verruca  penfilis.  Les  Arabes  la  nomment 
i  Botorale  :  Auicenne  ,  Clauus  ,  Verrues  cordees, 
%Atrochordon'rt&noueufès:  C’eft  vue  eminence  calleufe 
’  qui  a  (à  racine  grefle  &la  tefte  groflctte,dc 
fortequ’on  diroiteftre  vnneudâe  corde  pé- 
l^du  à  vn  filet, &  pour  ce  font  dides  Penfilcs. 
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f  Thymia  ,  pour  ce  quelle  refemblcdefigu- 
i  rc  ou  de  couleur  à  la  Tefte  du  vray  Thim  blâc 
]  les  Arabes  la  nômentP*>vi/?,parce  quefa  Te- 

)  ftc  clWiuifce  P«  œmccs  en  plufieuis  pars 
rbymnm  J  commc  laTt;ftc  ^ 

|‘  C  vue  eminence  tubercnlenlèafpre.ron- 
I  geaftie,  vers  fà  racine  large,  creuaceè  par 
j  deiius  en  plufieurs  endroids  ,  qui  fouueut 
^vicnrà  la  Verge. 

fFormicalis,  en  latin.  Seflîlis  :  Morale.  Pour- 
ce  quelle  a  plufieurs  petites  eminences  com 
.  me  vne  Meure, Fourmillierc ,  car  aduenanr 
Myrmtcia.  Icfroidellc  faiddoulcur  comme  fi  vne  for- 
i  mi  piquoit  :  Ceft  vne  eminence  qui 
croift  contre  le  cuir,&  fcmblc  y  cftrc  afsife, 
j  eftant  fort  peu  releuec,  dure,  tuberculcufc 
noiraftre. 

Ç  Clauus.  flou.  C’eft  vne  eminence  calleufe 
j  femblable  à  la  T cfte  d’vn  clou,  rode,  calleu fe 
E/or  X  enfonfefte  &couppct,fà  racine  eftant  dure, 

*  mafliue,  encree&fichceprofondcmcnt:elle 
l^vient  Icplusfouuentauxmains. 

T  Cal  lus.  fol,  Durillon ,  fors ,  Cernes.  C  ’c  ft  v  n  e 
j  callofitc  dure,  femblable  à  corne  ou  ongle 
Tillos  X  qui  vient  fur  les  iointures  des  orteils, & font 
|  plas  douloureux  que  ceux  qui  viennent  aux 
Ijnains  oudeffous  les  pieds  pour  le  trauail. 

DES  MALADIES  Qj/T  SVRVIENNENT 
A  la  Teste. 


Siriafts 


CepbaUa 


c  Membranarum  : 

du  Cerueau  & 
a  Tefte  &les 

/  yeux  c  liants  cauez,  auec  fiebure  ,  fechercflé 
j  de  tout  le  corps,  &sppetit  perdu: Elle  ad- 
\_uientfouuentaux  enfans.  * 

f  InneteMtM&agrècedeiu  capitis  dolor. 

»  'Douleur  de  Tefte infuportable, qui  vient  par  ccr- 

X  tains  accès,  accompagnée  de  tintemcntd’o- 
l  reillc, rougeur  d’yeux,  auec  diftention  des 
^veines  Tcmporalcs&rougcur  de  la  face. 

Encaufts  5  ArdoiSc  vftio.  Chaleur  qui  continue  enuiren  U 
\  Tefte.  Laquelle  fe  faidparle  folcil  en  elle. 

f  Dolor  mediæ  partis  capitis, en  latin.jWiVn»- 
Hemicrania  «  ,,e  •  c’eft  vne  douleur  qui  occupe  l’vndcs  co- 
[  fiez  de  la  Tefte, quelque  fois  lé  Sommet. 


Scotoma 


Ç  Vertigo,  Ssblouijfement.  Sont  tenebrofitez 
'1  qui  vi  cnnent  fur  les  yeux,  tellement  qu’il  sé- 

L  blcq 


.  blcquetouttournc. 


f  Eft  quand  rantoft  vne  partie  &  cofté  de  la 
Eterocrania  ^  Telle  tantoft  l’autre  eft  affligeede  douleur, 
(  tantoft  s’augmente  &  tantoft  diminue. 

Anoia.  5  Amenda,  F«//iV.  Quand  la  ratiocination  * 
\  difeours  de  raifon  fè  perd. 

5  Lunaticus.  Lunatique.  C’eft  lorsque  Ion  dc- 
Seleniaxos  ^  nient  fol  félon  le  changement  de  la  lune. 

Infània  febricitantium.  vhrenefte.  C’cfl 
P hremtis  vne  inflammation  du  Ccïueau  ou  de  les 

Membranes. 

„„„  .i  r  ,5  Delirium, ^r/»eit>:efl quand l’imaginatioa 
Var.lhr.fa'  }  &Ia,iocinacion  fonttroubiect.  6 


/ 


$6 


DES  MALADIES. 


w  .  C  Stultitia,  ftolliditas.Fofo.  Quand  vnc  per- 
Morofis  d  -  •  - 


Letargos 


£  fonne  a  perdu  toute  raifon  &  mémoire. 

f  Frigidacerebriintemperies.C’eft  vncinré- 
\  periedu  cerueau,froidc&humide,amoiri  par 
K  vnc  pituite  froidc&  humide, auec  fïebure  lcn- 
£  tcjoubliancej  &  grand  appétit  de  dormir. 

ISopor.  C’eftvne  priuationdc  tous  fens  & 
mouuemcns,  excepté  de  la  faculté  de  refpi- 
rer,  foit  que  l’on  appelle,  frappe  ou  que  1  on 
picque  celuy  qui  en  cftroalade  :  comme  il 
adment  à  ceux  qui  ont  rcceu  quelque  grand 
coup  aux  temples. 

fDetentio ,  Deprchenlîo.  Congélation:  Ccft 
vnc  foudaine  détention  &  occupation  d’en- 
tendement&  de  corps, demeurant  le  malade 
fatochtts  î!  en  la  forme  &  figure  qu’il  aura  cfté  furpns 
rataletfis  (  de  celte  maladie  ,  comme  s’il  eftoit  debout 
^  J  ou  allis,  ou  ayant  les  yeux  ouuerts  ildemeu- 

I  rera  de  mefme  façon  &  maniéré. 

f  Magna  &  grauis  fomnolentia  .  Quand 
•)  les  perfonnes  font  détenus  d’vn  grand  &  pro 
(ttaphora  £  fonj  fommeil. 

C  Incubus.  P efirt.  C’eft  vn  mal  qui  aduient 
l  quand  quelqu’vn  la  nuid  fcmblc  eftre  char- 
E '.pbialtes  x  gé&  opprimé  d’vn  pefant  fardeau, ou  afsail- 
/  li  d’vn  autre  ,  la  voix  &  refpiration  cllant 
Rprefque  faillie. 

Ç  Morbus  comicialis,  Hcrculeus  ,  Sacer, 
\  Mal  S.  lean,  C’ell  vne  conuulfion  de  tout  le 
par  interualle  de-temps, auec 

fundions  de  i’A- 


î  mai  o.  lean,  v_.  cit  vue  eu 

E pilepfut  X  corps, qui  vient  par  interu 
)  bleffeure  des  principales 
I  me, comme  du  fens  &  en 


entendement. 


r  Attonitus  motbus  .  C’eft  vne  deper- 
,  j  dition  du  fentiroent  &  mouuement  en - 
Apoplexia  K  femblc  eftanc  tout  le  commun  principe 
£de  nerfs  bielle. 


k  jfolutio,  Hmpreincf.  Quand  l’vn des  co- 
ftez,ou  le  droit  ou  le  gauche  perd  fcntimenc 
mouuement. 

Refolutio  vnius  partis  .  C’eft  vne  refo- 
lution  ou  abolition  du  fentiment  &  mouue¬ 
ment  de  quelque  partie,  comme  d’vn  bras 
ou  ïambe. 


-*  Varxlyfn 


n, 


P araplegia  • 


C’eft  vne  alienation  de  fens  &  cntcndc- 


,  .  ...  Ç  C’eft  vne  aliénât 

Udanchoha  |  ment  finis  fiebure. 


Ç  Inlània,  Manie.  Eft  quand  le  cholcrc  par 
l  trop  grande  inflammation  &  bruflcurc  fe 
Mania  A  change  en  humeur  mclancholique,deforte 
/  qu’ils  deuicnnent  furieux  ,  comme  belles 
1  fauuages.outrageans  fans  penfer  ceuxqui  les 
Rapprochent. 

Lupinus  Homo,  L ougaron.  La  maladie  fc 

{nomme  lycantropia.  C’eft  vne  affedion  par 
laquelle  ceux  .‘qui  en  font  malades  imaginé! 
qu’ils  font  conuertis  en  loups  courans  de  fa  & 
de  laaux  cemetiercs&  és  lieux  oblcurs. 

C  Aquæ  reformidario  ,  Qrainte  d'eau.  C’eft 
\  vne  crainte  &  peur  de  voir  de  l’eau,  ce  qui 
Hydrophobes  aduient  ceux  qui  ont  efté  morts  de  chien 
L  enrage. 

Sroticos  f  C’eft  vne  fureur  qui  fc  faid  d’Amour,  tout 
Vroxcpticos  x  ainfi que  celle  qui  fefaid  par  les  Mufes  fc 
C  nomme  Prorepticos. 


f  Conuullîo,  C’eft  quand  les  nerfs 

j  &  les  mufti  es  fouffrent  retircment  &retra- 
Spafmos  S  dion  contre  le  vouloir,  ou  tout  lccorps  ou 
quelque  partie. 

r  Tumorcapitis  aquofus.C’eft  vnc  aquofité, 
Hydmcepba  J  fcrofitè,  on  fang  fcçuknt  amaffi  en  toute  la 
J  i„  r  l  telle,  ou  en  quelque  partie d’iccllc. 


T eïludo 


■  Taupiere  eft  vne  tumeur  fcmblable  pref- 
.  \  que  a  la  precedente,  vray  eft  quelle  eft  plus 

Talpa  *  Crcufc,ayant  vn  grand  trou  femblableà  celuy 
fiqucfaïdvne  Taupe  en  terre. 


Catarros 


C  Dillillatio  ,  catarre.  C’clt  vn  decoulemcnt 
•)  c 


d’humeur  de  la  Tefte  ,  dans  la  Bouche  & 


Gor»e. 


Mdcroce-  $  Capito  .Tefte  de  bœuf,  c’eft  celuy  qui  a  Vne 
phalos  1  grofle  Telle  &  pefantc. 

DES  MALADIES  QVI  SVRVIEN- 

NENI  AVX  YeTX. 

ET  P  P^EMIEBJ.MEKT  DE  CELLES 

qui  occupent  tout  l'Oeil. 

r  Prominentiaoculi.  Oeil  de  lauf,  Gros  ail.  Qui 
Exophtbal  -  5  fc  faid  quand  l’œil  fort  hors  l’orbite  par  natu- 
mia  L  re,pluftollque  par  accident. 

r  Imminutio  ocuIi,Exï«i#*rK»w.Quicft  vnem- 
c yftropbia  )  maigrilïcmcnt  de  toutes  les  parties  de  lœil, 
f  apportant  vne  profondité  &  cauitéd’iccluy . 

r  Exitus,Exprcflio  ,  Excrtio.  Qhetue  detail. 
E epiefinos  J  Q“and  ileftdutoathorsdefacauité,&prin- 
J  £  cipalemcnt  parfluxionou  coup. 

r  Strabofitas  ,  Eftre  louche ,  ou  bide.  C’eftvne 
Strabifinus  )  diftortion  contrainte  auec  inégalité  de  la 
fi  vciie. 

Ç  Propinqua  vifio,  Y tue  de  près.  Quand  natu¬ 
rellement  on  ne  peut  voir  les  choies  que  de 
Qatopfis,  &  prcs>  &  difficile mentdeloing)&  fcmblc  que 
Myopiafis  £  j  on  voye  desMoufchcs. 

r  Remota  vifio,  Veue  dcloing.  Quand  on  ne 
j  peut  voir  ,&  diftingucr  les  chofcs  que  de 
)  loing , en  dilatant  foules  yeux  :  celle  affe- 
_  dion  eft  contraire  à  la  precedente; 

j  Quand  on  ne  fçauroit  difeerner  lesobieds 
[  s’ils  ne  font  vn  peu  efleuez. 

P  Hallucinatio ,  ou  Caligatio,  ^Abu/imentde 
\  -veue, on  d'ail.  Quand  on  prend  vnc  choie  pour 
)  vne  autre,  &cft  l’auant-coureur  d’aucugle* 
fment. 


Hyperopfia 


Anopfia 


Varerafis 


r  Hcbetudo  ,  Esblouijfement  continuel.  C’eft 
\  vnc  diminution  de  la  vcüc,làns  aucune  ap- 
Amblyopi a  parence  extérieure,  mais  feulement  par  altc- 

J  *  j  ration  médiocre  des  humeurs, elprits  ou  tu- 
I  niques. 

f  Dclachrymatio,Pituitarcurfus,  Y  ente  plut- 
Epipbora  )  r*ns>  moites  onmoujjes  :  Quand  les  humeurs 
^courcntaux  ycux,& pleurent  pcrpctucllc- 
(_  ment.  7{fxis 


DV  CORPS  HVMAIN. 


f  Ruptura  ab  i<ftu  ,  T{upture.  Quand  les  mem- 
i  brancs,  &  principalement  l’V  uce  ou  la  Cor- 
Rexif  K  «ce  font  toutes  rompues  par  quelque  coup, 
/  deforte  que  l'œil cft  du  tout  creué ,  tous  les 
^humeurs  fortans. 

f  Confufio,  Oeil  brouille.  Quand  tous  les  hu- 
J  meurs  font  mcllez,& confus  cnfemble  par 
ync  yjis  K  grancje  playe  ou  inflammation  :  la  pruncl  le 
(,  alors  apparoift  de  diucrlès  couleurs. 

f  Rcfolutio ,  Rejolution ,  Oeil  perclus-  Quand 
J  l’œil  ne  fe  peut  mouuoir,eftant  perclus  de 
f  l'es  Mufcles. 

f  Equus,  C'efi  -vn  branjlement  perpétuel  de  /*<»/,  ve- 
j  nant  dés  la  natiuitéde  la  perfonne  :  Aucuns 
X  l’attribuét  aux  paupières,  &  le  nomment  Ni- 

»  «Slatio,  Clignement  d oeil, œil  d’hypocrite.  D’autant 
J  que  l’on  remue  touflours  les  paupières  , 
^ou  l’œil  mcfmc. 

f  Inflatio  oculi ,  Oeilbouffi.  Quand  l’œil  eft 
à  tout  bourfoufflé  perdant  là  naifuc  couleur, 
(  (crcmuantdifficilement. 

Pucrcdo  j  Pourriture.  Quand  l’œil  [e  Tient 
du  tout  à  pourrir,  &  quelquefois  ii  gan- 

.  ,,  ,5  Carbunculatio ,  Oeil  rofti.  C’eft  vne  efpcce 

^intJtrAcefis  ^  de  charbonàTccil.  F 


Q.loboma 


Sclerofis 

Scirrojîs 

Scirrophthal- 


Taralyfis 


Hippos 

Nittatio 


Oedemtt 

Sepedon 

Gangren, 


ILclropion 

Ancyloble- 

pburon 

Sympbyjïs 

Vrofphyfij 


V  Mutilant),  Leure fendue,  c’e'ft  vne  fente ,  ou 
1  perdition  de  quelque  partie  de  la  paupière. 
J  nicprendaulîi pour  déperdition  dequclque 
C  partie  quecefoit. 

fDuritics,  c’eft  vue  tumeur  des  paupières  aucc 
chaleur  &  douleur, continuant  plus  que  l’in- 
|  flammation.  Et  fl  lcfditcs  paupières  deuien- 

n,*nt,aucc  la  dureté, enflees  &  lmides  par  vne 
ir  lous-croiiïante,  Ce  forme  en  vn  Scir- 
.  s, comme  par  vne  longue  continuité  d’iu- 

^flammation. 

\  .  ^lucrlàtio,  Oeil  er aille'.  Quand  la  paupière 
infpnViinsMr^;^...-^  ou  autre  occafion,ié 


f  Inuerfatio ,  Oeil  éraillé. 
K  infericureparcicatrice, 
C  rcnucrlè  &  ne  peutcouur 


Lagephthal- 


Trac  borna 


Nyflalopi* 
Hemeralopia' 
Actes folaris 
Tenebrofa 
djfsftio 


No&urna  ou  vefpcrtina  Catcitas ,  ou  Nu- 
fciolà afFc&io.  Quâd de nui<ft on nevoid rie, 
&  ce  par  accident.Le  contraire  cft,  Acies  no  - 
durna:  quand  on  void  mieux  de  nnid  que 

«ict,ytii(((o)«,vJommc  acics  ioians,ou 
Solanavifîo,  quand  on  ne  peut  voit  qu’aux 
rayons  du  Soleil:  &  Tenebrofa  affedio  ,fe 
diddeceux  qui  voyent  malaifement  la  lu¬ 
irai  ere  grande. 


DES  MALADIES  QVI  SVRVIENNENT 
Javx  Pavpiekes. 

f  Inflatio  pruriginofa, Quand  lapaupiere  de- 
TLmphylima  j)  u^cnt  cnflcejcftanc  pleine  de  pituite,  qui  fait 
Cnefinode  /  Vnc  demangeaifon  aucc  fluxion.  Cela  ad- 
^  J  *  (.uient  volontiers  aux  vieillars,&  en  Efté. 

Lippitudo  pruriginofa,  fhafie  baueufe ,  & poi- 
p r  bJ  i  ,  1  géante.  Quand  vnc  pituite  falee ,  caufc  vnc 
ijotopttia  -  j  (fcmangeaifon,auec fluxion  d’vne  matière 
J  acre  ,  dont  s’enfuit  quelquefois  inflamma¬ 
tion. 


Xerophthal- 

mia 


Lippitudo  arida ,  Qhafsiefeiche.  Quand  ilne 

S""”"1 

f  Lippitudo  dura,  Chafsiedure.  C’eft  vn  diffici— 
Sclerophthal -  x  le  mouuement  des  paupières  &  yeux  accom 
mia  L  pagnez  de  dureté  (ans  fluxion. 

f  Inucrfio,ou  Hiatus,  OeilRetrouJJé: Quand 
J  l’vne  &  l’autre  paupière  cft  retournée  parvnc 
Chemofs  ^  grande  inflammation, &  que  le  blanc  de  l’œil 
(.cft  plus  haut  cfleué  que  le  noir, 

C  Craflities  callolà  palpcbrarum,2)<p/w»<«»<j». 
i  Efpeffeur  des  paupières  aucc  pelade.  Quand 
( 1  es  paupières  font  dures  &  grofles  auec  cha- 
/  leur&rougeur,&lc  poil  ne  s’y  peut  ficher 
[.pour  en  fortir. 


peutcouurirfon  blanc. 

f  Inuifcatio,  Prijède paupières.  Quand  les  pau- 
)  picrcs  Ce  ticnncntles  vnes  lesautres,ou  bien 
/  fout  adhérentes  à  la  Côiondiuc  ou  Cornee, 
C  pour  quelque  vlcere  mal  penfé. 

^'cPorfi13P3lpebra,Oei/</e  Lieure.  Quand  on 
j  dort  les  paupières  ouuertes,  comme  les  Lie- 
/.X  ures,  il  vient fouucnt  de  nature: auflî quand 
I  parconuulflonla  paupière  fupcrieurc  ne  cou 
^ure  le  blanc. 

f  Afperitudo,  Inégalité  de  C  -vne  &■  l  autre  paupie- 
<  *e}  aucc  dureté  raboteufe,  &  fembie  qu'il  y 
l  aye  des  grains  de  milet. 

f  Hcofîtas  ,  ou  fîcolà  palpebra.  Quand  les 
\  paupières  font  fi  inégales  &  rudes  que  l’on  y 
(  apperçoit  comme  petits  grains  de  Figue.  Et 

ouLCllum. 

Telofts,  eu  C  Callofa  palpebra,  Paupières  endurcies.  Quand 
Epanajlema  J  les  paupières  vicnnentdures  comme  vncal, 
oclnhodes  ^  ou  comme  vn  cor.  Aucun, le  nommcntEpa- 
(.  naftemaochthodcs. 

C  Palpebrarum  aquofltas  ,  ou  vefica.  Quand 
Hydatis  ^  lspaupiere  inferieure  cft  pleine  d’vne  graille 
f  mollaife  & aqucule. 

î  Putrcdo ,  Pourriture.  Tumeurauec  putrefa* 
l  ûion  dontil  en  coule  matière. 

Crithe,oupt-  {  Hordeum  >pr*putiolum  Orgueil.  C’eft  vne 
fia  T  petite  tumeur  fixe,  qui  vient  à  l’extremité  de 
(  la  paupière, où  s’engendrent  les  cils. 

f  Grâdo.  Gyef/e.  C ’eft  vnc  petite  tumeur  mo- 

Çbalazion  x  bile,ronde&lucidecommevngraindcgref- 

(  fe,l?'’"‘M- - 1  ‘ 

T  Pediculatio.  Vouilleure.  Quand  le  poil  des 
P  thiriafis  .)  paupières  eft  moleftc  par  le  moyen  de  petits 


P tilofis ,  ou 
P  orofis 


9i 


Atoni.i 

Paralyjit 


f  Lapidcfcentia  j  Sont  petites  tumeurs  dures 
Litkiafif  X  comme  pierrotes  qui  croilfencaux  paupic- 
C  tes.  Si  fe  peut  dire, Grauelle  des  yeux. 

Pladarttis  ai  ^ont  Fct,ts  corPs  mois  &  décolorez  re- 
l  nans  au  dedans  des  paupières. 

P  Imbccilitas  palpebrarum.  Imbécillité  fim- 
j  pic  des  paupières,  fans  autre  caufeexrerneque 
X  1  on  royermais  cependant  l’on  ne  les  peut  le- 
j  ucr,  ellans  contraints  de  les  tenir  fermées, 
Icomme  paralytiques,  lionne  les  haulfe  . 

P  C  roilfance  de  chair  qui  vient  en  leur  partie 
\  intérieure,  ertant  quelquefois  deux  ou  trois. 
Surcofis  K  cornme  petits  poils.  Il  luruienc  auflî  és  pau- 
j  pieres  ,  Athcromata,  Ganglia,  Melicerides 
V_&  varices. 

DES  MALADIES  QJVT  VIENNENT 
avx  Membranes. 

fSanguinis  effulîo,  Autcenne  le  nomme  Al- 
tarfati.Afwrin^fwrfjlontpccites  marques  rou- 
Hipofphagma  \  £CSjOU  gfos  fàngnoir  qui  furuient  aux  mem- 
X  brancs,  &  principalement  à  la  Coniondtiuc 
/  Sc Cornce.par rupture, qui  eft  venueaux  vei- 
Jjiesqui  font  aufdites  membranes. 


DES  MALADIES 


Epun/iïiem* 

oetbodss 


Ficus,  Qui  eft  vnetumeur&  comme  infla¬ 
tion  &  bourfoufflement  détoures  les  mem¬ 
branes  qui  font  à  l’œil:  &  l’ors  que  le  mal  eft 
plus  grand.il  fc  nomme  Hymcnon  Epanafla- 
fis,  Rebelliones  en  Latin.comme  fi  lefditfes 

K  membranes s’cnorgueillilî'oienr,&  vouloyét 

Hymen*»  >  fortirhorsde  leur  place  Si  lieu  naturel.  Cor- 
cjHtnafraJis  nanus  la  nomme  Membranarum  eminëtias. 

J  II  furuient  aufli aux  membranes  vne  mollef- 
V.  e>  didle  Mollitics  membranarum. 

des  maladies  de  la  membrane 

OICTJ  CONIVNCTI  V  I,  OV  BLANC 
de  l’Oeil. 

C  Pcrtuibatio,  Chaleur  &  rongeur  del’œil, 
T araxis  J  *uec  moiteur ,  prouenant  de  caufe  externe , 
j  comme  de  la  fumee,  pouflicre  ,  huile, ou  au- 
(.tre  chofe  qui  aura  entré  en  l’œil. 

Opbtbdmia  f ,  inflammation  itTOed.  Quand  le 

|  blanc  d  iceluy  eft  fort  rouge  &  fouuentcfois 
Cphtbdmia  j  P““r«-N°iius  en  nomme  vne  Ophthalmia 
Inflammatlo  ocula. 
1  ra  /  \  *1S  Sphacelumdegencrans.Quand  par  trop 
j  frequête  &  indilcrette  applicatiôde  remedes 
^refraichiflànSjla  partie pert  fon  teperament. 

T  Vngul*,V»g/e.  C’eft  vne  excroiflancc  de 
l  chairnbreufe,Iaquellepctitàpctit  couurela 
*  Coniomaiue,& quelquefois  la  Prunelle  ve- 
»  nant  de  l’vn  des  angles  de  l’œil  :  &  pource 
^cfl:  diél  comme  Ongle. 

f  Albicans  cieatrix  ,  (ont  humeurs  blancha- 
d  (très  comme  cicatrices  fîtuces  fur  le  blanc 

C  de  lœil. 

r  Toplms,  duritics  Adnatæ.  C’eft  yne  tumeur 
^  q  «r  le  concree  fur  la  membrane  Adnata.com 
c  me  vu  durillon. 


Vterygion 


Vorofis 


DES  MALADIES  DE  LA  MEMBRANE 

DICTE  CORNEE. 

i,th, a  5  ï0lîl'la  •  Cdl „vn  P«‘t  &  profond 

y  î  corne  vue  poinfiure  qui  vient  en  la  Cornée. 

Qzloma  i  Cauitas.Ceft  vne  vlcercfcmblaMcàlafuf- 
£  dicte,  mais  plus  large, &  moins  profonde. 


E  Icofis 

Epicauma 
Encaum  a 


Vblyfcn* 

PJydracia 


Achlys 


Nephelion 


fiypoplon 

Vyofis 

Onix 


Varalttmpfis 


f  C'cft  vne  vlcere  rond  occupant  l’Iris  ,  de 
J  forte  qu’elle  s'apparoift  rouge  en  la  Conion- 
C  <ftiue,&  blanche  en  la  Cornée. 

5  Vlceratio,  c’cft:  vne  ruptiondela  Coinee 
Y  par  vn  coup.ou  grande  inflammation, 
f  Vlcus  fordidura.  Sont  vlceres  fordides  & 
x  croufteufes,  delquellcslorc  de  la  boue  orde 
C  &  vilaine. 

f  Puftulae.  C’cft  vne  petite  tumeur  auec  in- 
x  flammation, qui  occupe  la  Coince ,& font 
l  comme  vefeies. 

f  Caligo.c  eft  vne  vlcere  fuperficiellc  de  cou¬ 
pleur  ccrulce  ou  obfcure .-aucuns  le  prennent 
a  pour  vne  obfcure  cicatrice ,  qui  commence  a 
f  brouiller  l’œil. 

f  Nubecula ,  rtyji*ge-  c’eft  vne  vlcere  fuperfi- 
X  ciellecomela precedente, maisplus  obfcure 
C  &  profonde,  laveue  cômençantàeftre  baffe 
p  Sanies ,  Telle  maladie  aduient  lors  qu'il 
\  coule  du  fang  meurtri, ou  qu’il  s’engendre  de 
K  la  boue  entre  lacornee  &  Vuec:cftantnom- 
I  mec  Onyx, (î  ladite  boue',  corne  dclfeichce, 
(jeprefente  la  forme  &  couleur  de  l'ongle. 

f  Cancer  cornes:.  Quand  les  veines  qui  font 

Çarcinoma  1  en  lacornee  fontpleinesde  fangnoir,  accô- 
C  pagné  de  douleur  poignante, 
f  Cieatrix.  Sontcicatriccs  blanches  &  cflc- 

Oul*  x  uces  qui  viennent  en  la  Coince,  àcaufe  d’vn 

(_  vlcere  profond. 

‘  Cieatrix  relplcndens.  C’eft  vne  dureté &ci- 
catriccau  noir  de  l’œil, plus  grolTe  &  èsleucc 
L  Sue  l’Aigis.  Elle  fe  peut  dire  Oeil  blanc. 

DES  MALADIES  DE  LA  MEMBRANE 

DICTE  VVEE. 

C  Procidentia  vueæ,  Qbeutede  l'-vuec  :  ce  qui 
Preptofis  K  aduient  quâd  lacornee  eft  rompue,  Si  l’vuee 
^  chcute. 

f  Mufcæ  capur,  ou  forraicalisruptura.  T  «y?* 
Stapbylema  j  demouche.  Quand  l’vuee  fereprefente  par  la 
/  Corn5f  cn  goiTcur  &  figure  d’vne  telle  de 
Lmoufchc. 

Mtlm  Mÿ““'P‘”,””«'f.Qj!andI’vuccdlteIlcni£t 
*  grGUc&forrte,  qu’elle  reprclènte.fufpcnduc 
C  vne  pommette. 

H  clos  ^  ,Cla?usl  £?’“'ce9l,iaduicntquandlafufdi- 

^  k  vuec  fc  vtenta  cndurorAcpicrcntantlatc 

C  lied  vn  clou. 

DESMALADIES  DE  LA  PRVNELLE. 

iPupilltcdHatari0,  ef^mn^laprmdU: 
qui  le  faicl quand  la  membrane  vuée  s’eflar- 
gita  l’endroit  du  trouj&rcprefentd’obieift 
plus  grand,  imparfaidl  &  confus.  Quelque 
lois  la  prunelle  femble  n’cftrepasdroi<fteméc 
au  milieu, mais  change  de  là  place  ,  &  fc  di«ft 
par  Arnaulr,pupiIliccloco  remotio. 

’  Saffaf,0;C‘‘“‘r“Clcm^liJp,.  C’cft  vue  con- 
crction  d  humeur  entre  la  Cornée  &  1  hu- 
meur  Ctyftalin .  qui  dl  le  (iege  de  la  diftm- 
nyptthyma  itlo“  d=s  couleurs,  ut  quand  elle  couure  I. 
GmoxaU  prunelle  ,  ou  vient  à  s’endurcir  cn  l’vucc, 
qui  eft  le  fondcmentde  la  prunelle ,  elle  eft 
appellee  Tumca oculariscn  Latin,  en  Fran¬ 
çois,  Ma ,11,.  Tayr  par  Auic.  GuttaZala. 

Tabes 
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r  Tabes  pupilfes,  quand  hprunellcdenienr  r  Concidemia.  ce  quUdu.Vm  quand  Wf 

VW,yfis  J  pluspctite&  obfcureque  le  naturel,  &  alors  Symf.ofi  J  optique  fc  rctrefsit,  ou  deuicnt  dacquc  par 
tlesobreasfemblentplusgrans.  i  imbeciliié oufcichereffe.  r 


DES  MALADIES  DES  H  V- 
miyrs  de  l'Oeil. 

C  Glaucedo.  Quand  l’humeur  cryftalin  fc 
Glaucenu  J  vientàdeflcicher  >  &blanchir,  on  l'appelle 
J  Oeil blaffart,&  telle  affeftion  vient  aux 
(.gens  vieux. 

C  quand  la  fufdite  affe&ion  n ’aduient 
Hcttrojrlautis  j  <îu  à  vn  des  yeux, &  fe  peut  nommer  Ocilve- 
I  ron>  ou  bigarré.  S’eft  aufli  quand  les  yeux 
C  font  bIaffards,ou  la  prunelle  cft  noire. 

C  Albugo  ,  Oeilde  cheure.  Quand  l'humeur 
Leucoma  )  C17ftalin  du  tout  blanchi  j  qui  ne  vient 
J  point  pgr  vlcere,ny  aux  petisenfansparfor- 
(cc  décrier. 


DES  MALADIES  DES  OREILLES. 


-A^ytias 

Acgttftafig 

Qryjldlloi- 

dous 

Aithemema 


^Aimalops 

Hypochyfis 


C  Albcdo  in  cryftaloidc.  Quand  il  fc  fait 
\  vne  marque  blanche  fur  l’humeur  cryftalin. 

■  Quand  l’humeur  cryftalin  cft  fi  imbécile 
J  que  par  vne  grade  lumière  eft  tourné  &  bou- 
L  leuersé,  commcs’il  eftoitdifloquc. 

Ra.ui  o  euh, Oeil  de  loup,  Ou  dcmauuais  gar- 
.  çon  :  quand  les  humeurs  fe  noirciffcnt  du 
L  tout,  l’oeil  deuenant  du  tout  noir  ou  obfcur. 
r  Sugil  latum  ,  0  fil  péché.  Quand  il  y  aconfu- 
j  fion  d'humeurs, l’ccil  cftantnoir.il s’appelle 
.  aufsi  Hypochyfis. 

Lconinus  oculus,  Oeild’airein.Qnzd  l’œil  cft 
.  roux,  fier,  &cftincclant  comme  à  vn  Lyon, 
[  ainfi  les  ont  les  Ladres. 


DES  MALADIES  DES  ANGLES 

D  E  l’Oe  I  L. 


f  AbfcefTus  ocularis,  c’eft  vne  collection 
J  d’humeur  fèmblableàdu  miel, entre  legiâd 
j  coing  de  l’œil  &  le  nez,  &  cft  enueloppé  d’v- 
C  ne  taye,  fans  faire  douleur, 
f  Fiftula  lachrymalis,  c’eft  vne  Fiftule  qui 
x  naift  au  grand  coing  de  l’œil  par  le  fufdiclab 
(  fcés,  r  r  y 


Otalgia 

Dyficoca 

Aimapiome- 
na  ou 

Vyorfhoouta 

Cophtfis 

Sfolecionta 

Typfeli 

Varotis 


,  faifant  carie  fouuent  à  l’os 

*  Angulorum  erofio.  c’eft  vne  vlcere  qui  eft 
)  au  petit  coing,  vers  la  rem  pie, &  quelquefois 
)  en  fort  du  fang,  &fe  nomme  aufsi*  Pruritus 
_  Lachrymalium. 

T  C’eft  vne  diminution  de  la  chair  qui 
)  eft  contenue  aux  anoles,  ou  fous  les  pau- 
)  pieres & coingdesycux.&àcelle  fe rappor- 
u  te  Sccmofis  en  Grccren  Latin  Imminutio. 

[  C’eft  vne  vlcere  qui  découlé  perpétuelle - 
l  ment  du  coing  des  yeux, 
r  Agglutinatio.Quand  les  coings  ou  angles 
j  fe  viennent  à  prendre  &  agglutinerai  fc  préd 
S  aufsi  pour  l’agglutination  des  paupicresaucc 
(.  l’œil. 

DES  MALADIES  D  V  NERF  OPTIQVE 


P  eribrofis 


’Phausyfccmo 

fis 


f  Atirium  dolor.  c’eft  vne  douleur  d’Orcille 
J  profonde  &  des  enuirons  du  trou  de  fouie , 
J  9ui  fefaiftàcaufc  d’vne  Apoltcme,  vlcere 
(.  ou  Inflammation. 

-£  Diificultas  audiendi ,  Difficulté  d'entendre. 

5  Sanguinis  per  Aures  effufi  o.yiurnlles  fian^ui- 
L  no  lentes.  Sortie  de  fangpârles  Oreilles. 

5  Paris  effu'fio  per  A  u  rc  s  ;  C  reii’.es  houeufes.  So  r- 
\  tic  de  boue  par  les  Oreilles. 

5  Surditas,  Surdité.  Que  loua naturellement 
l  ou  qui  aduient  par  accident. 

5  Aures  ve rm i n o fx30 reillesvnminetfis.Quad. 
7  il  s’engendre  des  vers  aux  Oreilles. 

f  Aurium  fordes, félon  aucuns, Narmorata, 
^  Cerumina.  c’eft  l’ordure  des  Oreilles,  qui 
(  rend  l’ouye  plus  loudre&dure. 

f  Tumorpone  aures,  Oreillons*  Sont  tumeurs 
J  qui  fe  font  esglandules  fituees  derrière  les 
*\  Oreilles,  arriuans  quelquefois^ la  fin  des 
(,fiebutcs,quelquefois  fansfîebure. 
f  Tenfionesueruorum  fub  Autibus.Soiitccc 
J  taincs  tumeurs  forieétees  &  renflons  lon- 
j  guettes  des  nerfs  ,  qui  font  és  glandulès  d'a- 
(,  lentourdes  Oreilles. 

DES  MALADIES  DV  NEZ. 

f  Grauedo.  c’c'ft  vne  diftillation  d’humeur 
J  cru&indigeftc  quitôbe  du  ceruea'u  furies 
Narines:  proprement  c’eft  vne  maladie  des 
(,  ventricules  anterieurs  du  cerueau. 
f  Nanum  vlcus  putridum.  c’eft  vne  -vlcere  des 
)  Narines,  profond  &  pourri, duquel  il  fore  vne 
j  exhalatipn  fafcheulè  &  puante;  pour  ceftc 
(.  raifon  a  cfté  ainfi  nommé, 
f  Polypus,  Po«rp»v.c'eft  vne  tumeur  qui  vient 
j  dedans  le  Nez,  laquelle  eft  femblable  ,  en 
j  propriété  8c  fubftance ,  à  la  chair  d’vn  Voly- 
(./><?  poiflon. 

C  Carnis  incrementum.  c’eft  vne  excroiflàn- 
\  ce  de  chair,  qui  vient  dedans  le  nez  contre 
t  j  le  naturel ,  différant  pour  fagrandeur  &for- 
(  me  du  P olype  ou  P ourpre. 

{  Mucus,  Morue,  c’eft  vn  humeur  qui  coule 
\  dun 


P  rojfhyfis 


+Amaurofis 


■  Obfufcatio  ou  Gutta  ferena ,  Atteupfiement: 
)  Qui  vient  quand  le  nerf  Optique  cft  bouf- 
(  ché  par  quelque  humeur, 
f  Abruptio.  Quand  le  nerf  optique  eft  rom- 
<s4porrexis  x  pu  par  quelque  coup, de  forte  que  l’efpritvi- 
(  fuel  n’y  peutpaffer. 


Varemptofis 


.  Concidentia.  Ce  qui  fefciift  quand  le  nerf 
}  optique  eft  rempli  de  quelque  humeur  qui 
(y  découlé. 
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DES  MALADIES 


Aimodi/t 


Varoulis 


Epoulis: 


J  Dentium  ftûpor  Agafteure,  ftupeur  des  Dents 
\  ou  quand  les  Dents  fontagaflecs. 

DES  GENCIVES 
C  Gingiuarum  partis  alicuiusinflammatio. 

J  C’eft  vne  inflammation  de  quelque  partie 
J  des  Genciucs,  laquelle  le  pourrit  &  fuppurc 
C  fi  elle  n’eft  refoultc. 

Caro  addi  ta. C’eft  vue  excroiflàncc  &  emi- 
!  nenccde  chair  fai&c  en  lagcnciue,  à  l’en- 
C.  droit  de  quelque  dent, 

DE  LA  LANGVE. 

f  Abreuiatio,  ou  ligatio  Iinguæ.  Retraftion 
1  de  U  Langue,  c’eft  quand  le  ligament  de  la 
1  langue  cft  plus  court  qu’il  ne  faut, ce  qui  ad- 
^uientou  par  accident  ou  dénature. 

Ç  Difficultas  loquendi.  Q eft  y  ne  difficulté  de 
\  parler. 


AncyUglojfon 


Megilalos 

f  B 1  e  fi  tas,  Begueement.  c’eft  quand  l’on  ne  peut 
Traulotif  x  bonnement  proférer  quelques  lettres  fans 
C  bcgueer,commeT.&  R. 
f  Balbuties  ,  Bredouillement.  Quand  l’on  ne 
Vftllos  J  peut  prononcer  les  parollcs, huilants  qucl- 
C  ques  fillabcsou  mots. 

ffichenepha-  5  Hefitantialingux.  C’eft  quand  Ion  ne  peut. 
nia  2  bien  aflembler les  parolles  cnfcmble. 

f  Ratmla-.Grenoulliere.  C’eft  vne  tumeur  de  la 
Batrachos  V  naturc  da  phlegmon  qui  a  fou  fiege  foubs  la 
C  langue. 

Ç  Vlcerain  oris  fùperfîcie.  Sont  Vlccres  qui 
l  viennent  en  lafuperficie  de  la  bouche, ayant 
Aphtha  îj  quelque  choie  d’épircfme,  lefquclles  fouuét 
’  aduicnnent aux  pecis  cnfans,cc  qui  les  tour- 
^mentc  de  telle  forte  que  fouucnt  en  meurét. 
DE  LA  L V ET  TE  ET  PARTIES 
Voisines. 

f  ColumelIa.P//rty?re:Eft  quand  la  Luette  eft 
j  quelque  peu. enflammée  pour  quelque  dc- 
Qion  ^  fluxion, eftant  égalé  en  grofîcur,tant  en  haut 
(.  qu’en  bas. 

,  f  WniL.  Refiniere:  Eft  lors  que  la  luette  eft  plus 

Staphili  .)  enflâmee  qu’en  la  precedente  ma  ladie,aucc 
j  P^us  grallde  fluxion, rcfcmblant  à  Yn  grain  de 
^raifin  parle  bouc. 

C  C  orrigatio.^f//o»^njmr:Quand  la  luette  eft 
Imancofit  X  plus  longue, eftant  toutefois  grcflc,&  quelle 
L  touche  le  dcfliis  de  la  langue. 

DES  AMIGDALES. 

Tonfil*.  C’eft  me  Inflammation  qui  vient 
aux  deux  amigdalesqui  font  fîtuces  vnpeu 
Antùtdes  3  (  fus  le  Larinx  de  chalque  cofté  vne  :  Icelles 
Amigdalesf enflent,  de  lorte  qu’en  touchant 
defous  la  Machoucrevers  lagorge,ils’y  ap- 
jicrçoitvne  eminencc  dure. 

C  C  cft  vne  Inflammation  des  parties  qui  lont 
Tariftimia  •?  fituecs  autour  des  fufdiftes  Amigdalcs  &  fc  - 
c  Ion  aucuns  d’icc  lies. 

DES  MALADIES  QVI  SVRVIENNENT 
Av  Col  et  Gorge. 


üranchoi 


C  Ranccdo.  Enronenre  :  Quâd  j] diftile  &  cou- 
i  le  de  l’humeur  au  gofier&iufquesàl’Afpcrc 

r  Angina.ElquinanceiC’cft  vne  tumeur  auec 
Seynomhe  i  Inflammation  des  parties  Intérieures  de  la 
l  gorge  fcgoficr. 

Vmfi) mm.  c  C  eft  vue  tumeur  &  Inffimationquifcfciaés 
4  mure  les  extérieurs  de  la  gorge  &goficr. 


P  Hernia  Gutturis .  Gclttre.  C’eft  vne  tumeur 
j  qui  vientau  Col,  entre  la peau&Ia  Trachee 
J  Artère,  dans  laquelle  eft  contenue  quelque - 
\  fois  vne  chairltupidc  &  hebctcc,queIquefois 
Bronchocèle  X  vn  humeur  fcmblableàdc  l'eau  ou  à  miel, 
quelquefois  des  poils  &  autres  chofcseftran- 
ges.  Il  y  a  vn  autre  cfpece  de  Goi  ttrc.qui  ticc 
de  l’Ane urifmc, lequel  eft  fort  familier  aux 
femmes  quand  elles  trauaillent  à  enfanter 
^retcuans  leur  aleine  de  force. 

f  StrumrrjScrofuLr:  Efiroue lies.  Sont  rumeurs 
Chmula  1  cs  * principalemcntdc  colles  qui 

\  sotaucofteaducohou charnues, que les Ara- 
K  bcs  appellent  Nattas  :  ou  faiftes  d'humeur 
WMUI  I  giofle.vilqueu fc  &  froidc.Ie  plus  fouuét  four 
1  plulicurcs amaflees  eufcmblc.cômclcsnoix 
l_en  vn  trochet, ayant  chacune  vne  mebrane. 
^Diftentio.Rigor.TtnAOT  J„ù%.  Quand  Ja  Btt. 
>  quedu  Col  eft  demeurée  immmobile.aucc  le 
X  relie  du  corps,&nepeuttourncr  ny  de  cotic 

{  ny  d'autrcjmais  demeuré téduc  &droiâe  en- 
V^trc  lesdeux  cfpaules. 

f  Tenfio  adanteriora,  T en  f, en  en  rien.::::  Q  uâd 
•  1  laNucquc  .Telle &le  relie  du  corps  elfcut 
C  rcniecn  Japoitrinc. 

O0hc.no, $  Téfioadpofteriora  ren/i.nen  derrière.  Quad 

r  =)  “  Tcflc  •  Co1  &  parties  fc  retitentau 
C  derrière. 


Tétanos 


Umprofiho 


Tromos 


Sparganofis 

Orombofis 


Gynecoma- 

fton 


f  C’eft  quand  la  Tefte.Col.breftoutle  Corps 
■J  eft  courra, nt  de  fe  tirer  &pap'chcr  en  bas, 
c  acaule  de  la  gtauité  &  pclànt/ur. 

DES  MALADIES  DE  L’E  S  C  H  I N  E 
ov  Dos. 

Curuamcn,  Gibbofitas.Gencralemcntc’eft 
vne  peruerfion  non  naturelle  des  vertebres, 
eftans  maldifpofées. 

Gibbofitas:5o^if  ou  Vouteure.  C’eft  quand  les 
Vertebres  de  l’Efpinefonc  foricttccs  en  de¬ 
hors, faifans  vue  bofle  fur  le  dos. 

Incuruatio  in  anreriora.  £nfenceure  C’eft 
quand  les  vertebres  du  Dos  font  enfoncées 
en  dedans. 

ObftipitasinlatusjDiftonio.EWerffHrff.Quad 

les  Vertebres  de  l’Efpine  du  dos  foutforïcc- 
tées  à  cofté, deforte  que  l’Efpine  cft  tournée 
en  forme  de  S. 

ALADIES  QVI  VIENNENT 
A  v  x  Mammei.  les. 

f  Laarsruperfluiras:^Wa»red«l«;S:C’cftvnc 

i  red“n‘,“«  tellement  que  les  mam- 

/  -"'“«  font fi  pleines,  quelles  ne  peuueuc 

(,  porter  1  abondance  dudidtlaiift.  * 

S  ,C,af“"0’  Grumefcentia  laftis.  Miment 
d  éUA Quand  le  a,afe  caille  tellement  aux 
L  Main m elles, qu  ,1  femble  qualîfoutmage. 

f  Mammarum  incrcmcntum.  Gr.J/i,  Teuea 
j  Ccft  quand  les  mammelles  viennent  fort 
C  groiles  pour  la  quantité  de  greffe. 


DES  MALADIES  DE  LA  POITRINE. 


Dijpnoia 


Fleuritis 


f  Difficultas  fpirandi  BiffimUUe  refpirer  mo- 
J  deree.  cequt  fe  faift  principalement  pathu- 
)  mcm‘  vriqoeux  qui  font  obftrutftjon  aux  co- 
L  cauitezdes  Poulmons. 

f  Morbuslatcralis:I»/Z<meM»..dc  Iamembta- 

i  ne  qui  cnueloppc  le  dedans  des  Coftes.auec 
Cpun<ftions&  fie  bure. 

tSffthmatict 


DV  CORPS  H  V  M  A I  N. 


Aftbnuttici 

OrthopHfet 

Vtripneumo  ■ 
ni* 

Jimaptyfis 

Smpyim* 

Empjici 

Thtifis 


V  aime  s 
Carduci 


Synctpt 


\ 


f  Anhclofi,  SvipirioChAfinuttiques ,  font  ceux 
^  qui  relpirent  fort  fouucnt  &  difficilement > 
[  comme  font  ceux  qui  ont  couru  hâftiuemét.. 

5Rc<fta  ceruice  refpiratio. Quand  on  ne  peut 
refpirerque  le  corps  leué,&  qu’il  faut  tenir  la 
f  poiélrine  droite. 

■  5  Pulmonis  Inflatnmatio.  C’eftvne  ïnflam- 
2  mation  despoulmons. 

Sanguinis  fputuro,ou  cruentum  Iputü  .Q ra¬ 
chat  defang, 

^  Suppuratio  Suppuration,  Crachement  puruîët 
2  &  plain  d'ordure  comme  d’vue  vlccre . 
f  Purulcnti, fuppurati-Sont  ceux  quiont  delà 
x  boue  &  ordure  contenue  en  la  capacité  de  la 
t  poi&rinc. 

r  Tabes  Diminution  &  maigreur  de  tout  le  Corps, 
x  principalement  qui  procédé  pour  quelque 
t  vkerc  incurable  du  Poulmon. 

f  Palpitatio CordistT remblement de cueur. Telle 
X  affctàion  peut  ad uenir  à  toutes  parties  qui  Ce 
C  peuuenteftcndrc&  dilater. 

f  Præceps  vjrium lapfus .C  cft vn  fubit  &  fou- 
?  dain  defaillemcnt  des  forces  qui  fe  faille 
L  coeur  citant  mal  dilpofé. 


DES  MALADIES  DV  SIEGE  OV 
Fondement. 


r  Broches',  dilatatios  des  bouts  &  orifices  des 
\  veines  qui  font  aufondemcntjdclqucllcs  fort 
tiemonhoides'd  fouuentdu  fang.T’vnc  eft  nommée  Cæca  qui 
\  eft  dedans  le  ficgc.Tautrc  Apcrta  qui  cft  hors 

Oificgc. 

ni  j  \E\mxCcàis\CreuaJfes  du fondement.  Sefontfen- 
es  ^  tcs  pon£  autour  ja  pCau  fege. 

Carnis  excrefccntia  .-font  excroilccu ces 'de 
hairqui  viennent  es  replis  du  fiege. 

Ficus,  Marifca.C’eft  vne  petite  enfleure  vl- 
ccré  qui  v  ientau  fiege, citant  ronde,  dure,  Sc 
vn  peu  rouge. 

DES  MALADIESDV  NOMBRIL. 

Ixomphalos  5  Vmbilici  proroincntia.Ccft vae  tumeurdu 
2  nombril, qui  aduiét  le  péritoine  eftant  rôpu. 

DESMALADIES  DV  FOIE  ET  RATTE 


Condiloma 


0,M> 


l 


Uepatie*  affe- 

fli» 


fjepattra 

Hydropx 

Afcites 

Tympanites 

Leueopbleg- 

matiai 

Spleniùci 


C  Hepatica  affeëtio.  Quand  le  foyc  cft  ou 
l  enflammé, outumefiéjoucndurci. 

‘  Eft  quand  le  foye  n’engendre  qu’vnfang  cru, 
1  clair  comme  eau  ou  laueure  de  chair,  lequel 
j  pour  fon  îmbecilité  retentricc,  eftietté  tel 
[par  le  fiege. 

[  Aqua  intercus.  C’cft  quand  il  y  a  entre  la 
1  chair  &Iéciiir  de  l’eau  contenue  &  amaflcc. 

f  Vmcuhnt, Bouteilliere.  C’eftvn  Amas  d’eau 
£  en  la  capacité  du  ventre  Inferieur. 

[  Timpanum,7'4io«nw.  quand  il  s’amafle  qua- 

1  tité de ventdansle ventre. 

5  Quand  il  fefpand  par  tout  le’Ccrps ,  ou  en 

2  quelque  partie  vn  humeurpituiteux. 

C  Sont  ceux,aulquels  la  ratte  cft  cchauffce/ne 
2  pouuantcftrcguairis,la dureté  pcrfcucrant. 


ifei 

DES  MALADIES  DES  BOIAVX. 

f  Tcnfio.C’eft  vncaflîduellcenuic  d’aller  à  la 
Tenefmos  J  fellc,  ne  iettans  rien  que  de  fanglant  &  muc- 
£  queux. 

f  Difficultas  Inreftinorum.  C’eft  quand  les 
D  -  ■  J  boyaux  font  tou.rmâtezd  vne  extrcme&  vc- 

JJ  rta  ^  hementc  douleur,  aucc  Inflammation,  &vl- 
(_  cerationd’iceux. 

r  Alui  profluuium:F/«.v de-ventre. C’eft  vnabon- 
DUtrlne a  x  dant  flux  de  Iang,Iàns  Inflammation  ni  exuf 
L  ccration. 

f  ïntcltinorumlæuor.C’cft  quand  lesviandes 
-ienteria  J  nefe  peuuent  retenir  iufqucs  à  ce  qu’elles 
C  lôient  digérées  ,  mais  coulët  foudaincmenc. 


Èileos 

Cordapfis 

Elminthes 

Strongylds 
Qerie,  Tente 


f  Voluulus,Mifcrcremci. C’eft  quad le  Boyau 

J1o.\n  .  —  ..i lt_  o. lr  _  i  -  r  i 

n 


Iléon  1  entortille  &  replie,  la  matière  fecaîc 
\  ne  poauantcftre  iettée  par  bas, mais  regorge 
K  par  la  bouche.  Tel  mal  fe  nomme  aufli  Cor- 
/  dâpfos.commcfi  les  boyaux  f’entortilloienc 
[comme  vne  Corde. 

•(  Lubrici, sot  vers  quis’engédrentaux  boyaux 
f  Rotundi,  Tcrctcs.  Sont  vers  longs  d’vne 
X  palmc.quif’engendrchtaux  Boyaux  grefles, 
L  fc  le  icttent  fouucnt  par  la  bouche. 

Inftita:,font  vers  qui  font  longs  &  larges  co¬ 
rne  bandelcttes,di<ftes  en  latin  Inftita,ou  Fa- 
feia. 

f  Tenues  lumbrici.  ’VersQourts,  minces &de- 
lAftarides  J  liez, qui  viennent  principalement  àla  fin  du 
C  gros  Boyau. 


Scoleces 


5  Sont  vers  qui  fortëntdçs  vlccresquiaduien- 
2  nent  aux  Inteftins,  oreilles. ou  autres  lieui'. 


D  E  S  MALADIES  DE  L'ESTOMACH. 


Cataptfis 


\  Deglutio. Quand  on  aualletrop  prompte- 
?  ment  la  viande. 


f  Inappctêtia,^pp«itp<rd«.Quâd  l’Eftomach 
Antre  xi*  X  pour  quelque  intëperié,  quii-op  grade  abou- 
t  dance  d’humeurs  refufe  la  viande. 


Syncope 

Stom*chi 


U 

t  ii 


Défaillance  de  Cueur  qui  aduient  quand  toutes 
les  forces  défaillent ,  àcaufc  de  l’orifice  de 
’Eftomach  malaffeété. 


C  Mordacitas  ftomachi. Morfurt  de  Coeur  ou  plu- 
Qtrdiogmos  x  ftoft de  l’Orifice fupcricur de! Eftomach, no 
l  me  des  grecs  Cardia. 


Orisvcntriculidolor.  C’eft  vne  douleur  de 


Qynodes 

Orexis 


Qlt4 


Apepfi* 


l’orifice  fupencur de  l’Eftomach. 

£  Appètehtia  Canin*.  Appétit  de  dnen.C’cft  vpc 
)  grade  auidité  de  mangcr,nc'(c  pouuant  foul- 
S  ler,fi  bien  qu’ayant  trop  mâgé  on  cft  cotrainc 
[  de  vomir  &  vn  peu  apres  de  remanger. 

5  Famés  ingës. C’eft:  vns  grande  faim,&  dcfirdc 
2  manger  fort  fouucnt. 

f  Pica.  P/e. C’eft  vn  appétit  depraué  &  dëfîr*Ic 
J  manger  choies  defordonnées ,  comme  char- 
j  bon, croyc&  autres  chofcs.Cequiaduictor- 
^  dinaircmcnt  aux  femmes  qui  font  enceintes. 

J  Abolira  conco&io,Cruditas,£r»<//fe. Quand 
2  il  ne  fcfahft  aucune  alteration  de  la  viande. 

Iiij 


l 


xoz 


DES  MALADIES 


7)j/pepfia  ^  Deprauata  conco&io.  Quand  la  viande  eft 


changée  en  autre  qualité&  fe  corrompt. 

C  Tarda  Conco&io.  c’eft  quand  la  viande  à 
B radypepfia  q  grande  peine  &  par  long  trai&de  temps  eft 
(  tournée  en  fh/. 


Nautiit  7  fans 

C  SingultuSjSxwç/o/.c’eftvn  mouvement  con- 
™  2  uulfil  del’Eftomac,  quiaduient  ou  par  trop 


Choiera 


f  Ventrisperturbatio.  C’efl:  vne  defordonnee 


1; 

C  -  -  -  ^  — _ _ _ _ _ 

d  perturbation  de  l’Eftomach ,  allant  par  en 
C  haut  &  par  embas. 

C  Ventrales,  c’cft:  quand  les  viandes  légères 
J  crues  &  liquides  font  vomies  &  icttees  par 
Qeliacx  y  embas,  eftant  l’Eftomac  fiimbccille  qu’il 
L  ne  les  peut  digérer. 

DES  MALADIES  DES  REINS 
ov  Rqngnons. 


Nephritis 

Diabètes 

Dipjâcos 

Trlydros  eis 
amida 

Lithiafis 

Stranguria 


f  Rcnum  inflammatio.  c’cft:  vne  inflmma- 
j  tiô  du  Rein  auec  douleur,  quelquefois  aucc 
J  difficulté  de  piller,  fortic  de  fable, ou  peu 
(.  de  fang. 

p  Subitapotuspervrinasprofufîo.  c’cftqnad 
j  on  pille  foudainement  ce  que  l’on  a  beu  , 
\  fans  cftrc  changé,  ayant  vne  extrême  foif. 
x  Autres  le  nomment  Dipfacos, à caufè de  la 
•  foif  exceffiue  qu’ont  les  malades  :  autres 
J  l’appellét  Hydros eis etmidx.  Hidrops  matcllç. 
l^c’eft  à  dire,  pluxd’-vrine  tout ftudain. 

>  Calculus,  c’cft:  le  mal  de  la  pierre  ou  graucl- 
l  le  des  Reins. 


f  Stillicidium  vrinæ,  degouttement  d’vrinc  , 
J  quand  l’vrinc  diftile  parintcruallc& goutte 
C  à  goutte. 


Difficultas  vrinæ.  Difficulté  d’-vriner.  Qu  ad  on 
pifïc  auec  grande  difficulté,  Si  quelquefois 
auec  douleur. 

Supprcffio  vrinæ  in  v  c  fi  ca:  Supprejfion  d'yrine. 
Quand  l'vrine  cftdu  tout  arrcftcc  en  la  vcf- 
fic,  iaçoit quelle  en foit pleine. 

DES  MALADIES  DES  TESTICVLES 
et  Verge. 


f  Scminis  profluuium. c’efl:  vn  flux  de  fperme 
J  ou  femence  contre  le  vouloir ,  ce  qui  aduiét 
j  par  imbccilitc  de  nature, en  quoy  elle  diffe- 
L  re  de  la  chaude  pille. 

Ç  Infomnia  vencris,  libidinolà  lomnia.  Ima- 
J  gination  que  l'on  a  en  dormaut  ,  d’auoir 
*}  lacompaignic  des  femmes,  aucc  pollution 
(_  de  Semence. 

f  Tentigo.  Dreflement  de  verge.  Quand  la 
j  verge  s’enfle,  en  longueur  &groflcur,  finis 
1  aucun  defir  d’auoir  la  compagncc  de  fem- 
(,  me. 

f  Naturalium  palpitatio.  Palpitation  &  re- 
<  mucmët  de  laVcrgc,auectcnfion&  chaleur 
C  des  vaifléaux  Ipcrmatiqucs. 


f  Præputii  præclufio.  Qjwndonnepeutre' 
Vhimofis  K  bouler  le  prépuce,  le  gland  demeurant  cou* 
C  uert  du  tout. 


Gontsnhea 


O  nirogmos 


P  riapifmos 


iittjridfis 


'  Præputii  retrorfum  addu&io. Quand  le  pre- 
P mpbmtfis  J  Pucc  cft  "opreboulé  le  gland  demeurât  dc- 
Libojermos  j  co“cu;  «He*  perfonues  font  dids  Recuciti, 
1  (,  des  latins. 

P  C'efl,  quand  le  Gland  ©u  Tcfle  de  la  Vcr- 
j  ge  n’eft  cnricnpercec  ;  Ou  bien  quand  le 
V  permis  efl  trop  petit:  Ou  bien  quand  il  eftau 
H ypojpadiat  v  lieu  qu’il  ne  doit  point  eflrc:  Ou  bien  quand 
•  le  gland  ou  Te  Ac  efl:  retirée  cotre  bas,  par  le 
1  moyen  du  filet  de  la  verge  qui  y  efl  attaché 
j  &qui  le  retire  contre  bas, ce  qui  cft  di<A  des 
^latins,  Can  in  um  Vinculum. 

DES  MALADIES  DV  SCROTON 


O  v  Bo  VRC  E  s. 

vhacofis  j 

Mollifîcatio  ,  Fcedi tas, quand  les  Bources 
foutallongécs , & quelcs parties  contenues 
en  icelles  n’en  refeutent  aucun  mal. 

Cele 

Ramex,  Hernia  ,Ruptura.  Rupture ,  Boyau 
dnttllé)Hergne:  dont  il  y  cnaplufîcurs  efjpcccs. 

Enterocele  5 

Ramex  intcftiualis,  Jnteflinale.  Quand  le 
boyau  dcuale  dans  la  Bource.  \ 

B  ubonocele  j 

Ramex  inguinalis,  Jnguinale.  Quad  le  boyau 
ne  coule  cnla  bource, ainsderacurc  en  l’aine. 

Hydrocèle  > 

Ramex  Aquofus,Hergne  aqueufe. Quand  il 
s  amafle  de  l'eau  aux  Bources. 

Sarcocele  l 

Ramex  Carnofus,cW„«*/>.  Quand  il  vient 
quelques  cxcroiflancesdc  chair. 

Epiplocèle  ^ 

Ram cxOmcnti^Z'VWe.Quâd l’Epiploon  ou 
Coijfe  tombe  en  la  Bource. 

Cire»  cele  ^ 

Ramex  varicofus,^ Variqueuji.  Quand  les  raif- 
feaux  fpermatiqucsfont  tous°cngrommclez 
&  variqueux. 

Pneumato-  Ç 

celé  j 

Ramex  Ventofus,  V«tte«/£. Quand  les  Vaif- 
fcauxfpcrmatiquesfontplcinsdc  vents. 

DES  MALADIES  DE  L'AMARRE 


Myle 


P nix 
Hyfierice 

Myfis 

Üy/leras 

P  himocis 


Àtritti 


Vroptofis 

Hyjleras 


Nymph « 


Rhous 

Hyjleras 


f  Mola:3f oie. c’cft  vne  chair  cndurcicdaquel- 
)  le  efl  contenue  quelquefois  en  la  capacité  de 
y  la  matrice  &  quelquefois  en  Ion  entrée,  cftat 
(.præminente  en  quelque  lieu  quelle  foit. 

JPrçfocatio  ytcti.Sujfocationd'  Jmarri.Qn^nd 
la  matrice  remonte  contremont, donnant  à 
.  foufFrir  à  toutes  les  parties  principales, & qui 
C  lcruent  à  la  rcipiration . 

$  Præclufio  vuluæ.  C  cft  vne  præclufion  & 
7  elofturede  l’Amarri. 

5  Vteri  præclufio.  c’cft  vne  compa&ion  du 
|  col  delà  Matrice. 

f  Imperforatæ.  ce  font  celles  ou  ccux,auf- 
J  quels  les  parties  qui  font  dcdicespourlagc' 
p  neration,  ou  cxcretiondcs  cxcrcmentSjCom. 
(,  me  Siège, Matrice, &  verge  ne  font  percez. 

5  Vuluçprocidcntia.  Quand  l'Amarrx  tombe 
2  dehors,  quelquefois  entre  les  cuilles. 

f  C  ’cft  quand  les  Nymphes ,  qui  font  petites 
1  caruncules  fituez  au  coi  de  l’AmarrijCroilTcnc 
L  outre  mefurc,cftats  contrains  de  les  couppcr 

f  Profluuium  fœminarum.  C’cft  rn  de- 
i  reglement  de  mois  ,  ou  menftrues  aux 
j  femmes,  coulans  fans  aucun  période,  mais 
l  prefquc  affiducllcment. 

Çercocii 


DV  CORPS  H  V  M  A I  N. 


xo  3 


.  J  Cauda. c’cft  vue  fubftance  charneufc  com- 
^  J  \  me  vne  queue,  qui  fort  du  col  de  l’Amarri. 

t>ES  MALADIES  DES  lOINTVRES. 


Morbus  Arti"\*  Siagonagia,QuaudclIe  viét 
cularis.Cow»*  f  aux  Machoueres. 


Arthrùis 


\ 

!  c’eft:  vneim-  i  Trachelagra ,  au  Col. 
î  bccilitc  des  i  Rhachiragra^à PEjcbine. 
x  Iointures  ,  X  Omagra,aux  EJpaules. 
quad  fur  icel  Clcrfàgia  ,  aux  Qlauicules. 
lesilfluequel  Pechyagra,  au  Coulde. 

Cheragra ,  aux  Mains. 
Ifchias,  en  la  Hanche. 
Gonagra,  au  Geutuil. 


GaugHo» 


ï#4r  threntd 
lcptoma 

Vararthrema 


4oxis 


que  humeur 
contre  natu¬ 
re  :  lesEfpe- 

•  ces  font  J  Podagra,  auxPie^. 

f  Lupia,  Louppe.  c’cft  vne  petite  tumeur  qui 
L  vientau  poignet  de  la  main,au  deffus  du  pied 
c  &r  aux  iomtures,  pour  auoir  receu  quelque 
I  coup  deffus,  de  forte  que  le  nerf  eft  contour¬ 
né  &  endurci. 

r  Luxatio  »  Deloucure,  c’eft  vne  cheutte  des 
1  iomtures  hors  de  leurs  cauitezen  lieu  non 
î accoutumé,  auec  empefehement  du  mou¬ 
vement  voluntaire. 

f  Euer{îo}Extorfio,£«t9tye.c’eft  quand  laioin 
£  ture  eft  à  demi  oftee  de  fa  cauité. 

^  Piolongatio  Articuli.  Quand  la  Jointure 
Chalajts  ^  eft  relachce,&  que  le  membre  eft  plus  long. 

Ç  Contradio  Articuli.  Quand  la  iointurc  eft 
Anchilojîs  2  collée,  &ne  fcpeutplaicr  ny  eftendre. 

f  Imminuti o,  Amenuife»nm.  Quandquelquc 
partie  s ’amenuife  près  quclque'srricle:  com¬ 
me  le  Bras  près  la  iointure  du  poignet,  ou 
(.Jacuifle  près  le  Genouil. 

DV  VICE  DES  OS  ET  PREMIE¬ 
REMENT  DES  pRACTVRES. 

C  Fradura,  Eraflure  d’os.  c’cft  vne  diuifîon  ou 
Agma  J  mptionou  difcifîon  de  l’os,faidepour  quel- 
Qatagma  C  que  violence  externe. 

Ç  En  Chou.Tclle  fradure  eft  en  trauers,  Jaiflant 
I  petites  efquillcs  pointues  comme  faid  la  ri- 
)  gc  d’vnchou  rompu,  laiflànt  des  petis  Jîla- 
ments. 

f  En  K  effort,  c’eft  à  dire  comme  Ion  rompt 
“Naphanidon  J  vn  reff°rt  Par  1e  trauers.  tellc  fradure  eftant 
Mdutoutvnie  ,  nette  &  polie  fans  aucune  ef- 
C.  quille  ni  alpenté  à  la  fradure. 

0  En  Concombre.  Telle  fradure  fe  faid  en 
J  trauers  auec  quelques incgalitez  quilontà 
1  l’endroit  de  la  fradure. 

*  En  Ais.  Telle  fradure  eft  faideen  long, en 
.  maniéré  que  l’on  fentvn  aïs, l’os  n’eftant  du 
L  toutfeparê,  mais  fculcmentfcndu. 

%A  UJimilitude  &  maniéré  de  farine  ou  Noix. 

1  Pour  autant  que  l’os  eft  bril'é  en  plufieurs  pc 
.  tites  pièces  lubtiles  de  la  groflèurd’vn  grain 
J  fie  blé  moulu  groffemenr, ou  d’vne  Auellai - 
^ncefcachce. 

Ç  -E” (ffaume ,  ou  Ongle.  Qui  eft  vne  efclature 
\  endroide  ligne  félon  aucune  de  fesparties, 

X  laquelle  fur  lafinfe  courbe  en  figure  de  croif 

/  faut .  annpll^f*  n  nnf  n  -,  r  iiirnnp 


f  istbrupiion,  Laquelleeftvnefeparatiô  d’v- 
Apotrauffs  J  ne  partie  de  l’os  emportée  &leuee,  de  forte 
Apocope  f  qu’elle  manque  &  defaut. 


E  xosïofs 


Cerata 


Sftyrifn 


DES  A VTRES  VICES  Qj/ 1 

VIENNENT  A  V  X  Os. 

fOflis  eminenria  ,'Nodus.  Enleueure  et  Os, 
c’cft  quand  l’os  oultrele  naturel,  s’enfle  & 
»  efleuc  ,  en  quelque  partie  que  ce  foit.  car 
X  proprement  l’enlcueure  de  l'os  qui  le  faid 
J  auxdeux  coftez  desTempIes,eft  didc  cerata 
Cmot  I  Cernes> enfrançois. comme  les exoftofes  ou 
J  emincnces  d’os  qui  vjennétau  genouil,fonc 

I  e  -,  mrt  ftn  » .. 


^dides  Satynfmos. 

f  Caries,Perforatio.^<m'e,-z/fmo»/«<rf.Quand 
J  l’os  eft  pourri  &alteréayantplufieurs  petis 
J  trous  comme  s’il  eftoit  piccoté  &  per- 
(_tuisé. 


DES  FRACTVRES  DE  LA  TESTE 


T  eri«  don 


Fiiïîo.FojtAc’eft  vncdiuifîon  duTais,fàns 
lace. 


Ç  Fiflîo. Tente. c’eft  vne  diuii 
Eogme  [  que  l'os  blefïé  change  fa  pl 

f  Excifio.Exdfion.c’efl  vne  diuifîon  du  Tais 
Eccope  J  auec  'eieuation  &  renuerfement  de  l’os 
[  frappé. 

Aperctmir-  5  DedoUt!o-  VoUme.  Quandl'os  efttctltfï- 
mos  }  paré  &  emporté. 

T  Expreflîo,  Brifeure  enfonce.  Quaud  l’os  eft 
F bris^  en  plufieurs  pièces ,  auec  enfonceu- 
*  ‘  £  res  de  petis  os  fur  la  membrane. 


f  Defeflîo,  Enfonceure.  c’eft  quandl’os  laif- 
x  fe  fà  propre.afsiette, &defcend  contre  bas 
l  fur  la  membrane. 

f  Cameratio^ctfiejn-t».  c’eft  quand  l’os  fe  re- 
■}  cule&caue  en  dêdans:  ou  quand  l'os  fere- 
f  leueenhaut.ee  qui  eft  le  contraire. 

5  Capillatio.Ffntf  en  poil,  c’eft  vne  fente  fl  fub  • 
7  tile  que  l’onnelapcutprefquc  voir. 

f  Collifio,  Contufîo.  c’eft  vneicnfonceure  & 
\  contufion  de  l’os  ,  fans  eftrc  rompu  félon 
* )  aucuns:  ou  bien  quandl’vne  des  Lames  ou 
f  Tables  fontrompucs. 

f  Refonatio,  Contrefaite,  c’cft  quand  le  Tais 
/  eft  rompu  en  la  partie  oppofitc,de  celle  qui 
l  acftéfrappce. 

r  Diflolutio.  c'eft  quand  les  Sutures  font  fc- 
^  parees  d’cnfcmble,pour  quelque  grâd  coup 
f  oucheute. 


Engifoma 

(famaurofis 
T  ricbifnos 


DES  TVMEVRS  ET  APOSTVMES. 


Scidacidon 


Alphitidon 

Carytdon 


Calamedon 


DES  MALADIES 


Ît  Pânus,  C’eft  vn  Phlegmon  bourgeonnant 
es  parties  glanduleufes,  principalement  au 
Col,  AilTc  11  es  &  Aines.  Vray  eft  que  celuy 
qui  vient  aux  Aines  cft  principalement  dià 
Bubon, 

Mortificatio  ,  Mortification.  C’cft 
quelque  partie  deuienr  morte  &  ptin- 
ipalemcnt  pour  quelque  'grande  inflam- 


Vhygttlen 
,  'Suit» 


Gangrena 


Sideratio.  Feu  Sain  fl  *yfnïoine.  c’eft  vne 
,  Sphacélus  J  entière  mortification  de  la  partie  :  &  m'ef- 
me  des  os. 

'  Carbun  ctilus  ,  Çbarlon.  c’eft  quand  vn  gros 
j  fang&  bouillat  s’eftend,&s’arrcftefurquel- 

*  que  partie  &  brufle  le  cuir. 

*  Mater  fànguinis,  c’eft:  vue  tumeur  de  l’Ar- 
)  tere,  le  cuir  qui  eft  fur  icelle  eftant  confo- 
)  lidê  ,  l’Artere  ncantmoins  demeurant  ou¬ 
verte. 


Scirrhos 


Faronychia 


Aneurijma 


Cirfos,  Jxia  5  Varix.  Varice. c’efl:  vne  dilatation  de  la 
\  ne,  eftant  plus  grofle  que  le  naturel. 

f  Vena,Medam,DracGculus,75r4^o»»w».C’eft 
Vraconuum  .)  vnerepletion  de  quelque  grofle  veine  qui 
C  eft  tendue  &bandee. 

flgnis  lacer.  C’eft  vne  tumeur  peuenleucc 
faidc  de  làngferuët&  bouillant,participant 
\  de  quelque  portion  de  cholere  excreinen- 
X  tcule,qui  commence  à s’efthauffer, laquelle 
*  ncxulccre  feulement  le  cuir  ains  auflî  la 
I  chair.  Or  l’Erifipelas  exquis  cft  vne  affediô 
J  du  cuir  feulement,  produite  de  la  plus  cha- 
^loureule  partie  du  làng, 

Tumor  luxus.c’eft  vneTumeur  froide  auec 
|  lafeheté  &  mollefle,  exempte  de  douleur, 

.  n’ayant  chaleur  nerougeur.&  facouleureft 
f  On  naturelle,  ou  blanchcaftre.clle.s’abefle 
l  en  prefl'ant  le  doigt  deflus,  &neféreleue 
yioint. 

Apoftcma  ventofum.  Àpofiume  yenteux. 

»  C  eft  quand  il  s’aflcmble  ou  concrec  vticf- 
!  prit  flatueux,  tantoft  foubslecuir,  tantoft 
I  loubs  les  membranes  qui  font  cfpanchees 
autour  des  os,  ou  à  celles  qui  couurent  les 
LMulcles. 


Durities,  Durete.  C’eft  vne  Tumeur  contre 
1  natureauec  dureté  &rcnitence,de  couleur 
I  vniforme  ,  quelquefois  liuidc  &  fans  dou- 
1  leur.ily  ena  dedeux  elpeccs,  l’vne  qui  cft 
f  ainfique  commençant, non  Qonfirmi  ni  £x~ 
Iqttisy  eftant  ’preffè  apporte  quelque  fenti- 
I  ment  de  douleur.  L’autre  eft,  Qonfirme\par- 
ifaiflçy  légitimé ,  totalement  exempt  de  dou¬ 
bleur  &  deftituéde  fenriment. 

"  Rcduuia.  Panaris  vulgairement,  c’eft  vne 
j  tumeur  qui  fc  forme  au  bout  des  Doigts, 
i  auec  grande  inflammation,  qui  commen- 
î  ce  fouuent  à  l’os  &  à  la  membrane  qui  le 
couure.  Il  eft  faift  d’vn  humeur  malin. 
Toutefois  Rcduuia  fe  prend  pour  la  peau 
creuacee  &  fendue  qui  eft  autourdes  On¬ 
gles. 


DES  ESPECES  DE  SOLVTIONS 

DE  CONTINVITï  OV  PLAIES. 

V  ulnus  ou  vlcus,  Flaityi/lcere.c  eti  vne  lepa- 
ration  des  parties  charncufcs  que  nature 
auoit  conjointes  &vnics, laquelle  fcparàtio 
aux  plaies  eft  faiÛe  de  caufe  externe  :  &  aux 
vlceres  de  caufe  interne:  pareillement  la 
jlaie  cft  fanglante,  &  1  vlccrc  purulente. 

Pun<ftio,  Vunflien,  Picqueure.  c’eft  vn  per¬ 
cement  faidl  en  la  chair,d’vn  inftrumcnt  tri¬ 
chant  &aigu. 

C  ollifio  ou  contufio,  Cmufion,Memrifliu- 
rr.c.eft  vnefrequete  diuifiô  de  la  partie  plus 
molle  faicte  en  dedans, demeurant  le  dehors 
comme  le  cuir,  en  fon  entier. 

„  ,  Ç  ,  V'Mr'mm.  c’cfl  vu  arrachement 
Tilma  -J  des  libres  des  mufcles.qui  quelquefois  fede 
C  chircnt  poureftre  trop  tirées  &  tendues. 


IUCCO- 


ZmbMs  $  lilifio  .FreiJJeure.  Quandii  y  aquelq 
l  cauiteparlecoupd’vnccontufion. 

TheriodeCta  ■{  Bcfliatum  MoiCus,  Merfini 

y/edeffi.  i  eftant  enrage  laplaiefenomme  Lyffodc&i. 

f  Ruptio ,  Ruptura  ,  3f c’eft  vne  diui- 
?  lêau  PartkS  chaIncufo  fam fWic  appa- 

C  Netuorarum  partiomfolutio.Z>i57«,»«»A 

J  Nerf.c  eft  vne  diuifion  des  parties  nerucu- 
/  les  lan  splaies, les  fibres  des  nerfs  eftant  con 
(,tules&  meurtries. 

C  Euulfio,  .^mtr/jfTWfw.c’cft  quand  les  parties 
x  qui  font  dediees  pour  joindre  les  partie*» 
C  comme  les  ligamcns,font  arrachez  &  tirez. 

Iffufio ,  Roulement  de  fiang  ,  Meurt» fleure. 
Encbymoma  X  Qjand  le  làng  meurtri  iè  coule  &  retire 
loubs  la  peau,  prenant  couleur  liuidc. 

f  Diflultatio,  SaItatio».QuanA  Je  làngfortdes 
ïedefis  Veines  en  Taillant  &  coule  par  les  tuniques 
C  d’icelles  eftantsrarificcs. 

Venarum  apertio,  Apertien  de  la  Içucbedee 
Veines .  c’cft  quand  l’orifice  des  Veines  ca¬ 
pillaires  s’ouurc  :Sc  le  fang  cftfaifl:  plus 
fubtil.  *  r 

Anaurtji 


DV  CORPS  HVMAIN. 


isfHditrofis 


Apocyrma 


r  Corrofio,  Erofion.  c’cft  vne  corrofion  qui 
}  aduient  intcrieuremcnc  aux  veines  &  artc- 
C  rcs  par  quelque  humcurmordicante. 

f  Cutis  auulfio  ,  JLfiorcheure .  c’eft  quand  la 
d  peau  eft  arrachée,  par  quelque  cheutte  ou 
i  quelque  violente  concufïion. 

Oultre  les  fufdi-’*J  La  nature  des  parties. 

«îles  différences  I 

des  plaics.il  yen  /  Del’eflencedelafolu- 
a  d’autres,  qui  sot  Xtion  de  continuité', 
prifes  de  trois  j 

choies, c’cftàfpa-  J  Des  propres  differen- 
uoiroude  J  ces  d’icelle. 

DES  VLCERES. 

S  Vlcus,  Vlcere.  c’cft:  vne  folutionde  conti- 
l  nuité  en  lachair  cftant  fbrdidc  &  putride. 

f  Vlcus  putredinofum.  Vlcere  putride,  c’eft 
x  vne  vlcere  pourri  qui  va  toujours  mangeât 
t  iufques  aux  parties  faines. 

f  C’eft  vlcere  inueteré  ,  qui  a  grand  peine 
J  fc  guairir,  ainfi  nomme  pour  ce  que  ceux 
j  qui  en  font  affligez  ,ont  befoinde  la  main 
(_  dcChirontres  expert  chirurgien. 

P  C’cfl:  vn  vlcere  fi  malin  ,  qu’il  demande  la 
l  main  falutairc  d’Achilles.  Car  Telcphus 
X  Roy  de  Miffe  ayant  tel  vlcere,  n’en  peut 
*  iamais  eftre  guairi  que  par  Achylles.  Luy 
1  touchant  (  comme  l’on  di<ft)  delà  lance 
Çneûnc  dont  il  l’auoit  bleflc. 

T  Male  morigerata,  de  marnai fe  maurigera- 
j  tion.  Sont  vlcercs  malins  en  general  qui  ne 
fepeuucnt  guairir  que  trefdifflcilemcnr,on 
£  les  nomme  auflï  Difcpulota. 
f  Malum  Mortuum.  c’cft  vne  cxulccration 
*)  crouteufe, maligne,  &  fcichc. Laquelle  viét 
£  principalement  aux  Bras, 
r  Ferina ,  Saunages.  Sont  vlccres  qui  tour- 
T ber  iode  )  mentent  les  Gens  d’vnc  grande  aiperitc& 
L  cftrangc  malignité. 

f'  Vlcera  cuniculofa,  papiers  d'-vlcer  es.  Sont 
j  vlcercs  qui  ont  pluficurs  &  diuers  che- 
K  mins  trauerfans  ,  par  lcfqucls  le  faidl  pu- 
(_  trcfa&ion  efiiites  vlcercs. 

S  Verminofum  ,  Vermitseux.  c’eft:  vn  vlcere 
\  plainde  vers. 

S  Sordidum,  Rheumaticum  ,  Sordide,  c’eft 
\  vn  vlcere  plain  de  boue. 

C  Superflus  carnis.  c’eft  vn  vlcere  ou  il  y  a 
\  fuperfluire  de  chair. 


Elcos 


Cbirotiium 


Telepbion 


Cactethe 

Dyfepulota 

Efcbarodes 


Hyponom* 

Stolecodts 

Rbyparon 

Hyperfiirccta 


C°¥ 


Syrinx 


Cbimetla 


Î  Sinus,  Cauerneux.  c’eft  vn  creux  vuidc  & 
retraitte  caucrncufc,  dclaiflce  aucc  lavui- 

dange  &  déchargé  de  l’Abfces  ou  Apoftu- 
mc.  Ou  bien  c’cftquandla  peau  qui  elles 
enuirons  des  vlcercs, cftfcparee  de  la  chair 
J  des  mufclcsquilontdefloubsjtellcmétquc 
Çllc  ne  peut  eftre  aglutinee  à  iceux. 

f  Fiftula,  F ifidt.  cVli  vne  finuofité  callcufc 
x  &  dure  qui  vient  d’vnc  Apoftumc  dege- 
f  ncrce  en  Sinus. 

r  Perniones:Af»/«.  Sont  vlccres  qui  vicn- 
)  nent  en  hyuerau  derrière  des  Talons  & 
L  quelquefois  aux  Orteils. 


ioy 

flntertrigines,  Attfita.  ce  font  quand  les 
fouliers  foulent  les  pieds  par  trop  chetrii- 
\  ncr ,  ou  quand  ils  les  blcflènt,  cftant  trop 
Paratrimata  X  cftroi«fts:on  quand  les  cuiifcs  ont  cflé  lon- 
/  guement  froiffees daller  trop  a  cheual. 

I  Brcffc  font  vlcercs  qui  viennentdc  toute 
J  confrication  naturelle  d'vne  partie  con¬ 
tre  l’autre. 

r  Orgueilleux,  c’eft  quand  la  chair  qui  cftau- 
1  tour  des  ongles  fc  fepare  d’iceux,  mefmc 
Pterygion  j/  quelquefois  par  petis  filets.  Ou  bien  quâd 
j  il  vient  vne  liipercroiffancc  de  chair  fupet- 
Çuc,  qui  couure  vne  partie  de  l'ongle. 

f  Scabros  vngues,  Ongles  recoquillUs  &rabo- 
W»*.Auicenne  les  nomme  B.iras,&Lepram 
Leproax  patientes.  C’eft  quand  les  ongles  fontiâ- 
£  boteux&rccoquillcz. 

f  Sanguis mortuus.ou  Morfus  Diaboli.c'cft 
Sugillata  J  quand  il  s’apparoift  vne  noirceur  defoubs 
p  l’ongle, àraifon d’vnc  meurrriffe,don£ils’é 
c  eftfuiui  du  fang écoulé  defous. 

Excdens,  Ambulatif,Fracein.  c’cft  vnvlcc- 
rc  qui  ronge  &s’eftend  par  les  parties  vofi- 
nes  &  confommc  les  laines  qui  luy  fi^ic 
prochaincs.nuquel  fescfpeces  (ont  Formx, 
ou  Nolimc  Tangcre,  Aucuns  le  prennent 

IJ  pour  vne  efpcce  de  Chancre.  C’eft  vn  vl- 
J  cere  fi  malin  qu’il  ne  veut  céder  àaucun  rc- 
mcde:tcl  vlcere  vient  fouuencà  la  face  & 
la  mange  du  tout.  Lupus.  Loup:  c’eft  vn  vl- 
1  cere  fcmblableau  précédant  ,finon  qu’il 
|  occupe  les  ïambes. 


P  hagede  nx 


%(oli  me 
tangere 

Lupus 


DES  MALADIES  DE  TOVT 
i  e  Corps. 

f  Ladrerie,  c’eft  vn  chancre  vniucrfel  de 
J  tout  le  corps,ayant  obtenu  fc  nom  pour  ce 
Slephantiafis  ^  qu’il  rend  la  peau  rude  fcmblablc  au  cuir 
(_d’vn  Eléphant. 

f  Pudendagra.  Morbus  Hifpanicus,Galli- 
|  eus,  Lues  venerea,  GroJJ'e  yerolle.  c’cft  vne 
i  maladie  caufce  par  attouchement  &  priner 
LtiesvmrtnA  paiement  de  compagnes  charnelle,  aucc 
1  qualité  maligne  &  occulte.commenceanc 
j  louuent  par  vlcercs  és  parties  honteufes, 
J  Boutons  en  laTcftc, Pelade, mal  de  gorge, 
Çoulcursnofturncs. 

f  Malus  habitus  corporis.Mauuaife  habitu- 
Cachexia  *  dede  tout  le  corps, auquel  l’alimêtdu  corps 
l  eft  corrumpu- 

lima  Jembli  n'tfire  hors  de  propos, à  la  fin  de  ce 
prefent  traité  des  Maladies, adiouter  plufieurt 
Afife  fiions  ou  7)tfpofitions,  nommées  des  Grecs , 
Diathefcs ,  le/quelles  -viennent  ou  naturelle¬ 
ment  tupar  accident, au  corps  Humain. 


Quadratus  Homo,  Homme  ^uarrt,de beau 
' Tetragenos  Cor/age.  c’eft  vn  homme  qui  eft  bien  faitft 

de  tous  fes  rhembes  ,  n’eftant  ni  trop 
T 'orofiis  grand,  ni  trop  petit, ni  trop  gras,ny  trop  mai 

|  grc, à  la  différence  de  ccluy  qui  eft  dift  T o 
Lacertofius  1  rofus,  Laccrtofus  des  latins,  &  des  Fran¬ 
çois,  Charnu,  Mufcultux,  Vuijfixnt. 

Mtgnlofo-  5  CoivulentMS, Corpulent, Corptru.ecdcelüj 
mates  \  qui  cil  gros  &  de  grande  ftature. 


/ 


DES  MAlADIES 


f  Gigas,G<f4#/.ccllccIuyqui  cil  d’vnegra- 

v  deur  extraordinaire ,  plus  que  le  commun 
(  des  hommes. 

P  romeces 

5  Longurior,  £«»£«*  Efchine.  c’cll  vne  per- 
7  Tonne  qui  cil  long  fans  aucune  proportiô. 

Thilyrrhinas 

5  Strigofùs,  Elance",  c’ell  ccluy  qui  cil  fort 
7  maigre  &  cfflacqué. 

Nanos 

5  Pumilio,iV ain  c ’clt  yn  petit  bout  d’hom- 
7  me  &  tout  ramallé. 

P  hoxos 

5  Cilo.  Q’cft  celuy  qui alaTefre pointue  c? aigue. 
7  comme  Sibilot. 

Trichoulos 

5  Crifpus,^V^«.  c'ell  celuy  quiales  che- 
7  ueux  friiez  &  crefpus. 

Vyrrhias 

RufuSiTÇyw. ccll celuy  qui  ale  poil  Rous. 

Carotricos 

Spicccyphos 

\  Grauedinofus.  c’ell  celuy  qui  a  la  Telle 
7  pelante. 

T  Obllipus  yTorcol.  ç’ell  celuy  quia  leeo^ 
X  tors, ellant  tourné  de  collé  ou  d’autre, diél 

{_  Torticolis. 

Metopias 

C  Fronto,  Fjfronte'ccluy  qui  a  vn  grâd  front, 
7  ayant  la  greue  nette  de  poil. 

Macrorrhtn- 

5  Nafo  ,  Nafutus  ,  ?(afu.  ccluy  qui  a  vn 

7  grand  Nez. 

Simos 

5  Simo, lîmus , Qamus.  c’cll  ccluyquialc 

7  Nez  aplati. 

5  Silojlîlus.  Ne^recoquille. c’e fl  celuy  qui  a  le 
7  Nez  retrouffé  en  haut. 

Vroodon 

\  Dento,  Dentatus, c’ell  celuy  qui  a  les  dents 
7  longues  &  larges. 

Anodous 

^  Edentulus,  Edenté zbrtche'.  c’ell  celuy  qui 
7  a  perdu  les  dents. 

Gnathon  ■ 

5  BuccOjBuccuIentuSjG ueullard, grande gueulle. 
7  c  ell  celuy  qui  a  la  bouche  fort  fendue. 

Vrocheilos 

5  Labeo ,  Labiofus ,  Lippu.  Qui  a  les  leures 
7  greffes &peudcntcs. 

5  Bruncus,  qui  a  !e  Menton  &  les  Dents  de 

7  defloubs  plus  auacecs  que  celles  de  deffus. 

Vr^.nio,  ^  Mentoqoi  a  le  Menton  poin«u&  aigu. 

Ceneio»  C  Dcfticcps,  Voit  follet,  celuy  à  qui  la  Barbe 
J  nefaiâque  commcncci,  comme  Ænobar- 
Sfhtmpeg,»  )  bus,  en  latin  fignifie  ccluy  qui  a  Ja  barbe 
C  roufle,&  la  forchueSphenopogon. 

-£  Gutturofus:Quiavn  grand  golîer. 
Suryîîernos  -£Pciaorofus,qui a  la  pei&rinc  grade  Sc  lar^c. 

C  Alatus.  c’ellccluy  quia  les  Efpaulcs  fort 
P uqg'itt  J  haultes,  defortc  qu’il  a  la  telle  cachée  en- 
t  trelesdeuxEfpaulles. 

Vhthificos  î  Tabidus  ,  Phthi ficus.  Ethique,  c’ell  ccluy 
l  qui  cil  tort  emmegri  &  décharné. 

f  Hircofus^ccftccluyquifcntlc  Boucquin, 
romaf-  2  &  principalement  quand  il  efl  échauffé  & 
C  en  Tueur. 


T «F 

chahs 


Vroraïïor  5  Ventricofus,  Penfert,  c’cllceluy  quiavne 
*  7  groffe  panfe  &  bedcuc. 

DUrrhmu  \  J°“PluS  ceft  ccluy  qui  fiia fa 

|  Matière  fccalc  toute  claire  &  liquide. 


Ve  aide  s 


Eunucbi 


Ç  Verminofus.  Vouiltetix.  c’cllceluy  ^ui  cil 
l  plein  de  poux. 

f  Mutçmaujs,  Bien  membru.  c’ell  ccluy  de  qui 
les  parties  génitales  font  fortes  &  greffes 
f  mais  bien  proportionnées. 

-Tblaciasy  cui  confradli  liint  Te 
lies.  C'efi  ccluy  a  qui  en  a  efcachc 
&  brife  les  couillons. 

Spadon:  cui  funteuullà  vala 
genitalia.  ftluya  qui  on  a  tiré 
les  génitifs, 

Èftomias:  cui  exefti  funt  Te¬ 
lles.  ctluy  à  qui  on  a  couppé  les 
ouillons. 

Thlibiasjcui atrriti  :  ccluy  à 
quionafroiffé  les  couillons. 
Enuchias,  Frigidus, Malefî- 


Sont  pro¬ 
prement 
ceux  qui 
font  depu 
tcz  pour 
^  garder  le 
liélj  cham 
bres  &  ca¬ 
binets  des 
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différences 
font 
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ciatus,  Jmpuijfant,  c’cllceluy 
qui  cil  entier  de  tous  Tes  mé- 
bres.&toutcsfois  ne  peuts’ac- 
côpagnerdes  feinmcs,ellanc 
'-challré  par  impuiffance- 

f  Semiuir ,  Gallus ,  Euiratus ,  Chajlré,  demi 
™*an  ros  3j,ommt.  c’ell  celuy  a  qui  on  a  couppé  toutes 
Galles  (les  parties, génitales. 

"  Hermaphrodite  mafe.cctt  ce¬ 
luy  qui  a  le  (exe de  l'homme 
Herma-  parfaiét ,  donc  il  en  peut  bien 

phtoditus ,  vfer,n’ayantlefexedelafem- 
Garçon  fil-  me  parfaiél. 
lec.c’elt  ce-  Hermaphrodite  femme,  c’cllce- 

luyquiala  luy  qui  a  le  fexc  de  la  femelle 
JÎndrogynosd  nature  de  X  parfaidl,  pouuant  porter  en- 
\  l’Iinnimc  ianrs  :  n’ayantle  fexc  de  l'ho- 


I‘  l’homme 
Sc  de  la 
lemme  les 
différences 

l  font 


Vodermos 


i^fnaperos 

lAonochir 
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meparfaid. 

Hermaphrodite  homme  &  fem¬ 
me.  c’ell  celuy  qui  a  l’vn  Sc 
l’autre  fcxeparfaid. 
Hermaphrodite  ny  homme  ny  fem- 
tne.c’eîh  ccluy  qui  ne  peut  vfer 
■de  l’vn  ny  de  l’autre  lexe. 


i  VerpHS ,  Qrctncis.  c’ell  ccluy  qui  ale pre- 
l  puce  cpuppc  &  tranché. 

C  Manchus,.<W<«»r/;w,  ou  bien  quia  leulemcc 
\  vnemain. 

5  Claudus ,  Boiteux,  c’ell  ccluy  qui  cloche 
7  des  deux  collez. 

Bhtifopous  ^  Loripes.^Qui  a  la  ïambe  tortue, il  fenom- 
’varus  i  mc  auffi  des  Latins,  Varus. 

S  Vualgus.Qui  a  les  pieds  tournez  Sc  cour- 
B/41/Sj  y  bezen  dehors. 

Rhailss  •(  Vatius, qui  aies  ïambes  tortues  en  dedans,' 
Laipons  *C  Plancus^uialccouldc-piedbas. 

Tlatypous  -(  Panfa, qui  a  le  pied  large. 

M acrepous  -£  Pcdo, homme  à  longue  ïambe. 
lAyfcths  -(Myfcelus,  qui  a  les  ïambes  courtes. 

A tta  •(  Atta,  celuy  qui  trainc  le  pied. 

Scauros  *£  Scaurus,  Pied-bot^ui  a  les  talons  gros. 
e xadaOyhs  *C  Scx-digitus,  qui  a  lix  doigts. 

5  Dcpygis;  Qp»rte-feffes ,  qui  n’a  guerede 
Uppopygos  \  feffes. 


fIN  DK$  MALADIES  QJI  VIENNENT  AV  CORPS  H  VMAIN. 


Acheué  dïmprimerà  Paris  ce  25.  lanuier 
1586.  par  Iean  Charron,  enlarue 
S.Iacques,  deuant  la  rue 
des  Cordiers. 
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